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âge    16.  ligne  19,  au  lieu  de  première  année,  lisez  première 
moitié. 

102,  ligne  6,  biffez  :  et  ne  fut  réuni  au  domaine  ducal 

que  sous  Jean  V. 
128,  ligne  3,  au  Heu  de  258,  fc-5,  lisez  258,  6-2. 
128,  ligne  18,  au  lieu  de  1316,  lisez  1350. 
133,  ligne  4,  ai*  lieu  de  anneaux,  lisez  arceaux. 
1G0,  ligne  12,  au  lieu  de  IOIirtllNES,  lisez  IOïiflN- 

HES. 

168,  ligne  <i,  au  lieu  de  cavalier,  lisez  cavalier  ou  escu. 
172,  ligne  3,  au  *ftb<  de  franc  d'or,  lisez  escu  d'or. 
172,  ligne  13,  au  lieu  de  franc  d'or,  lisez  escu  d'or. 
185,  ligne  5,  au  lieu  de  BKlTRIiniGt,  lisez  BMTft- 

nia. 

209,  ligne  26,  au  lieu  de  francs,  lisez  écus. 

215,  ligne  10,  au  lieu  de  franc  d'or,  fiscs  écu  d'or. 

223,  ligne  16,  au  lieu  de  IROIARNag,  lisez  IK- 

mautiros. 

223,  ligne  30,  au  lieu  de  j>DVX,  Usez  DpW 
23i,  ligne  3,  au  lieu  de  franc  d'or,  lisez  écu  d'or. 
256,  ligne  2,  au  lieu  de  d'un  article,  lisez  d'un  article 
du  compte. 

280,  ligne  3,  au  lieu  de  V.  juslif.,  nu  53.  lisez  Doni 

Lob.,  II,  col.  1516. 
299,  ligne  25,  au  lieu  de  8b86\  lisez  8D86*. 
299,  ligne  26,  au  lieu  de  DVC1SSK,  Usez  DYCISS9K. 
337,  ligne  8,  au  lieu  de  +  <D  |  ONG  |  TA  <?V  |  C- 

lt«H  |  D,   7wer  +  CD  |  ONC  |  T«   G1  Y  |  €- 

K»N  I  0. 
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PRÉFACE. 


La  Bretagne  est,  par  sa  numismatique,  une  des  plus  riches 
provinces  de  France.  Pendant  onze  siècles,  les  princes  bretons, 
sous  le  nom  de  rois,  de  comtes  et  de  ducs,  maintinrent  leur 
indépendance ,  et  cette  longue  période  nous  a  légué  de  nom- 
breux types  de  monnaies.  Beaucoup  de  ces  monnaies,  déjà  con- 
nues, se  retrouvent  dans  t)uby,  la  Revue  Numismatique  et  l'ou- 
vrage récent  encore  de  M.  Poey  d'Avant.  Toutefois,  un  grand 
nombre  et  des  plus  curieuses  dorment  oubliées  dans  diverses 
collections,  et  c'est  de  ces  dernières  que  je  vais  spécialement 
m'occuper.  Je  ne  remonterai  pas  aux  temps  antérieurs  a  l'é- 
poque mérovingienne,  laissant  ce  soin  a  mon  ami  Lcmière, 
très-compétent  en  pareille  matière,  et  déjà  connu  par  un  ex- 
cellent opuscule  en  ce  genre. 

Mon  intention  n'était  d'abord  que  de  compléter  autant  que 
possible  tout  ce  qui  a  été  dit  sur  ce  sujet,  en  publiant  un 
simple  catalogue  et  en  figurant  les  seules  inédites;  mais  j'ai 
réfléchi  qu'une  telle  publication  aurait  le  grave  inconvénient  de 
nécessiter  de  grandes  recherches  pour  les  numismalistes  qui 
voudront  se  rendre  compte  de  l'ensemble  du  monnayage  bre- 
ton. Pour  éviter  cet  écueil,  j'ai  donc  dû  renfermer  dans  mon 
livre,  non-seulement  toutes  les  inédites  que  j'ai  pu  recueillir, 
mais  encore  les  monnaies  publiées  par  mes  prédécesseurs,  avec 
un  résumé  succinct  de  tout  ce  qui  a  été  dit  sur  ce  sujet,  me 
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réservant  de  donner  plus  tard  un  Supplément,  si  les  matériaux 
ne  me  font  pas  défaut. 

Pendant  longtemps,  la  numismatique  bretonne  a  été  oubliée, 
et  beaucoup  de  provinces  possédaient  leur  monographie,  qu'on 
en  était  réduit  en  Bretagne  à  l'abbé  Travers  et  a  Duby. 

L'abbé  Travers ,  qui  a  ouvert  la  voie ,  n'était  pas  numisma- 
tiste,  et  son  opuscule,  qui  ne  contient  aucun  dessin,  fourmille 
d'erreurs.  Je  dois  avouer  pourtant  qu'a  partir  de  Jean  V  il  est 
beaucoup  moins  hypothétique,  et  je  m'estime  heureux  d'y 
avoir  trouvé  nombre  d'indications  dont  la  connaissance  m'a 
épargné  de  longues  et  ennuyeuses  recherches. 

D.  Taillandier  n'a  donné  qu'une  vingtaine  de  monnaies  com- 
posant la  suite  bretonne  de  M.  le  Président  de  Robien.  Ces 
monnaies,  qui  sont  actuellement  déposées  au  Musée  de  Rennes, 
sont  mal  rendues  et  plus  mal  classées  encore. 

Duby,  qui  a  suivi  D.  Taillandier,  donne  seulement  quatre- 
vingt-treize  monnaies  et  quatre-vingt-treize  dessins.  Beaucoup 
de  ces  monnaies  ne  diffèrent  entre  elles  que  par  des  détails 
insignifiants,  et  sont  accompagnées  d'une  sèche  et  brève  des- 
cription. Les  attributions,  nullement  raisonnées,  portent  la 
plupart  à  faux,  et  beaucoup  de  ses  dessins  (ceux  qu'il  a  em- 
pruntés aux  ouvrages  de  MM.  de  Boze  et  Ducarel)  manquent 
de  fidélité. 

Après  un  demi -siècle,  la  Revue  Numismatique  et  M.  Poey 
d'Avant  ont  fait  connaître  une  foule  de  monnaies  curieuses,  et 
ces  recueils,  qui  se  trouvent  entre  les  mains  de  tout  le  monde, 
sont  parfaitement  appréciés  des  numismatistes. 

Telles  sont  les  sources  où  j'ai  puisé.  Voici  maintenant  la 
marche  que  j'ai  suivie. 


PRÉFACE.  III 

Après  avoir  relevé  chacun  des  dessins  de  Duby.  de  Poey 
d'Avant  et  de  la  Revue  Numismatique,  je  me  suis  assuré  de 
leur  fidélité  par  une  confrontation  minutieuse  avec  les  mon- 
naies elles-mêmes,  toutes  les  fois  que  j'ai  pu  me  procurer,  ce 
qui  est  arrivé  très-souvent,  ces  monnaies  soit  en  nature,  soit 
en  empreinte,  et  je  possède  ainsi  plus  des  9/10°  des  monnaies 
que  j'ai  dessinées.  Toutes  les  fois  que  j'ai  rencontré  un  dessin 
infidèle,  je  n'ai  pas  hésité  à  le  rectifier,  en  m  entourant  ce- 
pendant des  plus  grandes  précautions.  Pour  les  monnaies  nou- 
velles, lorsqu'elles  étaient  ou  frustes  ou  rognées,  et  que  leur 
état  ne  me  permettait  pas  de  déchiffrer  complètement  les  lé- 
gendes ou  les  types,  je  me  suis  borné  à  reproduire  les  mon- 
naies telles  quelles,  me  gardant  bien  de  les  recompléter,  ha- 
bitude féconde  en  erreurs,  comme  me  Vont  prouvé  les  mal- 
heureuses restitutions  de  MM.  de  Boze  et  Ducarel,  qui  ont 
fourni  à  Duby  un  si  grand  nombre  de  monnaies  apocryphes. 
Lorsque  j'ai  pu  restituer,  d'après  plusieurs  exemplaires,  une 
monnaie  mal  conservée,  j'y  ai  mis  la  plus  grande  discrétion  ; 
car,  on  le  verra,  le  même  type  émis  par  deux  ateliers  diffé- 
rents varie  beaucoup  par  les  détails,  surtout  dans  la  période 
d'imitation ,  dont  les  monuments  sont  tristement  célèbres.  Je 
puis  donc  me  porter  garant  de  l'exactitude  de  mes  dessins, 
tous  faits  par  moi,  et  dont  la  gravure  est  due  a  la  même  main. 

J'ai  adopté  pour  les  grandes  divisions  de  mon  ouvrage  l'ex- 
cellent système  que  M.  Alfred  Ramé  a  émis  dans  la  Revue 
Xumismalique  de  1846,  et  j'ai  cru  devoir  faire  précéder  la 
description  des  monnaies  de  chaque  prince  d'une  chronologie 
énonçant  les  principaux  faits  de  son  règne ,  estimant  que  cette 
addition  donnerait  plus  d'intérêt  a  ses  monnaies.  Quant  aux 
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monnaies,  je  les  ai  divisées  par  ateliers,  pour  plus  grande  fa- 
cilité de  classification. 

Le  type,  le  style  et  le  métal  ont  été  mes  guides  dans  mes 
attributions ^  il  est  vrai  que  quelques  trouvailles  de  monnaies 
m'ont  été  d'un  grand  secours.  Je  dois  dire  cependant  qu'il  est 
bon  de  se  tenir*  en  garde  contre  les  conclusions  par  trop  ab- 
solues qu'on  pourrait  tirer  des  dépôts  de  monnaies,  car  il  ar- 
rive fréquemment  que  telle  monnaie,  rencontrée  en  abon- 
dance dans  un  dépôt,  ne  se  trouve  pas  dans  un  autre  à 
peu  près  contemporain  ou  même  postérieur,  qui  contient  des 
monnaies  émises  depuis  trente  ans ,  et  que  le  premier  ne  ren- 
fermait pas.  Quelques-unes  de  mes  attributions  pourront  pa- 
raître hasardées-,  mais  avant  de  me  condamner,  qu'on  veuille 
bien  se  rappeler  que  j'ai  marché  seul,  sans  guide,  sur  un  ter- 
rain entièrement  neuf,  privé  des  documents  monétaires  qui 
auraient  pu  m'éclairer.  Les  archivés  de  Rennes  ne  renferment 
aucune  ordonnance  relative  a  la  fabrication  des  espèces  du- 
cales, et  c'est  à  M.  Poey  d'Avant  que  je  suis  redevable  d'un 
grand  nombre  de  pièces  inédites  relatives  au  monnayage  de 
François  II,  extraites  des  Registres  de  la  Chancellerie  de  Nantes. 
Au  reste,  j'ai  mis  la  plus  entière  bonne  foi  dans  mes  attribu- 
tions, et  me  relever  sera  rendre  service  a  la  science  et  a  ceux 
qui  voudront  traiter  après  moi  cette  matière. 

Je  ne  dois  pas  passer  sous  silence  la  bienveillance  des  nu- 
mismatistes  à  mon  égard.  Ils  ont  mis  en  général  la  plus 
grande  complaisance  a  me  communiquer  leurs  richesses,  et  la 
reconnaissance  me  fait  un  devoir  de  le  publier.  Qu'ils  re- 
çoivent ici  le  témoignage  de  ma  gratitude! 
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CHRONOLOGIE  DES  CHEFS  BRETONS  D APRÈS  DOM   MORIŒ  ET  L  ART 

DE  VÉRIFIER  LES  DATES. 

('ON AN  MÉRIADEC,  383—  421. 

Existence  incertaine,  niée  par  la  plupart  des  historiens  sé- 
rieux. 

SALOMON,  421  —  434. 
Existence  incertaine. 

GRALLON,  434~  44*i. 

Quitte  l'Écosse  vers  383.  —  S'établit  dans  le  pays  de  Léon. 
—  Prend  le  titre  de  comte  de  Cornouailles,  -423.  —  Soutient 
une  guerre  contre  Litorius,  général  de  la  milice  romaine,  qui 
veut  venger  la  mort  du  dernier  roi,  436.  —  Est  défait  par 
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les  Romains,  439.  —  S'empare  de  Tours,  445.  —  Est  forcé 
d'abandonner  ses  conquêtes  et  de  se  retirer  devant  Aétius.  — 
Meurt  après  avoir  fondé  1  evêché  de  Quimper,  446.  —  11  avait 
épousé  une  sœur  de  saint  Patrice. 

< 

AUDREN,  446  — 464. 

Succède  a  son  père  en  446.  —  Hefuse  la  couronne  de  la 
Grande-Bretagne  et  y  envoie  son  frère  Constantin  avec  2,000 
hommes.  -■—  Les  Romains  envahissent  la  Bretagne,  448.  — 
Paix  par  l'entremise  de  saint  Germain,  évêque  d'Auxerre.  — 
Envoie  à  Aétius  un  secours  contre  Attila,  450.  —  Meurt 
en  4&4. 

ERECH,  464  —  478 

Était  duc  de  la  Petite-Rretagne  dès  438.  —  S'allie  avec 
Anthémius  contre  les  Visigoths,  468.  —  Est  battu  par  eux  a 
Bourgdéols,  avant  d'avoir  joint  l'armée  romaine,  472.  — 
Meurt  en  478. 

EUSÈBE,  478  —  490. 

Regardé  par  les  historiens  comme  étranger,  et  cité  |M>ur 
ses  cruautés. 

BUDICH,  490  —  509. 

Est  rappelé  de  la  Grande-Bretagne  et  reconnu  mi  eu  490. 

—  Reprend  aux  Alains  le  territoire  qu'ils  avaient  enlevé  h 
Erech.  —  Délivre  Nantes  assiégé  par  les  Barbares  sous  la  con- 

.  duite  de  Marchill.  —  Repousse  les  Francs.  —  Meurt  en  509, 
pendant  l'invasion  des  Frisons.  —  Il  était,  comme  Erech,  tils 
d'Audren. 

HOEL  I,  509  —  545. 

Se  retire  en  Grande-Bretagne  a  la  mort  de  son  père,  509. 

—  Les  Francs  dominent  en  Bretagne  jusqu'à  la  mort  de  Clo- 
vis,  en  5i1  —  Repasse  le  détroit  a  la  tête  d'une  armée  four- 
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nie  par  le  roi  Arthur,  chasse»  les  Francs  et  les  Frisons,  et  est 
reconnu  roi,  512.  —  Va  visiter  Clotaire  k  Paris.  —  Meurt  en 
545.  —  On  lui  attribue  la  fondation  de  I  évêehé  de  Sainl-Malo 
et  I  érection  de  Dol  en  métropole 

HOEL  II,  545  —  5*7. 

Chasse  saint  Malo  de  son  église  en  546.  — -  Est  assassiné 
par  son  frère  Canao  en  547. 

CANAO,  547  —  500. 

Fait  assassiner  ses  frères  Budich  et  Waroch,  547.  —  Force 
Macliau  a  se  retirer  dans  un  cloître  et  prend  le  titre  de  roi.  — 
Judual,  tils  d'Hoël,  se  retire  a  la  cour  du  roi  des  Francs.  — 
Donne  asile  à  Chramne,  révolté  contre  son  père,  et  est  dé- 
fait par  Clotaire,  près  d'Aleth,  dans  une  bataille  où  il  perd  la 
vie,  560. 

MACLIAU,  560  —  577. 

Devenu  évèque  de  Vannes,  s'empare  de  ce  comté  et  s'allie  a 
Théodoric,  comte  de  Cornouailles,  son  neveu,  fds  de  Budich. 
560.  —  Dépouille  son  pupille,  qui  prend  la  fuite.  —  Est  sur- 
pris et  tué  avec  son  fils  Jacob  par  Théodoric,  577 

ALAIN  I",  WAROCH,  THÉODORIC,  577  —  595. 

La  Bretagne  est  partagée  entre  Théodoric,  Waroch,  fils  de 
Macliau,  et  Judual,  fils  d'Hoël.  Ce  dernier,  rétabli  dans  le 
comté  de  Nantes  par  les  Francs  en  560,  prend  le  nom  d'A-% 
lain  et  le  titre  de  roi,  577.  —  La  Bretagne  est  envahie  par 
Chilpéric,  roi  de  Soissons,  578.  —  Les  Francs  sont  défaits  par 
Waroch  sur  les  bords  de  la  Vilaine,  et  lui  accordent  la  paix. 
—  Waroch  recommence  les  hostilités,  579  —  Ravage  les 
possessions  des  Francs  en  Bretagne,  584.  —  Se  ligue  avec 
Alain  pour  dévaster  les  comtés  de  Rennes  et  de  Nantes,  587. 
Défait  les  généraux  Beppolcn  et  Ebacaire  l'un  après  l'autre. 
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590.  —  Bat,  avec  son  fils  Canao,  l'armée  île  Childebert  entre 
Rennes  et  Vitré,  594.  —  Meurt  la  même  année.  —  Alain 
meurt  laissant  la  couronne  a  son  fils  Hoël,  595. 

HOEL  III,  595  —  612. 

Termine  la  guerre  par  une  victoire  qui  le  rend  maître  «le 
toute  la  Bretagne,  595.  —  Meurt  après  un  règne  paisible,  61 2. 

SALOMON  II,  612  —  632. 

Enlève  la  couronne  à  son  frère  Judieaël,  qui  se  retire  dans 
un  cloître,  612.  —  Meurt  en  632. 

JIDICAEL,  632  —  638 

Prend  le  titre  de  roi,  632.  —  Défend  contre  Dagobert  ses 
droits  régaliens.  —  Courses  des  Bretons  sur  les  terres  des 
Francs,  636.  —  Suit  saint  Éloi  a  la  cour  de  Dagobert.  — 
Abdique  en  faveur  de  son  fils,  638.  —  Meurt  en  (>58. 

ALAIN  II,  638  —  690. 

Succède  à  son  père  à  l'âge  de  six  ans,  038.  —  Donne  asile 
au  roi  Caduallastre,  chassé  de  la  Grande-Bretagne  par  la 
peste,  664.  —  Meurt  en  690. 

GRADLON,  690  — 720 

Est  dépouillé  par  les  Francs  d  une  partie  de  ses  États,  et 
'réduit  au  comté  de  Cornouailles.  —  Est  forcé  de  partager  ce 
qui  lui  reste  avec  les  fils  d'LVbon,  son  oncle.  —  Meurt 
vers  720. 

DANIEL-DREMRUD,  720  ?  —  769  ? 

Succède  en  Cornouailles  à  son  oncle  Gradlon.  —  Se  voit 
disputer  son  héritage  par  son  cousin  Urbon.  —  Refuse  le 
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tribut  aux  Francs.  —  Expédition  de  Pépin  et  prise  de 
Vannes,  753. 


Les  rares  triens  qui  nous  restent  de  cette  époque  sont, 
comme  presque  toutes  les  mérovingiennes,  des  monnaies  pu- 
rement municipales.  On  n'en  a  pas  encore  retrouvé  que  l'on 
puisse  avec  certitude  attribuer  a  aucun  de  ces  princes;  car  on 
ne  saurait  citer  sérieusement  la  médaille  évidemment  apo- 
cryphe dont  parle  le  P.  Toussaint  de  Saint-Luc  (Recherches  des 
preuves  et  autoritez  qui  confirment  le  règne  de  Conan  Mèria- 
dec),  médaille  présentant  au  droit  un  buste  lauré  et  cuirassé 
avec  la  légende  CONANVS  BRITONVM  IŒX,  et  au  revers  une 
hermine,  pas  plus  que  le  petit  bronze  posthume  de  Constant, 
que  j'ai  vu  en  original,  et  dont  l'attribution  a  Conan  a  été 
victorieusement  réfutée  par  M.  de  la  Borderie  (Bulletin  Ar- 
chéologique de  l'Association  Bretonne,  année  1850,  p.  i5i). 
Cependant  les  chefs  bretons,  se  décorant  du  nom  royal,  n'ont 
pas  dû  négliger  de  battre  monnaie,  prérogative  du  rang  suprême 
dont  les  souverains  se  sont  toujours  montrés  si  jaloux.  Les 
différends  survenus  entre  Judicaël  et  Dagobert  n'avaient  d'autre 
causer  si  l'on  en  croit  la  Chronique  de  Saint-Brieuc  (1),  que 
l'exercice  des  droits  régaliens.  De  nouvelles  découvertes  feront 
peut-être  surgir  des  monnaies  qui  permettront  de  combler 
cette  lacune  regrettable,  et  ce  sera  une  précieuse  conquête 
pour  la  numismatique  bretonne. 

M.  Ch.  Lcnormant  a  attribué  à  Waroch,  Canao  et  Macliau, 
des  tiers  de  sou  d'or  sur  lesquels  il  a  cru  reconnaître  les 
initiales  de  ces  princes  ^  mais  plusieurs  numismatistes  distin- 
gués élevant  des  doutes  sur  la  validité  de  ces  attributions,  je 
m'abstiendrai  de  décrire  ces  monnaies,  et  je  renvoie  a  la  Revue 
Numismatique,  année  1847. 

(1)  (lis  peractis,  plurima  bella  ipsum  inter  et  Dagobertam,  Regem  Gal- 
lorom,  invidia  mediantr,  nala  «uni,  occasione  Jurîum  rcgaliurn  Brilannise, 
que  Rex  Dagobertus  usurparc  visu»  est.  —  Ch.  Brioc.,  op.,  I).  Mor.,  I,  17. 
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période  mérovingienne 


Le  système  monétaire  des  Bretons  étant  le  même  que  celui 
des  Francs,  il  est  plus  que  probable  que  les  caractères  qui 
servent  a  déterminer  les  différentes  éjioques  d'émission  chez 
ces  demiers,  doivent  guider  dans  la  classification  des  mon- 
naies suivantes. 

J'emprunte  donc  aux  Considérations  historiques  et  artis- 
tiques sur  les  monnaies  de  France,  de  M.  Benj.  Fillon,  le  ta- 
bleau qui  suit,  premier  et  excellent  essai  d  une  classification 
de  ce  genre. 

500  a  500.  —  Imitations  pures  des  types  romains,  visigoths 
et  ostrogoths-,  tètes  de  face. 

500  a  000.  —  Imitations  moins  servîtes -,  apparition  du  type 
massaliote  de  Maurice,  de  la  croix  haussée,  du  calice,  du 
chrisme,  de  l'ostensoir,  etc.;  tètes  de  face.  Le  relief  est  moins 
fort. 

000  a  050.  —  Tètes  de  face  à  cheveux  plats,  pareilles  à 
celles  des  sceaux;  bustes  plus  grossiers-,  draperies  indiquées 
seulement  par  des  traits,  et  cependant  ensemble  assez  élégant -, 
chrisme  dégénéré,  croix  haussée,  fichée,  perlée,  accostée,  etc.; 
apparition  de  la  croix  ancrée.  Le  relief  est  moindre. 

050  à  700.  —  La  croix  ancrée  domine;  les  bustes  chargés 
de  colliers,  de  perles,  deviennent  informes. 

700  à  750.  —  La  croix  ancrée  dégénère;  les  monogrammes 
remplacent  les  têtes  devenues  tellement  incorrectes  qu'on  a  de 
la  peine  a  en  reconnaître  la  forme.  La  croix  devient  carlovin- 
gienne  ou  ii  branches  égales-,  le  flan  s'élargit,  et  déjà  surgit  le 
type  adopté  par  IVpin. 

Les  monnaies  usitées  sous  les  Mérovingiens  étaient  :  le  sol 
d'or,  le  tiers  de  sol  ou  triens,  et  le  saïga,  ou  denier  d'ar- 
gent. Les  monnaies  de  compte  étaient  :  la  livre  d'or,  la  livre 
d'argent,  le  sou  d'argent.  On  taillait  85  sols  dans  la  livre  d'or 
de  Olii  grains,  et  25  dans  la  livre  d'argent.  Le  sol  d'or  valait 
40  deniers,  le  triens  13  1/3,  et  le  sol  d'argent  12.  Le  sol  d'or 
pesait  72  grains,  le  liiens.  2i,  cl  le  denier  2048/100. 
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Je  passe  a  la  (description  des  monnaies  de  cette  période, 
prenant  pour  base  de  ma  classification  les  divisions  ecclésias- 
tiques, qui,  comme  le  fait  remarquer  M.  Fillon,  correspondent 
aux  anciennes  Cités. 

- 

NAMNETUM  CMTAS 

NANTES. 

- 

Nantes  (Nannetis  ou  Nannetes)  formait  déjà,  au  temps  de 
T invasion  de  César,  une  cité  puissante.  Ptolémée  lui  donne  le 
nom  de  Condivicnum.  Comme  les  autres  cités  de  la  Gaule,  elle 
quitta  sans  doute  son  nom  celtique  pour  prendre  celui  de  Nam- 
netis  vers  la  fin  du  îv*  siècle.  Elle  fut  le  siège  de  l'un  des 
premiers  évêchés  de  Bretagne 

i  .       NAMNETIS —  Buste  tourné  à  droite. 

Çf.  IOHAN»NIS#  —  Ange  sur  un  degré,  marchant  à 
droite,  appuyé  sur  un  bâton  terminé  par  une  croix;  des- 
sous, une  croisette. 

Or;  20  gr.  Pl.  I,  n°  1.  (Fil.  ,  Let.,  III,  19.) 
Triens  des  dernières  années  du  vic  siècle. 

2.  +  HAMNE'.TI  —  Profil  droit,  orné  d'un  diadème 
perlé. 

Çf.  VILIOMODVS  —  Croix  posée  sur  un  globe  radié. 
Or;  24  gr.  Pl.  I,  n°  2.  (Conbr.;  M. M.,  xxxm,  3.) 
Triens  des  premières  années  du  vu"  siècle. 

3.  NAMNETIS  —  Profil  droit,  diadémé. 

fjC.  *i*  TIDNTIV  c/î  —  Croix  terminée  par  un  globe  et  haus- 
sée sur  deux  degrés. 

Triens  d'or;  22  gr.  Pl.  I,  n°  3.  (Conbr.;  M.M.,  xxxm,  1er.) 

Première  moitié  du  vu0  siècle, 
t.       +  MAMNerlS  —  Profil  droit,  diadémé 
Jp.  ^  IOHA1KUSIIS  —  Vase  surmonté  d'un  oiseau  :  a 
droite,  une  croisette. 
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Triens  d'or;  28  gr.  I>l.  1,  n°  4.  (Conbr.,  MM,  xxxm,  2.) 
Milieu  du  vue  siècle. 
5^       *  HAMHKTIS  —  Prolil  droit,  orné  d'un  diadème 
perlé. 

If.  FORTVHATV  —  Croix  posée  sur  un  globe  au-des- 
sus d'un  degré. 

Or,  24  gr.  Torts.  Pl.  1,  n°  5.  (Fil.;  Let.,  III,  20  ) 
Fin  de  la  première  moitié  du  vin'  siècle. 
0.       tXAMNETI  —  Profil  droit;  orné  d'un  voile  perlé. 
VILIOMVDVS  —  Croix  ancrée,  posée  sur  un  globe. 
Or;  24  gr.  Pl.  I,  n°  6.  (C.  P.) 
Dernière  moitié  du  vue  siècle. 

C  A  M  BON. 

Situé  a  32  kil.  N.-O.  de  Nantes,  son  évêché.  On  sait  peu  d<« 
choses  sur  son  antiquité.  L'histoire  nous  apprend  cependant 
que  son  église,  placée  sous  le  patronage  de  saint  Victor,  qui  y 
naquit  en  tM),  fut  détruite  en  878  par  les  Normands,  et  re- 
levée en  980  par  le  comte  Gwerech. 

7.  CAMBIDONNO  —  Croisette  dans  une  couronne  de 
grenetis  a  deux  liens  séparés  par  un  trait  et  relevés  a  droite 
et  a  gauche. 

y.  FRAJMDO  FIGT  —  Au-dessus  d'une  barque,  deux  per- 
sonnages affrontés,  tenant  chacun  d'une  main  la  croix  qui 
les  sépare. 

Triens  d'or,  24  gr.  Pl.  I,  n°  7.  (C.  de  Fr.) 
Dernières  années  du  vic  siècle. 

8.  CAMDIDONNO  —  Même  type  de  la  Couronne  plus 
grossier^  pas  de  trait  entre  les  deux  liens. 

Çf.  FRA+NC10  —  Au-dessus  d'une  barque,  deux  ligures 
affrontées,  séparées  par  un  point,  l'une  tenant  l'autre  par 
le  bras. 

Triens  d'or;  24  gr.  Pl.  I,  n°  8.  (C.  de  Fr.) 
Copie  du  précédent,  de  la  fin  du  vue  siècle. 
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9.  CAMDONNO  —  Croix  polencée  au-dessus  d'un  globe. 
ft\   FRANCIO  M  —  Buste  diadème  tourné  à  gauche. 

Or;  21  gr.  Pl.  1,  n°  9.  (Conbr.  ;  MM,  xx,  8.) 
Deniière  moitié  du  vu'  siècle. 

10.  CAMDONNO  —  Buste  radié  tourné  a  gauche. 
FRANCO  —  Personnage  debout,  tourné  à  gauche,  le 

bras  droit  courbé  et  projeté  en  avant. 

Triens  d'or;  24  gr.  Pl.  I,  n°  10.  (Conbr.;  M. M.,  xx,  7.) 

Dernière  moitié  du  vu0  siècle. 
I  1 .      CAMDONNO  —  Croix  terminée  par  un  globe. 
IV.   FRANCIO  —  Buste  grossier  tourné  à  gauche. 

Or;  23  gr.  Pl.  I,  n°  12.  (C.  de  Fr.) 

Ce  triens,  de  la  fin  de  la  seconde  moitié  du  vu"  siècle, 
parait  être  une  copie  du  n°  9,  sinon  l'œuvre  du  même  ar- 
tiste 

12.      CVWDONNO  —  Buste  grossier,  tourné  à  droite, 
ft".  FRANCO  —  Personnage  allant  a  droite,  se  retournant 
et  tendant  un  bras  en  arrière. 

Triens  d'or;  21  gr.  Pl.  I,  n°  11.  (C.  de  Fr.) 

Dernières  années  du  vu'  siècle. 
13      CVWDONNO  —  Buste  grossier,  tourné  a  droite, 
ty*.  FRANCO  —  Personnage  allant  a  droite,  et  tenant  une 
croix  de  la  main  droite. 

Or-,  21  gr.  Pl.  I,  n°  13.  (C.  de  Fr.) 

Cette  monnaie  parait  être  l'œuvre  du  même  graveur  que 
la  précédente. 

1  4      CAMBIDOINNO  —  Croix  terminée  par  un  globe. 
I**.  FRANCIO  —  Croix  terminée  par  un  R  et  accompa- 
gnée d'un  annelet  au  3e  canton. 

Triens  d'or-,  25  gr.  Pl.  I,  n°  14.  (Conbr.;  M. M.,  xx,  0.) 

Milieu  du  vin'  siècle. 

RÉZÉ. 

Rézé  {Raciate),  situé  sur  la  Loire,  au  S.-O.  des  faubourgs 
de  Nantes.  On  sait  qu'il  faisait  partie  dans  le  principe  de  l  é- 
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vèché  de  Poitiers.  On  y  trouve  beaucoup  de  débris  gallo-ro- 
mains; mais  l'histoire  est  muette  sur  l'époque  de  sa  fondation . 

15.  R AGATE  —  Buste  tourné  a  gauche,  la  tête  relevée 
et  vue  des  trois-quarts. 

J*f   +  TEODIRICO  —  Croix  ancrée. 

Triens  d'or-,  24  gr.  Pl.  I,  n°  16.  (Fil.;  Lct.,  III,  17.) 
Seconde  moitié  du  vif  siècle. 

16.  RaCIaTE  —  Tête  à  droite,  ornée  d'un  diadème  perlé. 
^T.  TEOPIRICO  M  —  Croix  longue. 

Triens.  Pl.  I,  n°  18.  (Bout.,  p.  359,  n°  11.) 
Seconde  moitié  du  vif  siècle. 

17.  RAC1ATE  V1CO  —  Buste  barbare,  diadémé,  à  droite 
Çf.  *i*  ELARI***jHLKIO  M  —  Croix  ancrée  dégénérée. 

Or;  25  gr.  Pl.  I,  n°  17.  (Comm.  par  M.  H.) 
Fin  du  vif  siècle. 

18.  *RACIAT*E»  —  Agneau  marchant  a  droite  et  re- 
gardant en  arrière. 

Çf.  ^MALLASTI  —  Croix  ancrée  fichée  sur  un  globe 
et  cantonnée  de  4  points  aigus  et  allongés. 

Triens  d'or;  24  gr.  Pl.  1,  n°  15.  (Fil.;  Cons..  page  36  ) 

Même  époque  que  le  précédent. 


REDONUM  CIVITAS. 


Rennes  (Redonis)  est  incontestablement  l'une  des  plus  an- 
ciennes villes  de  la  Gaule;  mais  on  ne  sait  rien  sur  l'époque 
de  sa  fondation.  Connue  sous  le  nom  de  Condate  lors  de  la 
conquête  de  l'Armorique  par  César,  elle  fut  forcée  de  se  rendre 
a  Crassus,  son  lieutenant.  Elle  fut  l'un  des  premiers  évêchés  de 
Bretagne. 

19      RËDO^^A^  —  Profil  droit,  diadémé 
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H     +  BODOLENO  —  Croisette. 

Or;  25  gr.  Pl.  II,  n»  1er.  (Conbr.;  M.M.,  xxxvui,  8-,  C.  Da  ) 

Milieu  du  vie  siècle. 
20       REDOKIS+  —  Prolil  droit,  diadème. 

ft".  hJh  FRANCK) — Ange  sur  un  degré,  allant  à  gauche,  te- 
nant en  avant  un  bâton  courbé  terminé  par  une  double  croix. 

Trions  d'or;  25  gr.  Pl.  II,  n°  2.  (M.  de  H.) 

Fin  du  vue  siècle. 

Cette  monnaie,  qui  faisait  partie  du  cabinet  de  M.  de  Kobien,  a  été  figu- 
rée par  D.  Taillandier  sous  le  n°  ltr  de  sa  planche,  et  attribuée  à  Clovis  Ier; 
la  double  croix  y  est  remplacée  par  un  rameau,  et  le  D  de  la  légende 
du  droit  par  un  P.  . 

-21       REtOftira  +  —  Figure  crucifère  assise  à  droite. 
K'    fcWTTERELLAS^  —  Ostensoir  coupant  par  le  pied 
la  légende. 

Triens  d'or  pur;  £4  gr.  Pl.  II,  n°  3.  (Conbr.;  M. M.,  xxxviii, 
9;  C.  de  Fr.) 

Fin  du  VIe  siècle. 
22      +  R3<IoNltf  —  Prolil  droit. 

iy.  AN  veî  1VN-TERELLVS  —  Figure  crucifère,  assise 
à  droite 

Triens  d'or;  21  gr.  (Conbr.;  Cal..  n°  MO.) 
Même  époque  que  le  précédent. 

Je  n'ai  pu  réussir  à  me  procurer  le  dessin  de  cette  monnaie,  qui  a 
changé  de  possesseur  depuis  longtemps.  M.  Conbrouse  s'est  borné  a  la  dé- 
crire. 

23.      Hh*R€aO""WlN  —  Prolil  droit  diadémé. 

fy.  •••llAEIO**"FISCl  —  Croix  haussée  sur  3  degrés, 
surmontée  d'un  globe  et  terminée  par  2  boules  a  chacune 
des  branches  supérieures. 

Arg.  Pl.  II,  n°  \  (Let.,  IV,  4.) 

Première  moitié  du  vuc  siècle. 
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24.     UE'DO'NI^  —  Buste  diadème,  tourné  a  gauche. 
y.  ROMOVERTO  —  Croix  a  pied  échancré. 


Triens  d'or^  25  gr.  (C.  Da.) 
Même  éj>oque  que  le  précèdent. 
25.     ftCIXfcNItt  FICI  —  Croix  ancrée,  posée  sur  un 
globe,  cantonnée  d'un  point  aux  1er  et  4e. 

BWDIZl^  CIV  —  Profil  gauche  orné  d'un  voile  perlé. 
Or.  Pl.  II,  n°  6.  (Bout.,  p.  370,  n°  11.) 
Seconde  moitié  du  vu*  siècle. 

La  Revue  numismatique  (1840,  p.  991 1  n°  195)  donne,  daus  «a  liste  des 
monétaires,  ce  triens  avec  la  légende  BRIDIMSEL,  et  M.  Conbrouse,  dans 
son  Catalogue  raisonné  des  Monnaies  françaises  (n°  041),  avec  la  légende 
BRID1GIS1L.  La  monnaie  ne  /ne  paraissant  pas  bretonne,  J'ai  longtemps 
hésité  à  la  reproduire. 

20.     REDON^  ClAl  —  Buste  radié  tourné  à  gauche. 
y.  +  NIVlVfclEDBBI  —  Croix  ancrée,  cantonnée  d'un 
point  aux  Ier  et  1%  séparée  de  la  légende  par  un  grenctis. 

Triens  d'or.  Pl.  II,  n°  7.  (D.  Tail.,  n°  2.) 

Dernière  moitié  du  vu'  siècle. 

Attribué  par  D.  Taillandier  à  Childeberl  I. 

27.  REDOfXI^  FICI  —  Croix  ancrée, 
y.  BADIRIEVN  MO  —  Proûl  droit. 

Triens  d'or.  Pl.  II,  n°  10.  (Bout.,  p.  359,  n°  9.) 
Je  le  crois  des  dernières  années  du  vu'  siècle. 

28.  +  REDON I  c/s  —  Buste  barbare  tourné  à  droite. 

iy.  LEVDIÇl  ^ELO  —  Croix  ancrée  terminée  par  un  globe. 
Or,  23«fcr.  Pl.  II,  n°  9.  (C.  A.) 
Dernières  années  du  vu'  siècle. 
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29.  +fŒDONIfc  —  Persounage  allant  k  droite,  tenant 
d'une  main  une  lance,  de  l'autre  une  croix  dont  le  sommet 
partage  la  légende. 

I=ATERELL<&  —  Buste  grossier  tourné  a  droite. 
Or  pâle;  26  gr.  Pl.  II,  n°  5.  (C.  Da.) 
Premières  années  du  vine  siècle. 

30.  R6D0NI,  autour  d'un  point  ovale. 

K.  Buste  informe,  radié,  tourné  a  droite;  devant,  croix 
cantonnée  de  A  points. 

Triens  d'or.  Pl.  II,  n°  11.  (D.  Tail.,  n°  3  (1>.) 

Même  époque  que  le  précédent. 

Attribué  par  D.  Taillandier  à  Cbildebert  I. 

31.  *  REPO-N>AS  —  Profil  droit  barbare,  la  partie  infé- 
rieure composée  de  globules. 

!>'.  Hh^HADOVfDAZ  —  Dans  le  champ,  &  initiale  de 
Rennes. 

Or;  26  gr.  Pl.  II,  n°  12.  (Fil.,  Let.,  III,  21.  (C.  Da.) 
Triens  du  commencement  du  vme  siècle. 

32.  REDONAZ  —  Tète  informe,  vue  de  trois  quarts. 
YjC.  4*  IIVMVÇISILO:  autour  d'une  croisette. 

Or  pâle;  24  gr.  Pl.  II,  n°  13.  (M.  C.) 
Même  époque  que  le  précédent. 

33.  REDON     —  Profil  droit  ébauché. 

y  CANTERELLV  —  Débris  d'un  personnage  allant  a 
droite. 

Triens  d'or;  2i  gr.  Pl.  II,  n°  8.  (Conbr.;  M  M  ,  xxxvm,  10.) 
Première  moitié  du  vm*  siècle. 
34      BEDOUIN  —  Profil  droit  informe. 

ft*.  IMWRIKCVfc  —  Croix  ancrée,  cantonnée  de  A  points. 

• 

(1)  Le  dessin  de  D.  Taillandier  ne  ressemblant  pas  à  celui  du  catalogue  ma- 
nuscrit de  M.  de  Robicn,  conservé  à  la  bibliothèque  de  Rennes,  et  cette 
monnaie  ayant,  comme  le  n°  26,  disparu  du  inusée  de  cette  ville,  j'ai  copié 
pour  ces  deux  triens  les  dessins  originaux  de  M.  de  Robien. 
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Triens  d'or;  22  gr.  Pl.  H,  n°  14.  (R  N.,  1845,  I,  18.) 
Second  quart  du  vme  siècle. 

35.  *f*  #HEDON:iS:  —  Tète  rudimentaire,  ornée  d'un  dia- 
dème perlé. 

Çf.  rED>9IVZlS0  —  Croisette. 
Or;  21  gr.  Pl.  11,  n°  15  (C.  de  Fr.) 

Ce  iricng  a  été  décrit  par  M.  Conbrouse,  sous  le  nu  645  de  son  catalogue, 

r 

avec  la  légende  incomplète  rEC....IVaiSO. 

36.  +  *RED01SÏIS*  —  Même  tête. 
y.  EBR1VESILO  —  Croisette. 

Or;  21  gr.  Pl.  II,  n°  16.  (Conbr.;  MM,  xxxvm.  Il  ) 
Première  moitié  du  vuic  siècle.  -% 

37.  ^MXlOmZ  —  Croisette. 

#\  RAdVRISPI'^  —  Croix  a  pied,  cantonnée  d  un  point 
au  4e. 

Triens  d'or;  23  gr.  Pl.  II,  n°  17.  (Conbr.;  M. M.,  xxxvm. 
12-,  C.  de  Fr.) 

Fin  de  la  première  moitié  du  vne  siècle. 

38.  CIVI  REDOWA+S  —  Croisette  cantonnée  de  4  points. 
R/    OL'l  vel  OEISIPIDA^  —  Croix  ancrée,  dégénérée, 
cantonnée  d'un  point  aux  3e  et  4e. 

Triens  de  la  même  époque  que  le  précédent. 
Or;  24  gr.  Pl.  U,  n°  18.  (C.  de  Fr.) 

MARCILLÉ-ROBERT. 

Marcillé-Robcrt  (Marciliacum),  situé  à  35  kil.  a  TE.  S.-E. 
de  Rennes.  On  ne  sait  rien  sur  l'époque  de  sa  fondation. 

39.  MARCILIACO  —  Buste  tourné  a  droite. 

IJf.  A AVVIV^  —  Personnage  allant  à  gauche,  la  main 
tendue  en  avant. 

Triens  d'or;  26  gr.  Pl.  Il,  n°  19.  (R.  N  ,  1817.  Y   18  ) 

(Commencement  du  vu0  siècle. 
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VENDEL. 

Vendel  (Vindellum),\  situé  à  37  ki).  IN.-E.  de  Rennes,  bâti 
sur  une  ancienne  voie  romaine.  On  y  trouve  fréquemment  des 
tombeaux  en  calcaire  coquillier.  » 

40.     VIMDELLO  VC  —  Buste  grossier  a  gauche/ 

fy-  CÊHO###A-DO  —  Croix  terminée  par  une  boule  et 
surmontée  d'un  R. 

Triens  d'or;  25  gr  Pl.  III,  n°  I.  (Comm.  p.  M:  R.) 
Dernier  tiers  du  vu0  siècle. 

11  VINDELLO  —  Croix  terminée  par  un  globe. 
fl\  ERItfOHO  —  Croisette. 

Or;  23  gr.  Pl.  III,  if  2.  (C.  de  Fr.) 
Fin  de  la  première  moitié  du  vin0  siècle. 

12  VIEIDELLO  —  Croisette. 

Ijf.  MAVRO.  —  Croix  terminée  par  un  globe. 
Or,  23  gr.  Pl.  III,  n°  3.  (Conbr.;  Cat.,  n°  887 b",  C.  de  Fr.) 
Même  époque  que  le  précédent. 

ALETENS1UM  CIVITAS. 

SAINT-MALO  ? 

Saint-Malt»  (Âietum)  est  mentionné  dans  l'itinéraire  d'An- 
tonin,  qui  nous  apprend  qu'il  avait  une  garnison  romaine. 
Saccagé  en  1111  par  les  Normands. 

43.     ALL#  ♦  #ECO  —  Croix  ancrée,  fichée  sur  un  globe. 
IX-  BVIdlCILAcrt  —  Tête  barbare  à  droite,  ornée  d'un 
voile  perlé;  devant,  deux  points  perpendiculaires  l'un  à 
l'autre. 

Or;  21  gr.  Pl.  III,  n°  4.  (Conbr.;  M. M.,  h,  15.) 
Triens  de  la  dernière  moitié  du  vif  siècle. 
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CARO? 

Caro,  bourg  de  l' arrondissement  de  Ploërmel  (Morbihan), 
sur  une  hauteur  à  78  kil.  S.  S.-O.  de  Sainl-Malo,  son  amien 
évêché.  Fait  actuellement  partie  de  levêché  de  Vannes. 

< 

44.     ^  CVHOMXE.E.  en  légende  rétrograde  autour  d'un 
sautoir  cantonné  de  4  points. 

iy.       PVMVNEVfc  Y  —  Débris  d'une  tête  de  face. 
Triens  d'or;  23  gr.  Pl.  111,  nw  5.  (Fil.,  Let III.  22.) 
Commencement  du  vne  siècle. 


VENETUM  CIV1TAS 

VANNES. 

Vannes  (Fenefus),  capitale  des  Venètes,  bâtie  par  les  anciens 
Celtes.  Connue  sous  le  nom  de  Dariorigum  lors  de  la  conquête 
de  César,  elle  était  h  la  tête  de  la  Confédération  armoricaine. 

45.     VeN€TVtf  —  Buste  tourné  à  gauche. 

fy.  CItARDO  —  Croix  à  pied,  échanerée  et  accompagnée 
d'un  point  aux  3e  et  ¥. 

Or;  23  gr.  Pl.  III,  n°  (i.  (Conbr.,  Cal.,  xxxxjpi,  15.) 
Triens  de  la  première  année  du  vue  siècle. 
4ti.  DE  VENETVS  —  Buste  tourné  à  droite,  orné  d'un  ban- 
•  deau  perlé. 

IJT.  ÇEHHO. .  .  Croix  égale  terminée  par  un  globe,  accom- 
pagnée d'un  oméga  aux  3e  et  4e,  sur  deux  degrés,  dont  le 
premier  est  composé  de  six  points. 

Or-,  23  gr.  Pl.  III,  n°  7.  (Comm.  p.  M.  R.) 

Même  époque. 
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MUSILLAC. 

Musillac  {Musicacum),  sur  une  hauteur,  a  20  kil.  rie  Vannes 
On  croit  que  sa  fondation  remonte  aux  Romains 

47.     MV2JCVCO  AlC  —  Buste  barbare  diadème  tourné  k 
droite. 

*f*  DERTOLEHAc/î  —  Petite  croix  ancrée. 
Or;  23  gr.  Pl.  III,  n°  8.  (R.  N.,  1839,  IX,  10.) 
Seconde  moitié  du  vu"  siècle 

J  aurais  pu  ajouter  k  cette  série  déjà  nombreuse  les  mo- 
nétaires de  Lusteciacum  ou  Custeciacum  (1),  à  Apraricia  (2) 
et  de  Baiorœ  (3),  que  M.  Fillon  rattache  (Études  Numisma- 
tique*, p.  34)  à  la  Bretagne.  Mais,  malgré  l'opinion  de  ce 
numismatiste,  si  compétent  en  pareille  matière,  les  types  des 
monnaies  que  je  viens  de  décrire  me  paraissent  trop  dissem- 
blables de  ceux  de  ces  dernières,  auxquelles  il  serait  en 
outre  impossible  d'assigner  une  position  géographique  certaine. 
Dans  son  ouvrage  précité  (Pl.  I,  27  et  28),  M.  Fillon  donne 
encore  au  diocèse  de  Nantes  un  triens  au  nom  d  Argento,  et 
un  autre  a  légende  indéchiffrable,  se  fondant  pour  cette  attri- 
bution sur  l'analogie  du  buste  de  l'obvers  de  ces  monnaies, 
avec  celui  de  monétaires  sortis  des  officines  de  Nantes  et  de 
Vannes.  l#  buste  au  voile  perlé  et  la  croix  ancrée  sont  non- 
seulement  particuliers  k  Nantes  et  k  Vannes,  mais  encore  k 
Rennes  et  k  un  grand  nombre  de  localités  étrangères  k  la 
Bretagne. 

M.  de  Longpérier  a  donné  k  Sulniac,  diocèse  de  Vannes,  un 

(t)R.  N.,  18*0,  vu,  u. 
WConbr.;  M.M.,  v,  11. 
3)  M.,  «i,  5. 
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triens  portant  le  nom  do  Siliniaco.  Je  ferai  remarquer,  avec 
M.  Fillon,  que  cette  monnaie  n'a  aucun  des  caractères  qui 
distinguent  celles  de  ce  pays,  et  qu'il  en  existe  une  présentant 
le  même  nom,  frappée  évidemment  aux  environs  de  Briou  et 
d'Ambernac.  J'ajouterai  que  la  traduction  de  Siliniacum  par 
Sulniac  me  parait  plus  que  problématique. 

i 

i 

■ 

» 


• 
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753  —  1225? 


Avec  la  domination  franque,  un  nouveau  .système  monétaire 
s'implante  en  Bretagne.  L'or  disparait  pour  faire  place  à  l'ar- 
gent, qui  est  employé  exclusivement  à  la  fabrication  des  mon- 
naies-, le  flan  s'amincit,  devient  plus  large,  et  le  denier  apparaît. 
D'abord  lente  et  indécise  sous  Pépin  et  Charlemagne,  cette 
révolution  monétaire  se  précipite  sous  Louis-le-Débonnaire,  et 
est  totalement  accomplie  sous  Charles-le-Chauve.  Le  denier  et 
l'obole,  inventée  par  Louis-le-Débonnaire,  se  partagent  le 
champ  resté  libre,  et  régnent  en  maîtres  absolus  et  simultanés 
pendant  toute  la  durée  de  cette  période. 

Avec  Charles-le-Chauve,  le  type  carolin  s'introduit  en  Bre- 
tagne. Il  s'y  maintient  après  lui,  mais  ne  tarde  pas  a  s'altérer 
sensiblement,  et  à  donner  naissance  a  deux  séries  de  types  ou 
monogrammes  qui,  au  premier  abord,  lui  semblent  parfaite- 
ment étrangers.  Eu  première  ligne  se  remarque  le  monogramme 
si  connu  de  Conan,  qui  devient  plus  tard  le  fameux  IVS  ou 
DVX  des  Geoffroy  et  des  derniers  Conan,  comme  l'a  démontré 
M.  Ramé  dans  sa  belle  esquisse  de  l'histoire  monétaire  de  Bre- 
tagne (R.  N.,  1816,  p.  134).  Vient  ensuite  le  type  de  la  rosace 
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ou  croix  ancrée,  ébauché  sous  Hoël  II,  continué  par  Alain  IV, 
et  devenu  parfait  sous  Eudon  de  Porhoct,  type  qui  clôt  cette 
période. 

Sous  les  Mérovingiens,  la  livre  d'argent  contenait  25  sols  ; 
Pépin  la  réduit,  en  755,  h  22,  en  portant  de  300  à  204  la 
taille  des  deniers.  Charlemagne,  aprçès  avoir  suivi  les  traces  do 
son  père,  entreprend,  vers  779,  une  nouvelle  réforme  moné- 
taire, augmente  la  livre  d'un  quart,  la  fixe  a  7080  grains, 
et,  créant  ainsi  la  livre  de  compte  qui  reste  inamovible,  y 
taille  20  sols  ou  240  deniers.  La  Bretagne,  comme  la  France, 
conserve  ce  système-,  mais  sous  les  successeurs  de  Nominoé,  le 
poids  et  l'aloi  des  monnaies  dégénèrent  rapidement,  et,  dans  les 
dernières  années  du  xie  siècle,  le  marc  de  8  onces  succède  à 
la  livre  carlovingienne. 


DANIEL  ET  JUDON 


Se  disputent  la  Cornouailles 
et  refusent  le  tribut  aux 
Francs.  —  Sont  soumis  par 
Pépin,  753. 


PÉPIN 
753  —  708. 

Né  en  714.  —  Élu  roi  à 
Soissons  en  mars  752.  — 
Envahit  la  Bretagne,  prend 
Vannes  et  établit  des  comtes 
sur  les  frontières,  753.  — 
Sacré  Patrice  des  Romains  à 
Saint-Denis,  754.  —  Défait 
pour  la  seconde  fois  Astolphe, 
roi  des  Lombards,  750.  — 
Meurt  en  708. 


Maître  de  la  Bretagne,  dont  il  forma  une  province,  Pépin  la 
soumit  aux  mêmes  lois  que  le  reste  de  son  royaume,  et  y  usa 
des  mêmes  droits.  H  ne  pouvait  oublier  celui  de  battre  mon- 
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naie,  et  uous  irouvous  une  preuve  de  l'exercice  de  ce  droil 
dans  ia  monnaie  suivante,  que  son  poids  peu  élevé  me  fait 
attribuer  aux  premières  années  de  son  règne. 

48.     PIPI  RX  F  (PIPInus  ReX  Francorum)  en  mono- 
gramme surmonté  d'un  trait  abréviatif. 

H3£  (NA),  initiales  de  Nantes,  dans  un  grenetis. 
21  gr.  Pl.  IV,  n°  1.  (R.  N.,  1855,  I,  1.) 
Denier  d'argent  de  ma  collection,  trouvé  aux  environs  de 
Josselin  en  1852. 


IU  DIC-MLR. 


Succède  a  son  père  Daniel 
en  769.  —  Est  qualifié  du 
nom  de  Grand. 

ARGANT  ET  MÉLIAU 

Se  disputent  la  Cornouailles 
à  la  mort  de  Budic.  —  Re- 
prennent Vannes  et  refusent 
les  tributs,  786.  —  Sont  sou- 
mis par  Andulphe,  lieutenant 
de  Charlemagne.  —  Méliau, 
qualifié  de  roi  dans  les  actes 
de  Saint-Méloir,  est  tué  par 
son  frère  Rivod,  792. 

RIVOD 

S'empare  de  l'héritage  de 
son  neveu  Méloir,  792.  — 
Est  défait  par  le  comte  Guy 
ét  meurt  la  même  année,  799. 


CHARLEMAGNE. 
768  —  814. 

Né  en  742.  —  Sacré  a  Poi- 
tiers, 754.  —  Seul  roi,  771. 
—  Prend  le  titre  de  Patrice 
et  de  roi  d'Italie  et  de  Lom- 
bardie  en  774.  —  Les  Bre- 
tons se  soulèvent,  poussés 
par  les  usurpations  des  comtes 
des  Marches,  786.  —  Expédi- 
tion de  Guy,  la  Bretagne  en- 
tière reconnaît  l'autorité  du 
roi  des  Francs,  799.  —  Cou- 
ronné empereur  d'Occident  en 
décembre  800.  —  Les  comtes 
francs  sont  chassés  de  Bre- 
tagne, 809.  —  Extermine  les 
chefs  bretons,  81  i.  —  N'in- 
scrit pas  en  mourant  la  Bre- 
tagne sur  son  testament,  814. 
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Il  est  vraisemblable  que,  sous  Pépin  et  Cbarlemagne,  les 
princes  bretons,  tout  occupés  de  leurs  rivalités,  ne  songèrent 
point  à  battre  monnaie.  Cependant  si,  pressés  par  le  besoin  de 
numéraire,  ils  usèrent  de  ce  droit,  leurs  espèces  furent  sans 
doute,  comme  celles  de  leurs  prédécesseurs,  purement  muni- 
cipales, leur  intérêt  et  leur  bainc  pour  les  Francs  devant  leur 
faire  rejeter  le  système  nouveau  adopté  par  une  nation  ennemie 
et  détestée. 

On  connaît  de  Charlemagne  les  monnaies  suivantes  qui  ap- 
partiennent à  la  première  période  de  son  règne,  c'est-à-dire  à 
la  série  des  monnaies  frappées  au  type  de  Pépin. 


RENNES. 

^      LYS   <*ans  un  8renelis 


^   5j?fo  dans  un  grenetis. 


MIS 

Denier  d'argent  fracturé;  20  gr.  Pl.  IV,  n°  2.  (R  N., 
1846,  V,  1"  ) 

LV  S  ^ans  un  6renel's- 


NT3 

Denier  d'argent  5  23  gr.  Pl.  IV,  n"  3.  (Conbr.;  Cal., 

xxxbil,  10.) 
51.     Même  avers  que  le  précédent. 

Çf.  Croix  égale  cantonnée  des  lettres  R.  E.  D.  un  point 
a  l'extrémité  des  bras  qui  séparent  la  lettre  R  de  la  lettre  D 
et  la  lettre  D  de  la  lettre  *à 

Denier  d'argent;  23  gr.  Pl.  IV,  n°  4.  (Conbr.,  Cat., 

XXX  M%  11.) 


Digitized  by  Google 


l'KKIODK  CARLOVINGIKNNK. 


23 

9 


JAKMTMN. 


Élu  chef  suprême  par  les 
Bretons  soulevés,  814.  —  Ab- 
dique Tannée  suivante. 

MORVAN. 

Est  proclamé  roi  et  refuse 
les  tributs,  818.  —  Est  tué  en 
combattant  pour  son  pays  vers 
821 .  —  Il  était  comte  de  Léon 
et  de  Cornouailles. 

WIOMARCH. 

Soulève  les  Bretons  en  822. 

—  Soutient  la  guerre  jusqu'en 
fêi  —  Fait  sa  soumission. 

—  Peprend  les  armes  et  se 
fait  tuer  par  le  comte  Lant- 
bert. 


LOUIS-LE-DÉBONNA1RE 

814  —  840. 

Né  en  778.  —  Sacré  roi 
d'Aquitaine,  781.  —  Associé 
à  l'empire,  813.  —  Seul  maî- 
tre de  l'empire  a  la  mort  de 
son  père,  814.  —  Envahit 
la  Bretagne,  818.  —  Établit 
Nominoé  lieutenant-général  en 
Bretagne,  826.  —  Pardonne 
a  ses  fils  révoltés,  830.  — 
Enlève  a  Pépin  l'Aquitaine 
pour  la  donner  a  Charles-le- 
Chauve,  833.  —  Est  déposé 
a  Soissons  en  octobre  833. — 
Rétabli  en  mars  834  .  —  Meurt 
en  marchant  contre  un  de  ses 
fils,  840. 


On  ne  connaît  aucune  monnaie  de  ces  princes  bretons,  mais 
celles  de  Louis-le-Débonnaire  sont  connues  de  tous  les  numis- 
œatistes,  par  les  travaux  récents  encore  de  MM.  Conbrouse  et 
Fillon. 


NANTES. 


51    *  HLDOYYICYS  1MP  entre  deux  grenelis;  croix 
égale. 

^   rA  MN  , 

ETYM        un  8renells 


I 
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Denier  d'argent;  32  gr.  Pl.  IV,  n°  5.  (Gomm.  p.  M.  R.) 

53.  +  HLVDOVYICVS  MP  entre  deux  grenetis  ,  croix 
égale. 

W   HvMH  , 

ETYM    "S  U"  grenetIS 
Denier  d'argent;  31  gr.  (H.  N.,  1837,  IV,  11.) 

54.  Autre  avec  *  HLYDOYYICYS  MI. 

Denier  d'argent  ;  32  gr.  (Conbr.;  Cat.,  n°  873.)       -  • 

55      LYDO  , 

YYIC        un  8rcnet!S 

fy.  ^  NAMNETYM  entre  deux  grenetis  ;  croix  égale. 
Obole  d'argent,  16  gr.  1/2.  Pl.  IV,  n°  6.  (Fil.;  Let  , 
VII,  14.) 

RENNES. 

56.         HLYDOYYICYS  IMP  entre  deux  grenetis  (I): 
croix  égale. 

W   EUS  ou  NES  dans  «n.«renetis- 

Denier  d'argent  ;  31  gr.  Pl.  IV,  n°  7.  (Fil.;  Let.,  VII,  13.) 
Ces  deux  dernières  monnaies  appartiennent,  d'après  M.  Fil- 
Ion,  au  milieu  du  règne  de  Louis 


CHARLES-LE-CHAUVE,  840  —  846 

Né  en  823.  —  Roi  d'Aquitaine,  833.  —  Empereur  d'Occi- 
dent, 840.  —  Perd  la  Bretagne  qui  se  déclare  indépendante, 
843.  --  Battu  h  Ballon  par  les  Bretons,  845.  —  Forcé  de 
reconnaître  Nominoé,  846. 


(\)  Presque  toutes  les  monnaies  que  je  décrirai  par  la  suite  ayant  deui 
grenetis  dont  le  premier  existe  toujours  sans  exception,  je  ne  mentionnerai 
que  l'absence  du  second,  lorsqu'il  y  aura  lieu. 
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NANTES. 

57.  +i  CHATIA  D  —  I  KEX  —  Monogramme  carolin. 
iy  +  MAMJSTETIS  CIVITAS  —  Croix  égale. 

Denier  d'argent;  34  gr.  Pl.  IV,  n°  8.  (C.  de  Fr.) 

58.  Même  avers. 

ft    +  FAIiMETlS  CIYITAS  —  Croix  égale. 
Denier  d'argent  ;  34  gr.  (C.  Da.) 

59.  Mêmes  légende  et  type. 

R    +  IfcMSXETIS  CIVITAS  —  Croix  égale 
Obole  d'argent;  15  gr.  Pl.  IV,  n°  9.  (Fil.-,  Let.,  Mil,  2.) 

RENNES.  ' 

00      +  CHATIA  D  -  I  HEX  —  Monogramme  carolin. 
W   +  HnED#lSCIS  CIVITAS  —  Croix  égale 

Denier  d'argent;  30  gr.  Pl.  IV,  n°  10.  (C.  de  Fr.;  C.  A  ; 
C  D  ;  M  C  ) 
01 .     Même  avers. 

W   +  HHED*JSnS  cIVITAS  —  Croix  égale. 
Obole  d'argent;  12  gr.  Pl.  IV,  n°  11  (C.  H.) 


NOMINOÈ,  8i«  —  851 

Établi  par  Louis-le-Débonnaire  lieutenant-général  en  Bre- 
tagne, 826.  —  Se  déclare  indépendant,  843.  —  Victoire  de 
Ballon,  845.  —  S'empare  de  l'Anjou  et  du  Maine,  et  est 
reconnu  par  l'Empereur,  846.  —  Achète  la  paix  des  Normands, 
847.  —  Prend  le  titre  de  roi-,  envoie  Gomvoion  solliciter  à 
Rome  la  déposition  d'évêques  simoniaques,  848.  —  Relève  la 
métropole  de  Dol  et  crée  les  cvèchés  de  Tréguier  et  de  Saint- 
Bricuc  —  Est  sacré  à  Dol.  —  Menacé  de  l'excommunication, 
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84-9.  —  Envahit  le  Maine  et  l'Anjou;  meurt  a  Vendôme  au 
milieu  de  ses  triomphes,  851 

Maître  de  la  Bretagne,  Nominoé  conserva,  comme  l'a  dit 
M.  Ramé  (R.  N.,  1846),  le  type  carolin,  immobilisé  pendant 
un  certain  temps,  par  la  raison  commerciale;  et  c'est  un  tait 
dont  peut^  convaincre  facilement  l'examen  des  monnaies.  Il 
est  au  reste  incontestable  que  les  espèces  à 'ce  type  couraient 
en  Bretagne  a  une  époque  bien  postérieure  a  Nominoé , 
comme  le  prouve  une  charte  (P.  justif.,  n°  1)  rapportée 
par  D.  Morice. 

J'attribue  a  ce  prince  la  monnaie  suivante,  qui,  bien  qu'in- 
férieure aux  monnaies  franques  par  son  poids,  son  titre  et  sa 
fabrique,  s'en  rapproche  cependant  beaucoup  plus  que  toutes 
celles  qui  vont  suivre,  remarquables  comme  elle  par  la  sup- 
pression de  l'H  dans  le  mot  REDONIS. 

62.     ^  GRATIA  D  -  1  KEX  —  Monogramme  carolin. 
*  REDfcNIS  CIVITAS  —  Croix  égale. 
Denier  d'argent;  30  gr.  Pl.  V,  n°  I.  (R.  N.,  1846,  V,  2; 
C.  D.;  M\  C.) 


ERSPOÈ,  851—857 

Succède  à  son  père,  851.  —  Repousse  la  même  année  une 
nouvelle  invasion  de  Charles-le-Chauve.  —  Traité  d'Angers  ; 
reçoit  de  l'Empereur  l'abandon  de  ses  prétentions  sur  la  Bre- 
tagne, le  Maine  et  l'Anjou,  et  les  insignes  royaux,  852.  — 
Forcé  de  céder  le  comté  de  Rennes  a  son  cousin  Salomon  qui 
lui  dispute  la  couronne.  —  Repousse  les  Normands,  855.  — 
Est  assassiné  par  Salomon,  857. 

On  peut  lui  attribuer  la  monnaie  suivante,  à  laquelle  son 
titre  et  sa  fabrique  assignent  une  époque  au  moins  contempo- 
raine. 
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63     *fi  GR4VTI/Y  I  HEX  —  Monogramme  carolin 

agrandi. 

^.  +  ItEDfcNIS   VT/\S  —  Croix  cantonnée  d'un 

besant  au  1er. 
Denier  de  billon;  20  gr.  Pl.  V,  n«  2.  (C.  A.) 


SALOMON,  857  —  874. 

Comte  de  Reunes  vers  852.  —  Arrive  au  trône  par  le 
meurtre  d'Erspoé,  857.  —  Renouvelle  le  traité  d'Angers  avec 
Charles-le-Chauve.  —  Soutient  le  fils  de  l'Empereur  dans  sa 
révolte  contre  son  père,  858.  —  Est  menacé  d'excommu- 
nication par  le  concile  de  Toul,  859.  —  S'unit  aux  Normands 
de  la  Loire  pour  ravager  le  Maine  et  l'Anjou.  —  Fait  la  paix 
avec  Charles,  qui  lui  reconnaît  les  droits  régaliens  (I)  et  se  ligue 
avec  lui  contre  les  Normands,  868.  —  Envoie  des  présents  au 
uape  Adrien.  —  Traite  seul  avec  les  Normands,  869.  —  Re- 
joint Charles-le-Chauve  qui  les  assiège  dans  Angers,  et  reçoit 
de  lui  le  Cotentin,  Coutances  et  une  partie  de  rAvranchin, 
873.  —  Massacré  avec  son  fils  VVigon  à  Saint-Sauveur  de 
Plélan,  par  les  seigneurs  révoltés,  874. 

Je  ne  connais  point  de  monnaie  que  je  puisse  attribuer  avec 
quelque  certitude  a  ce  prince. 


GURWAND  ET  PASQWETEN,  874  —  877 

La  Bretagne  est  partagée  :  (iunvand,  comte  de  Rennes  et 
gendre  d'Erspoé,  a  le  Nord,  tandis  que  Pasqwcten,  comte  de 
Vannes  et  gendre  de  Salomon,  a  le  Midi-,  la  Comouailles  et  le 

;i;  ...  Dicta»  rei  gratià  et  couleinplatioue  prsdiclus  rex  Carolus  Salomoni 
Brilooum  Régi  liabere  perniisil  coronam  aureain  gcnnuis  preliosis  ornalam, 
*eu  rirculum  aureutn  ad  cjus  libilum,  cl  purpuram  atque  Arrhicpiscopaletn 
'«iem  et  nutnismata  aurea  el  arçenlea.  —  Ch.  Br.  :  ap.  D.  Mot.,  I.  2  ». 
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Léon  restent  indépendants,  874.  —  Hëclamations  inutiles  de 
Charlcs-le-Chauve.  —  Gunvand,  assiégé  dans  Hennés  par  son 
v  rival  uni  aux  Normands,  extermine  ses  ennemis  sous  les  murs 
de  cette  ville.  —  Secoild  siège  de  Rennes  par  Pasqwetcn  et 
ses  alliés  ;  Gunvand  les  bat  et  meurt  au  sein  de  sa  victoire, 
877.  —  Pasqweten  est  assassiné  par  les  Normands  la  même 
année. 

Le  denier  suivant  peut  appartenir  à  l'un  des  deux  rivaux, 
sinon  à  Salomon.  Sa  mauvaise  exécution,  l'altération  bien 
sensible  du  titre  et  du  monogramme,  qui  est  renversé  et  re- 
tourné, lui  donnent  en  tout  cas  une  date  postérieure  au  pré- 
cédent. 

64.     GP-ATlÀ  D  -«  I  K IX— Monogramme  carolin  renversé. 

y.  *  YI\BIN  IMDONtN  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon ;  24  gr.  PL  V,  n°  3.  (C.  D.-,  M.  C.) 

La  position  renversée  du  monogramme  carolin  cl  le  chan- 
gement de  la  légende  du  revers  accusent  une  intention  mar- 
quée de  distinguer  les  nouvelles  espèces  des  anciennes  a  ce 
type.  C'est  le  premier  pas  vers  l'émancipation  de  la  monnaie 
bretonne. 


JUDICAËL  ET  ALAIN  I",  877  —  907 

Judicaël,  fds  de  Gurwand,  et  Alain,  frère  de  Pasqweten, 
héritent  de  la  puissance  et  de  la  haine  de  leurs  parents,  877. 

—  Nouvelle  protestation  de  l'Empereur  contre  l'indépendance 
de  la  Bretagne.  —  Les  deux  comtes  s'unissent  contre  les  Nor- 
mands-, victoire  de  Traut  qui  coûte  la  vie  a  Judicaël,  888. 

—  Alain  les  extermine  a  Questembcrt  la  même  année,  et  re- 
çoit le  nom  de  Grand.  —  Laisse  à  Bérenger,  fils  de  Judicaël, 
le  comté  de  Hennés,  et  règne  sur  presque  toute  la  Bretagne. 

—  Défait  de  nouveau  les  Normands,  891.  —  Meurt  en  907. 
après  avoir  jH>rlé  successivement  les  litres  de  comte,  de  duc 
Vl  de  roi. 
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65.     ►fi/VLA-l  A IX  —  Monogramme  carolin  dégénéré. 

flf.  ►infUbOIII  CA'  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billoD;  24  gr.  Pl.  V,  n°  4.  (C.  D.) 

C'est  la  monnaie  dont  parle  M.  P.  d'Avant  (p.  40),  et  qu'il 
assimile  a  tort  a  celles  rêvées  par  l'abbé  Travers. 

Le  type  carolin  devenu  presque  informe  et  méconnaissable, 
mais  qui  n'a  pas  encore  subi  sa  dernière  transformation,  pa- 
rait être  le  point  de  départ  de  la  rosace  ou  croix  ancrée, 
ébauchée  sous  Hoêl  II.  Le  titre  de  ce  denier,  qui  est  en  haut 
billon,  semble  indiquer  une  époque  prospère  et  exempte  de 
troubles,  comme  l'altération  du  monogramme  dénote  une  émis- 
sion assez  éloignée  de  celle  de  la  monnaie  précédente.^ 


GURMAILHON,  907  —  930. 

Recueille  la  succession  de  son  oncle  Alain  et  la  réunit  à  son 
comté  de  Cornouailles,  907.  —  Invasion  des  Normands  et  sac 
de  Nantes,  908.  —  Émigrations  en  Grande-Bretagne.  — 
Charles-le-Simple  cède  a  Rollon  se*  droits  sur  la  Bretagne, 
912.  —  Mort  de  Gurmailhon,  vers  930. 


JUHEL-BÉRENGER,  930  —  937. 

Joiut  ses  troupes  a  celles  d'Alain,  comte  de  Vannes,  revenu 
de  Grande-Bretagne,  et  défait  les  Normands  conduits  par  Fé- 
.  lécan,  930.  —  Est  soumis  par  le  duc  Guillaume-Longue-Épée, 
qui  force  Alain  a  repasser  la  mer.  —  Reste  seul  des  chefs 
bretons  jusqu'en  937. 

On  ne  connaît  aucune  monnaie  portant  le  nom  de  ces 
princes,  non  plus  que  de  Gurmailhon.  Les  troubles  continuels, 
l'occupation  constante  de  la  Bretagne  par  les  Normands  arrê- 
tèrent sans  aucun  doute  l'émancipation  de  la  monnaie  com- 
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mcncée  par  Alain-le-Grand,  qui  avait  osé  signer  ses  espèces, 
et  on  dut  revenir  aux  copies  des  monnaies  carlovingiennes,  mo- 
mentanément du  moins. 

Les  monnaies  suivantes  se  rangent  naturellement  a  celte 
époque,  et  par  leur  type  et  par  leur  fabrique. 

H6.     +  GRÀTIÀ  D  w  I  rviX  —  Monogramme  carolin  ren- 
versé^ l'S  est  remplacé  par  un  i,  et  le  K  par  un  E. 
*  ^.  +  RIDOMto  CIA^  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  fracturé,  19  gr.  Pl.  V,  n°  5.  (C.  D.) 

67.  +  MONETA  CIVI— Débris  du  monogramme  carolin. 
y       niDOIII^  C1V  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon-,  30  gr.  Pl.  V,  n°  6.  (C.  D.) 
Cette  monnaie,  qui  rappelle  par  sa  légende  les  monnaies 
normandes,  est,  comme  on  le  voit,  purement  municipale.  Il 
semble  que,  dans  l'état  de  troubles  où  se  trouvait  la  Bretagne, 
on  ait  reculé  devant  l'émission  d'espèces  signées.  Peut-être 
aussi  les  différents  partis  qui  se  disputaient  ce  pays  abandon- 
nèrent-ils ce  droit  dans  le  but  de  favoriser*  la  circulation  de 
leurs  monnaies. 

68.  *  DYX  BIHTAHHME  —  Monogramme  carolin  in- 
forme. 

.  *  RED*H1S  CIYITAS  —  Croix  pattée,  cantonnée 
d'un  croissant  renversé  aux  1*  et  2e. 

Denier  de  billon ^  19  gr.  Pl.  V,  n°  7.  (C.  D.) 

69.  Mêmes  légendes  et  types  des  deux  côtés. 


Plomb  trouvé  en  1844  dans  la  Vilaine.  (C.  Da.) 
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On  pourrait  peut-être  donner  cette  monnaie  à  Juhel-Béren- 
ger,  malgré  le  mot  DVX  qu'elle  porte,  car  DVX  signifie  tout 
aussi  bien  chef  que  duc,  et  c'est  mûme  sa  première  acception. 
Au  reste,  Juhel,  se  voyant  seul,  avait  pu  prendre  ce  titre. 

70.        CI  VIT/\cfl  —  Deux  croissants  adossés,  débris  du 
monogramme  odonique. 

ÏJC.  *ft  H  —  e-ittâUC*  A  (Ridoniea)  —  Croix  pattée  can- 
tonnée de  deux  besants,  l'un  au  1er  et  l'autre  au  4e. 

Denier  de  billon,  24  gr.  Pl.  V,  n°  10.  (C.  D.) 
Le  style  et  les  lettres  des  légendes  de  cette  imitation  des 
monnaies  posthumes  d'Eudes  de  France,  mort  en  898,  ré- 
vèlent l'influence  normande,  due  aux  invasions  qui  inondèrent 
la  Bretagne  de  910  U  940. 

-- 

ALAIN  11,  dit  BARBE-TORTE,  937  —  952 

Défait  les  Normands  à  son  retour  d'Angleterre,  et  reprend 
son  comté  de  Vannes,  937.  —  Est  repoussé  par  Guillaume- 
Longue-Épée.  —  Débarque  a  Cancale,  bat  les  Normands  à 
Dol,  à  Saint-Brieuc,  leur  reprend  Nantes  et  est  reconnu  duc 
de  Bretague,  938.  —  Termine  la  querelle  des  limites  entre  les 
comtés  de  Nantes  et  de  Poitiers.  —  Se  rend  a  Rouen  pour 
assister  a  la  réception  du  roi  Louis-d'Outre-Mer,  939.  — 
Réunit  les  États  d'Alain-le-Grand,  excepté  Coutances,  Avranches 
et  le  Cotentin.  —  Meurt  en  952.  —  Il  était  fils  de  Mathuédoï, 
comte  de  Pohër,  et  d  une  fille  d'Alain-le-Grand;  il  ne  posséda 
jamais  Rennes.  * 

La  monnaie  suivante  peut  appartenir  aux  premières  années 
de  son  règne. 

"I      XSfcYHY  DI  fcE  +  (Gratia  Di  Rex)  en  légende  ré- 
trograde. —  Monogramme  odonique  posthume,  composé  de 
2  croisettes  et  de  4  croissants. 
HT   *  YAIINETIS  CI  Ami  —  Croix  pattée 
Denier  de  billon;  23  gr  Pl.  V,  n°  9.  (C.  D.) 
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La  légende  de  cette  monnaie  vient  contredire  l'assertion  de 
M.  P.  d'Avant  (p.  M  et  72),  tendant  a  établir  que  le  mol 
UEDONIS  était  passé  à  l'état  de  type  et  ne  désignait  pas 
toujours  le  lieu  d'émission. 


DROGON,  952  —  953. 

Est  placé  par  son  père  mourant  sous  la  tutelle  de  Thibault, 
comte  de  Blois,  952.  —  Est  étoufîé  par  sa  nourrice  a  l'insti- 
gation de  Foulques  d'Anjou,  son  beau-père,  953.  —  Reprise 
de  Nantes  par  les  Normands. 


HOEL  Ier,  953  —  980. 

Comte  de  Vannes  en  952.  —  Appelé  par  les  Nantais  qui  le 
reconnaissent  pour  seigneur,  953.  —  Cède  l'évèché  de  Nantes 
à  son  frère  Gwerecb.  —  Dispute  la  souveraineté  a  Conaih 
comte  de  Rennes,  953-980.  —  Meurt  assassiné  par  les  ordres 
de  son  rival,  980.  —  Était  fils  naturel  d'Alain  II. 


GWERECH,  980  —  990. 

Quitte  l'Église  pour  l'épéc,  980.  —  S'allie  avec  Geoffroy 
d'Anjou  contre  le  comte  de  Rennes.  —  Bataille  indécise  de 
Conquereux^  981.  —  Meurt  empoisonné,  990. 

On  ne  connaît  aucune  monnaie  de  ces  trois  princes  ^  la 
raison  qui  empêcha  leur  père  et  ses  prédécesseurs,  jusqu'à 
Alain-le-Grand,  d'émettre  des  espèces  a  leur  nom,  subsistant 
toujours.  Cependant  il  est  hors  de  doute  qu'ils  durent  exercer 
leurs  droits,  et  la  monnaie  suivante  me  semble  contemporaine 
de  cette  époque. 
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72.     Légende  illisible  ;  monogramme  carolin  informe. 

ff[.  *=IfVITIN  CIVIT/M  (Nailis  Civitas)  —  Croix 

pattec,  cantonnée  d'un  croissant  renversé  aux  1er  et  2e. 
Denier  de  billon-,  17  gr.  Pl.  V,  n°  8.  (C.  D.) 

Copie  maladroite  du  n°  68-,  le  graveur,  livré  à  ses  seules  res- 
sources, n'a  pu  écrire  correctement  le  mot  nouveau  NANTIS. 

Cette  monnaie  doit  appartenir  à  Hoêl,  sinon  à  Drogon,  car 
son  type  ne  peut  la  faire  placer  beaucoup  plus  bas  que  le 
denier  précité,  qui  lui  a  évidemment  servi  de'  modèle.  Peut- 
être  appartient-elle  aux  dernières  années  d'Alain-Barbe-Torte. 

La  monnaie  suivante  se  classe  naturellement,  par  son  faire 
et  par  sa  fabrique,  après  les  précédentes  et  avant  celles  qui 
portent  le  nom  de  Conan.  Elle  appartient  sûrement  a  la  der- 
nière moitié  du  x*  siècle,  mais  son  attribution  est  fort  embar- 
rassante (1).  Elle  peut  aussi  bien  être  de  la  fin  du  règne  de 
Juhel-Béranger  que  du  commencement  de  celui  de  Conan. 

73  +  HaiTfOUHWII  a  (BriUonnum  Rex)  —  Mono- 
gramme indéchiffrable  comj>osé  d'un  E,  d'un  6,  d'dn  0, 
d'un      et  de  deux  points  carrés. 

iï    >fi  BEI)* III S  CIWT  —  Croix  pattée  cantonnée  de 
<leux  croissants  adossés  au  centre. 
Denier  de  billon;  19  gr.  PI  V,  n"  H  (C.  A.) 


CONAN  V\  dit  LE  TORS,  900  —  092. 

Succède  a  son  |>ère  Bérenger  dans  le  comté  de  Rennes  vers 
952  —  Fait  une  guerre  continuelle  h  Hoël  Ier  et  a  Gwerech, 

(1)  J'ai  attribué  à  tort,  d'après  la  lecture  de  M.  Aussant,  dans  un  article  de 
UR.  N„  1855,  cette  monnaie  à  Erspoé.  Lorsque  je  fis  mon  article  (resté  près 
4e  deux  ans  dans  les  cartons  de  la  Revue),  je  ne  connaissais  aucune  des  neuf 
dernières  monnaies  que  je  viens  de  décrire;  les  communications  obligeantes  de 
M.  Alfred  Ramé  me  montrèrent  trop  tard  Terreur  dans  laquelle  j'étais  tombé. 
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953-980.  —  Première  bataille  de  Conquereux,  981 .  —  Enlève 
Nantes  à  Judicaël,  bâtard  dïloël  I",  991.  —  Est  défait  et  tué 
à  Conquereux  par  Foulques  Ncrra,  allié  de  son  rival,  992. 

La  monnaie  bretonne  cesse  d'être  anonyme  ;  Conan-Ie- 
Tors  y  inscrit  non-seulement  son  nom,  mais  encore,  fai- 
sant acte  d'indépendance  complète  et  à  l'exemple  de  Charles- 
Ic-Chauve,  il  y  place  son  monogramme,  dérivatif  de  celui  de 
ce  prince. 

M.  Ramé,  dans  son  article  de  la  Revue  Numismatique,  1846, 
intitulé  Fragments  de  l'histoire  monétaire  de  Bretagne,  avait 
proposé  de  partager  les  monnaies  au  monogramme  et  au  nom 
de  Conan,  entre  les  deux  premiers  princes  de  ce  nom.  M.  de 
Barthélémy  (R.  N.,  1847,  p.  415  et  suiv.),  faisant  de  ces 
monnaies  le  point  de  départ  du  monnayage  autonome  breton, 
en  avait  tiré  les  conséquences  suivantes  adoptées  par  M.  Poey 
d'Avant,  qui  rappelle  (p.  43)  les  deux  articles  précités  :  1°  que 
le  monogramme  d'Erbert  du  Maine  fut  copié  sur  celui  de  Co- 
nan; 2°  que  sous  Alaiu  III,  les  monnaies  de  Bretagne  portaient 
le  signe  et  le  nom  de  Conan;  3°  que  la  monnaie  de  Bretagne 
fut  au  nom  de  Conan  sous  les  ducs  Conan  Ier,  Geoffroy, 
Alain  III,  Conan  II  et  Hoël,  c'est-à-dire  depuis  960  jusqu'à 
1084  au  moins. 

La  découverte  de  nouvelles  monnaies  ne  permet  plus  de 
supposer  l'immobilisation  de  ce  type  pendant  un  siècle,  hypo- 
thèse que  le  manque  de  monuments  monétaires  durant  ce  long 
espace  rendait  vraisemblable  et  admissible. 

Quant  au  partage  des  monnaies  en  question  entre  Conan  Pr 
et  Conan  H,  la  découverte  de  deniers  portant  le  nom  de  Nantes 
le  facilite  singulièrement.  En  effet,  étant  posé  en  principe  que 
les  monnaies  frappées  a  Nantes  appartiennent  à  Conan  Ier,  puis- 
que seul  des  deux  premiers  ducs  de  ce  nom  il  a  possédé 
Nantes,  il  ne  s'agit  plus  que  de  rechercher  les  différences  de 
type  et  de  fabrique  qui  peuvent  exister  entre  ces  monnaies  et 
celles  qui  sont  sorties  de  l'atelier  de  Rennes.  Un  léger  examen 
suffit  pour  faire  reconnaître  que  les  deniers  de  Nantes  diffèrent 
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sensiblement,  et  par  leur  fabrique  et  par  l'ensemble  du  mono- 
gramme, de  ceux  auxquels  leur  belle  exécution  assigne  néces- 
sairement une  émission  plus  récente.  D'après  la  comparaison, 
on  peut  partager  comme  suit  les  monnaies  au  monogramme 
et  au  nom  de  Conan  : 

Conan  I.  —  Fabrique  barbare,  lettres  crasses  et  épatées; 
présence  de  l'S  rudimentaire  (**>)  couché. 

Conan  H.  —  Exécution  soignée,  lettres  assez  élégantes  et 
bien  accusées;  monogramme  présentant  l'S  à  l'état  parfait, 
soit  debout,  soit  couché. 

Si  on  pouvait  prouver  que  Conan  II  a  possédé  Nantes, 
malgré  .l'énorme  différence  qui  existe  entre  le  faire  de  certaines 
de  ces  monnaies,  cette  classiiication  pourrait  être  défectueuse, 
mais  tous  les  historiens  sont  muets  sur  ce  point.  Dans  cette 
hypothèse,  Conan  II  aurait  emprunté  le  monogramme  d'Erbert. 


NANTES. 

• 

74.  *COEM\IIVS  IOI  —  Monogramme  composé  d'un 
E  et  d'un  B  dont  les  panses  sont  ouvertes,  accosté  a  gauche 
d'un  point,  a  droite  de  trois  I  en  fasce,  liés  par  les  extré- 
mités, accompagnés  de  deux  S  rudi  monta  ires  renversés, 
l'un  en  chef,  l'autre  en  pointe;  au-dessus  du  E  et  du  B, 
un  point. 

y.  ^II/VTIOHS  ICW  (Nations  Cit>.)  —  Croix  pattée 
Denier  de  billon;  20/27  gr.  Pl.  VI,  n°  I.  (C.  A.;  C.  D.\ 
M  C.) 

Celte  monnaie  a  été  publiée  par  M.  Poejr  d'Avant,  Pl.  XXV,  n°  7,  et 
décrite  sons  le  n°  18  de  son  supplément,  avec  la  légende  infidèle  +CONANVS 
COI  —  I IAGIONS  1CV,  d'après  Peiemplaire  de  M.  Dobrée,  et  classée  au 
milieu  du  xie  siècle. 

75.  +  CONiVNVS  IOI  —  Même  type. 

IOII/VTIICIOIIW  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  2o  gr.  Pl.  VI,  n°  2  (C.  A.) 
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La  monnaie  de  Nantis  prait  avoir  été  muette  depuis  cette 
époque  jusqu  "a  la  mort  de  Géoffroy  II.  Cette  ville,  du  reste,  fut 
administrée  pendant  longtemps  par  les  comtes  d'Anjou,  et  les 
Angevins  y  durent  courir  exclusivement,  jusqu'à  sa  réunion 
au  duché  par  l'avènement  d'Hoêï 

REXXES. 

76.  h£<  (X)HAIIVpî  COH  —  Même  monogramme  que 
les  précédents-,  les  trois  I  forment  grille;  un  point  sous  l'C: 
l'état  de  la  monnaie  ne  laisse  pas  voir  l'c/s  qui  doit  accom- 
pagner en  pointe  les  trois  I. 

f?.  +  REDON!**  CIVIT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  usé;  17  gr.  Pl.  VI,  n°  3.  (M.  C.) 

77.  ^  GOKtMX  VS  COM6  —  Même  monogramme, 
les  l  parfaitement  séparés;  dessous,  I  S  rudimentaire  rem- 
placé par  un  trait  horizontal  accompagné  d'un  point  a  droite. 
ÇT.  4*  REDOMW  CIWIT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  20  gr  Pl.  IV.  n"  4.  (R.  N. ,  18i7, 
XVIII,  3.) 

Reproduit  sous  le  n°  161  du  Cat.  P.  D.,  avec  la  légende  inexacte  -f  CONA- 
NVS  CONS  —  +  REDOMS  CIVIT. 

N'ayant  point  vu  cette  monnaie  en  nature,  je  ne  puis  ré- 
pondre de  l'exactitude  du  dessin,  quant  au  trait  du  mono- 
gramme, sans  doute  un  c/:  usé. 


GÉOFFROY  r,  992  —  1008 

Prend  le  titre  de  duc  a  la  mort  de  son  père.  992.  —  Se 
fait  reconnaître  par  le  comte  de  Nantes.  996.  —  Meurt  en 
revenant  de  Rome.  1008 
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On  sait  par  la  Chronique  de  Saint- Brieuc  (1)  que  ce  prince 
a  battu  monnaie;  mais  un  témoignage  beaucoup  plus  certain, 
je  crois,  est  l'existence  d'une  charte  de  1007.  rapportée  par 
D  Morice.  (P.  justif..  n°  2.) 

78.     *f*  VRrID  &  IHN  N  —  Monogramme  indéchiffrable 
composé  d'un  H  et  d'un  rA  surmontés  d'un  trait  ? 
ft\  >f*  IIIMDOII  N  <"5  —  Croix  pattée,  accompagnée  d'un 
point  (2)  à  chaque  extrémité  et  cantonnée  de  4  autres  points. 

Denier  de  billon;  29  gr.  Pl.  VI,  n"  5.  (C.  D.) 
Cette  monnaie  est  bien  de  cette  époque,  mais  son  attribu- 
tion ne  me  semble  pas  présenter  tous  les  caractères  de  cer- 
titude désirable.  En  effet,  pour  la  donner  à  ce  prince,  je  ne 
me  fonde  que  sur  le  déplacement  de  la  première  lettre  du 
droit  qui,  devenue  la  quatrième,  donne  R1DVS,  finale  de 
GAVFRÏDVS.  Je  donne  cette  hypothèse  pour  ce  qu'elle  vaut. 


ALAIN  III,  1008  —  1040. 

Né  en  997.  —  Succède  à  son  père  sous  la  tutelle  de  sa 
mère  Havoise,  1008.  —  Révolte  des  paysans,  1008-1014. 
—  Dispute  sa  couronne  à  Judicacl,  bâtard  de  Couan,  1024.  — 
enlève  la  fdle  du  comte  de  Chartres  et  l'épouse  a  Rennes, 
1027.  —  Est  forcé  par  Robert  de  Normandie  de  lui  faire  hom- 
mage, 1029.  —  Soutient  une  guerre  contre  Alain -Cagnart, 
comte  de  Cornouailles.  —  Abandonne  à  son  frère  Eudes  le 
comté  de  Penthièvre  pour  apanage,  1034.  —  Est  chargé  par 
Robert,  partant  pour  la  Terre-Sainte,  de  la  tutelle  de  son  fils 
Guillaume.  —  Passe  en  Normandie  pour  mettre  son  pu- 
pille en  possession  de  son  héritage,  1035.  —  Meurt  empoi- 
sonné, 1040. 


(1)  ...  Monetasque  argenleas  et  par  vos  denarios  nigros  per  totum  suum 
Dacalum  feeil  prouj  volait.  —  Chr.  Rrioc,  ap.;  D.  M.,  I,  33. 
(i)  Par  oubli,  le  dessin  ne  porte  que  trois  points. 
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L'existence  de  l'atelier  de  Rennes,  sous  ce  prince,  est 
prouvé  par  la  Chronique  de  Saint- Brieuc  (1),  qui  rapporte 
la  concession  d'un  change  de  monnaies  en  faveur  de  l'abbé 
de  Saînt-Melaine.  La  monnaie  suivante  se  classe  naturelle- 
ment, par  son  faire,  a  ce  règne,  et  cette  attribution  se  trouve 
confirmée  par  l'orthographe  du  nom  du  prince  qui  se  retrouve 
dans  le  monogramme  d'une  charte  de  1027,  donnée  par  D. 
Lobineau  (II,  col.  116),  relative  à  une  donation  faite  a  l'abbaye 
de  Redon. 

79.         ALAMHV^  —  Croix  pattée. 

iy.  Hh  HEDOMIx  —  Étoile  évidée  à  o  pointes. 
Denier  de  billon  usé-,  16  gr.  1/2.  Pl.  VI,  n°  6.  (R.  S., 
1835,  I,  3;  C.  A.) 

L'étoile  qui  distingue  le  revers  se  voit  sur  un  denier 
d'Eudes-l'Ancien,  publié  par  M.  (P.  d'Avant  (Pl.  VIII,  4), 
mais  on  n'en  doit  pas  inférer  qu'elle  fut  empruntée  à  la  nu- 
mismatique des  sires  de  Chàteauroux,  qui  immobilisèrent  ce 
type,  pris  peut-être  aux  mêmes  sources.  La  Bretagne  avait  de 
fréquents  rapports  avec  la  Normandie,  dont  elle  était  vassale, 
et  il  me  semble  plus  naturel  d'y  voir  une  modification  de  l'é- 
toile a  4  pointes,  composées  de  4  frontons  de  temple  des  de- 
niers de  Richard  II. 


EUDON  DE  PENTHIÈVRE,  1040—1062. 

S'empare  de  la  tutelle  de  son  neveu  Conan  et  prend  le  titre 
de  duc,  1040.  —  Cède  Rennes  a  GéofTroy,  fils  naturel  d'A- 
lain III.  —  Privé  de  la  garde  de  son  pupille  par  les  seigneurs, 
1048.  —  Soutient  une  guerre  contre  Conan  devenu  majeur, 

(I)  Alanus  dus,  Eudo  fralcr  cjus  et  Havesia  mater  ipsorum,  Hinguctenom 
proplcr  cjus  probilalem  cl  suflûcicntiani  multùm  diligebant  cl  ob  boc  ipsum 
volebant  ex  extremis  cordibus  in  suo  novo  monasterio  prsesse.  l  ltcrius 
aulem  concesserunt  in  villa  monasterium  fiert  sub  corum  dominio  et  quem- 
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1057.  —  Forcé  de  mettre  bas  les  armes  et  réduit  au  comté 
de  Penthièvre,  1002.  —  Meurt  en*  i079. 

80.  +  EDfcD/VXIIUA/ini  {Edo  Dv.x  Britanie)  en 
caractères  rétrogrades  ^  les  panses  du  B  et  de  l'R  ont  été 
oubliées,  ainsi  que  les  accessoires  du  dernier  E,  réduit  a 
un  simple  jambage.  —  Monogramme  composé  d'un  B,  ac- 
costé a  gauche  de  2  points,  celui  de  dessus  allongé,  h  droite 
des  lettres  Z  I  E  I,  les  trois  dernières  couchées;  au-dessus 
des  panses  du  B,  parfaitement  séparées  du  jambage,  un  ), 
au-dessous,  un  Y  couché. 

Vf.  *EED#HS  •  CI/VLLVZ:  —  Croix  pattée. 
Denier  d'argent-,  26  gr.  Pl.  VI,  n°  1.  (C.  de  Fr.) 

Cette  curieuse  monnaie,  unique  jusqu'à  ce  jour,  a  été  suc- 
cessivement figurée  dans  la  Bretagne  de  M.  Pitre-Chevalier, 
et  dans  la  R.  N.  (année  1&4G),  où  elle  a  fait  le  sujet  d'un 
article  de  M.  Ramé,  qui  a  établi  d'une  manière  incontestable 
son  attribution  a  Eudon  de  Penthièvre,  attribution  fondée 
sur  la  similitude  du  type  avec  les  deniers  de  Conan,  et  sa 
présence  dans  un  enfouissement  de  monnaies  appartenant 
toutes  a  la  première  moitié  du  xie  siècle.  La  Chronique  de 
Saint- Brieuc  (i),  comme  l'a  fait  remarquer  ce  numismatiste, 
ne  laisse  aucun  doute  sur  le  monnoyage  de  ce  prince.  Il  faut 
sans  doute  entendre,  ajoute  M.  Ramé,  aliquot  dies  par  quel- 
ques années.  • 

81.  +  ED*.D/VXo  BOUVTSriE  en  légende  rétrograde. 
—  Temple  tétrastyle  ou  carlovingien,  cantonné  de  4  traits 

<Um  bar  gain,  forum,  mercalam,  commutalioncm  auri  et  argents,  Rhedo- 
WMi  moneta  stante  Tel  décident©,  quod  factura  est  régnante  Eadone,  pott 
mortem  Alani  fralrissui.  —  Chr.  Br.,  ap.;  D.  M.,  I,  S5. 

(t)  ...  Sed  idem  Eudo,  vir  callidus,  sablilis,  et  in  armis  benè  doctus, 
medianiibtuqnam  pluribus  mnneribus  et  donariis,  promissionibus  atquc 
duteibus  verbis  babuit  super  hoc  coasensum  sauioris  partis  Britonum  et 
per  aliquot  dies  regnavit  in  Britanie  lanquam  Dux  et  fecit  monetam  argen- 
té* tn.  —  Ch.  Br.,  ap.;  D.  M.,  1,  35. 
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ou  tronçons  de  colonne  ^  dessous,  3  étoiles,  celle  du  milieu 
à  6  pointes,  les  2  autres  a  5. 

W.  >fiED#lSrrc  CI/\IIYZ  —  Croix  patléc  /cantonnée 
au  2e  d'un  £  couché. 

Denier  de  billon-,  21  gr.  Pl.  VI,  n"  8.  (R.  N.,  1840, 

XVII,  n°  8;  C.  Da.) 
Copie  des  monnaies  de  Lothaire. 

Je  crois  cette  monnaie  postérieure  a  la  première  et  émise 
pendant  la  seconde  période  de  l'usurpation,  c'est-à-dire  entre 
1057  et  1062.  Le  désir  ou  la  nécessité  de  faire  accepter  ses 
espèces  donne  la  raison  de  ce  type  inusité.  En  effet,  le  vul- 
gaire ignorant,  trompé  par  l'apparence,  devait  facilement  les 
confondre  avec  les  monnaies  rovales.  L'affaiblissement  du  titre 
prouve,  je  crois,  l'état  de  gêne  où  était  réduit  le  prétendant. 
On  remarquera  la  légende  du  revers,  dont  la  traduction  litté- 
rale est  ville  d'Eudon. 


CONAN  II,  1040  —  1000 

Succède  à  son  père  a  1  âge  de  trois  mois,  1010.  —  Retenu 
prisonnier  par  Eudon.  —  Délivré  par  les  barons,  1048.  — 
Déclare  la  guerre  a  soir  oncle  soutenu  par  Hoël,  comte  de 
Nantes  et  de  Cornouailles,  1057.  —  Réduit  Eudon  h  demander 
la  paix,  1002.  —  Assiège  Dol  et  Combourg.  —  Envoie  délier 
Guillaume-le-Bâtard,  1065.  —  Meurt  empoisonné,  1066. 

Les  monnaies  qui  vont  suivre  présentent  entre  elles  de 
telles  différences  de  style,  de  fabrique  et  de  métal,  qu'on  se- 
rait tenté  de  croire  qu'elles  n'appartiennent  pas  au  même 
prince.  Conan  ayant  eu  a  soutenir  une  longue  guerre  contre 
la  maison  de  Penthièvrc,  on  pourrait  raisonnablement  suppo- 
ser que  ses  monnaies  furent  imitées  par  ses  rudes  compé- 
titeurs. Le  type  et  la  légende  auraient  été  conservés  dans  le 
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but  de  faciliter  la  circulation  de  ces  es|>èccs,  et  KEDONIS 
CIVITAS  aurait  alors  passé  a  l'état  de  type,  mais  seulement 
pendant  ce  temps 

82.  COM  —  Monogramme  composé 
d'un  C  et  d'un  B,  accosté  a  gauche  d'un  point,  à  droite 
d'un  I  et  d'un  N  posés  en  fasce,  accompagnés  en  chef  d'un 
C  accosté  a  droite  d'un  trait  aigu,  en  pointe  d'un  2,  de- 
bout. Sous  le  E  un  petit  T. 

y.  +  REDOI  US  CITI  \4\S  —  Croix  pattée. 
Denier  de  bon  billon,  20  gr  Pl.  VI,  nw  9.  (C.  A.) 

83.  +  COKC^MWS  COM  —  Même  monogramme;  le  T 
est  couché  (  H  )  et  placé  au-dessus  du  C;  le  coin  aigu  qui 
accoste  le  C  est  remplacé  par  un  trait  ou  I  couché  touchant 
le  grenetis. 

^HEDONIS  CNII/VS  —  Croix  pattée 
Denier  de  haut  billon;  25  gr.  (C.  A.) 
Le  plus  bel  exemplaire  connu. 
U.     +COH^HWS  COM  —  Même  type;  le  H  est  ac- 
costé à  droite  d'un  point,  et  li  couché,  qui  est  placé  a  la 
droite  du  C,  est  oblique  et  ne  touche  pas  le  grenetis. 
fj[    +  REDOHIS  CI  1TI/\S  —  Croix  pattée 
Denier  de  billon;  25  gr.  (C.  D.;  M.  C.) 
85     +COH«IVHVS  COMI  —  Même  type;  le  trait  ou  1 
couché,  qui  accoste  le  C  à  droite,  est  remplacé  par  un  point. 
$f.  *  REDOHIS  CITI  I4VS  —  Croix  pattée 
Denier  de  bon  billon;  23  gr.  (C.  A.) 
80     >fa  COIMVNVS  CON  —  Même  type;  trois  I  dans 
le  champ  au  lieu  de  IK  que  porte  le  précédent. 
y.  H^riEDONIS  C\/IT**S  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (R.  N.,  1817,  XVIII,  I ,  C.  D.) 
87.     *  CON/\N\/S  COIÏS  —  Même  type  •  I  l  couché 
manque,  le  h  est  remplacé  par  un  point,  et  VZ  j>ar  un  S 
IX.  +  REDONIS  T/VS  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  10  gr.  (P.  I)  ,  IV,  1;  C.  D.) 
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88.  +  CO*M%NVS  COin  —  Même  type;  le  H  et  I  I 
couché  manquent. 

y.  *  RENffONIS  T#*S  —  Croix  pattée. 
Cuivre  saucé;  20  gr.  (C.  D.) 

Deniers  au  monogramme  présentant  VS  couché. 

89.  Hh  COU****  COMISI  —  Même  type  que  le  précé- 
dent, un  point  sous  le  C.  L'S  est  couché,  et  les  trois  I  sont 
remplacés  par  IN. 

•y.  +  REDONIS  WIT^VS  —  Croix  pattee. 
Denier  de  billon;  24  gr:  Pl.  VI,  n°  10.  (C.  B.) 

90.  HF4  œ*MMÏV<«>  COM  —  Même  type-,  un  point  au- 
dessus  du  £. 

iy.      REDONIS  ITWVS  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  22  gr.  (C.  de  Fr.) 

91.  Même  avers,  INC  remplacé  par  trois  1. 
y.  *  REDONS  ITIAS  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  24  gr.  (M.  C.) 

92.  *  CON<«*NVS  COM  —  Même  type, 
y.      REDONS  T**S  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  21  gr.  (C.  Da.) 

93.  Même  avers. 

ÇT.  +  REDON  CiTI4*S  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (C.  D.) 

Publié  (R.  N.,  t8*7;  XVIII,  2)  avec  la  légende  +REDONIS  IAS  ou  CIAS 
dans  le  texte  et  décrit  exactement  sons  le  n°  159  du  Cat.  P.  D. 

94.  *  COHAHV^  COU  —  Même  type. 
Çf.      RM  H  TM*S  —  Croix  pattée 

Denier  de  billon;  23  gr.  (C.  V.) 

95.  >£CON«*>N\/S  COI  —  Même  type. 
y.  +  REDONIS  CIIT4*S  —  Croix  pattée 

Denier  de  billon;  22  gr.  (C.  A.) 
9(>.     *  EO.    N  EONS  —  Même  type. 
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iy   +  HEDONIS  \/IT«#*S  —  Croix  patlée. 
Deuier  de  billon-,  21  gr.  (P.  D.,  IV,  2-,  C.  D.) 
97.     *  IttlOPUSrP  IOH)  —  Même  type. 
R\  +  FEDOIIIZ  CN/IT-^S  —  Croix  pattee. 
Denier  de  billon ;  20  gr.  Pl.  VI,  n°  11.  (C.  Da.) 

98         COH«#VHV  —  Même  type  agrandi  ^  trois  I  en 

fasce.  Le  point  qui  se  trouvait  sur  le  C  manque;  un  point 
à  droite  du  C. 

W       HEDONIS   S  —  Croix  pattee. 

Denier  de  billon-,  19  gr.  Pl.  VI,  n°  12.  (C.  D.) 

Ce  dernier  monogramme,  suivant  M.  Ramé  (R.  N.,  1846), 
a  donné  naissance  a  celui  de  Conan  III,  IVS  ou  VIS,  chose 
dont  peut  convaincre  facilement  le  rapprochement. 

Aucune  des  monnaies  au  nom  de  Conan  ne  porte  le  titre 
de  duc}  on  n'y  voit  que  celui  de  comte  ou  de  consul.  A  cette 
époque,  en  Rretagne,  on  ne  faisait  aucune  distinction  entre 
ces  différents  noms,  et  les  princes  prenaient  indifféremment 
l'une  de  ces  qualifications  (P.  justif.,  n°  3);  on  voit  la  du- 
chesse Constance  (P.  justif.,  n°  6)  s'intituler  dans  le  même 
acte  comtesse  et  duchesse  de  Bretagne. 


» 

HOEL  H,  1066—1084. 

Était  comte  de  Nantes  en  1051 .  —  Comte  de  Cornouailles 
en  1038.  —  Succède  a  son  beau-frère  Conan  en  1066.  — 
dispute  sa  couronne  aux  barons.  —  Défait  les  seigneurs  révol- 
tés, 1073.  —  Délivré  des  mains  d'Eudon  de  Porhoët  par  son 
fils  Alain,  1075.  —  Meurt  en  1084. 

Je  crois  qu'on  peut  hardiment  lui  donner  les  monnaies  sui- 
vantes, variétés  d'un  seul  et  unique  type. 


99     +  DWX  BniT<m*l4*€-  —  Monogramme  composé 
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de  quatre  croissants,  les  |K)inls  convergents  dans  le  même 
sens,  séparés  deux  a  deux  par  deux  points  coniques;  TI  du 
milieu,  contre  lequel  viennent  s'appuyer  les  croissants,  est 
placé  entre  deux  barres,  l  une  au-dessus,  l'autre  au-dessous, 
et  cantonné  aux  2e  et  3e  d'un  point  occupant  le  centre  d'un 
croissant. 

y.  *  ReDVlsnS^CIWIT^VS  —  Croix  pattée.. 
Denier  de  billon^  23  gr.  Pl.  VU,  n°  lPr.  (M.  C.j 

100.  DVX  BniT-fVN-fVe-  —  Même  type 
y.  ^  n€DVNIS*CWT^S  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon-,  26  gr.  (C.  A.) 

101.  Mêmes  légendes  et  types  des  deux  côtés. 
Denier  de  cuivre  saucé;  19  gr.  (C.  D.) 

Cette  dernière  monnaie  provient  des  fouilles  de  la  place  des 
Lices  a  Rennes,  en  1854. 

*  Les  n09  99  et'100  faisaient  partie  d  une  découverte  faite  il  y  a 
quelques  années  aux  environs  de  Morlaix.  L'enfouissement,  qui 
ne  se  composait  que  d  une  douzaine  de  monnaies,  comprenait 
une  obole  de  Geoffroy  d'Anjou,  qui  régna  de  1040  à  1060; 
une  obole  au  type  immobilisé  de  Charles-le-Simple ,  revers 
METALO,  et  huit  deniers  de  Conan,  dont  quatre  à  la  légende 
NATIONS  CIV,  tous  d'une  belle  conservation,  sauf  les  deux 
oboles.  La  présence  de  l'obole  de  Geoffroy  viendrait  donner  la 
date  de  ce  dépôt,  si  le  faire  et  le  type  de  ces  monnaies  ne  les 
plaçaient  a  cette  époque. 

Le  monogramme  que  portent  ces  monnaies,  dégénérescence 
de  celui  d'Alain  1er  ou  altération  de  celui  de  Conan,  est  évi- 
demment le  prototype  de  la  croix  ancrée  qui  commence  a  pa- 
raitre  sous  Alain  IV.  Déjà  M.  Ramé,  dans  son  article  de  la 
Revue  iVum.,  1846,  avait  émis  l'opinion  qu'Alain  IV  avait  em- 
prunté le  type  de  ces  monnaies  au  monogramme  dégénéré  de 
Conan  II,  regrettant  de  ne  point  connaître  le  type  intermé- 
diaire. Je  suis  donc  heureux  de  produire  cette  monnaie,  bien 
que  je  croie  qu'Hoël  n'imita  point  son  prédécesseur,  mais  puisa 
aux  mêmes  sources 
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GÉOFFROY,  comte  de  Rennes,  1084  —  1085? 

Fait  comte  de  Rennes  par  Eudon  de  Pcnthièvrc,  1040.  — 
Se  met  à  la  tête  des  barons  pour  enlever  son  frère  Conan  dé- 
tenu par  Eudon,  1047.  —  S'allie  avec  Eudon  contre  Hoèl  H, 
1076.  —  Se  déclare  indépendant,  1084.  —  Est  assiégé  dans 
Rennes  et  contraint  de  prendre  la  fuite.  —  Meurt  en  exil  à 
Quimper,  1085. 

102.  *  tfAVFHIDVS  —  Croix  pattée. 

y  Hh  BIZITAHHie  —  Débris  du  monogramme  de  Co- 
nan, présentant  le  mot  IVS  ou  VIS. 
Denier  usé  de  billon;  17  gr.  Pl.  Vil,  n°  4.  (C.  de  Fr.) 

103.  Même  avers. 

ft*  *f*  BPITAHHIE  —  Même  type,  retourné. 
Denier  de  billon  ;  24  gr.  Pl.  VII,  n°  3.  (R.  N.,  1841, 
XX,  4;  M.  C.) 

Cette  monnaie  a  été  donnée  par  M.  Poey  d'Avant  (n°  177) 
à  Geoffroy  Plantagenet ,  qui  prit  le  titre  de  duc,  et  pos- 
séda Nantes  de  1156  a  1158.  Ce  numismaliste  s'est  fondé 
pour  cette  attribution  sur  la  différence  de  style  et  de  fabrique 
qui  la  distingue  des  espèces  émises  par  Géoffroy  II,  l'époux  de 
Constance.  Cette  différence  est  telle,  en  effet,  qu'elles  ne  sau- 
raient être  contemporaines.  Son  faire  et  son  type  la  rapprochent 
forcément  des  monnaies  de  Conan  III  et  d'Alain  IV,  comme  il 
est  facile  de  s'en  convaincre  par  un  attentif  examen. 

On  pourrait  objecter  la  forme  des  A ,  mais  cette  difficulté 
tombe  d'elle-même  si  on  rapproche  ces  monnaies  des  deniers 
«le  Penthièvre  de  la  même  époque. 
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ALAIN  IV,  dit  ALÂIN-FERGENT,  1084  —  1112 

Né  vers  1050.  —  Accompagne  Guillaume-lc-Bâtard  a  la  con- 
quête de  l'Angleterre,  4070.  —  Reconnu  duc,  4081.  —  Dé- 
fait Guillaume  devant  Dol,  4085.  —  Épouse  Constance,  fille 
du  roi  d'Angleterre,  4086.  —  Soumet  Geoffroy  Boterel,  comte 
de  Penthièvre,  4094.  —  Part  pour  la  croisade  avec  Robert, 
duc  de  Normandie,  4093.  —  Revient  de  la  Terre-Sainte,  4401. 
—  Embrasse  le  parti  de  Henri  d'Angleterre  contre  son  frère 
Robert,  4406.  —  Abdique  le  pouvoir  et  se  retire  à  Saint-Sau- 
ve ur-de-Redon,  4442.  —  Meurt  en  4449. 

Sous  ce  prince,  le  monogramme  cruciforme  subit  une  der- 
nière modification  qu'avaient  fait  pressentir  les  monnaies  d'A- 
lain-le-Grand  et  d'Hoël  II.  Les  extrémités  se  recourbent,  s'ar- 
rondissent pour  donner  naissance  a  la  croix  ancrée  employée 
exclusivement  sous  son  règne,  comme  le  prouvent  les  nom- 
breuses émissions  à  ce  type. 

Toutes  ces  monnaies  portent  le  nom  de  Rennes;  on  n'en  a 
point  retrouvé  au  nom  de  Nantes,  dont  l'atelier  parait  être 
resté,  comme  je  l'ai  dit  plus  haut,  dans  un  mutisme  complet 
depuis  Conan-le-Tort.  Depuis  Alain  II,  ainsi  que  l'a  fait  remar- 
quer M.  de  Barthélémy  (R.  N.,  1847,  p.  418),  cette  ville  ayant 
appartenu  longtemps  à  la  maison  d'Anjou,  les  Angevins,  qui 
couraient  depuis  longtemps  en  Bretagne  concurremment  avec 
les  Monceaux,  et  les  monnaies  émises  par  les  précédents  ducs 
bretons,  appelées  popeîicans  (4),  y  coururent  exclusivement. 

104.       ALAHV^3  QV  —  Croix  ancrée  ou  rosace. 

(1)  Vcrurutatuen  cum  nos  quod  nostri  jurU  erat  segniter  perdere  non  vel- 
lemus,  ipso  Radulfo  roquircnle,  CCXV  libras  veterum  denarioram  redonen- 
sium  qui  fuerant  ante  popelicanot  denarios  ei  prœstUiim».  —  D.  Lob.,  Pr., 
col.  200. 
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y.  ^  REDONto  CIWIT  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  19  gr.  Pl.  VII,  n°  2.  (R.  N.,  4841, 
XV,  2.) 

105.  ALAHV(«  DW  —  Même  type. 
y.  *  REDONta  CIWIT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  19  gr.  (C.  D.) 

C'est  le  n°  165  do  Cal.  P.  D.,  décrit  :  +  ALÀNVAJ  QTX  —  +  REDO 
XHtt  crv. 

106.  4%L4%H\/fe  DW  —  Même  type. 
y.  >i*  REDOMIZ  CIWIT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  19  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sons  le  n»  16«  du  Cet.  P.  D.  avec  la  légende  +  ALANVZ  DVX. 

* 

■ 

107.  Même  avers.  , 

y.  *  KEDOJSUS  CIWT      Croix  pattée. 
Denier.de  billon  ^  19  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n"  172  du  Cal.  P.  D.  +  AL  AN  V  2  DVX. 

108.  Même  avers. 

B/.  ^  REDOJSttà  CIWITI  —  Croix  pattée 
Denier  de  billon;  22  gr.  (M.  C.) 

109.  >i*  />L-fVHVZ  DW1  —  Même  type. 
y.  *  REDON IZ  CIWIT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  23  gr.  (C.  B.) 
H0.   *  4%L4M*WS  aWI  —  Même  type. 
*  REDOMIZ  CIWIT  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 

111.  i£  4VL4VNWS  DWI  —  Même  type. 
W-  *  REDOHX2  CIWT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  19  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n*>  171  du  Cal.  P.  D.  -f  ALANVS  DVX. 

112.  4\L4\IX\IZ  DWIX  —  Même  type. 
tY   ^4  REDON  1*2.  CIWT  —  Croix  paltée. 
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Denier  de  billon;  20  gr.  (C.  D.) 

113.  >fi  m-fVHVS  DN/IX  —  Même  tv|>e 
W   +  REDOfïlS  CIWI  —  Croix  pattée.'  ' 

Denier  de  billon;  22  gr.  (C.  V.) 
C'est  le  plus  bel  exemplaire  que  je  connaisse. 

114.  Même  avers. 

#\  +  REDOMIS  CIWIT  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  19  gr.  (P.  D.,  n°  161,  C.  D.) 

115.  *  *VL*H*\J^  DVX  -  Même  type. 
W    *  REDOISCIZ  CIWI  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon;  20  gr.  (C.  D.) 

116.  Même  avers. 

W    *REDOH:^  CIWÏT  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  26  gr.  (C.  A.) 

117.  Même  avers. 

W   *  REDONIZ  CIVIT**  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  19  gr.  (P.  D.,  n°  167;  C.  D.) 

118.  Même  avers. 

W   +.REDONIS  CIN/IT  -  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (C.  P.) 

119.  ***L<**r«  DVTX  —  Même  type 
W   *REDO*IPa  CI\/IT  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  ;  19  gr.  (C  D.) 

Décrit  sous  le  n°  168  du  Cal.  P.  D.,  avec  la  légende  :  +  AI.ANVS  DVX. 

1 20.  *  ALAHVZ  DN/TX  —  Même  tvpe 
W   *  REDONIS  CI\/I  —  Croix  pattée.  ' 

Denier  de  billon  ;  19  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n»  174  du  Cat.  P.  D.  +  ALÀNV2  DVX. 

121     *  ALAHVS  DVX  —  Même  tvpe. 
W   *  REDONIfc  CIWIT  -  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  de  R.) 
122.    Même  avers. 

W    +  REDON IS  CIN/fT  -  Croix  pattée 
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Denier  de  billon;  10  gr.  (P.  D  ,  n°  109,  C.  D.) 
123.    Même  avers. 
y  +  HEDONIS  CI VT  —  Croix  panée. 
Denier  de  billon,  19  gr.  (P.  !).,  n*  170,  C.  D.) 


CONAN  111,  1112—1  li8 

Né  vers  1089.  —  Reconnu  duc,  1112.  —  Traité  de  Gisors 
par  lequel  Louis  VI  reconnaît  la  suzeraineté  de  la  Normandie 
sur  la  Bretagne,  1113.  —  Réduit  les  seigneurs  de  Donges  et 
de  Pont-Chàteau ,  1127.  —  Est  défait  par  le  baron  de  Vitré, 
1136.  —  Concède  a  Saint-Melaine  le  dixième  de  la  monnaie 
de  Rennes,  1139.  —  Prend  le  titre  de  comte  de  Richemont  à 
la  mort  de  son  gendre  Alain  de  Pentliièvrc,  1116.  —  Meurt 
en  reniant  son  fds  Hoêï,  1148. 

124.   ^COH^VHVZ  —  Débris  du  monogramme  do 
Conan  II,  présentant  le  mot  IVS. 
Fk*.  >fr  ttEDOMPfc  C  —  Croix  pattéc. 
Denier  de  billon  ;  19  gr.  Pl.  VII,  n"  0. 

Ce  denier,  qui  fait  aujourd'hui  partie  de  ma  collection,  est  celui  qu'a 
publié  M.  Poey  d'Avant,  sous  le  n°  176  de  son  catalogue,  avec  la  légende 
+  REDONIZ  SC  —  Son  dwsin,  Pl.  IV,  n«>  3,  est  seul  fidèle. 

.123.   +  CON^NW  —  Même  type. 
B/.  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  billon-,  18  gr.  (C.  Lag.) 

Ces  monnaies  qui,  pour  la  fabrique,  se  rapprochent  de  celles 
d'Alain  IV,  doivent  appartenir  aux  premières  années  de  Co- 
nan III.  Les  suivantes  me  paraissent  postérieures;  elles  sont 
aussi  communes  que  les  premières  sont  rares. 


126.   +  COW/MttV^  —  Même  type. 
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Çf.  HEDOMI^  —  Croix  pattée,  |K)sée  en  sautoir  par 
rapport  a  la  croiscttc  qui  commence  la  légende. 

Denier  de  billon;  19  gr.  Pl.  VII,  n°  5.  (R.  N.,  1841, 

XX,  n°  3,  Duby,  LX,  1.) 
127.    Même  avers. 
T)C.  *i*  HH)ONIûJ  —  Même  type  que  le  précédent. 

Cuivre  saucé  ;  21  gr.  (C.  A.) 

L'attribution  de  ces  deniers  a  Conan  111  appartient  à 
M.  Ramé,  qui  a  démontré  (R.  Ni,  1846)  que  le  monogramme 
qu'ils  portent  est  une  dégénérescence  de  celui  de  Conan  II, 
forme  transitoire  conduisant  au  DVX  des  monnaies  de  Conan  IV 
et  de  Géoffroy  II,  auxquelles  leur  belle  exécution  assigne 
d'ailleurs  une  date  postérieure. 


HOEL  III,  1148—  1156. 

Reconnu  par  Nantes  et  Quimper,  1148.  —  Battu  à  Rézé 
par  Eudon  de  Porrhoêt,  gendre  de  Conan  III,  1154  —  Cbassé 
par  les  Nantais,  1156. 

On  n'a  pas  encore  retrouvé  de  monnaies  au  nom  de  ce  prince. 


EUDON,  1148—  1158? 

Reconnu  par  le  comté  de  Rennes,  1148.  —  Forcé  par  Co- 
nan de  Richemont  de  se  retirer  a  la  cour  de  France,  1156.  — 
Soulève  le  comté  de  Vannes  et  la  Cornouailles ,  1158.  —  Re- 
poussé par  Henri,  roi  d'Angleterre,  1168.  —  Meurt  en 
exil,  1170. 

On  ne  connaît  de  lui  que  la  monnaie  suivante,  jusqu'à  pré- 
sent unique,  dont  le  type  rend  l'atlribution  facile. 
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128    +  DVX  EVDO  —  Croix  pattée. 
R'.  *i*  B*I?IT5RIIMI€  —  Rosace  ou  croix  ancrée. 
Denier  de  billon.  Pl.  VII,  n°  7.  (R.  N.,  I84i ,  p.  305.) 


GEOFFROY,  comte  de  Nantes,  1150—  1158 

Est  appelé  par  les  Nantais  et  prend  le  titre  de  duc,  1 150. 
—  Meurt  sans  postérité,  1158.  —  Il  était  frère  d'Henri  II, 
roi  d'Angleterre. 

129.  +t  C8VFRIDVS  —  Croix  pattée ,  ornée  a  chaque 
extrémité  d'un  renflement  semi-sphérique,  et  chargée  en 
cœur  d'un  annelet  ayant  un  point  (1)  au  centre. 

R*       DVX  BRIT7KHI  —  Lis  cantonné  de  4  annelets. 
Denier  de  billon  ^  21  gr.  Pl.  VIII,  n°  8. 

130.  Même  avers, 

W      DV     RRITKHI  —  Lis  cantonné  de  \  annelets. 
Denier  de  billon  mal  lu  (P.  D.,  sup.,  n°  19),  semblable 
au  précédent. 

Cette  monnaie,  par  son  type,  fait  exception  dans  les  mon- 
naies bretonnes.  On  a  voulu  voir,  dans  le  signe  qui  la  carac- 
térise, une  fleur  de  genêt,  une  moucheture  d'hermine;  je  crois 
qu'on  n'y  peut  voir  qu'une  fleur  de  lis  primitive,  si  on  la  rap- 
proche des  deniers  parisis  de  Philippe-Auguste. 

Publiée  pour  la  première  fois  en  1835  (LeL,  IX,  36),  puis 
(laus  la  Revue  Numismatiqne  (1841 ,  p.  365),  elle  a  toujours 
été  depuis  attribuée  à  Géoffroy  II.  Je  ne  saurais  admettre  cette 
opinion;  est-il  possible  que  ce  prince  se  soit  servi  en  si  peu 
de  temps  de  deux  types  si  dissemblables,  quand  on  en  voit  un 
seul  s'immobiliser  sous  le  même  règne  depuis  Conan  IIP  Je 
préfère  y  voir,  avec  MM.  Cartier  et  Ramé,  une  preuve  du 
monnayage  de  Géoffroy,  comte  de  Nantes,  à  qui  on  avait  attri- 


't)  Le  point  a  été  oublié  sur  le  dessin. 
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bué  le  Gaufridus  avec  IVS  que  j'ai  restitué  a  Geoffroy-lc-Bà- 
tard,  d'après  M.  Ramé. 


CONAN  IV,  dit  LE  PETIT,  1158  —  1100. 

Proclamé  duc,  4158.  —  Cède  le  comté  de  Nantes  au  roi 
d'Angleterre.  —  Confirme  a  l'abbaye  de  Saint-Melainc  ses 
droits  sur  la  monnaie  de  Rennes.  —  Fiance  sa  fille  Constauce 
a  Géoffroy,  troisième  fils  du  roi  d'Angleterre,  1166.  —  Ab- 
dique en  faveur  de  son  gendre,  1169.  —  Meurt  a  Guingamp, 
4170.  —  Il  était  fils  d'Alain-le-Noir,  comte  de  Penthièvre,  et 
de  Berthe,  fille  de  Conan  III. 

431.  *COHBHVS  —  Croix. 

y.  BniTBHHie  —  Dans  le  champ,  DVX  en  triangle. 
Denier  de  billon  ;  48  gr.  Pl.  VII,  n°  9  (R.  N.,  4839, 
VII,  9.) 

432.  Même  avers. 

W.  *  BR1TSHH1E  —  Même  type. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (C.  D.) 


GEOFFROY  II,  1169—1180 

Né  vers  4454.  —  Couronné  a  Rennes,  1169.  —  Fait  hom- 
mage a  son  frère  Henri,  duc  de  Normandie,  1470.  —  Est  mis 
en  possession  du  comté  de  Richcmont,  confisqué  sur  Conan  IV. 
—  Épouse  Constance,  1182.  —  Excite  en  Aquitaine  une  ré- 
volte contre  son  père,  1183.  —  Prise  et  reprise  de  Rennes 
par  les  Anglais  et  les  Bretons.  —  Règle  les  héritages  nobles, 
1185.  —  Meurt  à  la  cour  de  France  des  suites  d'une  chute  de 
cheval,  1186 
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133.  +  GWFHIDVS  —  Croix  cantonnée  d'un  besant  aux 
2e  et  3e. 

y  >f*  BKITBHHKï  —  Dans  le  champ,  DVX  en  triangle; 
un  point  au  centre. 

Denier  de  billon-,  18  gr.  Pl.  VII,  n°  10.  (R.  N.  1846, 

V,  4.) 

134.  Mêmes  légendes  et  types. 

Obole  de  billon;  9  gr.  PI.  VII,  n°  11.  (R.  N.,  1846,  V,  5.) 

i 

Deux  exemplaires  connus. 


CONSTANCE,  1186—  1196. 

Née  en  1161.  —  Épouse  Géoffroy,  1182.  —  Naissance  d'Ar- 
lur,  1186.  —  Reconnue  duchesse  et  tutrice  de  son  fils  par 
les  États  de  Nantes,  malgré  l'opposition  du  roi  d'Angleterre. 
—  Forcée  par  ce  dernier  d'épouser  Raoul,  comte  de  Chester, 
qui  prend  le  titre  de  duc.  —  Mort  d'Henri  II;  les  Bretons 
chassent  Raoul,  1189.  —  Confirme  à  Saint-Melaine  les  privi- 
lèges accordés  par  son  père,  1193.  —  Gouverne  seule  jus- 
qu'en 1196.  —  Épouse  Guy  de  Thouars,  1198.  —  Meurt 
en  1201. 


ARTUR  Ier,  1196  —  1203. 

Reconnu  duc  a  l  age  de  neuf  ans  par  les  États  assemblés  a 
Rennes,  1196.  —  Mis  sous  la  garde  de  Philippe-Auguste,  1197. 
—  S'éloigne  de  la  cour  de  France  et  traite  avec  Richard-Cœur- 
de-Lion,  1198.  —  Reconnu  par  le  Maine,  la  Touraine  et 
l'Anjou.  —  Accepte  la  décision  d'Innocent  III  au  sujet  de  la 
suppression  de  la  métropole  de  Dol,  1199.  —  Fait  hommage 
an  roi  d'Angleterre.  —  Couronné  une  seconde  fois  a  Rennes 
a  la  mort  de  sa  mère,  1201 .  —  Est  fait  chevalier  par  Philippe- 
Auguste,  qui  lui  donne  la  main  de  sa  fille  Marie.  —  Assiège 
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son  aïeule  Aliénor  dans  Mirebeau  et  est  livré  à  Jean-sans- 
Terrc,  1202.  —  Assassiné  par  Jean-sans-Terre  a  Rouen,  13 
avril  1203. 


(il' Y  DE  THOUARS.  1203  —  1200. 

Reçoit  le  commandement,  comme  tuteur  de  sa  fille  Alix, 
par  les  États  assemblés  a  Vannes,  1203.  —  Prend  le  titre  de 
duc.  —  Enlève  aux  Anglais  Dol,  Avranches,  et  brûle  le  mont 
Saint-Michel,  1204.  —  Se  tourne  contre  Philippe-Auguste.  — 
Réduit  au  titre  de  régent,  1206.  —  Meurt  en  1213. 

Les  monnaies  dont  la  description  va  suivre  sont  partagées 
indifféremment  entre  Constance,  Artur  et  Guy  de  Thouars.  J'ai 
en  vain  cherché  quelque  indice  qui  pût  me  permettre  d'attri- 
buer à  chacun  de  ces  règnes  les  monnaies  qui  lui  appar- 
tiennent. La  forme  des  lettres,  qui  avait  d'abord  attiré  mon 
attention,  ne  m'a  donné  aucun  résultat  satisfaisant.  Parmi  ces 
anonymes,  les  uns  présentent  l'E  lunaire  (6),  et  je  les  ai  d'a- 
bord crus  les  plus  anciens,  cette  lettre  étant  adoptée  exclusi- 
vement pour  les  espèces  de  Géoffroy  H  \  d'autres  portent  l'S 
couché  (  &  ),  comme  les  monnaies  de  Conan  111  -,  une  autre 
variété,  enfin,  porte  l'ïï  ou  droit  ou  renversé.  Mais  j'ai  bien- 
tôt remarqué  que  sur  les  monnaies  de  Philippe-Auguste,  frap- 
pées à  Guingamp,  l'E  est  lunaire,  tandis  qu'il  est  carré  sur  les 
deniers  où  il  prend  le  titre  de  duc  de  Bretagne,  ainsi  que  sur 
ceux  de  Rennes ^  que  sur  ces  mêmes  monnaies  de  Rennes,  l'S 
est  tantôt  droit,  tantôt  couché,  d'où  l'on  peut  conclure  que  ces 
différentes  formes  de  lettres  étaient  employées  indifféremment 
et  simultanément,  puisque  ces  monnaies  sont  de  la  même 
époque  ^  de  plus,  l'W  se  voit  sur  le  denier  de  Philippe  pour  le 
comté  de  Guingamp.  Restent,  il  est  vrai,  la  forme  particulière 
du  D,  devenu  un  to  ou  un  R  sur  beaucoup  de  ces  anonymes, 
qui  ne  se  retrouve  plus  sur  les  monnaies  signées,  et  le  module 
irès-variablc  de  ces  mêmes  anonymes.  Mais,  quoiqu'il  soit  clair 
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que  ces  différences  ont  un  but,  les  règnes  qui  virent  ces  ano- 
nymes n'embrassant  pas  une  période  de  plus  de  vingt  ans, 
toutes  ces  variétés  se  trouvent  réunies  dans  les  fréquents  dé- 
pôts de  cette  époque. 

Je  n'essaierai  donc  point  une  classification  de  ces  monnaies 
attribuées  jusqu'ici  et  avec  raison  a  ces  trois  règnes  différents, 
et  dont  l'émission  a  été  continuée  incontestablement  sous 
Pierre  Mauclerc,  comme  le  prouvent  les  enfouissements  et  la 
charte  de  ce  prince  relative  aux  privilèges  de  l'abbaye  de  Saint- 
Melainc  (P.  justif.,  n°  9).  Je  me  contente  de  les  ranger  par 
ateliers. 

Voici  les  variétés  que  j'ai  pu  recueillir  dans  ces  anonymes-, 
elles  suffiront,  je  pense,  pour  montrer  combien  les  émissions 
*   ont  été  nombreuses. 

NANTES. 

133.    +  DVX  BIMTJTCHE  —  Croix  ancrée. 
K.  +  H**HTIS  Cl VI  —  Croix  pattée. 
Grand  denier  de  billon;  20  gr  Pl.  VIII,  n°  1   (P.  D  , 
191;  M.  C.) 
130    *  DVX  imrTOHE  —  Croix  ancrée. 
^.  *  HÏWTIS  CIVI  —  Croix 
Grand  deliier  de  billon  ^  20  gr.  (C.  A.) 

137.  DVX  BIUTttHE  —  Croix  ancrée. 
$   *  HttNTIS  CIVI  —  Croix. 

Grand  denier  de  billon  ^  19  gr.  (C.  A.) 

138.  +  DVX  BRITCTHE  —  Croix  ancrée 
y.  +  HWHT1S  CIVI  -  Croix. 

Grand  denier  de  billon  ;  20  gr.  (C.  A.) 
139    *f*  DVX  BRI  TA  HE  —  Croix  ancrée 
1?    4*  ISCIVII  NAH  —  Croix 

Grand  denier  de  billon  ^  48  gr.  (C.  D.) 
140.       DVX  BRIT7VHE  —  Croix  ancrée. 
W.  +  H?*HTIS  CIVI  —  Croix. 
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Denier  (m.  o.)  de  billon;  18  gr.  (P.  D..  192,  C.  A.) 

141.  +  DVX  BHIttHE  —  Croix  ancrée. 
T)C.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  (m.  o.)  de  billon  ;  17  gr.  (C.  A.) 

142.  Variété.  —  BHIWHE  au  droit. 

Denier  (m.  o.)  de  billon;  18  gr.  (M.  de  R.) 

143.  DVX  BRIffTNE  —  Croix  ancrée. 
y.  *  NANTIS  CIVI  —  Croix. 

Denier  (m.  o.)  de  billon;  19  gr.  (P.  D.,  194;  C.  D.) 

144.  *  frVX  BKITttHE  —  Croix  ancrée. 
W  *H**HTISCIVI 

Denier  (m.  o.)  de  billon;  19  gr.  Pl.  VIII,  n°  2.  (C.  D  ; 
M.  C.) 

Leicmplaire  de  M.  Dobréc  esl  le  n»  193  de  M.  Poey  d'Àvanl,  décrit  : 
f-UX  RRITSNE. 

145.  *  IVX  BIUTOHE  —  Croix  ancrée. 
W   *HWHTIS  CIVI  —  Croix. 

Denier  de  billon  (m.  o  );  20  gr.  (C.  Da.) 

146.  *  *VX  BRUCHE  —  Croix  ancrée 
IX.  *  HWHTIS  CIVI  —  Croix. 

Denier  (m.  o.)  de  billon;  22  gr.  Pl.  VIII,  n°  5.  (P.  D., 
195;  M.  C.) 

147.  *  DVX°BRIT3RHE  -  Croix  ancrée 
y.  *  H rtHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  22  gr.  Pl.  VIII,  n°  4.  (M.  C  ) 

148.  *  DVX°BnrTOHE  —  Croix  ancrée. 
I?.  *  H?*HT1S  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  20  gr.  (C.  A.) 

149.  *  DVX'BRITJRHE  —  Croix  ancrée 
^.  *  HftHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  19  gr.  (C.  E.) 
130.    +  DVX  BRITflHE  -  Croix  ancrée 
y.  *  HflHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  19  gr.  (C  A.) 
151 .    *  DVX  BH1T7SHE  —  Croix  ancrée. 
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l>    +  HVVHTIS  CIVI  —  Croix. 
Pelit  denier  de  billon;  18  gr.  (C.  A.) 

152.  *  DVX  BIUTWNE  -  Croix  ancrée. 
J?    *  HWHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  18  gr.  (M.  de  R.) 

153.  *  DVX  BHITWHE  —  Croix  ancrée. 
W    *  HaSHTIx  CIVI  —  Croix. 

Pelit  denier  de  billon;  19  gr.  (C.  A.) 
151.    Même  avers. 

y   *  HWHTIc/2  CIVI  —  Croix. 
Petit  denier  de  billon  ;  19  gr.  (C.  A.) 

155.  *  IVX  BR1TÎSHE  —  Croix  ancrée 
y.  HhH^HTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  18  gr.  (C.  A.) 

156.  +  I>VX  BKIWHE  —  Croix  ancrée. 
Hh  HWHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  20  gr.  (C.  de  K.) 

157.  Même  avers.  * 
y   *  H7VHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  19  gr.  (C.  A.) 

158.  >f<  JyW  IHUTttHE  —  Croix  ancrée. 
IX.  *  HWHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  19  gr.  Pl.  VIII,  n°  3.  (M.  C.) 

159.  *  I>VX  BRITWHI  —  Croix  ancrée. 
^  *  H7VHTIS  CIVI  —  Croix. 

Petit  denier  de  billon;  18  gr.  (Duby,  LXVII,  8;  M.  C.) 

J'ai  en  vain  cherché  sur  tous  les  anonymes  de  Nantes  que 
j'ai  vus,  y  compris  ceux  de  M.  Poey  d'Avant,  l'apostrophe  qui, 
suivant  ce  numismatiste,  sépare  les  deux  mots  de  la  légende 
du  revers 

RENNES. 

\m     +DVX  UniTJTClHE  —  Croix  ancrée  formée  d'une 
noix  égale  lichéc,  cantonnée  de  8  croissanls. 
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y.      R€DOHI^  CIVI  —  Croix. 
Denier  de  billon  >  17  gr.  Pl.  VIII,  u»  0.  (C.  I)  ) 

Décrit  sons  le  n°  188  do  Cal.  P.  D:  R6D0NIM  CIVI. 

Je  considère  cette  monnaie  comme  faisant  partie  de  l'une 
des  premières  émissions  à  ce  type. 

461 .    +  Ï»VX  BRFTOHE  —  Croix  ancrée. 
1JT.  *t*  REDOHIS  CIVI  —  Croix. 
Denier  de  billon;  25  gr.  Pl.  VIII,  n°  7.  (C.  A.) 

Le  poids  de  cet  exemplaire,  le  plus  beau  que  je  connaisse, 
me  porte  a  le  considérer  comme  un  essai. 

162.  *  DVX  BRITfiHIE  —  Croix  ancrée 
y.  *  REDOHIo  CIVI  —  Croix. 

Denier  de  billon-,  20  gr.  Pl.  VIII,  n°  8.  (M.  C.) 

163.  ^  DVX  BRITftHIE  —  Croix  ancrée. 
IJf.      REDOHI^  CIVI  —  Croix. 

Denier  de  billon-,  16  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n°  18*  du  Cat  P.  D.  :  +  REDOM<V  CIVI. 

164.  Même  avers. 

V-  >f*  REDOHIS  CIVI  —  Croix. 
Denier  de  billon-,  16  gr.  (P.  D.,  183,  C.  D.) 

Le  n°  184  du  Cat.  P.  D.,  décrit  :  +  REDOMS  CIV,  porte,  comme  le  pré- 
cédent, REDOHIS  CIVI;  il  fait  partie  de  la  riche  collection  Dobrée. 

i 

165.  Même  avers. 

y.  *  R€DOIIIS  CIVI  —  Croix 
Denier  de  billon ^  23  gr.  (M.  C.) 

166.  Même  avers. 

Çf.      S6DOHIS  CIVTI  —  Croix 
Denier  de  billon-,  16  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n*  18e  du  Cat.  P.  D.  :  +  SGDONIS  CIVI 
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Itïï.   +  DVX  BIUTJKXXE  —  Croix  ancrée, 
ft    HEDONIS  CIVI  —  Croix. 
Grand  denier  de  billon  ;  22  gr.  (C.  de  K.) 
168.   Même  avers. 
IV.  HeDOHIS  CIVI  —  Croix. 
Denier  de  billon-,  16  gr.  (P.  D.,  185,  C.  D  ) 
HK>    Même  avers. 

r*  +neD0Ni^  civi  —  croix. 

Denier  de  billon  -,  20  gr.  (M.  de  R.) 

170  *DVX  BniTflHE  —  Croix  ancrée. 
ft\  +r.EDOHIS  CIVI  —  Croix. 

Denier  de  billon ^  15  gr.  (Duby,  LXV1I,  9-,  C.  Lag.) 

171  DVX  BKITJîKHg  —  Croix  ancrée. 
ft\  *  REDOHIS  CIVI  —  Croix. 

Denier  de  billon  ;  16  gr.  (P.  D.,  186 ;  C.  D.) 

172  *  DVX  BRIftNIE  —  Croix  ancrée, 
y   +  ItEDOHia  CIVI  —  Croix. 

Denier  de  billon-,  16  gr.  (P.  D.,  187;  C.  D.) 
173.    *  DVX  BIMTjRVX  —  Croix  ancrée, 
y.  +  REDOHI^  DON  —  Croix. 
Denier  surfrappé;  14  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n°  20  du  Suppl.  du  Cal.  P.  D.,  avec  la  légende  :  -f  DVX 
BRITXME. 

174    *  IHTflNI  ITJSNIE  —  Croix  ancrée 
Rf.  *  REDO  CIVI  ^  RCIVl  —  Croix. 
Denier  surfrappé;  16  gr. 

Décrit  sous  le  n°  190  du  Cat.  P.  D.,  avec  la  légende  +BRIT7*  BR1TKM 
-  -f  REDO  CIVI  +CIVI. 


PHILIPPE-AUGUSTE,  1206  —  1213 

Enlève  a  Guy  de  Thouars  la  tutelle  de  sa  fille  Alix,  1206. 
—  Entre  dans  Nantes  où  s'était  réfugié  le  duc  avec  les  barons 
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fidèles  (i).  —  Reconnu  par  Guy  comme  suzerain  et  maître  de 
la  Bretagne.  —  Fait  donner  a  son  allié,  Alain  de  Guingamp, 
les  comtés  de  Penthièvre  et  de  Lamballe.  —  Se  réserve  la  tu- 
telle d'Alix,  en  laissant  au  duc  le  titre  de  régent.  —  Gouverne 
la  Bretagne  jusqu'au  mariage  d'Alix,  1213. 

L'émission  des  monnaies  qui  vont  suivre  est  fixée  à  120G 
par  l'auteur  des  Considérations  historiques  sur  les  monnaies  de 
France. 

175.  PHILIPVS  ItEX  —  Croix. 

iy.  ^  DVX  BKlTflNIE  —  Croix  ancrée. 

Denier  de  billou;  20  gr.  Pl.  VIII,  n°  14.  (B.  iY,  1841, 
XI,  S;  C.  de  B.,  M.  C.) 

176.  Variété;  au  droit  —  4*  PHILIPVS  RE 
Denier  de  billon;  18  gr.  (Soc.  des.  B.  A.  de.  N.) 

GUINGAMP. 

177.  PHILIPVS  neX  —  Creix. 

.       O'VlHCfffHP  —  Tête  guingampoise  tournée  a 
droite,  une  étoile  devant  la  bouche. 

Denier  de  billon-,' 17  gr.  Pl.  VIII,  n°  9.  (B.  N.,  1844, 
XI,  7}  M.  C.) 
178    +  PHILIPVS  It€  —  Croix. 

(1)  L'an  1206,  Philippe,  craignant  que  le  roi  Jean,  qui  avait  en  sa  pos- 
ition Èlconore,  sœur  d'Arlur,  ne  vinl  à  s'emparer  de  la  Bretagne,  voulut 
le  prévenir.  S'élant  présenté  devant  Nantes,  les  portes  lui  en  furent  ouvertes 
par  ordre  de  Guy  de  Thuuars,  qui  n'osa  lui  résister,  quoiqu'il  eût  formé  de 
mauvais  desseins  contre  ce  prince.  Philippe  fut  alors  reconnu  seigneur  par 
les  Bretons  pendant  la  minorité  de  la  princesse,  cl  Guy  de  Thouars  ne  fut 
plus  regardé  que  comme  régent  en  attendant  que  sa  Dlle  fût  en  élat  de  gou 
verner.  —  Art  de  vérifier  la  dates. 

L  enquète  sur  les  droits  de  l'évèquc  de  Nantes  se  termine  ainsi  :  Actum 
Samnetis  anno  afcrvi,  même  lulio  eodem  antw  quo  D.  Rex  Francius  Phi- 
Upus  totam  BritanniQtn  suam  propriam  possidebat.  —  D.  M.,  III,  col.  SOi. 
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9".  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  billon  ^  17  gr.  (Sign.  p.  M.  P.  D.) 

Dans  son  ouvrage  cité  plus  haut,  M.  Fillon  ne  doute  point 
que  cette  monnaie  ait  été  frappée  du  consentement  d'Alain. 
J'accepte  très-volontiers  cette  opinion  :  Alain  n'avait  rien  à 
refuser  a  un  prince  à  qui  il  devait  beaucoup,  et  qui  le  flattait 
de  l'espoir  de  régner  un  jour  sur  la  Bretagne. 


NANTES. 

179.  BRJH^  V  REX  — Croix  ancrée  posée  en  sautoir, 
cantonnée  intérieurement  de  A  points  carrés. 

y.  *fi  H  A  Mil  CIV1  —  Croix. 
Denier  de  billon,  18  gr.  Pl.  VIII,  n°  10.  (C.  de  Fr.) 

Cette  monnaie,  qui  semble  l'essai  d'un  maladroit  graveur, 
appartient  bien  à  Philippe.  La  présence  du  mot  IŒX  ne  laisse 
aucun  doute  à  ce  sujet,  quoiqu'elle  ne  porte  pas  apertemenl 
le  nom  de  Philippe.  Elle  est  incontestablement  de  la  même 
époque  que  celles  qui  précèdent. 

RENNES. 

180.  PHILIPS  RE  —  Croix. 

y   +  CIVl  REDOHI^  —  Châtel  tountois. 
Denier  de  billon  usé,  18  gr.  PI  Mil,  n°  11.  (\\  N., 
1844,  XI,  9;  M.  C.) 

181.  +  PHILIPVS  REC1  —  Croix. 

y.      CIVI  REDOHIS  —  Chàtel  tournois. 
Denier  de  billon  usé-,  16  gr.  Pl.  VIII,  n°  12.  (P.  D  IV, 
4-,  M.  C.) 

Ces  deux  monnaies  qui  rappellent,  dit  M.  Fillon.  la  pre- 
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mière  tentative  d'uniformité  dans  les  types,  doivent  être  posté- 
rieures aux  précédentes.  En  effet,  Philippe  était  trop  habile 
politique  pour  blesser  les  susceptibilités  nationales  et  entraver 
le  commerce  de  ses  nouveaux  sujets,  en  implantant  brusque- 
ment en  Bretagne  un  nouveau  type.  Avant  d'émettre  des  es- 
pèces a  une  empreinte  nouvelle,  il  dut  quelque  temps  copier 
les  anciennes  encore  en  pleine  vigueur. 


TOURS. 

182.    >f*  BRITaRIDVX  ItEX  —  Croix  ancrée. 

.  *f*  1AKOI  \AZ  CIAII  en  légende  rétrograde.  —Croix . 
Denier  de  billon;  17  gr.  Pl.  VIII,  n°  13.  (H  N  .  184i, 
XI,  6) 

- 

Cette  curieuse  monnaie,  qui  ne  peut  être  qu'un  essai,  ne 
saurait  appartenir  qu'à  Philippe.  Elle  a  dû  suivre  les  premières 
et  être  contemporaine  des  pièces  rennaises. 


PIERRE  MAUCLERC,  1213—1237. 

Né  vers  118...  —  Épouse  Alix  de  Bretagne,  1213.  —  Fait 
hommage  de  son  duché  au  roi  de  France.  —  Fortifie  Nantes 
contre  Jcan-sans-Terre ,  1214.  —  Est  excommunié  par  les 
évêques  de  Nantes  et  de  Rennes,  1215.  —  Fait  sa  paix  avec 
l'Église.  —  Mort  d'Alix,  1221.  —  Se  brouille  avec  ses  barons. 

—  Enlève  le  comté  de  Guingamp  à  Henri  d'Avaugour,  1223. 

—  Écrase  les  seigneurs  révoltés  a  Chateaubriand,  la  même 
année.  —  Achète  de  l'abbé  de  Saint-Melaine  sa  dime  sur  la 
monnaie  de  Rennes,  1225.  —  Prend  la  croix  contre  les  Albi- 
geois, 1226.  —  Entre  dans  la  ligue  des  barons  contre  Louis  IX. 
Traité  de  Vendôme,  1227.  —  Forme  une  nouvelle  ligue  contre 
Louis  IX,  1229.  —  Passe  en  Angleterre  pour  demander  du 
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secours  à  Henri  III  et  reçoit  ce  prince  dans  ses  États.  —  Dé- 
claré par  la  régente  de  France  déchu  du  bail  de  Bretagne.  — 
Trêve  de  Saint-Aubin-du-Cormier,  1231.  —  Fait  sa  soumis- 
sion à  Louis  IX  et  perd  le  comté  de  Richemont,  1234.  — 
Remet  le  duché  à  son  fils  et  part  pour  la  Terre-Sainte,  1237. 
—  Meurt  en  1230. 

Je  lui  donne  les  monnaies  suivantes,  qui  ont  dû  être  frap- 
pées entre  1224  et  1227  : 

183.       DVX  BniTfiHIE  —  Croix  ancrée. 
y.  *f*  STGPPAH  COCO  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon;  16  gr.  Pl.  VIH,  n°  15.  (R.  N  ,  1811, 
XI,  8;  M.  C.) 
1*4.   *<DVX  BIUTfiHE  —  Croix  ancrée. 
ffC.  Même  revers  que  le  précédent. 
Denier  de  billon-,  15  gr.  (M.  C.) 

185.  +  DVX  BIUT3RIÏie  —  Croix  ancrée 
IJf.  Même  revers  que  le  précédent. 

Denier  de  billon-,  16  gr.  (P.  D.,  n°  413;  C.  D.) 

186.  Même  avers. 

y  *i*  ^TCPPAH  COCD  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon-,  16  gr.  (P.  D.,  VI,  n°  6-,  C.  D.) 


GUÎISGÀMP. 

187.  DVX  BRIT^HIE  —  Croix  ancrée 
y.  *i*  €>*VIHO«2xHP  —  Croix  égale. 

Denier  de  billon ^  23  gr.  Pl.  VIII,  n°  16.  (R.  N  ,  1844, 
XI,  H;  M.  C.) 

188.  »ï<  DVX  BltlTaHE  —  Croix  ancrée. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon;  21  gr.  (P.  D.,  n°  411;  C.  D.) 

189.  Même  avers. 

Jf.  »£  CJ'VIHO'JCMP  —  Croix  simple. 
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Denier  de  billon-,  17  gr.  (P.  D.,  n°  412;  C.  D  ) 
490.       DVX  BltlTKHIE  —  Croix  ancrée, 
y.      6<VIH6*RHPIS  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon ;  18  gr.  Pl.  VIII,  n°  17.  (R.  N\,  1844, 
XI,  10,  M  C.) 

191.  Même  avers. 

^.  +  evIHeXHPte  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon-,  20  gr.  (P.  D.,  n°  407.) 

192.  Même  avers. 

y.  &  6*VIH<rRHPPI:fl  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (P.  D.,  n°408,  VI,  5;  C.  D.) 

La  planche  de  M.  Poey  d'Avant  est  inûdèle  et  ne  porte  que  GVIHGXHPI -t. . 

193.  Même  avers. 

IJf.       G'VIHG'KHIS  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon-,  17  gr.  (P.  D.,  n°  109.) 
194     ^  DVX  BIHTJBHIE  —  Croix  ancrée. 
y.  *  ^VIHG^aRHHIS  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (C.  A.) 
195.    *  DVX  BRIT3KNE  —  Croix  ancrée. 
y.  «rVIiNTKHPIS  —  Croix  simple. 
Denier  de  billon;  17  gr.  (C.  Bil.) 

• 

Ces  deniers  ont  été  jusqu'ici  attribués  à  Alain  d'Avaugour; 
je  crois  qu'il  serait  naturel  de  les  restituer  à  Mauclerc.  Nous 
avons  vu  Philippe-Auguste  faire  acte  de  souveraineté  en  Bre- 
tagne en  battant  monnaie  en  son  nom,  tout  en  continuant  les 
anciens  types  par  raison  commerciale  (Fillon-,  Cons.  Hist., 
p.  236).  Si  Alain  eût  frappé  ces  monnaies,  les  premières  sur- 
tout, qui  portent  encore  la  vieille  légende  ST€PItAN  CO(X>, 
si  connue  dans  les  transactions  commerciales,  il  n'eût  pas  man- 
qué de  conserver  aussi  le  type  de  la  tête,  qui  fait  reconnaître 
d'abord  les  espèces  guingampoises.  En  second  lieu,  pourquoi 
ces  légendes  variées  CVIHtfnHP  et  ST€PIlAN  COCD.^ 
Peut-on  dire,  avec  M.  Poey  d'Avant,  que  c'est  parce  que  ces 
deniers  sont  sortis  d'ateliers  différents,  depuis  longtemps  dis- 
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tincts,  quand  l'existence  de  ce  second  atelier  est  encore  au 
moins  problématique?  Si  tant  est  qu'il  y  ait  eu  deux  ateliers, 
la  différence  entre  les  légendes  0«YIHO«RHP  et  CVIH- 
(T2SHPIS  constitue  une  distinction  aussi  appréciable  que  la 
présence  ou  l'absence  de  l'astérisque  devant  la  bouche  des 
Etiennes,  sans  adopter  deux  légendes  complètement  différentes. 

Pour  moi,  j'ai  l'intime  conviction  que  ces  deniers  ont  été 
émis  par  Mauclerc  après  1223,  époque  a  laquelle  il  s'empara 
du  comté  de  Penthièvre  (t),  et  que  les  tfVIHCffiHPIS  sont 
postérieurs  aux  ST6PÎ1AH  COG>.  Pierre,  comme  Philippe, 
était  trop  habile  pour  substituer  brusquement  un  nouveau  type 
a  l'ancien  sur  les  monnaies  de  Guingamp,  jusque-là  reçues 
avec  faveur  par  les  peuples  voisins  de  ses  nouveaux  sujets.  Il 
est  probable  que  ces  changements  n'eurent  lieu  que  progressi- 
vement, et  qu'avant  d'effacer  a  jamais  des  monnaies  bretonnes 
la  tête  si  caractéristique  de  Guingamp,  qui  lui  rappelait  une  mai- 
son rivale  et  par  conséquent  odieuse,  il  continua  quelque  temps 
ce  type,  comme  semble  le  croire  M.  Poey  d'Avant-,  qu'il  con- 
serva ensuite  la  légende  seule  et  établit  enfin  l'uuiformité  dans 
le  monnayage  breton.  Cette  conduite  est  naturelle;  on  en  trouve 
de  nombreux  exemples,  et  les  monnaies  bilingues,  nécessitées 
par  les  besoins  du  commerce,  ne  font  pas  plus  défaut  a  la  nu- 
mismatique ancienne  qu'à  la  numismatique  moderne.  M.  Poey 
d'Avant,  qui  classe  ces  anonymes  à  Henri  d'Avaugour,  ainsi 
que  les  Éticnnes  à  la  croix  simple,  qu'il  appelle  Étienncs  de  la 
troisième  période,  reconnaît  que  Pierre  a  pu  continuer  ce  type  ; 
or,  de  là  il  n'y  a  qu'un  pas  à  l'attribution  que  je  propose,  et 
qui  se  présente  aussitôt  à  la  pensée.  Du  reste,  Henri  n'a  pu 

• 

(1  ^Conformément  à  l'opinion  de  M.  Fillon,  je  6xe  à  1223  la  spoliation  ' 
d'Henri  d'Avaugour.  Guillaume-lc -Breton ,  cité  par  de  Paz    p.  Si,  nous 
montre  le  comte  de  Goéïlo  luttant  a  Chàteaubriant  contre  le  duc  en  1223, 

Quippe  Leoncnses  hao  illum  ex  parte  fatigant 

Cumque  Trecoritis  Gœlunes  «t  Rohanitœ 
Undis  que  le»  autres  historiens,  qui  lui  sont  bien  postérieurs,  le  donnent 
pour  allié  à  Pierre,  et  l'auteur  de  la  Généalogie  des  Maisons  de  Bretagne  Aie 
lui-même  à  1223  l'usurpation  de  Mauclerc. 
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prendre  le  titre  de  duc  sur  ses  monnaies,  ou  plutôt  Alain  n'a 
pu  faire  frapper  pour  son  fils  des  monnaies  a  ce  type,  car  il  ne 
fut  jamais  duc,  bien  que  fiancé  h  Alix-,  et  je  ne  sais  si  Phi- 
lippe eût  souffert  cette  prétention,  car  il  n'avait  jamais  songé 
sérieusement  à  lui  donner  l'héritière  de  Bretagne. 
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A  la  période  carlovingienne  se  rattache  la  numismatique  des 
comtes  de  Penthièvre,  qui  s'intitulaient  comtes  de  Bretagne 
par  la  grâce  de  Dieu,  et  prétendaient  ne  point  relever  de  leurs 
aînés  les  ducs  de  Bretagne,  prétention  qui  seule  explique  l'é- 
mission dans  le  duché4  de  monnaies  non  frappées  au  coin  du 
duc. 

Le  comté  de  Penthièvre,  apanage  d'Eudon,  frère  puîné  d'A- 
lain III,  comprenait  les  seigneuries  de  Lamballe,  Jugon,  Tré- 
çuier,  Goèllo,  Quintin,  Moncontour,  Dol,  Saint-Malo,  et  Saint- 
Brieuc,  d'abord  capitale  du  nouveau  comté,  supplantée  plus 
tard  par  Guingamp,  qui  ne  faisait  point  partie  dans  l'origine 
des  possessions  de  Penthièvre,  et  n'entra  dans  cette  famille 
que  par  le  mariage  d'Étienne,  fils  d'Eudon,  avec  l'héritière  de 
cette  seigneurie. 

Le  monnayage  connu  des  comtes  de  Penthièvre  commen- 
çant avec  Étienne  Ier,  et  toutes  les  monnaies  qui  nous  restent 
d'eux  portant  le  nom  de  Guingamp  sans  exception,  je  ne  m'oc-* 
ruperai  que  des  comtes  de  Guingamp.  me  contentant  de  don- 
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lier  un  tableau  généalogique  de  cette  puissante  famille,  d'après 
le  relevé  des  chartes  de  Dom  Lobineau  .et  de  Dom  Morice. 


f  Géoffroy-Bote- 
I  rel  /er,  comle 
I  de  Laraballe, 
mort  en  1093. 

Alain-le-Roux, 
comte  de  Ri- 
chemoDt. 

Brient ,  établi 
et  mort  en 
Angleterre. 

Alain-le-Noir, 
héritier  du 
comté  de  Ri- 
cheraont. 


© 

g 


Étienne  Itr, 
comle  de  Guin- 
gamp,  mort  en 
1138. 


Derrien. 
Robert. 


Conan ,  croisé 
en  1096. 


Géoffroy-Bote- 
rel  II  y  comte 
de  Lambaile, 
mort  en  1148. 


Alain  ,  comte 
de  Richcmonl, 
gendre  de  Co- 
nan III,  mort 
en  1140. 


Ri  wallon ,  comte  ' 
de  Lambaile, 
mort  après 
1152. 

[  Étienne  II,  mort 
lépreux  en 
1164  (1). 


Conan  IV,  duc. 
» 


/  Henri,  mort  en 
1152. 


Geoffroy  -Bote- 
rel  III,  mort 
en  1205  (2). 


Henri  Ier,  comte' 
de  Tréguier  et 
dcGuingamp, 
mort  en  1184. 


Alain,  mort 
1212. 

Etienne. 
\  Conan. 


Alain,  né  en 
1175,  mort 
1208. 

Henri  II,  né 
1194. 


(1)  Cet  Etienne  n'est  connu  que  par  une  charte  de  1177  (P.  Justif.,  n°  7),  et 
par  le  passage  de  la  Chronique  Bretonne  rapportée  par  D.  Lobineau  (mclxiiu. 
Obiit  cornes  Stephanus  vir  per  cuncta  laudabilis,  sed  leprosus).  De  Paz,  d'a- 
près Lebaud,  qui  ne  cite  aucune  preuve  à  l'appui  de  son  assertion,  le  fait 
fils  du  croisé  Conan.  Ce  personnage  serait  double;  je  n'y  puis  voir  qu'un  frère 
de  Riwallon. 

(2)  Do  Paz  s'élant  trompé  sur  la  date  de  la  donation  précitée,  qu'il  attribue 
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Toutes  les  espèces  guingampoises  (celles  d'Alain  exceptées) 
présentent  la  légende  typique  STGPIiflN  C00>  avec  1a  tête, 
profil  droit  barbare,  copie  probable  d  une  monnaie  carlovin- 
gienne  qu'on  retrouvera  quelque  jour.  Quelle  raison  porta  les 
comtes  de  Penthièvrc  a  conserver  la  légende  ST6PÏ12ÏN 
COOD?  M.  de  Barthélémy  paraît  porté  a  croire  qu'elle  s'im- 
mobilisa toutes  les  fois  que  le  possesseur  de  Guingamp  ne 
réunit  pas  tous  les  fiefs  de  sa  famille.  Si  cette  explication  n'est 
pas  la  véritable,  il  faut  convenir  du  moins  que  les  faits  sem- 
blent la  rendre  telle,  et  les  monnaies  portant  le  nom  d'Alain 
sont  un  puissant  auxiliaire  en  faveur  de  celte  hypothèse. 

La  présence  d'un  astérisque  vis-a-vis  la  bouche  de  certaines 
monnaies,  évidemment  contemporaines  d'autres  monnaies  qui 
n'ont  pas  ce  différent,  a  fait  supposer  à  M.  Poey  d'Avant  l'exis- 
tence d'un  second  atelier  fonctionnant  simultanément  avec 
celui  de  Guingamp.  L'existence  de  deniers  portant  le  nom  de 
Ouimperlé  semble  confirmer  cette  opinion,  que  partagent,  du 
reste,  beaucoup  de  numismatistes.  Les  textes  sont  muets  sur 
cette  importante  question,  et  l'on  n'a  encore  retrouvé  aucune 
charte  relative  à  ce  monnayage. 

Les  monnaies  de  Guingamp,  jusqu'à  Alain,  portant  unifor- 
mément la  légende  ST€Pïl2RH  COCO  pour  en  faciliter  la  cir- 
culation dans  tout  le  comté  de  Penthièvrc,  il  se  présente  de 
grandes  difficultés  pour  leur  classement,  diflicultés  que  je  n'ai 
pas  la  prétention  de  résoudre,  privé  de  renseignements  indis- 
pensables. Cependant,  je  crois  qu'on  peut  essayer  une  classifi- 
cation, classification  basée  sur  l'altération  du  type  primitif  cl 
l'analogie  qu'offre  une  partie  de  ces  monnaies  avec  celles  d'A- 
lain. 

M.  Poey  d'Avant  a  partagé  les  Étiennes  en  trois  périodes, 
en  établissant  comme  suit  sa  classification 

à  1117,  fait  ce  Geoffroy  frère  d'un  Élicnnc  mort  avant  lui,  qui  n'est  aulro 
qa'ÉUennc  Ic-Lépreui,  et  fils  d'un  certain  Riwallon ,  frère  de  Conan  de 
Umballe.  Cette  fraternité,  qui  n'est  nullement  prouvée,  car  la  charte  en 
question  porte  seulement  su&^uens  cornes,  a  été  admise  par  l'ire  de  vé- 
rifier lu  dates,  daprès  de  Paz. 
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1093-1150?  —  Tête  assez  bien  formée;  croix  accompa- 
gnée de  deux  étoiles  ;  Guingamp  écrit  par  un  M,  et  Com  par 
un  C  correctement  tracé. 

1150?-1205.  —  Tête  altérée  à  peine  reconnaissable  ;  Guin- 
gamp écrit  par  un  H,  et  Com  par  un  C  en  croissant. 

1205-1225.  —  Absence  d'étoiles. 

Cette  classification  me  parait  défectueuse  en  ce  que  I  N 
dans  Guingamp  n'est  pas  de  rigueur  pour  les  monnaies  de 
la  seconde  période,  et  incomplète  en  ce  que  les  monnaies 
de  cette  seconde  période  présentent  des  différences  remar- 
quables dans  la  fabrique,  le  faire  de  la  tête  et  des  lettres,  qui 
permettent  de  les  séparer  a  la  première  inspection  en  deux  ca- 
tégories parfaitement  distinctes. 

On  pourrait  la  modifier  de  la  manière  suivante,  si  mon  sys- 
tème de  classification  n'est  pas  adopté  :% 

1093-1150.  —  Profil  droit  bien  reconnaissable,  et  croix 
accompagnée  de  2  étoiles-,  A  potence  (35),  Guingamp  écrit  par 
un  6*  et  un  M,  Com  par  un  C  correctement  tracé.  (Pl.  VIII  bu, 
n°*  1,  2  et  3.) 

1150-1184.  —  Profil  droit  altéré  a  peine  reconnaissable 
et  croix  cantonnée  de  deux  étoiles;  A  potencé  (ff),  Guingamp 
çcrit  par  un  O*  et  un  M,  et  Com  par  un  croissant.  (Pl.  VIII, 
n°"  7  et  8.) 

1184-1205.  —  Profil  arrondi  et  croix  accompagnée  de 
2  étoiles  -,  A  potencé  (2S)  ou  non  potencé,  semblable  dans  ce 
cas  a  un  V  retourné;  Guingamp  écrit  par  un  €>•  et  un  N, 
Com  par  un  croissant.  (Pl.  VIII  M%  nM  4,  5  et  0.) 

1205-1224?  —  Même  profil  droit  arrondi  et  croix  simple; 
A  en  forme  de  V  renversé  ou  potence  et  perlé  (W),  Guingamp 
écrit  par  un  0«  et  un  H  perlé.  (Pl.  VIII bi«,  n°*  11  et  12.) 

Les  espèces  guingampoiscs  circulèrent  dans  une  partie  «lu 
Nord  de  la  France  et  jouirent  d'un  assez  grand  crédit.  Une 
charte  de  Richard  d'Angleterre ,  en  date  de  1158  (P.  juslif  . 
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utf  8)  nous  apprend,  en  fixant  le  prix  du  marc  d'argent  à 
53  sols  A  deniers  tournois,  que  leur  titre  était  d'environ 
4  deniers. 


EUDON,  1034—1079. 

Né  en  999.  —  Fait  comte  de  Penthièvre,  1034.  —  Se  sou- 
lève contre  son  frère  et  est  soumis.  —  S'empare  de  son  neveu 
Conan  et  prend  le  titre  de  duc,  1040.  —  Est  forcé  par  les  ba- 
rons de  relâcher  son  pupille  et  de  se  contenter  de  la  régence, 
1047.  —  Déclare  la  guerre  a  Conan  II  et  est  pris  en  assiégeant 
Rennes,  1057.  —  Fait  sa  soumission,  1062.  —  Envoie  ses 
ûls  Alain-le-Roux  et  Brient  a  la  conquête  de  l'Angleterre, 
1066.  —  Meurt  en  1079.  —  Il  avait  eu  d'Onwcn  (ou  Agnès) 
de  Cornouailles  six  fils  qui  se  partagèrent  son  héritage. 

On  ne  connaît  de  ce  prince  aucune  monnaie  frappée  en  qua- 
lité de  comte  de  Penthièvre.  M.  Pocy  d'Avant  parait  porté  à 
ranger  dans  cette  catégorie  les  monnaies  au  temple  et  au 
monogramme,  mais  le  passage  précité  de  la  Chronique  de 
Saint- Brieuc  rend  celte  opinion  inadmissible. 


GÉOFFROY-BOTEREL  ICT,  1079  —  1093. 

Est  regardé,  en  qualité  de  fds  aîné,  comme  le  successeur 
d'Eodon.  —  S'allie  avec  son  cousin  Hoèl  de  Cornouailles 
contre  Conan  II  et  soutient  une  guerre  de  cinq  ans,  1057.  — 
Est  surpris  et  tué  a  Dol  par  Alain-Fergent,  1093. 

On  ne  connaît  aucune  monnaie  de  ce  prince,  non  plus  que 
de  son  fils  Conan.  L'histoire  est  a  peu  près  muette  sur  ce 
dernier-,  on  sait  seulement  qu'il  accompagna  en  1096  le  duc 
Alain  a  la  croisade. 
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ETIENNE,  1093  —  1138. 

Succède  à  sou  frère  Geoffroy  du  consentement  de  ses  hé- 
ritiers, 1093.  —  Recueille  la  succession  de  ses  frères  Alain- 
le-Noir  et  Alain-lc-Roux ,  morts  tous  deux  comtes  de  Riche- 
mont.  —  Devient  seigneur  de  Guingamp  par  son  mariage 
avec  Havoise.  —  Forcé,  après  une  guerre  de  deux  ans,  d'a- 
bandonner à  son  fds  aîné  Geoffroy,  Lamballe  et  la  plus  grande 
partie  de  ses  possessions,  1125.  —  Meurt  en  1138. 

Avec  Etienne  commence  le  monnayage  connu  de  Penthièvre, 
non  interrompu  pendant  une  période  d'un  siècle. 

Je  lui  attribue  les  monnaies  de  la  première  période,  qui  ne 
portent  point  d'astérisque  devant  la  bouche. 

196.  *i*  c/2T€PIiaSH  CO<D  —  Croix  pattée,  cantonnée  d'une 
étoile  aux  1er  et  2e. 

W    *  <?VIH:6<3SMP  —  Prolil  droit  grossier  * 

Denier  de  billon,  18  gr.  Pl.  VIII  M\  n°  1er.  (P.  D  ,  VI,  I  ; 
C.  D.) 

197.  *f*  ST€PIt»H  000  —  Même  croix 
y.  ^  CTVIHgffftMP  —  Même  tête. 

Denier  de  billon-,  18  gr.  (C.  A.) 

Ces  deniers,  comme  l'a  fait  remarquer  M.  Poey  d'Avant,  pa- 
raissent plus  anciens  que  ceux  qui  vont  suivre.  Ils  appar- 
tiennent incontestablement  aux  premières  émissions.  Leur  tra- 
vail, assez  soigné,  est  bien  supérieur  à  celui  des  monnaies 
ducales  contemporaines. 

- 

198.  +  STGPXlJKH  CO00  —  Même  croix. 
Çf.  +  ffVIH.CTKMP  —  Même  tête. 

Denier  de  billon  -  17  gr.  (P.  D..  n°  393;  C.  D.) 
199     Même  avers. 
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fy.  ^  €^VIH6*3fiMP  —  Profil  plus  barbare  et  plus  al- 
longé. 

Denier  de  billon;  20  gr.  Pl.  VIII  bi%  n°  2.  (M.  C.) 

200.  Même  avers. 

Çf.  *  ffVIH.€*XMP  —  Même  tète. 
Denier  de  billon;  15  gr.  (P.  D.,  n°  396-,  C.  D  ) 

201.  Même  avers. 

y.      ^VIHffaS-MP  —  Même  tète. 
Denier  de  billon ;  22  gr.  (P.  D.,  n°  397}  C.  D.) 

202.  Même  avers. 

IV.  Hh  CVIHtfRP  —  Même  type. 
Denier  de  billon-,  16  gr.  (M.  C.) 


GÊOFFROY-BOTEREL  II,  1125—  1148. 

» 

Se  met  en  possession  du  comté  de  Lamballe,  1125.  — 
Embrasse  le  parti  de  l'impératrice  Mathilde,  fille  de  Henri  Ier 
d'Angleterre,  contre  Étienne  de  Blois,  1136.  —  S'unit  a 
Alain-le-Noir  contre  leur  frère  Henri,  1138.  —  Meurt  en  1148. 

En  forçant  son  père  a  lui  céder  Lamballe  et  une  partie  de 
ses  possessions,  Géoflfroy  ne  dut  pas  négliger  le  droit  si  pro- 
ductif et  par  conséquent  si  recherché  de  battre  monnaie.  Mais 
il  est  probable  que,  pour  favoriser  la  circulation  de  ses  es- 
pèces, il  ne  trouva  rien  de  mieux  que  de  copier  celles  de  son 
père,  que  les  sujets  de  Penthièvre  étaient  habitués  à  recevoir, 
ajoutant  seulement  un  sigle  destiné  à  les  faire  reconnaître  de 
ceux  qui  y  étaient  intéressés. 

Je  lui  attribue  donc  les  monnaies  suivantes,  qui  ne  diffèrent 
des  précédentes  que  par  la  présence  de  l'astérisque  devant  la 
bouche. 

• 

203.       ST€PIi*H  COO0  —  Croix  pattée,  cantonnée  d  une 
étoile  aux  1"  et  2e. 
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y.  +  6WIN6<2KMP:  -1  Profil  droit  ;  un  astérisque  de- 
vant la  bouche. 

Denier  de  billon;  16  gr.  Pl.  VIII»»",  n«  3.  (M.  C.) 

204.  Même  avers. 

I?.       G*VIHG<3SMP  —  Même  tête 

Denier  de  billon;  21  gr.  (P.  D.,  n°  399;  C.  D.) 

QUIMPERLÉ. 

Les  monnaies  suivantes  me  paraissent  appartenir  a  la  même 
époque;  quoique  la  tête  soit  d'une  exécution  moins  pure,  leur 
faire  rappelle,  comme  l'a  fait  observer  M.  Poey  d'Avant,  le 
milieu  du  xn°  siècle. 

205.  >i*  QVEMPERLI  —  Croix  pattée,  cantonnée  d'un  as- 
térisque aux  1er  et  2e. 

y.       6*VING***MD  —  Profil  droit  barbare. 
Denier  de  billon;  20  gr.  Pl.  VIII bu,  n°  9.  (C.  Da.) 

206.  QVEMPERLI  —  Croix  pattée,  cantonnée  d'un  as- 
térisque au  1er. 

y.  +  tr\mtr4*m  —  Même  profil. 

Denier  de  billon;  20  gr.  (R.  N.,  1844,  XX,  1er;  C.  D.) 

L'attribution  de  ces  deniers  n'est  rien  moins  que  facile. 
M.  de  Barthélémy  paraît  porté  a  donner  a  Alain  le  n°  206, 
sans  doute  a  cause  de  la  présence  d'un  seul  astérisque  a  la 
croix  du  revers-,  mais,  selon  moi,  ces  monnaies,  évidemment 
contemporaines  entre  elles,  différent  trop  sensiblement  des 
monnaies  du  prince  précité,  et  par  le  faire  de  la  tête,  et 
par  la  forme  des  caractères  des  légendes.  D'ailleurs,  il  n'est 
pas  sûr  que  la  croix  ne  soit  pas  cantonnée  de  deux  étoiles; 
la  monnaie  a  souffert  du  frai  dans  cet  endroit,  et  l'étoile  qui 
reste  est  incomplète.  On  pourrait  y  voir  peut-être  un  produit 
du  monnayage  d'Alain-le-Noir,  gendre  de  Conan  III  ou  de 
Conan  IV  qui,  après  son  abdication,  se  retira  à  Guingamp. 
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L'histoire  de  Quimperlé  est  complètement  muette  sur  ce 
monnayage  qui,  vu  l'extrême  rareté  de  ses  produits,  a  du  être 
de  courte,  durée 


HENRI      1138  — liai? 

Devient  comte  de  Guingamp  et  de  Tréguier  a  la  mort  de 
son  père,  1138.  —  Soutient  une  guerre  contre  ses  frères  jus- 
qu'en 1144.  —  Épouse  Mathilde,  fille  du  comte  de  Vendôme, 
1151.  —  Est  dépouillé  de  Guingamp  par  Conan  IV  vers  Ho8. 
—  Recueille  l'héritage  de  ses  cousins  Riwallon  et  Etienne  de 
Lamballe,  1164.  —  Recouvre  Guingamp  vers  1172.  —  Est 
dépouillé  de  nouveau  de  Guingamp  par  Géoffroy-Plantagenet, 
1181.  —  Meurt  vers  1184. 

Henri  ne  possédait  pas  seul  le  vaste  apanage  de  son  aïeul 
fcudon.  Il  le  partageait  non-seulement  avec  Alain-le-Noir,  mais 
encore  avec  les  fils  de  son  frère  Geoffroy,  Riwallon  et  Étiennc 
de  Lamballe;  et  il  est  plus  que  probable  que  ceux-ci,  qui  se 
prétendaient  comtes  souverains  et  ne  reconnaissaient  pas  la  su- 
prématie de  leurs  aînés  les  ducs  de  Bretagne,  ne  renoncèrent 
pas  au  droit  de  battre  monnaie,  droit  qui  devenait  précieux 
en  temps  de  guerre.  On  peut  aussi  affirmer  que  leurs  espèces 
eurent  un  type  commun  exigé  impérieusement  par  le  besoin 
de  les  faire  accepter  dans  toute  l'étendue  de  Penthièvre. 

C'est  donc  a  cette  époque  qu'on  peut,  je  crîis,  placer  les 
Éliennes,  qui  présentent  les  caractères  suivants  :  1°  tête  in- 
forme et  presque  méconnaissable  avec  ou  sans  astérisque; 
2°  caractères  grossiers ,  mais  conservant  encore  la  forme  de 
ceux  employés  sur  les  premiers  Étiennes,  C  figuré  par  un  crois- 
sant. 

207.    ^crT€PI«H  (00  —  Croix  pattée,  cantonnée  do 
2  étoiles. 

R\  *  O'VIHO'AMP  —  Profil  droit  informe 
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Denier  de  billon;  19  gr.  Pl.  VIII»»,  n°  7.  (M.  C.) 

208.  c//rePI*SK  COCO  —  Même  croix. 
Même  revers  que  le  précédent.  é 

Denier  de  billon-,  10  gr.  (M.  C.) 

209.  *  caT6PPaK[  (003  —  Même  croix. 
y.      O'VIUCraSMP  —  Même  profil. 

Denier  de  billon-,  20  gr.  (M.  C.) 

210.  *  <*T€PI AH  (  OCO^-  Même  croix. 

y.  >fi  crVIHCfAMI  —  Même  profil,  plus  aplati. 
Denier  de  billon-,  20  gr.  (M.  C.) 

211.  +  CATePfittH  (  0(D  —  Même  croix. 

y.  >i*  crVIUCfAMP  —  Même  profil  -,  devant  la  bouche 
un  astérisque. 
Denier  de  billon;  18  gr.  Pl.  VIII     n°  8.  (M.  C.) 

212.  c/:TeP*l3KW  CO0D  —  Même  croix. 
iy\  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon  -,  17  gr.  (M.  C.) 

Avant  de  passer  a  Alain,  dont  les  monnaies  sont  signées,  je 
crois  devoir  décrire  les  monnaies  suivantes,  auxquelles  le  profil 
arrondi,  le  «•  et  l'A  (A)  non  potencé,  caractères  distinctifs  des 
espèces  précitées,  assignent  une  époque  h  peu  près  contempo- 
raine. Elles  peuvent  être  le  produit  du  monnayage  simultané 
du  comte  de  Lamballe,  Géoffroy-Botcrel  III  et  d'Alain,  qui  aurait 
enfin  signé  ses  monnaies  et  supprimé  un  astérisque,  lorsqu'il  so 
vit  le  maître  de  toutes  les  possessions  de  sa  famille. 

213.  c/îT€PItAH  (  003  —  Croix  pattée,  cantonnée  d'un 
astérisque  aux  1er  et  2°. 

y.  hf<  O'VIHfr ANP  —  Profil  droit,  barbare  et  arrondi  ; 
devant  la  bouche  un  besant. 

Denier  de  billon;  17  gr.  Pl.  VIII b»,  n°  5.  (M.  C.) 
211.    ^STePIlAH  CO<D  —  Même  croix 
yî.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 
215    *  ST€P*  AN  COO)  —  Même  croix. 
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^.  +  O'VIHO'AHP  —  Même  tète 
Plus  petit  module;  i8  gr.  Pl.  VIII bil,  n°  4.  (M.  C.) 
216.       ^T€PI>AH  COO  —  Même  croix. 
IV .  Mêmes  légende  et  type.  • 
Billon  ^  18  gr.  (M.  C.) 
217    *  ^T€PÏ»  AH  COOO  —  Même  croix. 
1>\  >fi  (rMHO'AHP  —  Même  tête. 
Obole  de  billon  (usée);  8  gr.  Pl.  VIII      n°  6.  (M.  C.) 

Cette  obole,  unique  jusqu'à  ce  jour,  provient  de  la  collection  P.  D.  Elle  a 
été  Ggurce  dans  la  Revue  Numismatique  (1847,  XVIII,  4),  et  le  Manuel  de 
,\  u  mit  ma  tique  moderne  de  M.  de  Barthélémy  (VII,  n°  356),  avec  la  légende 
inexacte  +  ccTGPhAN  (01 1  et  la  croix  pattée  non  cantonnée. 


ALAIN,  1184  —  1212 

Né  en  1154.  —  Comte  de  Guingamp  et  de  Tréguicr  en  1184. 
—  Fait  la  guerre  a  la  duchesse  Constance  au  sujet  de  Guin- 
gamp, 1186.  —  Prend  les  armes  pour  venger  la  mort  du  duc 
Artur  —  Hérite,  par  les  soins  de  Philippe-Auguste,  des  sei- 
gneuries de  Lamballe,  Quintin  et  Moncontour,  a  la  mort  de 
Géoffroy-Boterel,  sire  de  Lamballe,  et  en  fait  hommage  a  la 
couronne  de  Franco,  1205.  —  Fiance  son  fds  Henri  à  Alix, 
héritière  de  Bretagne,  1209.  —  Meurt  en  1212. 

218.    +  flLEH  COHE^  —  Croix  cantonnée  d'un  asté- 
risque au  2e. 

ip.  *i*  crVIHWAHP  —  Profil  droit  arrondi  du  n°  213 
Denier  de  billon-,  18  gr.  Pl.  VIII bU,  n°  10.  (U.  N.,  1844, 
XI,  4.) 

Cette  monnaie,  ainsi  que  l'a  fait  remarquer  M.  Poey  d'A- 
vent,  offre  cette  particularité  qu'elle  présente  le  nom  du  comte 
écrit  en  langue  vulgaire. 
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HENRI  II,  1212—1223. 

Né  en  4205.  —  Fiancé  a  Alix,  1209.  —  Est  dépouillé  du 
comté  de  Guingamp  par  Pierre  Mauclerc,  1223.  —  Entre  dans 
T  alliance  des  barons  contre  le  duc,  1224.  —  Prend  le  parti  de 
saint  Louis  contre  Pierre.  —  Meurt  en  1281. 

Les  monnaies  suivantes,  qui  présentent  la  tête  des  espèces 
d'Alain  et  les  N  perlés  qu'on  remarque  sur  les  espèces  de  Phi- 
lippe-Auguste frappées  à  Guingamp,  me  paraissent  lui  appar- 
tenir. 

219.  *  ^T€P*lAII  CO00  —  Croix  égale. 

Çf.       O'VIHO'AHP  —  Même  profil  que  le  n°  217. 
Denier  de  billon  5  17  gr.  Pl.  VIII"»,  n*  12.  (P.  D.,  VI. 

7^  C.  D.). 

220.  *  STePHaRH  COCD  —  Croix  égale. 
9f.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon,  17  gr.  (R.  N.,  1811,  XI^  1.) 


PIERRE  MAUCLERC,  1223  —  1224? 

J'attribue  a  Pierre  Mauclerc  les  deux  deniers  suivants,  à 
cause  de  la  similitude  des  caractères  de  leurs  légendes  avec 
ceux  de  quelques-uns  des  anonymes  bien  connus  de  Rennes 
et  de  Nantes.  L'astérisque  est  sans  doute  placé  comme  différent. 

221.    Hh  <*T€PïlAH  COCD  —  Croix  simple. 
y.  *f<  O'VIHO'tfHP  —  Même  profil  que  les  précé- 
dents ;  astérisque  devant  la  bouche. 
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Denier  de  billon;  18  gr.  Pl.  VIII*',  n°  H.  (R.  N\,  1844, 
XI,  2,  M.  C.) 
222.     ST6PÏIAH  CO<D  —  Même  croix. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon;  16  gr.  (P.  D.,  VI,  n°  8-,  (C.  D.) 
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1 227  —  1341. 


Le  type  carlovingien  avait  subi  toutes  les  modifications,  ou 
plutôt  toutes  les  altérations  qu'il  était  susceptible  de  recevoir. 
Type  vieilli,  désormais  incapable  de  rien  produire,  il  devait 
faire  place  à  un  autre. 

Après  en  avoir  fini  avec  la  maison  de  Penthièvre  qui  lui 
portait  ombrage,  Pierre  rompt  avec  les  traditions  mortes;  et, 
suivant  l'exemple  de  saint  Louis,  il  place  sur  ses  espèces 
nouvelles  ses  armoiries,  qui  deviennent  celles  de  la  dynastie  • 
dont  il  est  le  fondateur. 

Les  monnaies  cependant  n'éprouvent  aucun  changement  im- 
portant pour  la  taille  et  l'aloi  -,  de  billon  assez  faible  depuis  l'a- 
doption définitive  et  exclusive  de  la  croix  ancrée,  elles  con- 
servent a  peu  près  le  même  titre  et  le  même  poids  jusqu'à 
Jean  III,  qui  introduit  le  billon  noir  destiné  sans  doute  a  rem- 
placer l'obole,  qui  disparaît  avec  Artur  IL  Le  double  denier, 
jusque-là  inconnu,  ne  fait  qu'une  courte  apparition  sous  Jean- 
le-Roux,  et  ne  peut  se  maintenir  après  lui.  Les  monnaies 
présentent  le  nom  du  prince  à  partir  de  Jean  Pr,  mais'  les 

caractères  des  légendes  restent  les  mêmes  que  ceux  des  der- 
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nières  années  de  la  période  carlovingiennc ,  sauf  l'introduction 
sous  Jean  III  de  l'E  lunaire  terme  (6(),  du  C  fermé  (G)  et  de 
l'N  gothique  (H)  ^  les  ateliers  sont  doublés. 

Pendant  cette  période,  ont  cours  en  Bretagne  les  angevins, 
de  mêmes  valeur,  poids  et  titre  que  les  monnaies  ducales,  les 
mançois ,  reçus  pour  une  valeur  double,  les  tournois,  les 
parisis,  valant  un  quart  en  sus  des  tournois,  et  enfin  les  ester- 
lins,  valant  A  deniers  tournois  (P.  justif.,  n°  M)  ou  5  bretons. 
Ces  monnaies  se  retrouvent  dans  les  dépôts  de  cette  époque, 
mêlées  constamment  aux  espèces  ducales,  ainsi  que  les  poite- 
vins, les  thoîosains  et  les  provenceaux,  que  le  peuple,  trompé 
par  leur  ressemblance  avec  les  tournois,  recevait  pour  une 
valeur  égale  a  celle  de  ces  derniers. 


PIERRE  MAUCLERC,  1227—1237. 

A  l'avènement  de  Pierre,  la  monnaie  était  depuis  longtemps 
anonyme-,  le  nouveau  duc  commença  par  frapper  des  deniers 
au  type  si  connu  de  la  croix  ancrée,  et  ce  ne  fut  que  plus 
tard,  après  la  spoliation  d'Henri  d'Avaugour,  qu'il  adopta  un 
autre  type  et  l'usage  des  armoiries. 

Tous  les  historiens  semblent  d'accord  pour  rapporter  a  ce 
prince  l'importation  en  Bretagne  des  hermines,  dont  il  brisa 
l'échiqueté  d'or  et  d'azur  de  Dreux,  sans  doute  comme  juvei- 
gneur  de  cette  maison.  La  Chronique  de  Saint-Brieuc,  citée 
par  l'abbé  Travers,  d'après  D.  Morice,  parle,  il  est  vrai,  d'une 
monnaie  d'argent  portant  avec  des  mouchetures  d'hermines  (1) 
la  légende  MONETA  ALAM  DEI  GRACIA  DVCIS,  et  c'est  la 

(t)  Tune  eliam  temporis  (anno  1077)  correbat  in  Britannia  monela  ar- 
gentea  valenle  quolibet  argenlc  seu  denarios  Turon.  et  eliam  parvi  denarii 
nigri  currcbanl  tune  in  Brilannia.  In  qua  quidem  monda  alba  erant  in- 
sculptas  circa  crucem  et  in  pila  très  hermina;,  in  cujus  qnidem  raargine  seu 
circumferenlia  crat  sculplum  sic  :  MONETA  ALAM  DEI  GRACIA  BRI- 
TOISVM  DVCIS.  —  Chr.  Brioc,  ap.  D.  Mor.,  I. 
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le  principal  argument  des  opposants.  11  suflit  de  connaître  un 
peu  la  numismatique  bretonne  pour  être  convaincu  que  cette 
monnaie,  dénoncée  comme  apocryphe  par  sa  légende  même,  n'a 
jamais  existé  que  dans  le  cerveau  de  l'auteur  de  la  Chronique. 

On  a  longuement  disserté  sur  les  anonymes  de  Guingamp 
à  l'échiquelé  de  Dreux.  Attribués  tour-a-tour  a  Pierre,  Jean  I" 
ou  Jean  II,  ils  se  trouvent  classés  a  ces  différents  règnes,  sui- 
vant le  caprice  ou  l'opinion  des  numismatistes.  L'enfouisse- 
ment de  Jîgonan  (Morbihan),  découvert  en  1852,  et  dont  j'a- 
dressai un  compte  rendu  à  la  direction  de  la  Revue  Numisma- 
tique, comprenait,  avec  des  monnaies  françaises  de  Louis  VI  à 
Louis  X  inclusivement,  un  grand  nombre  de  seigneuriales  con- 
temporaines de  ces  règnes.  Parmi  ces  monnaies  seigneuriales, 
dont  quelques-unes  étaient  alors  inédites,  se  trouvaient  deux 
deniers  de  Nantes  à  la  croix  ancrée,  et  plusieurs  bretonnes 
également  inédites,  qui  me  permettront,  je  l'espère,  de  jeter  un 
peu  de  clarté  sur  ce  point  obscur  de  notre  histoire  monétaire. 

Il  est  a  remarquer  que  toutes  les  pièces  bretonnes  de  ce 
dépôt  étaient  anonymes.  Les  deux  seules  monnaies  signées  se 
rattachant  à  la  Bretagne  étaient  un  denier  et  une  obole  d'Ar- 
tur  II  (Pl.  XII,  nM  2  et  3),  preuve  que  cet  enfouissement  est 
postérieur  a  1275,  époque  a  laquelle  Artur  devint  vicomte  de 
Limoges.  L'absence  de  monnaies  signées  des  princes  bretons 
peut  s'expliquer  peut-être  par  la  faveur  dont  jouissaient  dans 
certains  pays  les  espèces  guingampoises.  Il  faut  observer  que 
les  dépôts  de  cette  époque  varient  singulièrement  pour  la  com- 
position, et  qu'on  doit  prendre  garde  d'en  tirer  des  consé- 
quences trop  absolues.  Dans  un  autre  enfouissement  découvert 
en  185*4  près  de  Lamballe,  la  Bretagne  ne  se  trouvait  repré- 
sentée que  par  des  deniers  de  Jean  Ier  a  l'écu  triangulaire 
(Pl.  X,  n°*  10  et  11);  il  ne  s'y  trouvait  aucun  anonyme  a  la 
croix  ancrée,  quoique  la  monnaie  la  plus  récente  fût  de  Robert 
de  Dreux,  vicomte  de  Chàteaudun  (1253-1259). 

Cependant,  d'après  la  nature  de  l'enfouissement  de  Jtgonan, 
on  peut,  avec  une  certitude  presque  complète,  reculer  à  Pierre 
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les  premières  émissions  des  CRSTHI  GMCXNPI.  C'est  lo- 
pinion  de  M.  Ramé  (R.  N.,  18i6),  et  de  M.  Fillon,  qui  s'ex- 
prime ainsi  dans  ses  Considérations  historiques  sur  Us  mon- 
naies de  France  :  «  C'est  aussi  à  la  lin  du  règne  de  celui-ci 
(Pierre)  que  j'attribue  les  Castri  Giganpi,  qui  furent  peut-être 
un  peu  continués  après  lui;  ces  pièces  parurent  probablement 
après  qu'il  se  fut  emparé  de  Guiugamp  sur  Henri  d'Avaugour, 
vers  1230.  » 

Il  est  certain  que  ce  type  fut  conservé  par  les  successeurs 
de  Mauclcrc,  mais  sans  doute  comme  seigneurs  de  Guingamp, 
qui  continua  pendaut  un  certain  temps  encore  ses  monnaies 
particulières,  en  concurrence  avec  d'autres  ateliers  inscri- 
vant le  nom  du  prince  sur  leurs  espèces  ;  car  les  C3SSTIU 
6*I6*KHPI  différent  tellement  entre  eux  pour  la  fabrique  et 
le  style,  qu'il  est  impossible  de  les  confondre  et  de  les  croire 
émis  par  un  seul  et  même  prince. 

J'attribue  a  Pierre  les  monnaies  qui  présentent  les  carac- 
tères suivants  :  1°  échiqueté  de  Dreux,  au  franc  quartier 
d'hermines,  les  cases  de  l'échiquier  disposées  régulièrement; 
2°  croix  cantonnée  au  2°  d'un  chàtcl;  3°  légende  du  droit  in- 
scrite DVX  BIUTKNHIE  ou  BRITRHHie.  Ces  mon- 
naies, qui  se  trouvaient  en  grand  nombre  a  ftgonan,  sont 
presque  toutes  mal  conservées,  preuve  de  leur  ancienneté  et 
de  leur  longue  circulation  au  moment  où  elles  furent  confiées 
h  la  terre. 

Gl  INGAMP. 

Monnaies  à  VE  carré. 

223  DVX  BRITKHNIE  —  Échiqueté  de  Dreux  au 
franc  quartier  d'hermines,  contenant  5  mouchetures,  po- 
sées 2.  3. 

y.  CKSTIM  GMCKHPI  —  Croix  simple,  cantonnée 
au  2"  d'un  ehàtel. 

Denier  de  billon  usé;  19  gr.  Pl.  IX,  n°  1.  (M.  C) 
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Je  considère  cette  monnaie  comme  faisant  partie  de  l'une 
tics  premières  émissions  à  ce  type. 

224.    Mêmes  légendes  et  types  des  deux  côtés.  —  Le  franc 
quartier  ne  porte  que  4  mouchetures,  posées  2.  2. 

Denier  de  billon;  19  gr.  Pl.  IX,  n°  2.  (M.  C.) 
223.    Variété.  —  Les  mouchetures  sont  plus  espacées. 

Denier  de  billon;  16  gr.  (M.  C.) 

226.  Variété.  —  Mouchetures  écrasées,  mal  agencées  et  pres- 
sées les  unes  contre  les  autres. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 

227.  Variété.  —  Mouchetures  écrasées,  parfaitement  séparées. 
Denier  de  billon;  16  gr.  (M.  C.) 

228.  Variété.  —  Mouchetures  élargies. 
Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 

229.  Variété.  —  Les  mouchetures  ont  la  forme  d'une  am- 
phore. 

Denier  de  billon-,  19  gr.  (M.  C.) 

230.  Variété.  —  Mouchetures  se  terminant  en  pointe. 
Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 

231.  Variété.  —  Mouchetures  plus  larges  se  terminant  brus- 
quement en  pointe. 

Denier  de  billon-,  20  gr.  (M.  C.) 

232.  Variété.  —  Mêmes  mouchetures,  mais  plus  courtes. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

233.  Variété.  —  Mêmes  mouchetures;  tête  large  et  conique. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 

234.  Variété.  —  Mouchetures  moins  larges,  à  tête  aigûe,  se 
terminant  en  pointe  fine. 

Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 
23o.   Variété.  —  Mêmes  mouchetures,  mais  d'une  forme  plus 
élégante. 

Denier  de  billon;  21  gr.  (M.  C.) 
236    Variété.  —  Les  mouchetures  sont  plus  grêles 

Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 
237.   Variété.  —  Mouchetures  étranglées,  à  tète  pointue,  se 
terminant  en  pointe 
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Denier  de  billon;  10  gr.  Pl.  IX,  n°  3.  (M.  C.) 

238.  Variété.  —  Mouchetures  plus  étranglées  et  plus  grêles. 
Denier  de  billon;  18  gr.  Pl.  IX,  n°  4.  (M.  C.) 

239.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  courtes  et  larges. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 

210.    ^  DVDVX  BIUTXHIE  —  Même  type.  La  croix  ne 

correspond  pas  au  sommet  du  franc  quartier. 

IX .  Mêmes  légende  et  type  que  les  précédents. 
Denier  de  billon;  20  gr.  PL  IX,  n°  5.  (C.  Lag.) 
24  i .       DVX  BRITttNNIE  —  Type  du  n°  224. 

IX-       CaSSTHI  ffltfflNPI  —  Croix  cantonnée  d  une 

moucheture  au  2e. 
Denier  de  billon  (Duby.,  LXVIH,  7)  mal  flguré,  sans  doute 
à  cause  du  mauvais  état  de  la  monnaie  -,  l'artiste  n'aura  vu 
que  le  milieu  du  chàtel  qui  ressemble  a  une  moucheture. 

Monnaies  à  VG  lunaire. 

242.  *  DVX  BIUTXHHI6  —  Dreux,  au  franc  quartier 
de  Bretagne,  chargé  de  4  mouchetures,  posées  2.  2. 

y.      C3KSTIU  CI<?KHPI  —  Croix  cantonnée  au  2* 
d'un  chàtel. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

243.  ^  DVX*BIUTKNNI€'  —  Même  type;  mouchetures 
globuleuses  se  terminant  en  pointe. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type  que  le  précédent. 

Denier  de  billon-,  19  gr.  PL  IX,  n°  0. 
Je  dois  ce  denier  a  l'obligeance  de  M.  Vauxcelle. 

244.  DVX*BRIT*NNie  —  Même  tyi»e,  mêmes  mou- 
chetures se  terminant  en  pointe  aiguë. 

y.  Mêmes  légendes  et  type. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 
2io.    Variété  de  coin. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 

240.  Variété.  —  Les  mouchetures  plus  larges ,  légèrement 
étranglées,  ressemblent  a  une  targe. 
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Denier  de  billon;  15  gr.  Pl.  IX,  n°  7.  (M.  C.) 
247.   Variété.  —  Les  mouchetures,  a  flancs  plus  arrondis, 
finissent  en  pointe  aiguë. 

Denier  de  billon ;  19  gr.  (M.  C.) 
218.   Variété.  —  Les  mouchetures  sont  plus  allongées. 

Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 

249.  Variété.  —  La  tête  des  mouchetures  est  plus  large. 
Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 

250.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  très-courtes. 
Denier  de  billon-,  17  gr.  (M.  C.) 

251.  Variété.  —  Mouchetures  à  pointe  aiguë,  étranglées, 
imitant  une  amphore. 

Denier  de  billon;  19  gr.  Pl.  V,  n°  8.  (M.  C.) 

252.  Variété.  —  Les  mouchetures,  à  tête  conique,' sont  plus 
courtes. 

Denier  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

253.  .Variété.  —  Les  mouchetures,  grossières,  à  tête  pointue, 
sont  largement  espacées. 

Denier  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

254.  Variété.  —  Le  franc  quartier  envahit  le  tiers  du  champ. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

255.  Mêmes  légendes  et  types  des  deux  côtés.  —  Mouche- 
tures à  tête  conique  et  terminées  en  pointe. 

Obole  de  billon-,  8  gr.  Pl.  IX,  n°  9.  (M.  C.) 

256.  Variété.  —  Mouchetures  a  tête  aplatie. 
Obole  de  billon;  9  gr.  (M.  C.) 

257.  Variété.  —  Mouchetures  très-étranglées ,  finissant  en 
pointe  aiguë. 

Obole  de  billon;  9  gr.  (C.  A.) 

Toutes  ces  monnaies  proviennent  du  trésor  de  Jtgonan  ;  ce 
sont  les  plus  remarquables  des  nombreuses  variétés  de  coin 
qu'il  renfermait.  Elles  témoignent  de  la  prodigieuse  activité  de 
Valelier  de  Guingamp,  activité  qui  peut  s'expliquer  par  les 
guerres  continuelles  qui  agitèrent  le  règne  de  Pierre. 
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Une  remarque  a  faire,  si  elle  ne  l'est  déjà,  au  sujet  des  lé- 
gendes anonymes  que  présentent  plusieurs  monnaies  d'époques 
et  de  types  différents,  c'est  que  les  princes  qui  les  émirent, 
comme  Hoël  II,  Guy  de  Thouars  et  Pierre  Mauclcrc,  ne  tinrent 
pas  le  duché  par  droit  de  naissance.  Géolîroy  II  fait  exception, 
il  est  vrai}  mais  il  régnait  par  la  force,  devait  le  trône  à  son 
père  Henri,  et  n'épousa  Constance  que  longtemps  après  son 
couronnement. 


JEAN  Ier  dit  LE  ROUX,  1237  —  1286. 

Né  en  1217.  —  Épouse  Blanche  de  Navarre,  1236.  —  Fait 
hommage  au  roi  de  France  et  revient  se  faire  installer  à 
Hennés,  1237.  —  Refuse  de  maintenir  les  privilèges  et  les 
concessions  faites  par  son  père  au  clergé.  —  Chasse  les  Juifs. 
4240.  —  Suit  Louis  IX  en  Poitou,  1242.  —  Sollicite  en  vain 
la  restitution  du  comté  de  Richemont,  12-43.  —  Se  ligue  avec 
ses  barons  contre  le  clergé,  et  est  excommunié,  4247.  — 
Achète  pour  trois  ans  a  l'abbaye  de  Saint-Melaine  ses  droits 
sur  la  monnaie  de  Rennes,  1249.  —  Abandonne  ses  préten- 
tions sur  la  Navarre,  1254.  —  Va  se  faire  absoudre  a  Rome, 
1256.  —  Fait  recevoir  sa  monnaie  à  Vannes,  1259.  —  Achète 
d'Henri  dJAvaugour  les  seigneuries  de  Dinan  et  de  Léhon, 
4264.  — Recouvre  le  comté  de  Richemont  par  le  mariage  de 
son  hls  avec  Béatrix  d'Angleterre,  4268.  —  Accompagne  saint 
Louis  a  la  dernière  croisade,  4270.  —  Est  obligé,  par  arrêt 
du  Parlement  de  Paris,  de  rétablir  sur  l'ancien  pied  sa  mon- 
naie qu'il  avait  altérée ,  1274.  —  Acquiert  la  vicomté  de 
Léon,  4276.  —  Meurt  eu  4286 

Les  monnaies  bretonnes  en  usage  sous  Jcan-lc-Roux  furent 
des  doubles  deniers,  des  deniers  et  des  oboles.  11  est  cependant 
fait  mention  dans  l'abbé  Travers,  le  Dictionnaire  d'Ogée  et  La 
Bretagne  de  Pitre-Chevalier,  de  marmites,  de  grands  et  de  petits 
boucliers,  de  gros  tournois  que  le  duc  aurait  fait  frapper  en  4270 
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avant  de  partir  jxmr  la  croisade.  Je  reproduis  sous  le  n°  12  des 
pièces  justificatives  le  texte  qui  a  donné  lieu  à  cette  erreur. 
Ce  sont  les  comptes  rendus  au  duc  par  Brient  de  Silvanect 
pour  la  fabrication  de  monnaies  provenant  de  sa  vaisselle  qu'il 
avait  envoyée  a  la  fonte,  avant  son  voyage,  afin  de  trouver  ses 
coffres  pleins  à  son  retour,  comptes  qui  mentionnent  en  sous 
et  deniers  les  sommes  par  eux  retenues  pour  la  conversion 
en  espèces.  L'examen  convaincra  aisément  qu'il  ne  s'agit  nul- 
lement de  fabrication  de  monnaies  appelées  marmites  et  bou- 
cliers, mais  bien  de  pots  et  d'écuelles  d'argent,  changés  en 
numéraire. 

Un  paragraphe  du  Registre  des  Ohm  (1)  nous  apprend  que 
Jean  I"  voulut,  en  1274,  baisser  le  titre  de  ses  monnaies.  Ce 
texte  a  été  rendu  ainsi  par  M.  Pitre-Chevalier  :  «  Le  duc  ayant 
fabriqué  des  pièces  de  douze  sous  qui  ne  contenaient  que  la 
matière  de  neuf  sous,  le  Parlement  de  Paris  lui  enjoignit  de 
les  rétablir  sur  l'ancien  pied.  »  Il  ne  s'agit  ici,  je  crois,  ni  de 
pièces  de  douze  sous,  ni  de  pièces  de  douze  deniers,  comme  on 
a  voulu  l'entendre  dernièrement  (Rev.  des  Prov.  de  l'Ouest, 
iKo6),  mais  tout  simplement  d'une  altération  de  titre  qui  aurait 
permis  a  Jean  d'émettre  avec  la  même  quantité  d'argent  un 
quart  de  plus  de  numéraire.  L'abbé  Travers  l'avait  compris 
lorsqu'il  dit  que  le  duc,  qui  avait  frappé  à  IX  sols  ou  a  108  h 
la  taille,  frappa,  l'an  1273,  a  XII  sols  ou  à  114,  ce  qui  le 
lit  condamner  à  l'amende  en  1274  par  le  Parlement  de  Paris  ; 
et  Daru  (II,  p.  41)  l'a,  à  mon  avis,  rendu  parfaitement,  en 
n'exprimant  ainsi  :  «  Le  duc  Jean  ayant  altéré  sa  monnaie  en 
fabriquant  douze  sous  avec  la  même  quantité  de  matière  dont 
on  ne  tirait  auparavant  que  neuf  sous,  un  arrêt  du  Parlement 
«le  Paris  lui  enjoignit  de  la  rétablir  sur  l'ancien  pied.  » 

(t)XXJI.  Cornes  Britannie  emendavit  hoc  quod  ipse  mondain  su  a  m  que 
oral  «le  pondère  novetn  solidorum  rainoravit  et  posuil  ad  pondus  duodecirn 
solidoruni  ac  injunclum  fuit  diclo  comiti  ut  cxpellat  Lombardosde  terra  sua 
Juxta  ordinarioncm  doinini  Régis.  —  Registre  des  Olim  (judicia,  Consilia  c* 
«rrcjta  cipedita  in  Pallamentn),  tome  II,  p.  00. 
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Blouchetures  droites. 

258.  *  DVX  BKITKHHie  —  .Échiqueté  de  Dreux,  au 
franc  quartier,  échancrant  en  chef,  chargé  de  4  mouchetures 
étranglées,  a  tête  aplatie  et  a  panse  arrondie,  posées  1 .  2.  1 . 
y.  *  'CKSTni  G4G*KHPI  —  Croix  cantonnée  au  2e 
d'un  chàtel  différent  de  celui  des  anonymes  du  règne  précé- 
dent. 

Denier  de  billon-,  18  gr.  Pl.  X,  n°  3.  (Bull,  de  VAssoc. 
Bret.,  1854,  II,  6,  M.  C.) 

259.  Mêmes  légende  et  type.  —  Les  mouchetures,  moins 
étranglées,  ont  la  tête  plus  large. 

y.  Hh  C3SSTIU  6<I6*RHPI  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  -,  17  gr.  (M.  C.) 
200.    Variété.  —  Le  franc  quartier  occupe  moins  d'espace  -, 
les  mouchetures  sont  plus  grêles. 

Denier  de  billon-,  15  gr.  (M.  C.) 

261.  Variété.  —  Les  mouchetures,  remarquablement  plus 
petites  et  plus  étranglées,  sont  presque  globuleuses. 

Denier  de  billon;  15  gr.  (M.  C.) 

262.  Mêmes  légende  et  type.  —  Le  franc  quartier  occupe 
autant  d'espace  que  celui  des  n°»  258  et  259-,  les  mouche- 
tures ont  la  tête  légèrement  conique. 

y.      CRSTHI  CKTXMPI  —  Même  croix. 
Denier  de  billon-,  18  gr.  (M.  C.) 
2(>3.    Mêmes  légende  et  type.  —  Mêmes  mouchetures,  mais 
se  terminant  en  pointe. 

^.  *  C35STIU  fflffXHPI  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  ;  19  gr.  (M.  C.) 
264.   Mêmes  légende  et  type.  —  Les  mouchetures,  plus 
étranglées,  ont  une  forme  ovale. 
y.  *  CRSTHI  ffKTXHPI  —  Même  croix. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 
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2G5.  Mêmes  légende  et  type.  —  Mouchetures  a  tête  aiguë  et 
se  terminant  en  pointe. 

ft    *  'C2SSTRI  GMG<3SHPI  —  Même  croix. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 
2(>b\   Variété.  —  Le  franc  quartier  est  plus  large  et  les  mou- 
chetures plus  espacées;  l'€  est  très-large. 

Denier  de  billon-,  17  gr.  (M.  C.) 

Mouchetures  latérales  penchées. 

267.  DVX  BRITKMHl€:  —  Dreux,  au  franc  quartier, 
écbancrant  en  chef,  chargé  de  4  mouchetures  coniques, 
commençant  et  finissant  en  pointe  aiguë,  posées  3.  1.  Les 
mouchetures  de  droite  et  de  gauche  sont  inclinées,  la  pointe 
au  centre. 

ft\  >§<  CafiSTHI  tfKTKHPr  —  Croix  cantonnée  au  2e 
d'un  chàtel. 

Denier  de  billon;  17  gr.  Pl.  X,  n°  4.  (Bull,  de  VAssoc. 
Bret..  1854,  II,  7;  M.  C.) 

268.  >f<  'DVX  BRITJRHHie  —  Même  type  ;  les  mouche- 
tures ont  la  tête  moins  aiguë;  le  franc  quartier  occupe 
moins  d'espace. 

ÇT.  *  CKSTRI  G<16*aSWPI  —  Même  croix. 
Denier  de  billon;  16  gr.  (M.  C.) 
269    *  DVX  BRIT»MHI€  —  Même  type. 
^CRSTRI  6*I6*RHPI  —  Même  croix. 
Denier  de  billon-,  10  gr.  (P.  D.,  IV,  6;  C.  D.) 

270.  'DVX  BRITKKMie  —  Même  type  ;  mouchetures 
a  tête  plate. 

IJf.  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  billon;  15  gr.  (M.  C.) 

271 .  DVX  BniT»HHI€*  —  Même  type  ;  le  franc  quar- 
tier est  plus  étroit. 

yt.  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  billon;  15  gr.  (M.  C.) 

272.  *DVX  BFITJRHHie  —  Même  type 
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T$.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon-,  15  gr.  (M.  C.) 

Ces  deniers,  si  remarquables  par  la  position  tout  a  fait 
exceptionnelle  du  franc  quartier,  proviennent  tous,  le  n°  269 
excepté,  du  trésor  de  JÉgonan.  Ils  sont  de  médiocre  conserva- 
tion, et  ils  ont  dù  perdre  une  partie  de  leur  poids  par  suite 
de  leur  longue  circulation. 

La  position  du  quartier  de  Bretagne,  qui  brise  1  cchiquetc 
d'une  manière  si  particulière,  la  forme  élégante  des  mouche- 
tures, qui  laisse  a  deviner  ce  qu'elles  seront  plus  tard,  ne  per- 
mettent aucunement  de  reculer  à  Pierre  l'émission  de  ces  ano- 
nymes, dont  l'obole  identique  ne  m'est  point  connue. 


NANTES. 

273.  *f*  lOftKMI  IES  DVX  —  Dreux,  au  franc  quartier  de 
Bretagne  chargé  de  6  mouchetures  posées,  3.  3. 

y.  >fi  BRET9KI II III*  —  Croix  cantonnée  au  2e  d'un  R. 
Double  denier  de  billon.  Pl.  X,  n°  5. 

Cette  monnaie  est  donnée  par  Duby  (Pl.  LX,  n°  H)  comme  • 
un  simple  denier,  malgré  la  largeur  insolite  du  flan  qui  eût 
dû  le  frapper.  Du  reste,  il  ne  l'a  pas  vue  et  la  reproduit  d'après 
Ducarel,  ainsi  qu'une  autre  identique,  mais  de  grandeur  ordi- 
naire, que  je  crois  reconnaître  dans  le  denier  suivant  : 

274.  IOMHHeS  DVX  —  Même  type.  Le  franc  quar- 
tier n'est  chargé  que  de  4  mouchetures  ovales,  a  tète 
presque  invisible,  posées  I.  1.  2. 

y.      8BRITflHHie  —  Croix  cantonnée  au  2e  d'un  R. 
Denier  de  billon;  25  gr.  Pl.  X,  n°  6.  (C.  P.-,  M.  C.) 
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RENNES. 

275.   *  :iOHKHH€S  DVX  —  Même  type. 
y.  *  :BniT2fiHHie*  —  Croix  cantonnée  au  2*  d'un  ÏT. 
Obole  de  billon ;  13  gr.  Pl.  X,  n°  7.  (R.  N.,  1847,  XVIII, 
7-,  M.  C.) 

Cette  monnaie,  qui  provient  de  la  collection  de  M.  Poey 
d'Avant,  est  la  même  qu'a  donnée  la  Revue  Numismatique.  La 
lettre  qui  cantonne  la  croix  du  revers  est  bien  un  H  et  non 
le  P  du  dessin  de  la  Revue,  ou  l'R  de  la  description  du  Cat. 
P.  D  ,  n«  223. 


VANNES. 

276.  HH IOKS-DVX-BRITS8HIE  —  Croix  simple. 

Çf.  ^VRBS  VENETEHSIS  —  Croix  ancrée,  canton- 
née intérieurement  de  4  points. 
Double  denier  de  billon  un  peu  usé;  35  gr.  Pl.  X,  n°  2. 

(M.  C.) 

277.  Variété.  —  La  croix  du  revers  n'est  point  cantonnée. 
Double  denier  de  billon  ;  36  gr.  (P.  D  .,  IV,  S  ,  C.  de  Br.; 
C  Da.,  C.  P.) 

Le  poids  et  le  style  de  ces  monnaies  les  rapprochent,  comme 
l  a  fait  remarquer  M.  Parcnteau,  des  deniers  au  nom  d'Her- 
bert, émis  par  Charles  d'Anjou-,  le  grenctis  est  perlé,  la  forme 
des  lettres  identique  ^  on  dirait  le  travail  du  même  graveur. 

M.  Poey  d'Avant,  qui  a  fait  le  premier  connaître  cette  rare 
monnaie,  en  appuyant  son  attribution  a  Jean  Tr  d'un  passage 
de  la  Chronique  de  Ruys  (MCCLIX.  Nova  monela  recepta  fuit 
in  venetis  in  vigilia  Assumptionis  Reatœ  M.  V.  tempore  ejusdem 
comtfw),  n'a  eu  entre  les  mains  qu'un  exemplaire  très-altéré, 
actuellement  entre  les  mains  de  M.  Parcnteau,  et  qui  avait  perdu 
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une  grande  partie  de  son  poids,  puisqu'il  ne  pèse  plus  que 
22  grains.  Il  devait  nécessairement  le  prendre  pour  un  simple 
denier.  J'ai  rencontré  depuis  de  magnifiques  spécimens  à  ce 
type,  et  pas  un  ne  pesait  moins  de  35  grains. 

Si  on  admet  que  sous  Jean  Ier  couraient  encore  les  ano- 
nymes a  la  croix  ancrée  (et  je  rappellerai  ici  que  le  trésor  de 
Kgonan  en  renfermait  quelques-uns,  ainsi  qu'un  autre  en- 
fouissement, déterré  en  185-4  a  Josselin,  qui  offrait  cependant 
beaucoup  de  deniers  de  Jean  à  l'écu  triangulaire),  la  monnaie 
précitée  serait  bien  le  double  de  ces  anonymes  dont  le  poids 
varie  de  16  a  18  grains. 

Nul  doute  que  ces  anonymes  fussent  en  grande  faveur  à 
Vannes,  et  que  le  duc,  tout  en  forçant  l'évêque  à  recevoir  les 
espèces  a  son  coin,  se  soit  empressé,  pour  en  faciliter  la 
circulation,  de  copier  dans  le  principe  l'ancien  type,  comme 
avait  fait  son  père  pour  le  comté  de  Penthièvre.  Leur  grande 
rareté  démontre  suffisamment ,  comme  l'a  fait  remarquer 
M.  Poey  d'Avant,  que  ce  monnayage  n'eut  pas  de  suites. 

278.    «10  |  KG  |  S  D  |  VX  — '  Croix  anglaise. 
Çf.  ^  'BIUTRUHie»  —  Nef  surmontée  de  la  croix  qui 
commence  la  légende  et  non  séparée  par  un  grenetis. 
Denier  de  billon;  20  gr.  Pl.  X,  n°  1er  (C.  P.) 

Cette  monnaie,  que  je  crois  unique,  a  été  publiée  par  son 
possesseur  dans  un  article  de  la  Revue  des  provinces  de  l'Ouest 
(année  1856).  M.  Parenteau  y  a  vu  une  nécessité  fiscale,  un 
trompe  l'œil  destiné  a  remplacer  le  portail  des  deniers  tournois. 
Je  ne  puis  admettre  cette  opinion  :  1°  parce  que  la  croix  anglaise 
du  droit  s'oppose  à  ce  que  l'on  confonde  ces  deux  monnaies; 
2°  parce  que  le  duc  ne  se  gênait  nullement,  non  pour  imiter, 
mais  pour  contrefaire  les  espèces  royales,  comme  en  fait  foi 
le  denier  que  je  donne  sous  le  n°  298,  et  que  mon  confrère  ne 
connaissait  pas  alors.  Je  préférerais  y  voir  une  monnaie  de  cir- 
constance frappée  vers  1270,  époque  du  voyage  de  Jean  1"  en 
Terre-Sainte. 


Digitized  by  Google 


PÉIUODE  DE  DREUX. 


95 


279.  °IO  |  KG  |  S°D  |  VX  —  Croix  anglaise. 

^.  ►£B®ni©,T;8:@HI®e,  contournant  l'écu  de  Dreux 
en  bannière,  a  la  double  bordure  de  grenctis,  au  franc  quar- 
tier de  Bretagne,  a  5  mouchetures  posées  2.  1.  2. 
Piéfort  en  billon;  2  gros  18  gr.  Pl.  X,  n°  8.  (C.  D  ) 

M.  Parenteau  a  mentionné  cette  magnifique  rareté  dans  son 
article  cité  plus  haut,  comme  l'essai  d'un  demi-gros.  Je  ne 
suis  point  de  cet  avis.  Les  ducs  bretons  suivirent  constam- 
ment la  France  dans  ses  développements  nuroismatiques,  mais 
ils  ne  prirent  jamais  l'initiative.  Or,  il  est  avéré  que  saint 
Louis  ne  frappa  jamais  que  des  gros  et  des  deniers.  Les  pre- 
miers demi-gros  ayant  paru  sous  Philippe-le-Bel,  en  1303 
(Cat.  Delombardy,  p.  C),  ce  piéfort  ne  saurait  être  que  celui 
d'un  double  denier. 

280.  -10  |  «€  |  S'D  |  VX  —  Même  type. 

*i*  BIUT3SHI6  —  Même  type  -,  le  double  grenctis  de 
l'écu  est  remplacé  par  un  trait. 
Denier  de  billon;  20  gr.  Pl.  X,  n°  9.  (R.  N.,  1835, 1,  4; 
C.  M.) 

281.  Variété.  —  Au  droit,  *IO  |       |  S'D  |  VX 
Denier  de  billon;  19  gr.  (C.  P.) 

282.  *  IOïtKHHeS-  DVX  —  Croix  simple  (1). 

y.  ^BIUT-KHie  —  Écu  triangulaire  de  Dreux,  au 
franc  quartier  de  Bretagne,  a  3  mouchetures  ovales,  po- 
sées 2.  1.,  coupant  la  légende  et  non  séparé  par  un  grenetis. 
Denier  de  billon-,  20  gr.  Pl.  X,  n°  10.  (M.  C.) 

283.  IOIt»HH€S'  DVX  —  Croix  simple. 

ty*.  >f  BRIT"2CNIfc\—  Même  type;  la  légende,  non  cir- 
culaire, suit  les  contours  de  l'écu. 
Denier  de  billon  ;  18  gr.  (M.  C.) 

(I)  Bien  que  celle  monnaie  ne  porte  pas  de  nom  d'atelier,  il  est  à  croire 
que  c'est  là  le  nantoia  à  l'tscu  dont  parle  l'ordonnance  de  saint  Louis 
(P.  Juslif.,  n°  11). 
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284.  Même  avers 

y    ^BIUTRNÏG  —  Type  du  n°  282 
Denier  de  billon ;  20  gr.  (C.  A.) 

285.  Même  avers. 

ty.  >J<  BEIT2CIîI€  —  La  légende  suit  les  contours  de 
Vécu. 

Denier  de  billon ^  16  gr.  (Duby,  LX,  -4;  M.  C.) 

286.  Piéfort  du  même. 

Billon;  1  gros.  (P.  D.,  Sup.,  n°  21,  C.  D.) 

287.  ►{<  IOItXHHeS'DVX»  —  Croix  simple 
y.  Mêmes  légende  et  type  que  le  précédent 

Denier  de  billon;  19  gr.  (M.  C.) 

288.  *  IOHKHN6S  DVX  —  Croix  simple 

Mêmes  légende  et  type.  —  Les  mouchetures  sont  ren- 
versées. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (C.  P.) 

289.  IOItSSUNES* DVX  —  Croix  simple. 
Çf.  ^  BRIT9KNI6  —  Type  du  n°  283. 

Denier  de  billon;  17  gr.  Pl.  X,  n°  11.  (M.  C.) 

290.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  ovales. 
Denier  de  billon;  17  gr.  (M.  C.) 

291.  *  IOItKNHES-DVX*  —  Croix  simple 
Même  revers  que  le  précédent. 

Denier  de  billon;  17  gr.  (M.  C.) 

292.  Variété.  —  Mouchetures  du  n°  280 
Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 

293.  IOUKHNeS  DVX  —  Croix  simple. 

IJf.  +BniTKNl€,  contournant  l  écu  de  Dreux  au  franc 
quartier. 

Obole  de  billon;  7  gr.  Pl.  X,  n°  12  (Duby,  LX.  5; 
M.  C.) 

294.  *  IOIlKHHeS'DVX  —  Croix  simple. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type  que  la  précédente 

Obole  de  billon;  8  gr.  (M.  C.) 
295     +  IOURHHeS'DVX-  —  Croix  simple 


Digitized  by  GooqI 


PÉRIODE  DE  DREUX .  *  07 

Uf.  Mêmes  légende  et  type  que  la  précédente . 
Obole  de  billon ;  8  gr.  (M.  C.). 

296.  *  lOIiKHNES  DVX  —  Croix  simple. 
R*.  Mêmes  légende  et  type  que  la  précédente. 

Obole  de  billon  -,  8  gr.  (M.  C.) 

297.  IOIiXNNES*DVX  —  Croix  simple. 
Bf.  Mêmes  légende  et  type  que  la  précédente. 

Obole  de  billon;  7  gr  (M.  C.) 

Afin  d'en  finir  avec  l'écusson  triangulaire,  Jje  ne  dois  pas 
oublier  de  rappeler  ici  le  n°  2  de  la  planche  LX  de  Duby,  qui 
présente  l'éeu  de  Dreux  pur  et  simple.  Je  pense  qu'il  en  est 
de  cette  monnaie,  que  Duby  ne  connaissait  que  par  les  dessins 
«le  MM.  de  Boze  et  Ducarel,  comme  de  celle  de  la  /.''  •  •••  Nu- 
mismatique, 1847,  Pl.  XVIII,  n°  5,  et  que  l'absence  du  franc- 
quartier  est  également  due  a  un  défaut  de  conservation. 

Voici  une  monnaie  qui  montre  de  quelle  manière  le  duc  de 
Bretagne  entendait  l'imitation  des  espèces  royales. 

298.  ^  LVDOVICVN  REX  —  Croix  simple. 

R"   *fi  BniT^K  1 1 1  G  —  Écu  de  Dreux  au  franc  quartier. 


Billon;  18  gr.  (Comm.  par  M.  Ch.) 

Ce  curieux  denier  prouve  d'une  manière  irréfragable  que 
Jean  Ier  contrefaisait  les  espèces  de  son  suzerain.  Les  mon- 
naies ducales  et  les  monnaies  royales  étaient  évidemment  frap- 
pées dans  le  même  atelier,  et  le  monnayeur,  qui  sans  doute  ne 
savait  pas  lire,  comme  bon  nombre  de  ses  pareils,  trompé  par 
la  similitude  des  types  du  droit  des  deux  monnaies,  aura  pris 
un  coin  pour  l'autre.  On  verra  que  Jean  I"  eut  des  imitateurs. 
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JE^N  II,  1286  —  1305. 

Né  en  1239.  —  Couronné  a  Rennes,  1286.  —  Supprime  le 
tierçage  et  le  past  nuptial.  1288.  —  Achète  a  son  frère  Pierre 
la  seigneurie  de  Léon  et  la  réunit  au  duché,  1293.  —  Em- 
brasse le  parti  du  roi  d'Angleterre  contre  le  roi  de  France  et 
est  fait  lieutenant-général  en  Guyenne,  1294.  —  Se  tourne  du 
côté  de  Philippe-le-Bel,  1296.  —  Est  créé  duc  et  pair  de 
France,  1297.  —  Négocie  la  paixt  entre  la  France  et  l'Angle- 
terre, 1299.  —  Reçoit  l'ordonnance  de  Philippe,  qui  ordonne 
à  tous  ses  sujets  de  porter  leur  vaisselle  à  la  Monnaie,  avec 
l'ordre  de  la  faire  exécuter  Tlans  ses  États,  1302.  —  Suit  le 
"roi  de  France  en  Flandre,  1303.  —  Va  a  Lyon  trouver  le 
Pape  au  sujet  du  tierçage  et  du  past  nuptial,  1304.  —  Y  meurt 
écrasé  par  la  chute  d'un  mur,  1305.  —  On  lui  attribue  Tu- 
sage  des  hermines  pleines  (1). 

Le  jour  de  l'émancipation  de  la  monnaie  bretonne  n'était 
pas-  encore  arrivé.  Jean  II  dut  abandonner  l'émission  des 
doubles  deniers  qu'il  avait  commencée  (2),  et  se  résoudre  à  ne 
frapper  que  des  deniers  et  des  oboles.  Les  monnaies  de  ce 
prince  sont  en  général  d'une  exécution  supérieure  à  celles  de 
son  père,  fait  dû  à  l'influence  des  monnayeurs  florentins  qu'il 
appela  (P.  justif.,  n°  14)  pour  diriger  la  Monnaie  de  Nantes 
qu'il  avait  fait  rebâtir. 

L'inventaire  des  biens  de  Jean  II,  en  date  de  1306  (D.  Lob., 
II,  col.  455),  nous  apprend  que  sous  son  règne  circulaient  en 

(1)  lsle  lohanncs  non  voluit  portare  arma  Drocensia  comitalibus,  quando 
factns  fuit  dui,  sed  ipsa  reliquit  et  plcna  arma  Brkannicœ,  id  est  hermioas 
planas  assumpsit.  —  Chr.  Brioc,  ap.  D.  Mor.,  I,  Col.  41. 

(S)  Nul  des  Barons  ne  puct  ne  ne  doit  faire  monnoie  d'or  et  d'argent,  si  ce 
n'est  li  Rois,  ou  par  son  commandement,  ne  monnoie  qui  vaille  plus  d'un 
denier.  Le  Quens  de  Brelaigne  a  eocommencé  a  Taire  une  monnoie  qui  valoit 
deux  deniers.  —  Extrait  d'un  titre  de  1300,  cité  par  Ducange. 
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Bretagne  des  florins  d'or  dits  a  la  fi  et  ne,  et  qu'il  y  avait  alors 
deux  sortes  de  monnaies,  la  monnaie  forte  et  la  monnaie 
faible,  dont  les  trois  deniers  ne  valaient  qu'un  bon,  et  dont  il 
fallait  XXXÏX  deniers  et  obole  pour  faite  un  gros  tournois  vieil. 

Il  ne  nous  reste  de  Jean  II  que  des  deniers  et  des  oboles. 

ANONYMES  DE  GlINCAMC. 

•  299  +  DVX  BItITXHINE  —  Dreux,  au  franc  quartier 
de  Bretagne,  occupant  le  tiers  du  champ,  et  chargé  de  1 
mouchetures. 

y.  Hh  CKSTIU  tfltfXNPI  —  Croix  cantonnée  au  V 
du  chàtel  de  Pierre  Mauclerc. 

Denier  de  biilon-,  16  gr.  Pl.  XI,  n°  1er.  (Bull,  de  VAssoc. 

Bret.,  1834,  II,  8,  M.  C.) 

300.  Variété.  —  Le  franc  quartier  ne  tient  que  le  tiers  du 
champ. 

Denier  de  biilon^  18  gr.  (M.  C.) 

301.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  moins  allongées. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

302.  Variété.  —  Le  franc  quartier  occupe  plus  d'espace  ;  les 
mouchetures,  plus  étranglées,  commencent,  comme  celles 
du  n°  299,  en  pointe  aiguë. 

Denier  de  billon-,  17  gr.  (M.  C.) 

303.  Variété.  —  Les  mouchetures,  plus  grêles,  sont  mal 
agencées. 

Denier  de  billon;  17  gr.  (M.  C.) 
301.    Variété.  —  Les  mouchetures,  également  disposées,  sont 
plus  larges  et  moins  étranglées. 
Denier  de  billon;  16  gr.  (M.  C.) 
305.    *i*  DVX  BPIT38HHIE  —  Même  type  ,  le  franc  quar- 
tier occupe  près  du  tiers  du  champ 
fy.  Mêmes  légende  et  type  que  les  précédents. 
Denier  de  billoiu  16  gr.  (M.  C.) 
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306.  >fi  DVX  BHÏTRNIHE  — -  Dreux,  au  franc  quartier 
de  Bretagne,  chargé  de  2  mouchetures  posées  en  fasce. 

Ç\      CKSTRI  fflffJRHPI  —  Croix  cantonnée  au  2° 
d'un  chàtel,  au  3e  d'une  moucheture  à  tête  aiguë  se  termi- 
nant par  3.  pointes. 
Obole  de  billon;  8  gr.  Pl.  XI,  n°  2.  (M.  C.) 

307.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  remarquablement  plus 
larges. 

Obole  de  billon;  8  gr.  (M.  C.) 

308.  Variété.  —  Les  mouchetures  du  droit  sont  semblables 
a  celles  du  revers. 

Obole  de  billon;  8  gr.  Pl.  XI,  n°  3.  (Bull,  de  l'As*.  Brel., 
1854,  II,  9;  M.  C.) 

309.  Variété.  —  Mêmes  mouchetures,  mais  courtes  et  larges. 
Obole  de  billon  ;  40  gr.  (M.  C.) 

310.  Variété.  —  Mouchetures  très-allongées. 
Obole  de  billon-,  9  gr.  (M.  C.) 

311.  Variété.  —  Le  franc  quartier  occupe  le  tiers  du  champ; 
mêmes  mouchetures. 

Obole  de  billon;  10  gr.  (M.  C.) 

La  Revue  Numismatique  de  1846  a  donné  celte  monnaie  (Pl.  V,  n°  6), 
avec  la  légende  inexacte  :  +  DVX  BRITXNNIE. 

A  la  simple  inspection,  je  dirai  plus,  a  la  première  vue  de 
ces  monnaies,  il  est  impossible  de  les  confondre  avec  celles 
que  j'ai  données  à  Pierre  Mauclerc.  Ici  la  moucheture  s'est  dé- 
veloppée, elle  a  acquis,  sur  les  oboles  surtout,  cette  forme 
allongée  qui  distingue  les  monnaies  des  règnes  postérieurs-,  la 
légende  s'est  modifiée,  l'E  a  succédé  a  l'G,  et  l'obole  est  can- 
tonnée au  3e  d'une  moucheture  correspondant  au  chàtel;  enfin, 
l'intention  est  bien  évidente  d'établir  une  différence  entre  ces 
nouveaux  anonymes  et  ceux  de  Pierre  encore  en  circulation. 

On  est  cependant  forcé  de  convenir  que  si  la  forme  des 
mouchetures  s'est  améliorée,  d'un  autre  côté  le  style  n'a  pas 
gagné,  car  ces  monnaies  sont  bien  inférieures  aux  jolis  deniers 
anonyiiies  de  Jean  Ier.  Les  cases  de  l'échiquier  sont  mal  agen- 
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cées,  les  lettres  grossières,  et  la  rudesse  de  la  monnaie  la 
fait  facilement  reconnaître,  même  au  toucher. 

Ces  anonymes  étaient  en  assez  petit  nombre  a  £gonan,  mais 
tous  a  fleur  de  coin.  Ils  étaient  donc  émis  depuis  assez 
peu  de  temps  et  n'avaient  pas  beaucoup  circulé.  Il  est  a  re- 
marquer que  les  oboles  sont  d'un  faire  bien  supérieur  aux  de- 
niers, qui  étaient  en  minorité. 

SAINT-BRIEUC. 

312.  +  lOItRimeS  DVX  —  Écusson  triangulaire  chargé 
de  6  mouchetures,  posées  3.  2.  1. 

^BRIVX  |  HMI€8  —  Croix  a  queue,  cantonnée  au 
2e  d'un  B. 

Imitation  du  BVRGENSIS  NOVVS  de  Philippe-Ie-Bel. 
Denier  de  billon-,  24  gr.  Pl.  XI,  n°  9.  (B.  N.,  1841  ;  M.  C.) 

313.  Même  avers. 

.      BRIYK  |  HHI€t  —  Même  type. 
Denier  de  billon-,  24  gr.  (C.  A.) 
31 4        IOI1XHH6S  DVX  —  Même  type. 
*f*  BRITR*  |  HHiee  —  Même  type. 
Denier  de  billon  ^  26  gr.  (M.  C.) 
315.    Même  avers. 

ÇT.  *fi  BRIT36  |  HHie  —  Même  type. 
Denier  de  billon;  22  gr.  (C.  de  F.) 
310.    *f*  IOIi38HH€S  DVX*  —  Même  type. 
#\  ^BRITK  |  NHiee  —  Même  type. 
Denier  de  billon  ;  24  gr.  (C.  Da.) 


JCGON. 

317.  ^  10ïi3CHH€S  DVX  —  Dreux,  au  franc  quartier  de 
Bretagne,  chargé  seulement  de  2  mouchetures  posées  en 
fasce. 


Digitized  by  Google 


102  PÉRIODE  DE  DREUX. 

Çf.  >i*  8BBJTKHHI6  —  Croix  simple,  cantonnée  d'un  I 
au  2e 

Denier  de  billon;  15  gr.  Pl.  XI,  n°  6.  (M.  C) 

Jossclin  pourrait  seul  disputer  à  Jugon  l'émission  de  cette 
rare  monnaie,  mais  il  appartenait  alors  a  la  maison  de  Porhoet 
et  ne  fut  réuni  au  domaine  ducal  que  sous  Jean  V. 


ATELIERS  INCONNUS. 

318.  >f  lOMfiNHeS  DV.X  —  Dreux,  au  franc  quartier 
occupant  le  tiers  du  champ,  les  mouchetures,  très-allon- 
gées,, posées  1.2.,  sont  surmontées  d'une  espèce  de  bour- 
relet. 

Çf.      SBniYRHHies  —  Croix  simple,  cantonnée  au 
d'une  moucheture. 
Denier  de  billon ;  18  gr.  Pl.  Xï,  n°  i.  (M.  C.) 

Cette  monnaie,  par  sa  mauvaise  fabrique,  rappelle  les  ano- 
nymes précédents;  elle  est  bien  de  la  même  époque. 

319.  ^IOItKHHeS  DV.X  —  Même  type;  mouchetures 
du  n°  312. 

>f*  8BRIY2SHH1€§  —  Même  croix  -,  la  moucheture 
du  2e  canton  est  fort  grosse  et  fort  courte. 
Denier  de  billon-,  22  gr.  (M.  C.) 

320.  >t*  IOftRHHaS  DVX*  —  Même  type. 
W   *f*  8BRITKUNI08  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  ;  23  gr.  Pl.  XI,  n°  5.  (B.  1847, 
XVIII,  7;  M  C.) 

321 .  *  IOIlRHHaS  DVX*  —  Même  type 
y   Hr>  8BniT»MHia8  —  Même  croix. 

Denier  de  billon;  22  gr.  (M.  C.) 


■ 
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322.  »£  I0XiRHH€S*  DVX  (1)  —  Même  t\ j>e ,  les  mou- 
chetures sont  courtes. 

y.  *  BRITRHHI6  —  Même  croix. 

Denier  de  billon;  22  gr.  Pl.  XI,  n°  7.  (M.  C.) 

323.  ^10ït»HH€S  DVX  —  Même  type  -,  mouchetures 
grosses  et  rondes. 

£*.       8BI!ITXoHHI€8  —  Même  croix. 
Denier  de  billon;  22  gr.  (P.  D.,  n°  218;  C.  D.) 

324.  Mêmes  légende  et  type. 

y   *  SBRITRoNIIlis  —  Même  croix.  . 
Denier  de  billon ^  18  gr.  (P.  D.,  n°  219;  C.  D.) 

Sur  toutes  ces  monnaies,  la  forme  de  la  moucheture  est  à 
peu  près  la  même;  mieux  dessinée,  assez  élégante,  elle  rem- 
porte de  beaucoup  sur  la  moucheture  de  Jean  I",  et  sert  de 
transition  entre  cette  dernière  et  le  signe  héraldique  usité  sous 
Artur  II  et  Jean  III.  De  plus,  TE  lunaire  est  ouvert  (6)  a  une 
exception  près,  tandis  qu'il  est  bien  fermé  sur  toutes  les  mon- 
naies de  Jean  III,  qui  ne  présentent  pas  TE  carré.  On  remar- 
quera aussi  que  le  franc  quartier  porte  constamment  3  mou- 
chetures, tandis  que  sur  les  deniers  qu'on  ne  saurait  refuser 
à  Jean  III,  ce  nombre  est  toujours  porté  a  \. 

-  * 

325.  +  iOltRimes  DVX  —  Sept  mouchetures,  posées 
2.  3.  2. 

W  *t*  SBKIT«HHI€  (2)  —  Croix  cantonnée  au  2°  d'un 
an  ne  1  et. 

Billon;  22  gr.  Pl.  XI,  n°  8.  (C.  D.  M.) 

Je  dois  ce  rare  denier,  dont  je  ne  connais  qu'un  autre 
exemplaire,  a  la  bienveillance  de  M.  de  Barthélémy.  11  doit 
être  postérieur  aux  monnaies  à  l'échiqueté,  et  avoir  été  frappé 

(1)  Sur  mon  dessin,  les  deux  N  perlés  sont  remplacés  par  UN.  Un  exem- 
plaire mieux  conservé  m'a  permis  de  rectifier  ma  leclure. 
{*)  Le  dessin  porte  à  lorl  un  seul  annelel  après  la  croix. 
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a  l'époque  où  Jean  laisse  les  armes  de  Dreux  pour  les  armes 
pleines  de  Bretagne.  Il  a  précédé  le  denier  à  l'ecu  et  a  la  croix 
imitée  des  novus  burgensis. 


AHTUK  II,  1305—1312. 

Né  en  juillet,  1262.  —  Vicomte  de  Limoges  par  son  ma- 
riage avec  Marie,  1275.  —  Marié  à  Yolande  de  Dreux,  1294. 
—  Duc  de  Bretagne,  1305.  —  Termine  aux  États  de  Ploèrmel 
l'affaire  du  tierçage  et  du  past  nuptial,  1309.  —  Donne  les 
biens  des  Templiers  aux  chevaliers  de  SaintJean-de-Jérusalem, 
1310.  —  Meurt  en  1312. 

Les  monnaies  n'éprouvent,  sous  ce  règne,  d'autre  change- 
ment que  la  réapparition  de  l'échiqueté  de  Dreux,  fait  dû  peut- 
être  à  l'habitude  qu'avait  contractée  Artur  à  Limoges  avant 
son  avènement  au  trône  ducal. 

Le  mandement  de  Philippe -le -Bel ,  envoyé  en  1308  à 
Jean  II  (P.  justif,  n°  15),  nous  apprend  la  valeur  des  espèces 
françaises  courant  en  Bretagne  concurremment  avec  les  es- 
pèces ducales.  Ce  sont  les  deniers  d'or  à  la  chaise,  courant 
pour  25  sols  tournois;  les  masses  d'or,  pour  22  sols  G  deniers 
tournois;  les  deniers  à  la  Reine,  pour  16  sols  8  deniers  tour- 
nois; les  petits  royaux,  pour  12  sols  6  deniers;  les  gros  tour- 
nois valant  10  deniers  et  obole  parisis,  les  doubles  parisis,  les 
doubles  tournois. 

ANONYMES  DE  GtîINGAMF. 

326.    *  DVX  BniTRHIHE  —  Parti ,  au  1"  coupé  de  Bre- 
tagne a  2  mouchetures,  et  de*  Limoges,  au  2e  de  Dreux. 
^    +  CRSTPI  ?I6IKNPI  —  Croix  cantonnée  au  2' 
d'un  chalcl,  au  3r  d  une  moucheture. 
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Obole  de  bilion,  8  gr.  Pl.  XII,  n°  o.  (Bull,  de  l'Ass. 
Bret.,  pl.  II,  n°  II;  M.  C.) 

Artur  II  est,  comme  on  sait,  le  premier  prince  breton  qui 
ait  possédé  la  vicoiqté  de  Limoges,  qu'il  occupa  de  1275  a 
1301.  Or,  les  plus  récentes  monnaies  du  dépôt  de  ^gonan, 
dont  faisait' partie  celte  obole,  appartiennent  à  Hugues  de  Chà- 
tillon,  qui  posséda  Blois  de  1292  a  1307;  on  ne  peut  donc 
ni  reculer  celte  monnaie  a  Jean  III,  ni  la  faire  remonter  à 
Jean  II. 

327.  +  DVX  BRITKNINE  —  Dreux,  brisé  au  2e  d'un 
quartier  de  Bretagne,  chargé  de  4  mouchetures,  posées 
112. 

y.  ^CRSTRI  ffltfRNPI  —  Croix  cantonnée  d'un 
châtel  au  2e. 

Denier  de  bilion  fracturé;  1(3  gr.  Pl.  XII,  n°  4.  (Bull,  de 
l'Ass.  Bret..  pl.  II,  n°  10;  M.  C.) 

Je  crois  qu'on  peut  également  attribuer  a  Artur  II  ce  de- 
nier qui,  par  sa  belle  exécution  et  sa  bonne  conservation,  dé- 
note une  émission  postérieure  aux  anonymes  de  Guingamp 
décrits  précédemment.  Les  changements  très-restreints  que 
comportaient  et  la  légende  et  la  position  du  quartier  de  Bre- 
tagne étaient  épuisés,  et  il  fallait  que  le  prince  eût  recours, 
pour  distinguer  ses  espèces  de  celles  de  ses  prédécesseurs,  à 
quelque  chose  de  plus  tranché,  s'il  ne  voulait  admettre  les 
armes  de  Limoges.  On  remarquera  que  les  mouchetures  de  ce 
denier,  qui.  provient  aussi  de  Jtgonan,  sont  courtes  et  ramas- 
sées comme  celles  des  monnaies  signées  du  même  prince. 

NANTES. 

328  +  DVX'BRITKNHie  —  Dreux,  au  franc  quartier 
de  Bretagne  chargé  de  \  mouchures,  posées  I.  1.  2. 
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ft*.  HF«  CO<peS  RICheODVD'  —  Croix  cantonnée  d'un  R 
au  2e. 

Denier  de  billon -,  18  gr.  Pl.  XII,  n°  6.  (C.  A.) 
Jean  H  pourrait  peut-être  revendiquer  cette  monnaie. 

* 

320.    *  oRoDVX-BRITRHie  —  Même  type. 
^.  *  COa>€S°RICItea>D'  —  Croix  cantonnée  d'un  II 
au  2e. 

Denier  de  billon;  20  gr.  Pl.  XII,  n°  7.  (C.  B. ;  M.  C.) 

330.  Même  avers. 

V   *  C0a>eSoRICIia>D'  —  Même  type. 
Denier  de  billon;  15  gr.  (P.  D.,  n°  2U;  C.  D.) 

331.  Même  avers. 

y.  *  CO<DeS°RICIie<DVD'  —  Même  type. 
Denier  de  billon  -,  17  gr.  (M.  C.) 

nuby  (Pl.  LXV,  n°  9)  a  donné  cette  monnaie,  mais  il  a  remplacé  les  an- 
nelets  par  des  points  et  le  T  est  simple. 

332.  *  °RoDVX  BRIYKHie  —  Même  type. 
IJf.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon-,  17  gr.  (P.  D.,  n°  213  ,  M.  C  ) 

333.  *  X  DVXoBRITaCHie  —  Même  type. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon;  18  gr.  (M.  C.) 
331.    *  oRoDVX  BltlTXHie  —  Même  type. 
y.  *  COOOeS'RICHeœVD'  —  Croix  cantonnée  d'un 
R  au  4°. 

Denier  de  billon;  17  gr.  (M.  C.) 
33o.    >fi  RRY.DVXoBRIYRH  —  Même  tvpe. 
y.  Hh  COa>eS°IUOie<DVD'  —  Croix  cantonnée  d'un 
Il  au  2e. 

Denier  de  billon;  18  gr.  Pl.  XII,  n°  8.  (C.  p.  M.  B.) 

336.    *  oRoDVX  BIUTRNie  —  Même  type. 

9*.  *  COOOeS  RIC]hea>D'  -  Croix  cantonnée  d'un  R 
an  2e. 
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Obole  de  billot  9  gr.  Pl.  XII,  n°  9.  (M.  C.) 
337.    Même  avers. 

Jf.  +  CO09eS  IUCItœD  —  Même  type. 
Obole  de  billon-,  8  gr.  (P.  D.  IV.,  8}  C.  Da.) 

Le  dessin  de  M.  Poey  d'Avant  est  inexact,  en  ce  qu'il  ne  donne  pas  les 
2  annelets  qui  accostent  l'B  de  la  légende,  mais  seulement  un  point  après 
cette  lettre.  J'ai  eu  en  ma  possession  cet  ciemplaire,  et  je  puis  certifier  que 
les  annelels  sont  bien  apparents. 


ATELIER  INCONNU. 

338.    *  o»«DVX  BHITaSNie  —  Même  type  que  les  pré- 
cédents. 

fjî    CO<DeSoIUCï»£<DVD'  —  Croix  simple,  cantonnée 
au  2*"  d'une  moucheture. 

Denier  de  billon;  15  gr.  (P.  D.,  nM  212;  C.  D.) 

VICOMTE  DE  LIMOGES. 

Les  monnaies  suivantes,  quoique  émises  de  1275  a  1301, 
«•'est-a-dire  avant  l'avènement  d'Artur  au  duché,  se  rattachent . 
cependant  a  la  Bretagne,  et  j'ai  cru  devoir  les  décrire. 

339    +  XnTVRI  VICEO  —  Croix  cantonnée  aux  1er  et 
2e  d'un  annelet. 

JjC.       LEMOMCEHSIS  —  Écu  triangulaire ,  parti  «le 
Dreux  et  de  Limoges. 

Denier  de  billon  -,  21  gr.  PL  XII,  n°.  1er.  (R.  N-,  1841, 

I,  2;  C.  I)  ,  C.  Lag.) 

Décrit  d'après  l'exemplaire  de  M.  Lagillardaye,  sous  le  n°77tduCat.  P.D., 
a%ec  les  légendes  inexactes  .  -f  RRTVRI  VICE:C:  —  +  LEBIOVICENSIS : 

Dans  son  mémoire  sur  les  monnaies  limousines  (R.  N., 
1811,  p.  21  et  suiv),  M.  Cartier  établit  que  ce  denier  a  tlù 
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être  frappé  par  Marguerite  de  Bourgogne  encore  régente.  Je  l'ad- 
mettrais très-volontiers,  si  je  pouvais  voir  avec  ce  numismatiste 
les  armes  de  Bourgogne  qui  sont  :  bandé  d'or  et  d'azur  de 
6  pièces,  sur  cette  monnaie  et  les  suivantes.  Il  est  plus  natu- 
rel d'y  voir  celles  de  Limoges  (coticé  d'or  et  de  gueules  de 
10  pièces),  et  l'examen  des  monnaies  vient  confirmer  cette 
opinion.  Ce  sont  bien  les  cotices  de  Limoges  que  présentent 
et  le  denier  précité  et  l'obole  suivante.  D'ailleurs,  comme  l'a 
fait  remarquer  M.  P.  de  Courcy  (B.  N.,  1847,  p.  46),  Marie 
n'avait  aucune  raison  pour  adopter  les  armes  de  sa  mère  au 
lieu  de  celles  de  Guy  VI  son  père.  J'ajouterai  que  Marguerite 
de  Bourgogne  n'a  pu  faire  frapper  monnaie  comme  régente, 
car  un  article  du  contrat  de  mariage  de  Marie  et  d'Artur  sti- 
pule la  cession  immédiate  de  la  vicomte  de  Limoges. 

340.  *  aSHTVni  VICE  C  —  Croix  cantonnée  au  2e  d'un 
châtel. 

y.  *  LEMOVICEHSIS  —  Parti  -,  au  Ier  coupé  de  Bre- 
tagne a  3  mouchetures,  posées  en  fasce,  et  de  Dreux,  au  2e 
de  Limoges. 

Obole  de  billon-,  10  gr.  Pl.  XII,  n°  3.  (C.  Da.;  M.  C.) 

Dessiné  sous  le  n°  14  de  la  planche  II  des  Études  Numismatique*,  avec 
la  légende  inexacte  +  7CRTYHI  VICE-C*  et  décrit  inexactement  à  la  page  46 
du  même  ouvrage,  avec  la  légende  -f  RRTVRI  VICECO,  d'après  un  exem- 
plaire qui  m'a  appartenu. 

341 .  *  SfiRTVRI  VIÇEIC:  —  Croix  cantonnée  au  2e  d  une 
case  d'échiquier. 

y.  *  LEMOVICEHSIS*  —  Parti  ;  au  V*  coupé  de  Bre- 
tagne a  3  mouchetures,  posées  1.  2  ,  et  de  Limoges,  au  2* 
de  Dreux. 

Denier  de  billon;  17  gr.  PL  XII,  n°  2.  (M.  C.) 

Le  dessin  do  Duby  (Pl.  LXVI,  n°2)  est  inexact,  comme  l'a  fait  remarquer 
M.  Poey  d'Avant,  en  ce  que  la  case  de  l'échiquier  qui  cantonne  la  croix  du 
droit  est  remplacée  par  un  point. 

Les  cotices  de  Limoges  ne  sont  point  au  complet  sur  cette 
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dernière  monnaie,  mais  il  n'en  faut  accuser  que  le  défaut  d'cs-  * 
pace.  Son  émission  a  dû  suivre  celle  de  l'obole,  mais  toutes 
deux  sont  certainement  postérieures  au  denier  à  l'écusson 
triangulaire  et  a  l'an  1286,  ainsi  que  le  prouve  la  présence 
des  armes  de  Bretagne.  A  cette  époque,  Jean  II  avait  adopté 
les  hermines  pleines,  et  Artur,  héritier  de  la  couronne  ducale, 
put  briser  en  cette  qualité  l'échiquetc  de  Dreux  du  franc  quar- 
tier aux  armes  de  son  père. 


JEAN  III,  dit  LE  BON,  1312 — 1341. 

Né  en  1286.  —  Vicomte  de  Limoges,  1301.  —  Duc  en 
1312.  —  Épouse  Isabelle  de  Castille  et  lui  assigne  la  vicomté 
de  Limoges  pour  douaire,  1313.  —  Suit  Louis  X  en  Flandre, 
131d.  —  Réprimandé  par  le  Roi  de  France  sur  la  faiblesse  de 
sa  monnaie.  —  Fait  déclarer  par  les  États  de  Rennes  qu'à 
lui  seul  en  Bretagne  appartient  la  régale  et  la  suzeraineté  sur 
les  évéques  et  les  chapitres  du  duché.  —  Est  appelé  a  Paris 
pour  prendre  part  a  la  réforme  des  monnaies,  1316.  — Reçoit 
du  roi  de  France  Saint-Jacques  de  Beuvron  pour  ses  services 
en  Flandre.  —  Avènement  de  Philippe  V,  novembre  1316.  — 
Nouvelles  réprimandes  du  roi  de  France  sur  la  faiblesse  des 
monnaies  bretonnes,  1320.  —  Accompagne  Philippe  VI  en 
Flandre  et  est  blessé  à  la  journée  de  Cassel,  1328.  —  Épouse 
Jeanne  de  Savoie,  1329.  —  Fait  rédiger  les  coutumes  de  Bre- 
tagne, 1330.  —  Se  porte  héritier  de  Jean  de  Bretagne, 
comte  de  Richemont,  1333.  —  Passe  en  Angleterre  pour 
faire  hommage  du  comté  de  Richemont,  1334.  —  Est  em- 
pêché par  ses  sujets  de  faire  don  de  ses  États  au  roi  de 
France.  —  Marie  sa  nièce  Jeanne  de  Penthièvrc  au  comte 
de  Blois,  1337.  —  Voit  saisir  ses  coins  et  ses  monnaies  par 
les  ofliciers  du  roi  de  France,  1339.  —  Embrasse  le  parti  de 
Philippe  VI  contre  l'Angleterre  et  le  suit  en  Flandre,  1340. 
—  Meurt  a  Caen  en  revenant  en  Bretagne,  30  avril  1341. 
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Le  règne  de  Jean  III  fait  pressentir  la  grande  émancipation 
monétaire  qui  s'accomplit  en  Bretagne  après  sa  mort. 

Depuis  Jean  Ier,  les  ducs  de  Bretagne  avaient  constamment 
tendu  vers  ce  but-,  mais  ils  durent,  pendant  un  certain  temps, 
ajourner  leurs  prétentions  devant  l'inquiète  jalousie  des  rois  de 
France.  Ainsi,  Jean  II  ne  put  continuer  l'émission  des  doubles 
deniers  commencée  par  son  père,  Artur  II  reçut  le  mande- 
ment de  Philippe  IV  relatif  au  cours  des  monnaies,  et  Jean  III 
renouvela  ces  prétentions  d'indépendance  sans  être  plus  heu- 
reux. 

La  première  tentative  d'affranchissement  de  Jean  III  eut 
pour  but  l'affaiblissement  de  ses  monnaies,  fait  qui  lui  valut 
une  verte  réprimande  de  Louis  X  en  1315.  (P.  justif.,  n°  17.) 
Appelé  à  Paris  l'année  suivante  pour  prendre  part  à  la  grande 
réforme  monétaire  des  barons,  il  ne  sut  se  conformer  long- 
temps aux  prescriptions  de  l'édit  royal,  et  reçut  en#  1320  une 
seconde  sémonce.  (P.  justif.,  n°  18.)  Son  dernier  méchef  fut 
plus  grave  :  il  ne  s'agissait  pas  moins  que  de  la  refonte  des 
espèces  royales  qui  circulaient  dans  ses  États,  et  de  la  contre- 
façon de  ces  mêmes  espèces  dans  les  ateliers  de  la  Bretagne  et 
du  Limousin.  Aussi  Philippe  VI  envoya-t-il  des  commissaires 
saisir  les  coins  et  les  monnaies  du  duc,  qui  fut  condamné  a  de 
fortes  amendes,  que  le  roi  de  France  voulut  bien  lui  remettre, 
en  répondant  a  ses  plaintes  (P.  justif.,  n°*  19  et  20)  que  ses 
commissaires  avaient  bien  et  justement  fait. 

Les  monnaies  que  le  duc  de  Bretagne  devait  frapper  étaient, 
aux  termes  de  l'ordonnance  de  Louis  X  (P.  justif.,  n°  17)  : 
l°des  deniers  a  III  deniers  XVI  grains  de  loi,  et  de  XIX  sols 
VI  deniers  de  poids  au  marc  de  Paris  ;  2°  des  mailles  ou  oboles 
a  III  deniers,  et  de  XVI  sols  IX  deniers  II  oboles  au  marc 
de  Paris,  les  treize  valant  douze  tournois.  L'ordonnance  ne  dé- 
crit pas  le  type  et  la  légende  de  la  monnaie  précitée,  qui  devait 
présenter,  d'après  D.  Lobineau,  au  droit,  1  echiqueté  de  Dreux 
au  franc  quartier  de  Bretagne,  avec  la  légende  :  IOHANNES 
DVX,  et  au  revers  une  croix  avec  la  légende  :  BRITANNLE. 
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Jean  III  passe  pour  le  plus  ancien  duc  de  Bretagne  qui  ait 
fait  battre  monnaie  d'or,  mais  il  n'est  venu  aucune  de  ces 
monnaies  jusqu'à  nous.  Si  le  fait  est  vrai,  il  se  contenta  de 
copier  fidèlement  et  servilement  les  types  et  les  légendes  des 
espèces  royales,  car  dans  l'inventaire  de  son  trésor  (P.  justif., 
n°  21),  daté  de  1341,  on  ne  voit  que  des  monnaies  françaises, 
florentines  et  anglaises. 

Voici  la  liste  de  ces  monnaies,  confiées  par  le  duc  a  Jean 
Rcnibaud,  son  trésorier  : 


Doubles  d'or. 
Écus  d'or. 
Pavillons  d'or. 
Lions  d'or. 
Royaux  d'or. 
Parisis  d'or. 
Couronnes  d'or. 


Àgnels  d'or. 

Florins  de  Florence. 

Une  once  15  sterl.  1/2  d'or 

Deniers  de  Limoges. 

Doubles. 

Oboles  blanches. 

Oboles  blanches  de  Bordeaux. 


Cet  inventaire  donne  la  valeur  de  plusieurs  de  ces  monnaies. 
Ainsi  les  doubles  d'or  valent  65  sols,  les  Lions  et  les  pa- 
villons 50  sols,  et  les  oboles  blanches,  qui  ne  sont  autre  chose 
que  des  demi-gros  et  tiers  de  gros  (Leblanc,  p.  208),  10  et 
15  sols. 


ÉVRAJV? 

« 

Les  monnaies  suivantes  ne  peuvent,  je  crois,  convenir  qu'à 
Évran. 

312.  «Io  DVXoBIUTKHlGo,  contournant  l'écu  triangulaire 
de  Dreux,  au  franc  quartier  de  Bretagne,  chargé  de  3  mou- 
chetures, posées  2.1. 

V.  *  aOKS°  nidlt GCDYD  —  Croix  cantonnée  d'un  a 
au  2e. 

Denier  de  billon-,  17  gr.  Pl.  XIII,  n°  8.  (M.  C.) 

U  Jtecue  Xumi$matique  a  donné  cette  monnaie  (18*7,  XVIII,  5)  aver 
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la  légende  I-  DVX  BRITR.M9  et  Vécu  de  Dreux  pur  et  simple,  erreur  due 
au  mauvais  état  de  l'exemplaire. 

313.    Même  avers. 
IX.  *aOM0S°  RIÛIieœVD'  —  Même  croix. 
Denier  de  billon-,  12  gr.  (C.  Lag.) 

344.  *  8lOIi5Snn«S8DVX  —  Croix  cantonnée  d'un  a 
au  2e. 

jR/.  °Bni00TTRo°ni€(0,  contournant  l'écu  triangulaire 
de  Dreux  au  franc  quartier  de  Bretagne ,  chargé  de  3  mou- 
chetures, posées  2.  1. 

Denier  de  billon;  14  gr.  Pl.  XIII,  n°  9.  (Dnbv,  XL,  3; 

M.  C.) 

Celte  monnaie  a  été  décrite  sous  le  n"  207  du  Cat.  P.  D.  avec  les  légendes 
inexactes  +  IOHANNOS  :  DVX  —  0BRIoTTXMa0  d'après  un  exemplaire 
mal  conservé,  qui  fait  partie  de  la  collection  Dobréc. 

345.  Variété.  —  L6(  qui  cantonne  la  croix  du  droit  est 
couché.  # 

Denier  de  billon \  14  gr.  (M.  C.) 

346.  8l80H3Snn«S8DVX  —  Même  croix. 

J)l.  Mêmes  légende  et  type  que  les  deux  précédents. 
Denier  de  billon-,  13  gr.  (M.  C.) 

Ces  deniers  ont  été  jusqu'ici  attribués  a  Jean  lfr,  sans  doute 
a  cause  de  leur  extrême  ressemblance  avec  les  monnaies  à 
l'écu  triangulaire  de  ce  prince.  L'élégance  des  mouchetures, 
et  la  forme  (CD)  de  l'M  des  légendes,  usitée  pour  la  première 
fois  sous  Artur  II  et  continuée  sous  Jean  III,  ne  permettent 
pas  de  reculer  leur  émission  a  Jean-le-Roux.  On  pourrait 
peut-être  les  donner  à  Jean  II,  sans  la  présence  du  mono- 
gramme W,  de  l'n  et  du  C  fermé  (G),  qui  apparaissent  ici 
pour  la  première  fois  et  se  rencontrent  sur  la  plupart  des 
monnaies  de  Jean  IH.  Enfin  le  métal,  moins  pur,  est  absolu- 
ment le  même  que  celui  des  dernières  monnaies  du  prince 
précité. 
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On  remarquera  que  ces  deniers  offrent  tous  l'E  lunaire 
fermé,  preuve  sinon  d'une  date  contemporaine,  du  moins  d'é- 
missions très-rapprochées  l'une  de  l'autre,  comme  en  fait  foi, 
du  reste,  la  grande  ressemblance  de  type. 


Gl'INGAMP. 

347.  +  SlOIiKnnaSsDVX  —  Croix  cantonnée  d'un  G 
au  2e. 

YjC.      °Bni00TTJR°°ni8o,  contournant  l'écu  de  Dreux 
au  franc  quartier,  chargé  de  3  mouchetures  posées  2.1. 
Denier  de  billon  ;  16  gr.  (Soc.  des  B.  Arts  de  N.) 

NANTES. 

348.  +  IOïiKHHES  DVX  —  Dreux,  au  franc  quartier  de 
Bretagne  chargé  de  4  mouchetures,  posées  1 .  1 .  2. 

y.  +  BniYKHHIE  —  Croix  cantonnée  d'un  H  au  2e. 
Denier  de  billon  ;  19  gr.  Pl.  XIII,  n°  5.  (M.  C.) 

J'ai  longtemps  hésité  pour  cette  monnaie  entre  Jean  II  et 
Jean  III.  La  forme  carrée  de  l'E  des  légendes  et  la  forme  sin- 
gulière des  4  mouchetures,  qui  se  retrouve  sur  les  espèces 
d'Artur  II  et  quelques  monnaies  de  Jean  III ,  m'ont  décidé  à 
la  donner  a  ce  dernier. 

349.  *  IOXiXHHES  DVX  —  Même  type. 

y.  >f*  BRITT3SHHIE  —  Croix  cantonnée  d'un  II  au  Vr 
Denier  de  billon;  22  gr.  (P.  D  ,  n°  220;  C.  D.) 

350.  Même  avers. 

y.  +  BniTaSKNIE  —  Croix  cantonnée  d'une  mouche- 
ture au  2e  et  d'un  n  au  3e. 
Denier  de  billon;  22  gr.  (P.  D  ,  n°  221  ;  C.  D.) 
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Ces  monnaies  sont  celles  que  mentionne  l'ordonnance  de 
Louis  IX.  Les  suivantes  doivent  être  postérieures  à  1333, 
époque  où  Jean  III  hérita  du  comté  de  Richemond,  dont  il  ne 
reçut  les  titres  qu'en  1338,  et  par  ainsi  contemporaines  des 
deniers  a  l'écu. 

351.  *fi  oioDVX0BIlITRHia  —  Dreux,  au  franc  quartier 
de  Bretagne,  chargé  de  \  mouchetures  posées  i.  1.  2. 

y.  *  COœeS^ICIteœVD'  —  Croix  cantonnée  d'un 
n  au  2e. 

Denier  de  billon-,  21  gr.  PL  XIII,  n°  6.  (M.  C.) 

352.  h{h  oloDVX°BniT»Nl€  —  Même  type, 
iy.  Mêmes  légende  et  type 

Denier  de  billon h  21  gr.  (M.  C.) 

La  Revue  Numismatique  a  donné  (1847,  XVIII,  6)  cette  monnaie  arec  la 
légende  +  •I  DVX  BRTÏ3M6.  Mais  il  est  i  supposer  que  celle  petite  diffé- 
rence ne  provient  que  de  l'état  d'usure  de  l'exemplaire  que  M.  P.  D.  a  repro- 
duit sous  le  n°  217  de  son  Catalogue  avec  la  légende  -folpDVX  BBJTAMG. 

353.  *  I  DVX  BHITKHHie  —  Même  type. 

.  *  COCD€S  IUaieœVD'  —  Croix  cantonnée  d'un  H 
au  2e. 

Denier  de  billon  ^  16  gr.  (P.  D.,  n°  216.) 

354.  *  IOIiRNIIES  DVX  —  Écartelé  de  Bretagne  et  de 
Dreux. 

Çf.      BniTKMKlË  —  Croix  cantonnée  d'une  mouche- 
ture au  2e  et  d'un  H  au  3*. 
Denier  de  billon;  16  gr.  PL  XIII,  n°  7.  (M.  C.) 

M.  P.  d'Avant  a  décrit  cette  monnaie  sous  le  n°  «î3  de  son  Catalogue 
sans  mentionner  l'It  qui  accompagne  la  croix  du  revers,  ce  qui  n'est  dù  qu'à 
la  mauvaise  conservation  de  son  exemplaire  actuellement  enlre  les  mains  de 
M.  Dobréc. 

355.  Variété.  —  La  croix  du  revers  n'est  cantonnée  que 
d'un  n  au  Ier. 

Denier  de  billon  ;  16  gr.  (C.  P.) 
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ATELIER  INCONNU. 

356.  IOMII1I6S  DVX  —  Dreux,  au  franc  quartier  de 
Bretagne  chargé  de  3  mouchetures,  très-grêles,  très-allon- 
gées et  a  panse  losangée,  posées  1.2. 

IJf  *fi  SBRITKHHies  —  Croix  cantonnée  d  une  mouche- 
ture au  2e. 

Denier  de  billon^  19  gr.  Pl.  XIII,  n°  I.  (C.  A M.  C.) 

Ces  monnaies  faisaient  partie  d'un  enfouissement  de  mon- 
naies découvert  à  Dinan  il  y  a  une  quinzaine  d'années,  et  qui 
ne  contenait  que  des  Jean  III.  ^ 

Vicomte  de  limoges. 

JEAN  III,  1301  —  1311. 

357.  *fi  IHES  VICE  COKS  —  Croix  cantonnée  d'un  trèfle 
au  1". 

W  +  LEMOVICENSIS  —  Dreux,  au  franc  quartier  de 
Limoges. 

Denier  de  billon-,  22  gr.  Pl.  XIII,  n°  1".  (R.  N.,  1841, 
I,  3;  C.  Lag.) 

Cette  monnaie  a  été  émise  de  1301  a  4305. 

358.  +  lit  ES  VICE  COM3  S  —  Croix  cantonnée  d'un  L 
au  1". 

IJf.  *f*  LEMOV1CEHSIS  —  Échiqueté  de  Dreux,  brisé  au 
2e  d'un  quartier  de  Bretagne  chargé  de  trois  mouchetures 
figurant  des  pals  et  posées  en  fasce. 
Denier  de  billon^  49  gr.  Pl.  XIII,  n°  2.  (M.  C.) 

359.  Variété.  —  La  lettre  L  est  au  2°  canton. 

Denier  de  billon;  47  gr.  (R.  N.,  1841,  I,  5;  C.  Lag.) 
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360.  *  IMS  VttCE  COMES  —  Même  lype. 
y.  *  LEMOVECIEISIS  —  Même  type. 

Denier  de  billon-,  10  gr.  (P.  D.,  n°  776;  C.  Lag.) 

De  1305  à  1312,  alors  que  son  père  était  duc  de  Bretagne. 

361 .  *  IltES  VICE  COinES  —  Croix  cantonnée  d'une 
moucheture  au  1er. 

ÇT.  ^  LEHIOVICEHSIS  —  Parti  ;  le  1er  coapé  de  Bre- 
tagne et  de  Limoges,  le  2e  de  Dreux. 
Denier  de  billon-,  16  gr.  PI  XIII,  n°  3.  (R.  N.,  1841, 1,  4.) 

De  1312  à  1314,  époque  où  il  céda  la  vicomté  de  Limoges 
a  son  frère  Guy. 

Celte  monnaie  a  été  décrite  sous  le  n°  774  du  Cat.  de  M.  P.  d'Avant  avec 
un  M  et  non  un  m  a  la  légende  du  droit.  J'ai  pu  m'assurer  par  l'examen  de 
cette  monnaie,  qui  fait  partie  de  la  collection  de  M.  Lagillardaye,  que  cette 
inexactitude  est  due  a  une  faute  d'impression. 


JEAN  III  et  ISABELLE,  1317  —  1328 

362.       ♦I+DVX*BR1T2SIUE*  —  Dreux,  au  franc  quartier 
chargé  d'un  chàtel  donjonné  a  3  pièces,  qui  est  Castille. 
I?.      ♦VICEC*LEmOVIC*  —  Croix  cantonnée  d  une  mou- 
cheture au  1er. 

Denier  de  billon  ;  21  gr.  Pl.  XIV,  n»  1".  (R.  N.,  4847, 

VII,  1er}  M.  C.) 

Le  dessin  de  la  Revue  Numismatique,  exécuté  d'après  un  exemplaire  osé, 
ne  reproduit  pas  les  croisellcs  qui  séparent  les  mots  des  légendes. 

Isabelle  avait  reçu  en  1313  la  vicomté  de  Limoges  pour 
douaire,  mais  Guy  VII,  frère  du  duc,  l'avait  réclamée  comme 
apanage  et  en  jouit  jusqu'ep  1317,  époque  à  laquelle  il  reçut 
en  échange  le  comté  de  Guingamp.  Isabelle  n'entra  donc 
en  possession  de  cette  seigneurie  qu'en  1317,  et  elle  la  fit  ad- 
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ministrer  en  son  nom  jusqu'à  sa  mon,  arrivée  en  4328.  Ce 
denier  a  été  frappé  pendant  cet  intervalle. 


JEAN  III,  1328—1329. 

363.  *  *I  DVX  BRIT3SRIE*  —  Écartelé  de  Bretagne 
et  de  Dreux. 

ft\  ^  OVICEOCOLEmOVICO  —  Croix  cantonnée  d'un 
n  au  1er. 

Denier  de  bas  billon;  18  gr.  Pl.  XIV,  n°  2.  (P.  D.,  X,  11  ; 
C.  Lag.;  M.  C.) 

364.  Même  avers. 

y  HhvICE=0»COIfEmOVIC  —  Croix  simple,  cantonnée 
d'un  L  au  4e. 

Denier  de  bas  billon;  18  gr.  Pl.  XIV,  n°3.  (P.  D.,  X,  12: 
C  Lag.) 

365.  *  *I  DVX  BR1TXR1E+  —  Même  type. 
ÇT.  Légende  du  n°  363.  —  L  au  4*. 

Denier  de  billon-,  17  gr.  (C.  A.) 

366.  +  *I  DVX  BRITXRRIE  —  Même  type. 

y.  *  aVICXE  00  LEfnOVIOv  —  Croix  cantonnée  d'un 
L  renversé  au  4e. 
Denier  de  billon.  (Duby,  LX,  6.) 

M.  Poey  d'Avant  place  l'émission  de  ces  monnaies  à  la  mort 
d'Isabelle,  entre  1328  et  1329,  et  se  fonde  pour  cette  classifi- 
cation sur  leur  mauvais  aloi,  bien  supérieur  cependant  au  titre 
de  celles  qui  vont  suivre.  Je  partage  pleinement  cette  opinion. 


JEAN  III  et  JEANNE  DE  SAVOIE,  1329  —  1338 

367    +  IftK  DV  I  BRI     —  Écarlelé  de  Bretagne  et  de 
Dreux. 
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y.       °VIC  LE030V..ER0  —  Croix  cantonnée  au  2e 
d'une  croix  potencée. 
Denier  de  billon  noir;  18  gr.  Pl.  XIV,  n°  \.  (P.  D.,  X,  14.) 

Décrit  inexactement  sous  le  n°  781  dn  Catalogue  de  M.  Poey  d'Avant  : 
+  ©VICE  C  LE0DOV..Eno  d'après  l'exemplaire  qui  appartient  actuellement 
à  M.  Lagillardaye. 

368.       ÛIIiR  DVaTIûBRITû  —  Écartclé  au  1er  et  au 
4e  de  Bretagne,  au  2e  de  Savoie  et  au  3e  de  Dreux. 
y.  *  ûVIQ&LECDOViaER..  —  Croix  cantonnée  au  !" 
d  une  croix  potencée. 

Denier  de  billon  noii-  17  gr.  Pl.  XIV,  n°  5.  (P.  D  r 

X,  \o,  C.  Lag.) 

Deux  exemplaires  de  cette  rare  monnaie,  dont  l'un  est  mal- 
heureusement arrivé  après  la  gravure  de  ma  planche,  me  per- 
mettent de  rétablir  dans  son  entier  la  légende  du  droit  : 
*  ûIOUKnn»  DVaTISSKûBRIYKniEû;  car  il  est 
évident  que  DVOTI,  servant  ici  de  trompc-l'œil,  est  mis  pour 
DVaTISSSS  ou  mieux  DVaiSSK.  Les  deux  lettres  qui 
manquent  au  droit  de  la  monnaie  précédente  sont  aussi,  sans 
aucun  doute,  un  G  et  un  Y,  ce  qui  me  porte  a  refuser  ces 
deux  deniers  a  Jean  III  pour  les  attribuer  à  Jeanne  de  Savoie, 
qui  tint  la  vicomté  de  Limoges  de  1329  à  1338,  époque  de 
sa  mort.  Ils  ne  sauraient  appartenir  h  Jeanne  de  Penthièvre, 
non  pas  parce  que,  comme  l'a  dit  M.  Poey  d'Avant,  elle  ne 
pouvait  prendre  le  titre  de  duchesse,  titre  qu'elle  recevait  ce- 
pendant du  roi  Charles  V  (D.  Mor.,  Pr.,  tom.  I,  col.  1617), 
qu'elle  prenait  bel  et  bien  et  qu'elle  conserva  toute  sa  vie 
(D.  Mor.,  Pr.,  t.  I,  1631;  tom.  II,  223  et  298),  mais  parce 
que  la  présence  des  armes  de  Savoie  ne  le  permet  nullement. 
D'ailleurs,  à  l'époque  où  Jeanne  de  Penthièvre  devint  vicom- 
tesse de  Limoges,  il  y  avait  longtemps  que  l'échiquier  avait 
disparu  des  monnaies  bretonnes,  voire  même  des  monnaies 
limousines,  puisqu'on  ne  le  trouve  sur  aucune  des  monnaies 
de  Charles  de  Blois  frappées  pour  cette  vicomte, 
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Duby  a  donné,  d'après  MM.  de  Bozc  et  Ducarel  (Pl.  LX, 
o°  9),  une  monnaie  aux  mêmes  types,  mais  variée  de  légende, 
qui  n'est  autre  que  celle  que  je  viens  de  décrire.  En  voici  les  lé- 
gendes :  *ÛIïiS  DVXTlûBKIT  IX  *\  iaûLEmOVI0EIV 

La  monnaie  suivante,  que  je  n'ai  vue  nulle  part  en  nature, 
doit  aussi,  si  le  dessin  est  exact,  appartenir  a  Jeanne  de  Sa- 
voie. 

369.  ^  lit»  BniTRniE*  —  Écartelé  de  Bretagne  et  de 
Dreux. 

*  Viaet  00  LamOVia  —  Croix  cantonnée  au  2* 
d'une  moucheture  renversée. 
Billon  (Duby,  LX,  7);  Pl.  XIV,  n°  0. 

C'est  le  denier  dont  parle  M.  Cartier  (B.  N.,  1841,  p.  33) 
au  sujet  de  l'attribution  qu'en  avait  faite  M.  Ardant  a  Jeanne 
de  Penthiêvre. 

370.  *  mRnnGS  BHIT*  —  Même  type  que  le  précé- 
dent. 

y.  *  •Via-LamOYiaan*  —  Croix  simple,  cantonnée 
au  2e  d'une  croix  potencéc  ou  croisette. 
Denier  de  billon-,  Pl.  XIV,  n°  7.  (Duby,  LX,  8.) 

Cette  monnaie,  si  le  dessin  est  exact,  appartiendrait  à 
Jean  III,  et  la  présence  de  la  croix  potencéc  au  2e  canton  du 
revers  indiquerait  qu'elle  a  été  émise  ds  1329  à  1338.  Cepen- 
dant, ce  pourrait  n'être  qu'un  dessin  infidèle  du  n°  367,  car 
on  sait  que  les  auteurs  qui  ont  fourni  a  Duby  une  grande  par- 
tie de  ses  dessins  ne  se  faisaient  pas  faute  de  restituer  les 
monnaies  mal  conservées. 
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JEAN  III,  1336 —  13-41. 

371 .    +1  DVXMmiTRniEA  —  Écartelé  de  Bretagne  et  de 
Dreux. 

y.  >i*  *VICE*OLE<DOVIO  —  Croix  simple,  cantonnée 
au  2"  d'une  moucheture  renversée. 

Denier  de  billon  noir  -,  18  gr.  Pl.  XIV,  n°  8.  (P.  D., 
X,  13.) 

Le  dessin  de  M.  Poey  d'Arant  ne  donne  pas  les  trèfles  intercalés  dans  la 
légende  de  l'arers.  Je  rectifie  ce  dessin  sur  l'original  qui  appartient  aujour- 
d'hui à  M.  Lagillardaye. 

M.  Poey  d'Avant,  que  je  viens  de  citer,  fait  remonter  cette 
monnaie  a  Tan  1328.  Je  ne  puis  partager  cette  opinion,  car 
le  métal  est  un  billon  noir  semblable  a  celui  des  deniers  pré- 
cédents. En  outre,  comme  les  espèces  précitées,  elle  ne  pré- 
sente à  chaque  quartier  de  Dreux  que  trois  cases  de  l'échi- 
quier. Si  ces  explications  sont  prises  en  considération,  elle  a 
dù  être  frappée  de  1338  a  1341. 
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KUI  —  1364 


Une  ère  nouvelle  commence  pour  les  monnaies  bretonnes  :  à 
l'emploi  exclusif  du  billon  succède  l'usage  simultané  de  l'or, 
de  l'argent  et  du  billon.  Le  denier,  jusque-là  seule  monnaie 
courante,  se  voit  détrôné  par  le  franc  et  le  gros;  le  double 
denier,  qui  n'a  fait  qu'une  courte  apparition  sous  Jean  I", 
s'implante  définitivement  en  Bretagne,  et  relègue  le  denier  au 
dernier  rang,  car  l'obole  disparait  pour  toujours. 

Pendant  cette  courte  période,  les  rivaux  imitent  toutes  les 
monnaies  qui  ont  cours  en  en  modifiant  les  légendes,  et  les 
types  varient  à  l'infini.  La  France  et  le  Maine  ont  seuls  le 
privilège  de  fournir  des  modèles  à  l'or  et  à  la  monnaie  noire 
proprement  dite;  l'Angleterre,  la  Flandre,  le  Brabant  et  l'A- 
quitaine le.  partagent  avec  eux  pour  le  haut  billon. 

L'or  est  réservé  au  franc;  l'argent,  ou  plutôt  le  haut  billon 
au  gros  ;  et  le  billon  noir,  qui  marque  les  dernières  années  de 
Jean  III,  devient  le  partage  presque 'exclusif  du  denier  et  du 
double  denier. 

C'est  a  cette  époque  qu'apparaît,  mais  seulement  pendant 
a  durée  de  cette  période,  la  fleur  de  lys  dégénérée,  qui  n'est 
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autre  chose  qu'une  moucheture  d'hermine  renversée  et  accos- 
tée de  deux  pétales  déchiquetées.  Cette  imitation  qui,  au  pre- 
mier abord,  peut  se  prendre  pour  une  fleur  de  lys,  a  reçu  de 
M.  Hucher  (R.  N.,  1847,  p.  236)  le  nom  caractéristique  de 
pseudo-lys,  dénomination  qui  a  fait  fortune  et  est  générale- 
ment employée  par  les  numismatistes.  Cependant,  tout  en 
.  adoptant  l'opinion  de  mon  savant  confrère ,  je  ne  puis  m'en- 
pêcher  de  remarquer  avec  M.  Poey  d'Avant  qu'il  a  poussé  un 
peu  loin  son  système,  car  dans  quelques  cas  exceptionnels  la 
fleur  de  lys  reparaît. 


JEAN  DE  MONTFORT,  1341  —  1345. 

Né  en  1298.  —  Épouse  Jeanne  de  Flandre,  1329.  —  Mort 
île  Jean  III,  30  avril  1341  —  Le  comté  de  Richemont  est 
confisqué  par  le  roi  d'Angleterre.  —  Se  rend  à  Nantes,  où  il 
est  reconnu  duc  par  les  évêques  et  les  seigneurs  de  son  parti. 
—  S'empare  des  trésors  amassés  à  Limoges  par  son  frère 
Jean  III.  —  Prend  Brest,  Rennes  et  Vannes.  —  Passe  en  An- 
gleterre pour  s'assurer  de  l'appui  d'Édouard  III.  —  Est  cité  à 
comparaître  devant  les  Pairs;  s'y  rend  accompagné  de  quatre 
cents  hommes  d'armes.  —  S'enfuit  déguisé  avant  le  jugement 
qui  lui  est  défavorable.  —  Est  assiégé  dans  Nantes  et  forcé 
de  se  rendre.  —  Est  transporté  à  la  tour  du  Louvre.  —  Hé- 
roïsme de  Jeanne  de  Flandre.  —  Refuse  la  liberté  au  prix  de 
l'abandon  de  ses  droits,  1343.  —  S'évade  de  sa  prison  et  va 
en  Angleterre  faire  hommage  à  Edouard,  134o.  —  Meurt  à 
Hennebont  la  même  année,  26  septembre.  — .  Le  comté  de 
Montfort-l'Amaury  est  confisqué  au  profit  du  Dauphin. 

M.  de  Barthélémy  (R.  N.,  1847,  p.  428)  pense  qu'on  ne 
peut  attribuer  avec  certitude  aucune  monnaie  a  ce  prince.  Je 
me  range  entièrement  a  celte  opinion,  que  partagent  beau- 
coup de  numismatistes. 

■ 
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Parmi  les  monnaies  que  les  partisans  du  système  contraire 
attribuent  a  Jean  de  Montfort,  j'en  trouve  trois  qu'il  est 
de  toute  impossibilité  de  faire  remonter  a  cette  première 
époque.  Ce  sont  :  1°  le  franc  à  cheval  (Pl.  XXIII,  n°  1),  figuré 
sous  le  n°  9  de  la  planche  de  médailles  qui  accompagne  la 
Bretagne  de  M.  Pitre-Chevalier  ^  2°  les  nM  263  et  260  du  Ca- 
talogue de  M.  Poey  d'Avant  (Pl.  XXII,  n°  8,  XXIII,  n°  5).  Ces 
monnaies  sont  calquées  sur  celles  de  Jean-le-Bon,  qui  régna, 
comme  on  sait,  de  1350  a  1364,  et  émit  ces  types  le  pre- 
mier. Or,  Montfort  n'a  pu  évidemment  imiter  des  monnaies 
qui  lui  sont  postérieures. 


CHARLES  DE  BLOIS,  1311  -  1361. 

Né  vers  1319.  —  Épouse  Jeanne  de  Penthièvrc,  nièce  de 
Jean  III,  1337.  —  Réclame  le  duché  au  nom  de  sa  femme  et 
en  appelle  au  jugement  de  Philippe  VI,  1341.  —  Fait  hom- 
mage de  la  Bretagne  au  mi  de  France,  qui  la  lui  adjuge, 
7  septembre.  —  En  reçoit  une  armée,  et  assiège  Montfort 
dans  Nantes. —  S'empare  de  Rennes,  mai  1342.  —  Met  le 
siège  devant  Hennebont,  où  s'est  renfermée  avec  son  fils  la 
comtesse  de  Montfort.  —  Prend,  Guérande,  Auray,  Vannes  et 
Carhaix,  1342.  —  Second  siège  inutile  d'Hennebont.  —  S'op- 
pose en  vain  au  débarquement  de  Jeanne  de  Flandre  revenant 
d'Angleterre.  —  Arrivée  d'Édouard  III  en  Bretagne.  —  Trêve 
entre  la  France  et  l'Angleterre,  1343.  —  Est  investi  de  la  vi- 
comte de  Limoges,  1344.  —  Exécution  d'Olivier  de  Clisson 
et  rupture  de  la  Trêve,  1346.  —  Journée  de  Crécy,  1346.  — 
Est  pris  au  siège  de  la  Roche-Dcrrien  et  transporté  en  Angle- 
terre, 1347.  —  Continuation  des  hostilités  sous  la  conduite  de 
Jeanne  de  Penthièvrc.  —  Avènement  de  Jean  II,  1350.  — 
Combat  des  Trente,  suivi  d'une  trêve,  1351.  —  Assemblée 
des  Etals  a  Dinan  par  la  comtesse  de  Blois  pour  la  délivrance 
de  son  mari,  1352  —  Bataille  de  Poitiers.  1355.  —  Est 
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rendu  à  la  liberté  et  laisse  ses  deux  fils  en  otage,  135C.  — 
Traité  de  Bretigny,  1360.  —  Conférences  inutiles  de  Calais 
entre  les  deux  compétiteurs,  1362.  —  Traité  d'Évran  qui  par- 
tage la  Bretagne,  et  refus  de  Jeanne  de  Penthièvre  de  ratifier 
'  ce  traité,  1363.  —  Perd  la  couronne  et  la  vie  a  Auray, 
27  septembre  1364. 

Charles,  pendant  son  long  règne,  ou  plutôt  pendant  sa  longue 
lutte  avec  ses  deux  compétiteurs,  imita  toutes  les  monnaies 
françaises  qui  avaient  alors  cours,  et  même  les  gros  de  Louis 
de  Crécy,  comte  de  Flandre.  Les  rois  de  France,  si  jaloux  des 
droits  régaliens,  fermèrent  les  yeux  sur  une  usurpation  qu'ils 
ne  pouvaient  peut-être  empêcher  à  cette  époque  si  désastreuse. 
Charles,  dont  les  embarras  financiers  n'étaient  pas  moindres  que 
ceux  des  suzerains,  copia  dès  leur  apparition  toutes  les  mon- 
naies françaises-,  et  c'est  la  raison  de  la  grande  variété  que  pré- 
sentent ses  espèces.  Beaucoup  d'entre  elles  ne  font  nulle 
mention  de  l'atelier  qui  les  a  émises,  les  ateliers  étant  vrai- 
semblablement temporaires  et  subordonnés  aux  chances  de  la 
guerre,  ainsi  que  Ta  fait  observer  M.  de  Barthélémy  (R.  N., 
18*47,  p.  428).  Quant  aux  monnaies  qui  rappellent  l'atelier 
d'où  elles  sortirent,  une  simple  lettre  désigne  le  plus  souvent 
cet  atelier. 

Elles  se  divisent  naturellement  en  monnaies  blanches  et  en 
monnaies  noires. 

Les  monnaies  blanches  comprennent  :  1°  l'or,  qui  ne  se  ma- 
nifeste que  sous  une  seule  forme,  celle  du  franc  à  pied-,  2°  l'ar- 
gent ou  haut  billon,  qui  comprend  les  gros  et  les  blancs. 

Les  monnaies  noires  se  divisent  en  gros,  en  deniers  et  en 
doubles  deniers. 

On  a  beaucoup  médit  de  la  monnaie  noire  de  Charles  de 
Blois,  et  il  faut  avouer  qu'elle  est  loin  d'être  passable ^  mais 
elle  ne  mérite  pas  seule  de  pareils  reproches.  Que  dire  de 
celles  de  son  compétiteur  et  de  celles  du  roi  Jean,  qui  ser- 
virent de  modèles? 

Il  ne  nous  reste  de  ce  prince  qu'une  ordonnance  (P  justif.. 
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n°  22),  par  laquelle  il  défend  dans  son  duché  le  cours  des 
monnaies  étrangères. 


AURA  Y. 

372.  *  RRROLHSIDIIX  —  Dans  le  champ,  BRTR  sous 
une  couronne  traversant  le  grenetis,  rehaussée  de  3  pseudo- 
lys  et  de  2  trèfles  perlés. 

y.  >f*  XRE6*  .  .CIVIS  —  Croix  égale,  pseudo-lysée. 

Double  de  billon;  20  gr.  Pl.  XVIII,  n°  4".  (C.  A.) 
Imitation  du  double  parisig  de  Jean  II,  figuré  par  Le- 
blanc.  258.  6.-6. 

SAIIST-BRIEUC? 

373.  Hh  R3SROLLVS  DVX-a-R  —  Dans  le  champ 

entre  deux  annelets.  Le  8  de  la  légende,  placé  au-dessus 
de  Tannclet  supérieur,  correspond  au  milieu  de  la  ligne 
BRIT. 

ft\  *  IHOnETK •DVPLEX  —  Croix  à  pied,  les  bras  tri- 
foliés, cantonnée  d'un  point  aux  3e  et  4e. 
Double  de  billon  noir;  V.  p.  le  type  Pl.  XV1I1,  n°  3. 
(Duby,  LXI,  40) 
Imitation  du  double  parisis  émis  en  avril  1350  par  Phi- 
lippe VI  (i)  à  3  d.  1/2,  AR.,  468,  au  marc,  pied  24e,  et 
figuré  par  Leblanc.  244,  6.-6. 

H  est  évident  que  Ducarel,  a  qui  Duby  a  emprunté  son  des- 
sin, a  pris  pour  un  R  le  premier  R  de  RR2SROLLVS,  nom 
qui  se  trouve  ainsi  orthographié  sur  la  plupart  des  monnaies 
à  ce  type  pour  présenter  le  même  nombre  de  lettres  que  le 
mot  PWLIPPVS,  et  que  la  légende  doit  être  restituée  : 
RRRROLLVS»DVX#fl»  Ce  qui  le  prouve,  c'est  la  position  du 


(I)  Cal.  Del.,  n°  79. 
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B  qui  est  retourné  cl  isolé  du  reste  de  la  légende  par  les  deux 
points  dont  il  est  accosté.  L'identité  de  ce  B  est  très-contes- 
table-, ce  peut  être  une  lettre  mal  lue  et  par  conséquent  mal 
rendue. 

pinàn  ? 

374.    fD  R2RROLVS*DVX  —  Dans  le  champ,  non  séparé 

n  n  i  t 

par  un  grenetis  £onv  surmonl^  de  ^  moucheture  qui  sé- 
pare la  lettre  monétaire  du  reste  de  la  légende. 
y.  Hh  mOnET»  DVPLEX—  Croix  a  pied,  fleurdelysée. 
Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXI,  11.) 

Cette  monnaie  me  parait  être  une  variété  de  celle  que  j'ai 
figurée  sous  le  n°  4  de  la  planche  XVIII.  Le  D  qui  désigne 
l'atelier  monétaire  est,  sans  aucun  doute,  un  K  dont  il  ne 
reste  plus  que  la  panse  et  la  portion  de  jambage  qni  lui  est 
opposée.  Il  suffit,  pour  s'en  convaincre,  de  jeter  un  coup  d  œil 
sur  les  monnaies  analogues  du  même  prince;  presque  toutes, 
en  effet,  présentent  le  K  sous  la  forme  d'un  R,  dont  la  panse 
envahit  le  jambage  presque  en  son  entier,  ce  qui  permet  de 
prendre  facilement  cette  lettre  pour  un  D  si  le  trait  inférieur 
adhérent  à  la  panse  qui  lui  donne  la  physionomie  de  l'B  est 
usé  ou  supprimé.  Les  auteurs  qui  ont  précédé  Duby  n'y  re- 
gardaient pas,  au  reste,  de  si  près,  et  nombre  de  médailles 
retrouvées  depuis  ne  ressemblent  guère  aux  dessins  dont  elles 
furent  cependant  les  modèles. 

La  position  de  la  lettre  D  serait  en  outre  tout  h  fait  insolite, 
placée  au  commencement  de  la  légende,  et  ce  serait  le  seul 
exemple  que  l'on  pût  citer.  La  légende  doit  donc  être  resti- 
tuée *RR3SROLVS-DVX 
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GCINGAMP. 

375.  RR3SROLLVS»  DVX •  G1  •  —  Dans  le  champ,  non 

B  R I T 

séparé  par  un  grenetis,  tq«v  entre  deux  annelets. 

Çf.  *i*  <DOnET3S°DVPLEX  —  Croix  à  pied,  évidée  en 
cœur,  cantonnée  d'un  besant  aux  3°  et  4e.  Chaque  bras  est 
surmonté  d'un  losange  entre  2  mouchetures  mouvant  du 
grenetis. 

Double  de  billon  noir  usé;  14  gr.  Pl.  XVIII,  n°  3. 
(C.  Da.) 

376.  +  R«ROLVS«>6,0DVX  —  Croix  simple. 

$f.  ^  BRlTKNnORY<D  —  Chàtel  tournois  ;  3  besants 
dans  le  portail. 

Denier  de  billon  noir-,  18  gr.  Voy.  Pl.  XIX,  n°  7.  (P. 
D.,  256;  C.  D.) 
Imitation  du  denier  tournois  de  Jean  II,  émis  en  novemO. 
1354  (1)  (8  p.  un  gros  blanc),  à  1  d.  5/6  AR.,  220  au  marc, 
pied  24e,  figuré  par  Leblanc,  258,  6.-9. 


NANTES. 

< 

377.       R2SROLVS»DVX  —  Dans  le  champ,  2  mouchetures 
en  pal,  séparées  par  un  point  et  accostées,  la  première  des 
lettres  Ti  et  35 ,  la  2e  des  lettres  H  et  T.  Les  2  X%  sont 
séparés  par  une  croisette,  ainsi  que  l'X  et  le  T. 
B/.  *fi  BRITR&HHIE  —  Croix  a  pied  pseudo-lysée. 
Double  de  billon-,  23  gr.  Pl.  XV1H,  n°  9.  (C.  Da-,  M.  C.) 

Celle  monnaie,  reproduite  par  Dnby,  porte  sur  son  dessin  (Pl.  LXII,  n°  8) 
tine  croix  haussée  et  trifoliée,  comme  son  prototype  français. 


(1)  Cal.  Del.,  n°  85. 
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Imitation  du  double  parisis  émis  en  avril  1346  par  Jean, 
lieutenant  du  royaume  de  France  (1)  à  S  d.  3/4  AB,  de  180 
au  marc,  pied  12e,  figuré  par  Leblanc,  258,  6.-5. 

378.  >fi  RKROLVS^DVX  —  Même  type,  les  croisettcs  sont 
remplacées,  celle  de  droite  par  une  croix  pattée,  celle  de 
gauche  par  un  besant. 

IX.  +  BRITK  —  Même  croix. 

Double  de  billon-,  16  gr.  (C.  D.) 

La  Revue  Numismatique  a  donné  (1847,  XV,  7)  celte  monnaie  avec  la 
légende  restituée  :  +  BRITSUMIORV. 

379.  $$RHROLVS  DVX  —  Dans  le  champ,  non 

séparé  par  un  grenetis. 

.  +  (DOItET* 8  ItRIIET  —  Croix  a  pied,  pseudo- 
lysée. 

Double  de  billon;  22  gr.  Pl.  XVIII,  n°  7.  (P.  D.,  IV, 

11,  C.  D;  C.  P.) 
m  Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  F/,  émis  en  avril 
1346,  cité  plus  haut. 

380.  R3SROLIiS:DXiX  —  Dans  le  champ,  BRTIt  sous 
une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys.  et  de  2  trèfles 
perlés.  La  couronne  coupe  le  grenetis  et  la  légende. 

Jp.  +HRnE     CIVIS  —  Croix  égale,  pseudo-lysée. 
Double  de  billon-,  22  gr.  Pl.  XVIII,  u°  2.  (P.  D.,  IV, 
12;  C.  D.) 

Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II,  figuré  par  Le- 
blanc, 258,  6.-6. 

381.  HP  RXROLVS'DVX  —  Dans  le  champ,  10  mouche- 
tures posées  3.  4.  3. 

*  BRIYKHHie  —  Croix  cantonnée  au  3'  d'un  T% 
renversé. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XIX,  n°  1.  (C.  de  Fr.) 
Imitation  du  denier  de  Jean  II,  décrit  sous  le  n°  325 

382.  *  RRROLVSon°DVX  —  Croix  égale. 

(I)  Cal.  Del.,  ir  75. 
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y   +  BIUTaSHnORVflO  —  Chàtel  tournois,  3  bcsants 
dans  le  portail. 
Denier  de  billon  noir;  10  gr.  (P.  D.,  nu  238;  C.  D  ) 
383.   *  RRROLVS-IVDVX  —  Croix  égale.  - 
RT   ^  BRlTRNnORVO)  —  Même  type  ,  le  tympan  est 
accosté  de  2  trèfles. 
Denier  de  billon  noir;  18  gr.  (C.  de  Fr.) 


RENNES. 

384.  +  RKROLVS»DVX—  Dix  mouchetures,  posées 3.  4  3. 
y  *  BR1T5CHHIE  —  Croix  cantonnée  d'un  R  au  3e. 

Double  de  billon  noir;  16  gr.  (P.  D.,  n°  254-,  C.  D.) 

Figuré  par  Duby  (P.  LXII,  n"  11)  avec  la  légende  :  +  RRITRHHIE. 

385.  *  RRROLVS-DVX  —  Sept  mouchetures,  posées 
2.  3.  2. 

ÇT.  h{h  BRIT55HHIE  —  Croix  cantonnée  au  3e  d'une 
croix,  et  au  4e  d'une  moucheture? 
Double  de  billon  noir-,  12  gr.  Pl.  XIX,  n°  2.  (C.  D.) 

Décrit  sons  le  n°  955  du  Cat.  P.  D,  avec  un  R  au  3'  canton  du  revers. 
Celle  monnaie  est  en  si  mauvais  état  qu'il  devient  très-difficile  de  la  déchif- 
frer. J'avais  d'abord  cru  qu'elle  portait  un  €  au  lieu  d'un  E,  et  un  R  au 
**  canton,  ce  qui  est  cause  de  l'infidélité  de  mon  dessin. 

386.  >f«  R3SROLVS-DVX  —  Deux  mouchetures  en  pal,  ac- 
costées, la  première  des  lettres  R  et  E,  la  seconde  des 
lettres  II  et  S-,  les  lettres  sont  séparées  par  des  trèfles. 

fj[.      BRITBS&HHIE  —  Croix  a  pied,  pseudo-lysée. 
Double  de  billon  noir  usé;  42  gr.  Pl.  XVIII,  n°  10 
(C.  A.) 

Imitation  du  double  parisis  émis  en  avril  1346  par  Jean, 
lieutenant  du  royaume. 

387    R28ROLVS°R°DVX  —  Dans  le  champ,  S^iiv  nou 


130  PÉRIODE  D1M1TATION. 

séparé  par  un  grenetis-,  au-dessus  et  sur  un  degré,  un 
pseudo-lys  commençant  la  légende. 
Çf.  *  (DORETft  |  DVPLEX  —  Croix  à  queue,  haussée 
et  tréfïée,  évidée  en  cœur. 
Double  de  billon  noir;  18  gr.  Pl.  XVIII,  n°  5.  (M.  C.) 

M.  Hucbcr  a  donné  (R.  N.,  1847,  XV,  3)  une  monnaie  analogue  dont 

voici  la  description  :  +  KRROLVS©RoDVX  —  entre  deux  annelels,  ~(*Jp  J 

b)  +  ©OnETWoDVPLEX  — Croii  à  pied  (Foy.  Pl.  XVIII,  n°  3)  non  séparée 
de  la  légende  par  nn  grenetis,  cngonlée  à  chacun  de  ses  bras  d'an  hémicycle 
orné  de  3  mouchetures  renversées,  évidée  en  cœur  et  accostée  par  le  pied  de 
2  besants.  Ce  dessin  est  infidèle,  en  ce  qu'il  représente  une  monnaie  mixte, 
c'est-à-dire  un  composé  de  plusieurs  monnaies  au  même  type,  mais  variant 
entre  elles  par  les  détails.  Les  monnaies  du  dépôt  dont  rend  compte  M.  Ha- 
cher étant  ires-mal  conservées,  ce  numismatiste  avoue  lui-même  qu'il  a  pris 
plusieurs  exemplaires  pour  donner  les  types  au  complet.  La  croix  qui  com- 
mence la  légende  da  droit  de  son  dessin  est,  sans  aucun  doute,  le  pseudo- 
lys  haussé  que  l'état  d'usure  ne  lui  a  pas  permis  de  reconnaître. 

Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  émis  en 
avril  1350. 

388.  tJRKROIlVSoDVX  —  Dans  le  champ,  j^jj  non 

séparé  de  la  légende  par  un  grenetis-,  dessous,  un  an- 
nelet. 

IX-  ^  œOnET*8RElX>n~  Croix  U  pied,  pseudo-lyséc. 

Double  de  billon  noir-,  16  gr.  Pl.  XVIII,  n°  8. 
Imitation  du  même  double  parisis. 

389.  Piéfort  du  précédent. 

Billon  noir-,  1  gros  19  gr.  (R.  N.,  1847,  XVIII,  9-,  C.  D.) 

BRI 

390.  f$$R2SKOLVS  DVX  —  Dans  le  champ ,     •  non 
séparé  par  un  grenetis. 

IX.  *i*  monET»  REDOIl  —  Croix  à  pied,  haussée  et 
trifoliée. 

-  Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXII,  n°  9.) 
391     *  RRROLVS»R-DVX  —  Croix  simple 
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I?.  +  BRITHNnORVœ  (1)  —  Châtel  tournois  au  tym- 
pan accosté  de  2  trèfles;  3  besants  dans  le  portail. 

Denier  de  billon  noir;  17  gr.  Pl.  XIX,  n°  7.  (R.  N., 

1&41,  X,  6;  M.  C.) 

392.  R2SROLVS*R*DVX  —  Croix  simple, 
y.       BRIT3SHIIORV09  —  Même  chatel. 

Denier  de  billon  noir;  20  gr.  (R.  N.,  1847,  XV,  0  , 
C.  Hir.;  M.  C.) 

393.  *  RKROLVS-R-DVX  —  Croix  simple. 

y.  *f*  BRITKKHORVœ  —  Même  type  ^  2  besants  rem- 
placent les  trèfles. 

Denier  de  billon  noir;  17  gr.  (M.  C.) 
391.        RKROLVS«»R*DVX  —  Croix  simple. 
y.  *  BRITKNnORVOO*  —  Châtel  simple ;  3  besants 
dans  le  portail. 

Denier  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  de  Fr.) 

395.  *  RKROLVSoRoDVX  —  Croix  simple. 

y.  BRlTKKnORV<D  —  Même  type;  le  tympan  est 
terminé  par  un  besant. 

Denier  de  billon  noir-,  16  gr.  (P.  D.,  n°  257;  C.  A  ; 

C.  D.) 

396.  Variété.  —  Au  revers,  BRIT9SHRORVCD • 
Denier  de  billon  noir;  17  gr.  (C.  Lag.) 


ATELIERS  INCONNUS. 

397.  R*RL8D«I8CR»  |  BRITOnVIDJJX—  Sous  un  dais 
gothique,  le  duc  debout,  la  couronne  en  tête,  revêtu  du 
manteau  ducal  agrafé  par  une  étoile  d'or,  à  5  rais,  insigne  de 
Tordre  de  Y  Étoile,  fondé  par  le  roi  Jean  II,  tenant  de  la 
main  droite  le  sceptre,  la  gauche  placée  sur  sa  poitrine. 

y.  *i*  xpa  8 vinarr  8  xpa  8  Re^nssT  8  xp«  8  imp«- 

KRT  —  Croix  fleuronnée,  cantonnée  de  4  fleurs  de  lys, 


(I)  Le  destin  représente  à  lort  :  +  BRITENnoRVm 


132  PÉRIODE  D'IMITATION. 

# 

formant  au  centre  un  losange  a  face  composée  de  2  traits, 
terminé  a  chaque  angle  par  un  triple  bourrelet  surmonté 
d'une  croix  fleuronnée  entre  2  feuilles  d'acanthe;  au  centre 
une  quinte-feuille. 

Or;  77  gr.  Pl.  XV,  n°  1er.  (Duby,  LXI,  6;  C.  de  Fr.  * 

C.  Da.) 

Imitation  servile  du  royal  de  Jean  11,  émis  en  1358  à  la 
taille  de  66  au  wiarc  et  valant  25  sols.  Figuré  par  Le- 
blanc, 23,  6.-4. 

398.  1°  *  RO  |  LUS  |  DEI  |  <TR2R  —  2°  *  BnDiaTvi 
SIT:ROme:Dni:nRr:D€I:HtV:XPI  —  Croix  anglaise, 
cantonnée  de  4  couronnes. 

Çf.      BRIT2RHORVm*DIIX  —  Dans  le  champ,  7  (leurs 

de  lys  et  le  1/4  de  4  autres.  Bordure  de  14  lobes,  séparés 

par  des  I  et  contenant  chacun  un  lys. 
Gros  blanc  de  billon;  62  gr.  Pl.  XV,  n°  3.  (R.  N.,  1847, 
XVIII,  10;  C.  D.) 

Imitation  du  gros  blanc  à  la  fleur  de  lys  de  8  den.  tourn. 
(37  1/2  pour  un  mouton),  à  4  den,  ÂR.,  60  au  marc, 
pied  24e,  émis  en  oct.  1355  et  décrié  en  nov.  1359.  Le- 
blanc, 258,  a.-lO. 

399.  1°  *  ROLUS*DEI*G*RKCIK  —  2°  *  BHDITV5 
SIT:nOma:Dni:nRI:Dar:HtV:XPI  —  Croix  égale. 
y.  X  |  BRIT2SHORV  |  m  —  Couronne  rehaussée  de  3 
fleurs  de  lys-,  celle  du  milieu  élevée  sur  une  espèce  de  pi- 
nacle et  commençant  la  légende;  dessous," DliX.  Bordure 
de  12  lobes  séparés  par  des  I  et  contenant  chacun  une  fleur 
de  lys. 

Gros  blanc  de  billon  noir;  40  gr.  Pl.  XVI,  n°  7.  (M.  C.) 
Imitation  du  gros  blanc  à  la  couronne  de  10  den.  tourn.,  à 
2  den.  2/3  AR.,  80  au  marc,  pied  60e,  émis  en  fé- 
vrier 1356  (1),  Leblanc,  258,  a.-2. 

400.  Variété.  —  *  ROLLHSS*DEUffRK,au  droit. 
Billon  noir;  47  gr.  (R.  N.,  1847,  XIX,  1;  C.  D.) 

(1)  Cat.  Del.,  n»  98. 
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-101.    *  RJSROLIlSgDKIg^KîRlSimiTSRnORVHgDIiX— 


Lys  épanoui,  surmonté  d'une  couronnclle  accompagnée  en 
dessous  de  2  points,  le  tout  dans  un  double  entourage  de  ^ 
8  anneaux  tréflés,  accompagné  de  8  quinte-feuilles  a  l'exté- 
rieur. Deux  larges  besants  accostent  les  pétales  du  lys. 

*  imDiaTvssiTsnomasDnisnRisHtvgxp  — 

Croix  égale,  accompagnée  aux  1er  et  4°  bras  d'un  annclct 
placé  sur  le  grenetis,  et  cantonnée  de  4  fleurs  de  lys  mou- 
vant du  centre  de  la  croix. 
Gros  blanc  de  billon-,  60  gr.  Pl.  XVI,  n°  4.  (C.  D.) 

Celte  monnaie  a  élé  décrite  sous  le  n°  328  du  Cal.  P.  D.  avec  la  légende 
inexacte  .  +KR0LVS8  etc. 

Imitation  du  gros  blanc  à  la  fleur  de  lys  dit  patte  d'oie,  émis 
en  1358  pour  1  sol  parisis  (10  pour  un  petit  mouton),  à  3 
dm.  1/3  AR.,  60  au  m.,  pied  54°  (1J,  Leblanc,  258,  o.-9. 
-402.    Même  Jégende.  —  Les  points  qui  accostent  la  couronne 

manquent;  les  besants,  moins  forts,  sont  placés  au-dessous 

des  pétales. 

iy.  Même  légende.  —  Les  annclets  de  la  croix  sont  rem- 
placés par  des  points  non  placés  sur  le  grenetis. 
Gros  blanc  de  billon^  58  gr.  (M.  C.) 

403.  Variété.  —  Les  besants  sont  placés  au-dessus  des  pé- 
tales. 

Blanc  de  billon-,  60  gr.  (P.  D,  n°  229-,  C.  D.) 

Cet  exemplaire  porte  bien,  comme  tes  précédents,  +  KSR0LUS8  et  non 
4-KROLVS8,  d'après  M.  P.  d'Avant. 

404.  Variété.  —  Les  besants  manquent,  ainsi  que  les  points 
qui  accompagnent  la  croix. 

Gros  blanc  de  billon-,  64  gr.  (P.  D.,  227;  C.  A.;  C.  D.) 

Cel  exemplaire  porle  également  :  +  KXROLUS,  etc. 

405    *  RKROLH S  8  DE!  8  <?RK8BRIT3*ORVH8DIJX  - 

(i;  Cal.  Del.,  n°  9i.  i;,:'  ;-j 
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Mémç  type  ^  les  pétales  sont  accostés  de  2  bcsaiits  en  des- 
sus, et  a  leur  extrémité  de  2  annelets. 
ÇT.  *  BHDIGTV8,  etc.,  XPI  —  Type  du  n°  400. 
Gros  blanc  de  billon;  59  gr.  (M.  C.) 

406.  1°  *  RKROLLVS  |  DEI S  6*1138  —  2*  *  BIID1TV: 
SIT5nOm€(:Dnï:nRl:Dei:HtV:XP  —  Croix  à  queue, 
haussée,  les  bras  fleurdelysés. 

9.  ™g  *>us  une  couronne  rehaussée  ue  3  fleurs  „e 

lys  et  de  2  trèfles  évidés.  Bordure  de  12  lobes  séparés  par 
des  I,  contenant  chacun  une  Heur  de  lys. 

Piéfort  de  billon;  7  gros  30  gr.  Pl.  XV,  n°  4.  (Com.  p. 

M.  Ramé.) 

Imitation  du  gros  blanc  à  la  couronne  de  1  sol  toum, 
(25  pour  un  royal)  à  4  d.  A  il.,  53  1/3  au  marc,  pied  32*, 
émis  en  août  1358  par  Charles,  régent  de  France  (1),  et 
figuré  par  Leblanc,  258,  a. -4. 

407.  1°  *f*  RSCROLLVS  |  DEIK7RX  —  2°  BMaTV: 
SlT-noma-DnnnRUDai-HlViXPI  —  Même  croix. 

IX-  nviDXiX  ^ous  une  0001,011116  rehaussée  de  3  quarte- 
feuilles  et  de  2  trèfles  évidés.  Bordure  de  13  lobes  sépa- 
rés par  des  I  et  contenant  chacun  un  pseudo-lys. 
Gros  blanc  de  billon;  52  gr.  Pl.  XV,  n°  5.  (M.  C.) 

Cet  exemplaire  a  été  décrit  par  M.  P.  D'Avant  sous  le  n°  32  de  son  sup- 
plément. Il  porte  bien  BIUaTV  et  non  BnDITV. 

408.  1°  *  RRROLVS:  |  DEKtfRR  —  2°  *BItDiaTV5 
SIT,  etc.  —  Même  croix. 

IX-  rv^dSx  ^°us  une  couronnc  rehaussée  de  3  fleurs  de 

lys  et  de  2  trèfles.  Bordure  de  12  lys. 
Gros  blanc  de  billon-,  52  gr.  (P.  D.,  224-,  C.  D.) 

409.  Piéfort  du  même. 

Billon  doré;  7  gros  10  gr.  (P.  D.,  225;  C.  I)  ) . 

(I)  Cat.  De!.,  n°  96. 
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410.  1°  Hh  RKROLLVS  |  DEU^R»  —  2°  BIIDITV: 
SIT:nOma:Dni:nRI:Dei:HtV:XP  —  Même  croix; 
sur  le  grenetîs  un  annelet  sous  la  croix  qui  commence  la 
première  légende. 

$\  Mêmes  légende  et  type. 
Gros  blanc  de  billon  noir.  (R.  N.,  1841,  p.  367.) 

411.  1°  RKROLHSSDEIStfRK  —  2°  BnDKXTV: 
SIT:noma:Dni:nRI:D0I:»V:XPI  —  Croix  égale, 
accompagnée  d'un  point  a  chaque  extrémité. 

y.  BRITXO  |  RJJSDHX  —  Dans  le  champ,  non  séparé 
par  un  grenctis  et  sous  une  couronne  rehaussée  de  3  lys  et 
de  2  perles,  3  fleurs  de  lys  dont  la  dernière  coupe  la 
légende^  au  centre,  3  points  en  triangle-,  bordure  de  13 
lobes  séparés  par  des  I,  et  contenant  chacun  une  fleur 
de  lys. 

Gros  blanc  de  billon  noir;  50  gr.  Pl.  XVII,  n°  1er.  (C.  A.; 
M.  C.) 

Imitation  du  gros  blanc  aux  fleurs  de  lys  dit  Chartin,  de 
1  $.  par.,  émis  en  juin  1359  (1);  à  3  dm.  AR.,  70  au 
marC)  pied  72e,  figuré  par  Leblanc,  25,  6.-8. 

412.  Variété.  —  Les  points  qui  accompagnent  la  croix  du 
revers  manquent. 

Billon  noir-,  Al  gr.  (C.  A.) 

413.  1°  *  RKROLHS-DEI:  <TRK  —  2°  *  BnDIGTV  5 
SIT,  etc.  —  Croix  simple. 

BRIT2SO  |  RH.DHX  —  Même  type  que  le  précédent; 
les  3  points  manquent. 
Billon  noir;  55  gr.  (P.  D.,  IV,  10;  C.  D.) 

Celle  monnaie  a  élé  décrite  sur  le  n°  S33  du  Cal  P.  D.,  avec  les  lég.  in- 
fidèles .  +  KXROLVS;DEI  GR»  —  BRITXORV 8 DVX. 

414.  1°     RKROLIISSDEISCTR  —  2°  *  BIIDIOTV! 

siT:nom«:Dni:nRi:D«i:Htv:xpi  —  croix  panée  et 

echancrée,  ornée  d'un  point  h  chaque  extrémité. 

- 

* 

(I)  C*t.  Del.,  n»  08. 
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y.  imrmOIUlSMJX  —  Même  type  ^  trois  points  en 
triangle  au  centre. 
Demi-gros  de  billon  noir;  25  gr.  PL  XVI,  n°  2.  (C.  A.) 

415.  Variété.  —  Au  revers  :  BRlTKORIi ! DI1X . 
Demi-gros  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  A.) 

416.  Variété.  —  Au  revers,  +  BRITXO-RH:DI*X  — 
Même  type. 

Billon  noir;  18  gr.  (C.  A.) 

417.  *  RKR0LIJS:DEI:6<RR  —  Même  type. 
ÇT.  BRITKORXISDIIX  —  Même  type. 

Demi-gros  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  A.) 

418.  Même  avers. 

y.  *  BRITRORIimiDIiX  —  Même  type. 
Demi-gros  de  billon  noir.  (P.  D.,  V,  1er;  C.  D.) 

Décrit  inexactement  sous  le  n°  25*  du  Cat.  P.  D.  :  -f  KSROLVS  DEI 
r,RK  _  BRITKNORV  DVX,  et  flguré  sous  le  n°  t<*  de  la  planche  V  du 
même  ouvrage  sans  les  points  qui  séparent  les  dcui  mots  de  la  légende  du 
revers. 

419.  Même  avers. 

I*\  BRITKORIim  DliX  —  Même  type. 
Demi-gros  de  billon  noir;  19  gr.  (C.  A.) 

420.  *  RKROLJJSSDElOGTm  —  Même  type. 

Çf.  BRIT3SO  |  RHIDJJX  -  Type  du  n*  4*11.  (Koy.  PI 
XVII,  n° 

Demi-gros  de  billon  noir;  18  gr.  (C.  A.) 

421.  l°>frRftROLHS*DEI*<rR*S  —  2°  BltDICTV: 
SIT:nOm€:Dni:nRUDei:»V:XPI  —  Croix  cantonnée 
aux  2°  et  3e  d'une  molette  à  6  rais. 

ROI  S 

W    *  mOn€T«8DVPL€X8JTCLBaS  —  BRTh  Ô  dans  le 

DJJX 

champ.  Bordure  de  13  lobes  séparés  par  des  I,  et  conte- 
nant chacun  une  fleur  de  lys. 

Gros  blanc  de  billon  -,  57  gr.  Pl.  XVI,  n°  1".  (R.  N., 

1855,  I,  5;  C.  A.) 
Imitation  du  gros  blanc  à  /'Étoile  ou  double  sol  parisis>  à 
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3  den.  AR.,  48  au  marc,  pied  96%  figuré  par  Leblanc, 

258,  a.-12,  émis  en  nov.  1359  et  décrié  en  13G1,  d'après 

la  Revue  Numismatique  (1843,  p.  112). 
122.  1°  *  RKROLHS-DEI-ffRK  —  2°  *  BIIDIGTV • 
SIT:noma:Dni:nRI:Dei:»V5XPI  —  Croix  égale. 
K.  BRIT^MORVmoDIIX  —  Châtel  tournois  au  tympan, 
terminé  par  une  fleur  de  lys  accostée  de  2  points,  et  accom- 
jiagné  de  3  points  dans  le  portail.  Bordure  de  12  lobes  sé- 
parés par  des  I  et  contenant  chacun  une  fleur  de  lys. 

Gros  blanc  de  billon  noir;  45  gr.  Pl.  XVI,  n°  5  (R.  N., 

1847,  XIX,  2;  C.  Da.) 
Imitation  du  gros  blanc  à  la  fleur  de  lys,  dit  Compagnon, 

émis  le  26  mat  1360  (1)  pour  1  sol  par.  (réduit  à  1/2  sol 

par.  le  surlendemain,  à  1  den.  par.  le  30  août),  à  2  den. 

Ail.,  64  au  marc,  pied  96e. 
423.   Même  avers, 
p.  BRITflHORVmôDHX  —  Même  type 

Gros  blanc  de  billon  noir-,  46  gr.  (C.  D.) 

H.  P.  d'Avant  a  décrit  celte  monnaie  sou»  le  n°  232  de  son  ouvrage,  cl  a 
remplacé,  à  tort,  le  trèfle  par  un  point. 

m    1°  *  RGLLH SâDEI&G'RR  —  2°      BltMOTY  : 
SITinomai,  etc.,  XPI  —  Croix  égale. 
IV.  *  BRIRNORVm°DUX  —  Même  type  que  le  pré- 
cédent-, la  partie  inférieure  du  châtel  manque. 
Gros  blanc  de  billon  noir-,  38  gr.  Pl.  XVI,  n°  6.  (P.  D., 
IV,  9;  C.  D.) 

U  description  de  M.  P.  D.  (n"  230)  porte  :  +  BRIKNORVM  DVX. 

m.  \°ai\R  |  ROL  |  LVS  |  DVX— 2°*BnDiaTV:SIT: 
nOma:DniinRI:HtV:XPI  —  Croix  anglaise.  * 
W-  +  'MOneTR+BRITam'  (2)  —  Dans  le  champ  et 
no»  séparé  par  un  grenetis,  le  lion  de  Flandre  debout.  Bor- 

il)  Ut.  Bd.,  n°  102. 

(*)  Le  point  après  la  croix  a  clé  oublie  sur  le  dessin. 
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dure  de  13  lobes  séparés  par  des  I  et  contenant,  le  premier 
un  lion  semblable  à  celui  du  champ,  les  autres  une  quinte- 
feuille  évidée  avec  son  pétiole. 

Gros  de  billon;  72  gr.  Pl.  XVI,  n°  2.  (M.  C.) 
Imitation  des  gros  au  lion  de  Louis  de  Crécy,  comte  de 

Flandre. 

Publié  par  M.  do  Barthélémy  (R.  N.,  1847,  VIII,  S)  d'après  un  exem- 
plaire mal  conservé,  qui  ne  lui  a  pas  permis  de  reproduire  te  lion  qui  com- 
mence la  bordure. 

426.  ail»  |  ROL  |  LVS  |  DVX,  etc. 

y.  >frMOnCTR4BRPrKIV  —  Môme  type. 
Gros  de  billon  ;  72  gr.  (C.  Da.) 

427.  Même  avers. 

IX.  *  -MOneTaS+BRITam'  —  Même  type. 
Gros  de  biljon;  67  gr.  (C.  de  Fr.) 

428.  RKR  |  OLL  |  VS  D  |  DVX,  etc. 

IX.      MOneTK  BRITXni  —  Même  type. 
Gros  de  billon-,  65  gr.  Pl.  XVI,  n°  3.  (C.  Den.  Lag.) 

429.  RRI  |  OLVS-BRITRI  |  I-  —  Couronne  rehaussée  de 
2  mouchetures  renversées,  coupant  le  grenctis  et  la  lé- 
gende, et  d'un  pseudo-lys  accoste  de  chaque  côté  de  3 
points  disposés  en  triangle.  Sur  le  bandeau,  DVX;  à  Tinté- 
rieur,  un  annelct. 

iy.  *  SI<rn\(D  |  DEI  VI VI  —  Croix  bourgeoise. 
Double  de  billon  noir;  21  gr.  Pl.  XVII,  n°  8. 

Je  ne  connais  celte  monnaie  que  par  les  dessins  de  Duby  (LXII,  4)  et  de  la 
Rev.  Num.  (1847,  XV,  6).  L'original  do  ce  dernier,  qui  appartient  à  M.  Do- 
bréc,  est  très- altéré.  Je  pense  que,  vu  l'analogie  qui  existe  entre  cette  monnaie 
et  les  deui  suivantes,  il  y  a  lieu  de  restituer  la  légende  +KRROLVS  BRIT3Cn.- 

Imité  du  double  tournois  de  Philippe  VI»  émis  en  1348  (1), 
à  2  den.  5  gr.  1/3  il  il;  200  au  marc,  pied  36*.  figuré 
par  Leblanc,  244,  6.-5,  et  des  Coronats  du  Maine. 

(i)  Cal.  Del.,  n"  77. 
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130.    ^*  R«R  |  OLVS  BR1T3S .  .  .  —  Même  type  h  les  3  points 
eu  triangle  sont  remplacés  par  2  petits  trèfles  fleurdelysants. 
ty.  Mêmes  légende  et  type. 
Double  de  billon  noir;  23  gr.  (P.  D.,  n°  244;  C.  D.) 
43!    Variété.  —     RKR  |  OLVS  BR4T*  |  n  au  droit 
Double  de  billon  noir.  (Duby.  LXII,  5.) 

BR1T 

132.    $ RRKHOLLVS#DVX  —  Dans  le  champ     °  non 

Tonv 

séparé  par  an  grenetis. 

*  a>OIIETK$DVPLEX  —  Croix  a  pied,  pseudo- 
lysée  et  évidéc  en  cœur.  . 
Double  de  billon  noir-,  20  gr.  Pl.  XVIII,  n°  4.  (M.  C.) 

Ce  doit  être  une  variété  de  la  monnaie  de  Duby  (Pl.  LXI,  11)  que  j'ai 
décrite  sous  le  n°  374. 

Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  émis  en 
avril  1350. 

433   . . . R5RROLLVS..DVX  —  Entre  deux  annelcls, 

non  séparé  par  un  grenetis. 
rX-  Mêmes  légende  et  type. 
Double  de  billon  noir;  23  gr.  (C.  A.) 

BRIT 

434.  *  RKROLLVS  DVX  —  Entre  2  points,  .  •  non 

Tonv 

séparé  par  un  grenetis. 
4)f.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  de  billon  noir-,  48  gr.  (C.  de  Fr.) 
Cette  monnaie  a  beaucoup  souffert,  et  il  est  possible  que 
les  points  soient  des  annclets. 

435.  RKROLLVS  DVX  —  Dans  le  champ,  non  sé- 
paré par  un  grenetis. 

Vf.  Mêmes  légende  et  type. 
Double  de'billon  noir-,  22  gr.  (C.  de  Fr.) 

430.    $t$RRROLVS  DVX  —  Dans  le  champ,  \^  »on 

séparé  par  un  grenetis. 
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y.  ►§<  mOnETX'.BRITOn  —  Croix  égale,  pseudo-lysée. 
Double  de  billon  noir-,  VA  gr.  Pl.  XVIII,  n°  6.  (C.  de  Fr.) 

Imitation  du  double  tournois  de  Philippe  VI,  figuré  par  Le- 
blanc. 244,  6.-4. 

437.  RiRR0LVSoDVX<>BRlT0n  —  £hâtel  tournois,  le 
tympan  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  3  pseudo- 
lys,  chaque  tourelle  surmontée  d'un  pseudo-lys  ;  3  annelets 
dans  le  portail. 

Çf.  >f*  (DORETft9  |  °DVPLE\  —  Croix  à- queue,  can- 
tonnée de  4  pseudo-lys  mouvant  de  la  légende. 

Double  de  billon  noir-,      gr.  Pl.  XVII,  n°  4.  (C.  Da.) 
Imitation  du  double  toumois  de  Jean  II,  émis  en  mars 

1358  (1),  à  1  den.  1/4  AR„  168  au  marc,  pied  54e. 

438.  Variété.  —  Un  annclet  sous  le  chàtel. 
Double  de  billon  noir;  21  gr.  (C.  de  Fr.) 

439.  Même  avers. 

iy.  HF4  OOOnETfi^  |  •DVPLEX  —  Croix  à  queue,  haussée 
et  cantonnée  de  4  pseudo-lys  mouvant  les  2  premiers  du 
centre,  les  2  autres  de  la  légende,  et  accompagnée  d'un 
point  aux  3°  et  4e  cantons. 

Double  de  billon  noir-,  17  gr.  (C.  A  ;  M.  C.) 

Figuré  par  Duby  (Pl.  LXII,  1")  avec  la  légende  KKROLVS  DVX  BRI, 
cl  la  couronne  flcurdelysée. 

140.  *  RRROLHSoBRITOnV°DHX  —  Trois  fleurs  de 
lys  sous  une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys  et  de 
2  perles. 

IX-  ODOREY*  |  DVPLEX  —  Croix  a  queue,  canton- 
née de  4  fleurs  de  lys  mouvant  les  2  premières  du  centre, 
les  2  autres  de  la  légende. 

Double  de  billon  noir-,  29  gr.  Pl.  XVII,  n°  3.  (C.  A.) 
Imitation  du  double  tournois  de  Jean  II,  émis  en  juin 

1359  (1),  à  1  den.  1/8  ÂR.,  168  au  marc,  pied  60" 
Cette  monnaie  est  aussi  rare  que  son  prototype. 

(I)  Cat.  Del.,  n°  95. 
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441.  *  R«ROLVS*BRITOnV  —  Dans  le  champ,  DVX 
sous  couronne  rehaussée  de  2  mouchetures  renversées  et 
d'une  feuille  d'ache  accostée  de  2  annelets-,  de  chaque  côté 
un  trèfle  avec  son  pétiole. 

ÇT.  *  CDOnETK-DVPLEX  —  Croix  égale,  avec  quarte- 
feuille  évidée  en  cœur  et  accompagnée  d'un  besant  a  chaque 
extrémité. 

Double  de  billon  noir;  Pl.  XVII,  n°  9.  (M.  C.) 

Décrit  inexactement  par  M.  P.  D.  sous  le  n°  247  de  son  Cat.  +K3CROLVS- 
MUT7S.NORV,  et  par  la  Revue  Numismatique  (1847,  XV,  10)  +KRROLVS' 
BRIT7CI... 

Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II,  émis  en  décembre 
1359  (1),  à  3/4  AR.,  180  au  marc,  pied  120°. 

442.  Variété.  —  l>s  trèfles  sont  remplacés  par  des  asté- 
risques. 

Double  de  billon  noir;  13  gr.  (M.  C.) 

443.  *fi  RrtROLVS  BRITOHV  —  Les  astérisques  et  les  an- 
nelets manquent. 

T$.  *  monETX  DVPLEX  —  Croix  égale,  chargée  en 
cœur  d'une  quarte-feuille. 

Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXI,  9.) 

444.  *  RKROLVS  :  BRITRIIORV  —  Dans  le  champ, 
•D0X»  accompagné  de  0  pseudo-lys  mouvant  du  centre, 
3  en  chef  et  3  en  pointe. 

^.  *t*  œO  |  ItET  |  «  DVP  |  LEX  —  Croix  égale ,  sur- 
montée a  chaque  extrémité  de  3  bourrelets  inégaux,  dont 
le  dernier  supporte  un  pseudo-lys  coupant  la  légende. 

Double  de  billon  noir;  25  gr.  Pl.  XVII,  n°  10.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  tournois  de  Jean  II,  figuré  par  Leblanc, 

258,  6.-3. 

445.  Variété.  —  Le  mot  DIIX  n'est  pas  accosté  de  points. 
Billon  noir;  27  gr.  (R.  N.  1847,  XV,  2.) 

446.  Variété.  —  +  RRROLVS8BRIT»nORV  au  droit. 


(1)  Cat.  Del.,  n°  loi. 
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Billon  noir;  2G  gr.  (M.  C.) 

447.  Même  avers  que  le  précédent. 

Çf.      0)0  |  JJET  |  DVP  |  LEX  —  Même  croix. 
Billon  noir;  27  gr.  (M.  C.) 

448.  *  R2SROLVS5BMT«nORV  —  Même  type, 
y.  >fi  000  |  ItET  |  »  DVP  |  LEX  —  Même  croix 

Billon  noir;  29  gr.  (C.  de  Fr.) 

449.  *  R3S  ROLVSI BRIT2S RORV  —  Même  type. 

y.  Mêmes' légende  et  type.  —  La  croix  n'a  qu'un  seul 
bourrelet. 

Billon  noir;  27  gr.  (P.  D.,  n°  238;  C  D.) 

450.  Hr>  RSRROLVS  BR  DVX  —  Partie  inférieure  du  châtel 
tournois,  surmontée'  d'une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs 
de  lys,  non  séparée  de  la  légende  par  un  grenetis. 

.  *  mOHET»  |  DVPLEX  —  Croix  haussée,  à  queue 
et  fleurdelysée. 

Double  de  billon  noir.  Pl.  XVII,'  n°  5.  (Duby,  LXI,  12.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  //»  fig.  par  Leblanc, 

238,  6.-4. 

451.  RXROLVSIDUX  —  Dans  le  champ,  soutenu  par  un 
psçudo-lys,  BRIT  sous  une  couronne  rehaussée  de  3 
pseudo-lys  et  2  trèfles,  qui  coupent  le  grenetis  et  partagent 

-  la  légende. 

IJf .      00OnEYR*DVPLEX  —  Croix  h  pied,  pseudolyséc. 

Double  de  billon  noir;  28  gr.  Pl.  XVII,  n°  7.  (C.  de  Fr., 

R.  N.,  1847,  XV,  1er.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II,  fig.  par  Leblanc, 

258,  6.-6. 

452.  Variété.  —  *  œOnETtt*DHPLEX  au  revers 
Billon  noir;  23  gr.  (C.  Lag.) 

453.  R3CR0LVS*DIiX  —  Même  type. 

y.  ^  œORETK*DVPLEX  —  Même  croix 
Billon  noir;  24  gr.  (C.  A.;  M.  C.) 

454.  Hh  RXROLVS*DVX  —  Même  type. 

Çf.  *  ODOnETKADUPLEX  —  Même  croix 
.    Billon  noir;  24  gr.  (C.  Da.) 
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455.  RXROLVS8BRIT«nORV  —  Non  séparé  par  un  grc- 
netis,  DJJX  sous  une  couronne  à  pinacle  rehaussée  de  3 
pseudo-lys,  dont  celui  du  milieu  commence  la  légende. 

Jf.  *i*  (DOItET*  |  DVPLEX  —  Croix  haussée,  a  queue, 
et  pseudo-lysée. 

Douhle  de  billon  noir;  27  gr.  Pl.  XVII,  n°  6.  (R.  N., 

1847,  XV,  5;  M.  C.) 
Imitation  du  double  tournois  de  Charles  V,  émis  en  avril 

1364,  à  3  den.  AR.,  162  au  marc,  pied  21e,  Leblanc, 

288,  c-10. 

456.  Variété.  —  RKROLVS  BRITXnORV  au  droit. 
Billon  noir-,  27  gr.  (P.  D.,  n°  242-,  C.  D.) 

457.  *  R3RROLVS  BRITOnV  —  Dans  le  champ,  DVX 
sous  une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys  et  de  2 
perles,  et  accostée  de  2  astérisques. 

V-  +mOnET3S  DVPLEX  —  Croix  égale,  évidéc  en 
cœur  et  fleurdelysée. 

Double  de  billon  noir.  Voy.  Pl.  XVII,  n°  8.  (Duby, 

LXI,  9.) 

Imitation  du  double  tournois  de  Charles  V,  émis  en  avril 
1364  (1),  à  3  den.  AR.,  162  au  marc,  pied  21*,  Le- 
blanc,  288,  c-10. 

458.  *  RXROLVS-BRITXnORV  —  Même  type. 

y.  ^œOnET»  DVPLEX  —  Croix  égale,  chargée  en 
cœur  d'un  tiède  évidé. 

Double  de  billon  noir;  25  gr,  (C.  D.) 

Reproduit  mus  le  n°  846  du  Cat.  P.  D.,  avec  la  légende  :  +  KKROLVS 
BRITTCOORV. 

459.  +  RKROLUS  DVX  —  Portail  tournois  au  tympan 
pseudo-lysé,  les  tourelles  figurées  par  des  mouchetures  ren- 
versées. 

y.  >i*  BRIT5R  |  UNIE  —  Croix  à  queue,  haussée  et  évi- 
dée  en  cœur. 


(i)  Cal.  Del.,  n°  m. 
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Denier  de  billon  noir;  16  gr.  Pl.  XIX,  n°  4  (II.  N., 
1847,  XV,  8.) 

Imitation  du  petit  tournois  de  Philippe  F/,  émis  en  1348  (1), 
à  2  den.  1/4  A R.t  241  au  marc,  pied  22e. 

460.  ^  RKROL+VS+DVX  —  Même  type.  Le  pseudo-lys 
remplacé  par  un  trèfle. 

9f.  *BRITR  |  HHIG  —  Même  croix 
Denier  de  billon  noir.  (Duby,  LXH,  3.) 

461.  ^RRROL^VS  DVX  —  Même  type.  Le  trèfle  rem- 
placé par  une  fleur  de  lys. 

Ijf.       BRIT2S  |  MHIE  —  Croix  chargée  en  cœur  d'un 
losange  évidé. 
Denier  de  billon  noir.  (Duby,  LXH,  2.) 

462.  *  R3SROLHS  DVX  —  Même  type. 

Çf.  *f*  BRIT9&  |  HNI€  —  Croix  à  queue,  évidée  en  cœur. 
Billon  noir-,  16  gr.  (P.  D.,  n°  250-,  C.  D.) 

463.  *  RRROL  |  VS-DVX  —  Croix  a  queue,  haussée  et 
évidée  en  cœur.  * 

y.  ^  BRITKHHIE  —  Portail  tournois,  au  tympan  pseudo- 
lysé,  les  tourelles  figurées  par  des  mouchetures  renver- 
sées. 

Denier  de  billon  noir-,  17  gr.  Pl.  XIX,  n°  3.  (P.  D.,  IV,  13; 
C.  D .s  C.  Da.) 

Imitation  de  la  maille  tournois  émise  en  février  1353  par 
Jean  II  (2). 

464.  *  RKROL  |  VSIDVX  —  Croix  a  queue,  chargée  en 
cœur  d'un  losange  évidé. 

Çf.  ►§<  BRITKHHIE  —  Même  type,  tympan  tréflé. 
Denier  de  billon  noir.  (Duby,  LXH,  7.) 

465.  *  RRROLHSoDUX  —  Croix  a  queue. 

Çf.  BRITKHnORVCD  —  Châtel  tournois,  le  tympan 
surmonté  d'un  pseudo-lys  brochant  sur  le  grenetis. 

(1)  Cal.  Del.,  76. 

(i)  Cat.  Del.,  n°  84.  ^ 
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Denier  de  billon  noir-,  17  gr.  Pl.  XIX,  n°  0.  (C.  A  -, 
C.  de  Fr.,  M.  C.) 

La  Revue  Numismatique  a  donné  celle  monnaie  (18U,  XV,  4)  avec  les 
légendes  -f  KKROL  |  US  DUX  —  BRITKWnORl  <D,  mats  le  dessin  Tait  sur 
one  monnaie  fruste  est  infidèle. 

Imitation  du  petit  tournois  à  la  queue,  émis  en  dêc.  1355, 
par  Jean  II,  à  2  den.  AR.,  210  au  marc,  pied  24e  (I). 
figuré  par  Leblanc,  258,  6.-7. 

466.  vl>  R*ROLVS:DVX  —  Même  type. 
y.  Mêmes  légende  et  type. 

Billon  noir.  (Duby,  LXII,  0.) 

467.  *  RKROL0S*DVX  —  Croix  égale. 

iy.  *f*  BRITXHnORVtt)  —  Chàtcl  tournois,  le  tympan 
aecoslé  de  2  trèfles. 

Denier  de  billon  noir.  (R.  N.,  18i7,  XV,  8.) 

468.  *  RKROLVS-DVX  —  Croix  égale. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Billon  noir-,  15  gr.  (C.  Da.) 
460.    Variété.  —  Les  trèfles  sont  remplacés  par  2  points. 
Billon  noir-,  17  gr.  (C.  de  Fr.) 

470.  R2SROLVS  —  DVX  entre  2  mouchetures  mouvant 
de  la  légende. 

\y   *  BRÏTKNHIE  —  Croix  égale. 

Denier  de  billon  noir^  13  gr.  Pl.  XIX,  n°  5.  (C 
de  Br.) 

Imitation  du  denier  parisis  de  Jean  II,  figuré  par  Leblanc, 
258,  6.-10. 

471 .  #R5RROLVS*  —  Même  type. 
y.  *  BRIT38HNIE  —  Même  croix. 

Billon  noir;  14  gr.  (M.  C.) 

472.  Piéfort  du  même. 
Billon  noir;  1  gros.  (C.  P.) 

473.  &  fRKROLVSf  —  Même  type. 

(1)  Cal.  Del.,  n«  88. 
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IK-  +  'BIUTKNHIE  —  Même  croix 
Billon  noir.  (Duby,  LXI1,  10.) 

VICOMTÊ  DE  LIMOGES. 

474  1°  RO  |  DEI  |  CRR  |  ai»  —  2°  +  BHDIQTV: 
SITSnOme-Dni-nRI-Dei-HTViXPI  —  Croix  anglaise, 
cantonnée  de  4  couronnes  mouvant  du  centre. 
IV  VICE^LEmOYICEn  —  Dans  le  champ,  7  (leurs 
de  lys  et  le  quart  de  4  autres.  Bordure  de  13  lobes  séparés 
par  des  I,  et  contenant  chacun  un  lys. 

Gros  blanc  de  billon  ;  64  gr.  Pl.  XV,  n°  2.  (R.  N  .  l&iG. 

X,  14-,  C.  de  Fr.) 
Imitation  du  gros  blanc  à  la  fleur  de  lys  de  Jean  II,  émis 

en  1355  pour  8  den.  tourn.  Leblanc,  258,  a. -10. 
475.    *  R  DVX  BRITOnVOO  —  Chàlcl  tournois,  le  tym- 
pan surmonté  d'un  pseudo-lys. 
I*\  ►{<  VICe  C  LG  |  œOVIC€  —  Croix  a  queue. 

Denier  de  billon  noir-,  17  gr.  Pl.  XIX,  n°  8.  (C.  de  Fr.) 

Figuré  sous  le  n9  15  de  la  Pl.  II  des  Études  yumismatiquei,  avec  une 
croix  égale. 

> 


JEAN  IV,  dit  LE  CONQUÉRANT,  1345—1309. 

Né  en  13  il .  —  Est  placé  par  son  père  mourant  sous  la 
tutelle  du  roi  d'Angleterre,  1345.  —  Met  avec  le  duc  de  Lan- 
(  astre  le  siège  devant  Rennes,  1357.  —  Siège  de  Dinan,  1359 

—  Abandonne  à  l'Angleterre  ses  droits  sur  le  comté  de  Ri- 
chemont,  1360.  —  Conférences  inutiles  de  Saint-Omcr,  1302 

—  Est  déclaré  majeur,  1363.  —  Consent  au  partage  de  la 
Bretagne  par  le  traité  d'Évran.  —  Devient  seul  maître  de  la 
Bretagne  par  la  mort  de  Charles  de  Blois,  à  la  journée  d\Au- 
ray.  1364  —  Signe  le  traite  de  Guérande,  1365  —  Fait 
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hommage  a  Charles  V,  1360.  —  Prend  le  parli  de  l'Angle- 
terre contre  la  France.  —  Enquête  pour  la  canonisation  de 
Charles  de  Blois,  provoquée  par  Charles  V,  1366.  —  Se  brouille 
avec  Clissori,  1370.  —  Occupation  de  la  Bretagne  par  Dugues- 
clin  au  nom  du  roi  de  France,  et  fuite  du  duc,  1371-1373.  — 
Revient  avec  une  armée  anglaise  et  envoie  un  défi  h  Charles  V. 
—Voit  son  nom  effacé  des  monnaies  bretonnes,  1374.  —  Se  ré- 
fugie en  Angleterre,  1376.  —  Assiste  au  couronnement  de 
Richard  H,  1377.  —  Est  déclaré  coupable  de  lèse-majesté  et 
dépouillé  de  ses  États  par  jugement  des  pairs,  1378.  —  Est 
rappelé  par  ses  sujets,  1380.  —  Signe  avec  Charles  VI  le  se- 
cond traité  de  Guérande,  1381.  —  Est  dépouillé  du  comté  de 
Richemont  par  le  roi  d'Angleterre.  —  Création  de  l'ordre  de 
i  llermine.  —  Suit  Charles  VI  en  Flandre,  1382.  —  Diffé- 
rends avec  les  évêques  de  Quimpcr  et  de  Saint-Malo,  1383. 
—  Saisit  les  biens  de  la  maison  de  Penthièvre  à  la  mort 
de  Jeanne  de  Blois,  1384.  —  Délivrance  par  Clisson  de 
Jean  de  Blois,  prisonnier  en  Angleterre,  1386.  —  Recouvre 
le  comté  de  Richemont,  1387.  —  Attente  a  la  vie  et  à 
la  liberté  de  Clisson-,  jugement  de  Charles  VI,  1388.  —  Va 
à  Tours  plaider  sa  cause  et  défendre  les  droits  de  son  du- 
ché, 1391.  —  Assassinat  de  Clisson  par  Pierre  de  Craon, 
1302.  —  Démence  de  Charles  VI,  qui  l'empêche  de  porter  la 
guerre  en  Bretagne.  —  Soutient  une  guerre  contre  Clisson, 
1393.  —  Défend  ses  prérogatives  contre  la  France,  1394.  — 
Se  réconcilie  avec  Clisson,  1395.  —  Meurt  a  Nantes,  1399. 

134o  —  1364 

m 

La  numismatique  de  cette  période  se  divise  naturellement 
en  monnaie  blanche,  qui  comprend  l'or  et  le  billon,  et  en 
monnaie  noire. 

L'or  apparaît  sous  une  forme  unique,  le  cavalier  ou  franc 
d'or  a  cheval,  imité  de  celui  qui  parut  pour  la  première  fois 
en  France  sous  Jean -le -Bon,  et  par  conséquent  postérieur 
à  1350 
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Le  billoit  comprend  :  1°  les  imitations  françaises,  qui  sont, 
comme  celles  de  Charles  de  Blois,  des  copies  scrviles  des 
monnaies  qui  couraient  alors  -,  2°  les  imitations  flamandes  et 
brabançonnes,  dont  M.  de  Barthélémy  attribue  l'émission 
(R.  N.,  1847,  p.  181  et  suiv.)  a  Jeanne  de  Flandre,  et  qui  se 
subdivisent  en  gros  au  lion  a  queue  simple  et  gros  au  lion  a 
queue  fourchée,  c'est-a-dire  gros  aux  armes  de  Flandre  et  gros 
aux  armes  de  Montfort-l'Amaury  (1)  -,  3°  les  imitations  an- 
glaises, dues  a  l'influence  probable  des  monnayeurs  qu'envoya 
Édouard  III  en  Bretagne  (P.  justif.,  n°  23);  4°  les  imitations 
anglo-flamandes,  copies  des  gros  de  Flandre  et  d'Aquitaine. 

La  monnaie  noire  proprement  dite  comprend  les  deniers  et 
les  doubles  deniers,  uniquement  imités  des  monnaies  fran- 
çaises et  copiés  le  plus  souvent  sur  les  espèces  de  Charles  de 
Blois,  ainsi  que  l'a  fait  remarquer  M.  Huchcr  dans  son  article 
(B.  N.,  1847,  p.  231)  sur  la  monnaie  noire  de  Bretagne. 


GUÊRANDE. 

Cette  ville  faisait  partie  de  l'apanage  du  comte  de  Montfort 
et  suivit  nécessairement  son  parti. 

476.    1°  "MOIifl'n  |  ES  DVX  —  2°  ...BHDIGTV  SIT 
ÏIOODE  D...  —  Croix  à  queue. 

1?.  mœOH€Trt  <?VRttII  —  Chàtel  au  fronton  sur- 
monté d'un  conc  renversé  et  évidé,  rehaussé  des  3  mou- 
chetures commençant  la  légende,  3  voûtes  dans  le  portail. 
Bordure  de  12  lobes  séparés  par  des  I,  contenant  chacun 
une  fleur  de  lys. 

(1)  Les  armes  de  Flandre  sont  d'or  au  lion  de  sable,  et  celles  de  Mentfort- 
l'Amaury  de  gueules  au  lion  d'argent  à  la  queue  fourchée.'  Le»  émaux  ne  fi- 
gurent pas,  il  est  vrai,  sur  les  monnaies,  mais  la  différence  est  assez  sensible 
et  eût  dû 'éclairer  M.  Poey  d'Avant,  qui  n'a  vu  sur  toutes  ces  monnaies  que 
le  lion  de  Flandre  et  l'a  reproduit  sur  tous  ses  dessins. 
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Gros  de  billon;  36  gr.  Pl.  XXI,  n°  0.  (R.  N.,  1817, 

XIX,  3-,  C.  D.) 

Imitation  du  Poilevilain  à  la  queue  de  Jean  //,  émis  en 
juil.  1355  (Ij,  pour  1  sol  parisis,  à  3  d.  9  gr.  AR.,  72 
au  marc,  pied  64e,  figuré  par  Leblanc,  2o8,  6.-5. 

477.  1°  >f*  \OJx  |  RTIE  |  DVX  |  BHI  —  2°  BHDIOTV 
SIT  nO(DE  Dm  ItRI  DÊ  —  Croix  anglaise. 

ti$OOHGTft  ffVfcTmUT  —  Lion  de  Monfort-I  A- 
maury^  dessous,  un  besant.  Bordure  de  13  lobes  séparés 
par  des  I,  contenant,  le  premier  une  moucheture,  les  autres 
un  trèfle  évidé. 
Gros  de  bas  billon;  36  gr.  Pl.  XX,  n°  4.  (R.  N.,  1841, 

XX,  9-,  C.  D.;  C.  Da.) 

Imitation  du  gros  de  Jean  III  de  Brabant. 

478.  Variété.  —  fïfCDOHeTft  G*VeR2KH  au  revers. 
Gros  de  bas  billon ;  40  gr.  (C.  D.) 

479.  tttOOHeiR  GVRRH  au  revers. 

Gros  de  bas  billon-,  36  gr.  (R.  N.,  1847,  XIX,  4;  C.  D.) 

Le  dessin  de  la  Revue  représente  a  (orl  le  lion  de  Flandre. 

9 

480.  +  IOMHnES'iT-DVX  (2)  —  Croix  simple. 

iy.  Hh  BRITaSWnORVO)  —  Cliàtel  tournois  ^  3  points 
dans  le  portail 

Denier  de  billon  noir;  16  gr.  Pl.  XXUI,  11.  (C.  Da.) 
Imitation  du  denier  tournois. 

481 .  *  lOUJTCHnESotfoDVX  _  Croix  simple. 
IV.  *i*  BRIT»jrcnnORV©  —  Même  chàtcl. 

Denier  de  billon  noir-,  16  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n"  270  du  Cat.  P.  D.  :  +  IOHXnnES.GoDVX  —  +  BRI- 

TRNnoavœ. 

(1)  Cat.  Dcl.^  n°  87. 

(s)  Par  oubli,  le  dessin  ne  porte  pas  de  point  après  le  G. 


Digitized  by  Google 


150  PÉRIODE  D'IMITATION. 


QllMPERLÉ. 

48-2.  1°  si/  IOIi*m  |  ES-DVX  —  2"  *BnDiaT:SIT:nO- 
fTlEiIHil-niU  —  Croix  a  queue;  dessous,  sur  le  grenetis 
qui  sépare  les  deux  légendes,  un  annelet. 
B/.  MOnET2S*REPE  —  Chàtcl  au  fronton,  orné  d'une 
couronne  rehaussée  de  3  mouchetures  commençant  la  lé- 
gende-, 3  voûtes  sous  le  portail-,  dessous  un  annelet.  Bor- 
dure de  12  lohes  séparés  par  des  I,  et  contenant  chacun 
une  fleur  de  lys. 

Gros  de  bas  billon ;  45  gr.  Pl.  XXI,  n°  7.  (H.  N\,  l&il, 

XX,  7}  C.  D  ) 
m    Variété  avec  *BnDlC:SiT:nOmE:DnnnR  D. 

Gros  de  bas  billon-,  45  gr.  (M.  C.) 

484.  Même  avers  que  le  précédent-,  le  point  sous  la  croix 
manque. 

iy.  MOIlETft'REP  —  Même  type,  sans  annelet  sous  le 
chàtel . 

Gros  de  billon;  50  gr  (C.  Da.) 

485.  l°M/IOHnn  |  EZ-I)VX-i>  *Bn[)lC:SIT:nOmh:: 
DIinnRl  D  —  Même  type;  l'annelet  sous  la  croix  est 
remplacé  par  un  point. 

y.  MOïlETK-REPE*  —  Même  type-,  1  annelet  manque 
sous  le  chàtel. 
Bas  billon;  41  gr.  (M.  C.) 

486.  Hh  io  |  itrcn  |  nés  |  dvx  —  2°  *  bhdicxv  *  

1I0CD  RH  —  Croix  anglaise. 

BRITOHVflVRE  —  Châtel  tournois  au  tympan  fleuri, 
et  relié  au  portail  par  un  trait  vertical.  Bordure  de  12 
lobes,  contenant  chacun  une  fleur  de  lys. 

Gros  de  billon.  Pl.  XXII,  n°  1er.  (Dess.  corn.  p.  M.  R.) 
Imitation  du  Poilevilain  à  la  couronne  de  Jean  //,  de  5den. 
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tourn.,  fig.  par  Leblanc,  250-8,  émis  en  1354  et  1355  (1) 
(60  pour  un  mouton),  à  3  den.  AR.t  120  au  marc, 
pied  40e. 

487.    1°  IOU  |  ttllE  |  DVX  |  BRI  —  2°  *  BRDia-SIT: 
nOOGiDni  nRUIï*  —  Croix  anglaise. 
y.  f  $f  UOnETK  REI2E  —  Lion  de  Montfort;  sous  la 
queue  un  besant.  Bordure  de  13  lobes  contenant,  le  premier 
une  moucheture,  les  autres  une  feuille  d'ache  évidée. 

Gros  de  bas  billon;  45  gr.  Pl.  XX,  n°  5.  (R.  N.,  1841, 

XX,  10-,  C.  D.,  C.  Da.,  M.  C.) 
i«S8.    Variété.  —  La  croix  est  ornée  a  chaque  extrémité  d'un 
annelet  placé  sur  le  grenetis. 

Bas  billon;  40  gr.  (C.  de  K.) 

489  ^œoneTas:ioïiasNHes:D\^:BniT  —  croix 

cantonnée  aux  1er  et  4e  du  lion  de  Montfort  mouvant  du 
centre  de  la  croix,  aux  2e  et  3e  d'une  moucheture  mouvant 
la  lre  du  grenetis,  la  2e  de  la  croix. 
K  ttfl IOn El 21  •  REPET  —  Lion  de  Montfort-,  entre 
les  pattes,  2  besants.  Bordure  de  13  lobes  contenant,  le 
premier  une  moucheture,  les  autres  un  trèfle  évidé. 

Gros  de  bas  billon.  Pl.  XX,  n°  3.  (Dess.  com.  p.  M.  R.) 
Imité  des  gros  de  Jean  III,  de  Brabant  et  du  Prince  Noir 

pour  V Aquitaine. 

490.  *  IOItflHneSSDVX-BRITH  —  Targe  chargée  de  8 
mouchetures,  4.  3.  1. 

y.  +  œon  |  ETflîR  |  EPER  |  ELET  —  Croix  anglaise, 
cantonnée  aux  1er  et  4e  d'une  moucheture  mouvant  de  la 
croix,  et  aux  2e  et  3e  de  3  besants  disposés  en  triangle. 

Gros  de  billon;  55  gf.  Pl.  XXI,  n°  3.  (C.  D.) 
Imitation  anglaise. 

491.  *  IOXinHneS:DVX:BRmsn  —  Même  type  ;  la 
targe  est  surmontée  d'un  annelet  entre  deux  points. 

ijf.  Mêmes  légende  et  type;  les  mouchetures  meuvent  du 


(I)  Cal.  Del.,  86. 
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grcnetis,  et  les  besants  sont  accompagnes  d'un  point  lor- 
mant  avec  eux  un  losange. 

Gros  de  billon  noir  de  plus  petit  module;  50  gr.  Pl.  XXI, 

n°  4.  (M.  C.) 

492.  Variété.  —  ^  IOXtlSHIlES  au  droit. 

Gros  de  billon  noir  mal  conservé-,  31  gr.  (C.  A.) 

493.  *  KXhftlieS-DVX-BRITrtn  —  L'écu  est  surmonté 
d'un  annclet  seul. 

y.  *000n  |  ET2K  R  |  EPER  |  ELET  — Même  lype5  les 
mouchetures  meuvent  la  1""  du  centre  de  la  croix,  la  2e  du 
grenetis;  les  besants  sont  seuls. 

Gros  de  billon  noir;  52  gr.  (R.       1841,  XX,  H.) 
491.        IOIl«HnaS«DVX:BUrr«n  —  Même  type, 
IV-  Mêmes  légende  et  type. 

Gros  de  billon  noir;  42  gr.  (C.  Da.) 

495.  +IOItaSHnES:DN^:BRITasni0  —  Même  type ; 
l'annelet  manque  au-dessus  de  l  écu.  4 

Jf.  *  œon  |  ET«:R  |  EPER  |  ELET  —  Même  type 
que  les  précédents. 

Gros  de  billon  noir-,  39  gr  (C.  L.) 

496.  lOMSHIiaSIDVXIBIUTan  —  Même  type  ;  la 
large  ne  porte  que  7  mouchetures,  posées  3.  3.  1. 

ty.  Mêmes  légende  et  type;  les  besants  sont  accompagnés 
du  point. 

Gros  de  billon  noir;  45  gr.  (P.  D.,  282-,  C.  D.) 
M.  Cartier  (R.  N.,  1841,  p.  368)  a  reconnu  l'influence  an- 
glaise dans  le  type  de  ces  dernier*  gros.  Il  est  vrai  qu'en  1354 
le  roi  3' Angleterre  avait  donné  à  Roger  David  la  capitainerie 
de  Quimperlé  avec  les  droits  sur  la  monnaie  de  cette  ville, 
et  que  ce  prince  avait  envoyé  en  Bretagne,  comme  je  l'ai  dit. 
des  monnayeurs  chargés  de  battre  des  espèces  au  type  sterling 
(P.  justif.,  nM  23  et  44). 
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i97.  *f*  lOïiJRNnESoDVX  —  Deux  mouchetures  en  pal, 
séparées  par  une  quinte-feuille,  accostées,  la  première  de 
n-3S,  la  seconde  de  H-Y-,  les  2  Ti  ainsi  que  l'3S  et  le  T 
sont  séparés  par  des  croiseltes. 

h'.       «BRU  IE°  —  Croix  a  pied,  pseudo-lysée. 

Double  de  billon  noir^  17  gr.  Pl.  XXIII,  ifl.  (C.  Imh.) 

Décrit  par  Duby  (LXI,  3)  d'après  JVIM.  de  Dozo  cl  Ducarel,  avec  les  diffé- 
rences suivantes  •  -f  lOhîl.NNES  DVX  —  Même  type  ;  les  mouchetures  sont 
rf  m  placées  par  2  cœurs  surmontés  chacun  d'une  quinte-feuille.  Pas  d'anne 
let  dans  le  T.  a'  +  BIUTJCN.ME  —  Même  type. 

Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  émis  en  1310 
par  Jean,  lieutenant  du  royaume. 

Cette  monnaie  n'a  pu  être  frappée  à  Nantes  par  Jeanne  de 
Montfort,  puisqu'elle  avait  perdu  cette  ville  dès  1342.  C'est 
une  imitation  de  la  même  pièce  au  type  de  Charles  de  Blois. 

408.    hf4  IOIlftHRES«DYX*R  —  Non  séparé  par  un  gre- 

netis,  dans  le  champ. 

BRITORVH-DVCIS  —  Croix  patlée.  • 
Denier  de  billon  noir^  19  gr.  Pl.  XXII,  n°  7.  (M.  C.) 
Imitation  du  denier  parisis  à*2  den.  ÂR.  de  Jean  II,  donné 
par  Leblanc,  2o8,  6.-8.  La  fin  de  la  légende  du  revers 
(CI S)  sert  de  trompe-Vœll. 
199.       lOIiasnNES'DVX  R  —  Même  type, 
y.  *  BRITORVM-DVCIS  —  Croix  pattéè. 
Billon  noir-,  22  gr.  (C.  de  Fr.) 
M.   >fi  10ïi28nneS*DVX*n  —  Même  type 
W.  *  BR1TORVH-DVCIS  —  Croix  pattée. 
Billon  noir-,  lf>  gr.  (M.  C.) 
Même  avers. 
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y.  *  BRITORVH  DVC1S  —  Croix  pattée. 

Billon  noir;  15  gr.  (C.  Hir.) 
502.    ^  IOïlKIlIl«S»DVX«Il  —  Même  type. 

1>\  *  BRITONVM-DVCUS  —  Mêmes  légende  et  type. 

Billon  noir;  19  gr.  (C.  D.) 


Décrit  sous  le  n°  885  da  Cat.  P.  D.  +  BRITORVM  DVCIS,  et  sans  points 
à  la  légende  du  droit. 

BREÏ 

503.    ^  IOïiKnNES  DVX  n  —  Dans  le  champ    •  non 

ITO 

séparé  par  un  grenelis. 
1*\  *  BRITRVM  DVCIS  —  Croix  pattée. 
Billon  noir;  18  gr.  (C.  Boil.) 


RENNES. 

504.  .*10!hKni^-BRlTKniE  —  DVX  entre  deux 
mouchetures  mouvant,  la  première  du  centre,  la  seconde 
du  grenetis. 

iy.  œOnETK  :  %  :  DVPLEX  R  —  Croix  a  pied ,  ornée 
a  chaque  bras  d'un  trèfle  évidé. 

Double  denier  de  billon;  18  gr.  Pl.  XXII,  n°  9.  (C. 

de  Br.) 

Imitation  du  denier  parisis  au  même  type  de  Charles  de 
Blois. 

505.  *  IOI*KIineS*BRIÎ«niE  —  Même  type. 
IJf.  Hh<OOnET»:^:DVPLEX  R  —  Même  croix. 

Double  de  billon;  18  gr.  (R.  N.,  1847,  XIX,  6.) 

506.  *IOHaSIUiaS  DVX  R—  ^  non  séparé  par  un 
grenetis. 

IX   Hf*  BRITORVH»CIVIS  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  noir;  24  gr.  (R.  N.,  1817,  XIX,  5; 
C.  D.) 

507.  *  lOUflllKES'DVX-R  —  Même  type. 


Digitized  by  Google 


PKIUODK  U'IMITATIOX. 


155 


IV    +  BRITRVM-DVOIS  —  Croix  patlée. 
Billon  noir;  17  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n°  284  du  Cat.  P.  D.  :  lOhHMiaS  DVX  —  +  BMTRVM 
1>VCIS. 

Il 

Ces  monnaies  n'ont  pas  plus  clé  frappées  a  Hennés  que  les 
précédentes  à  Nantes.  Pendant  tout  le  règne  du  roi  Jean  II, 
ces  deux  villes  appartinrent  a  Charles  de  Blois. 


VANNES. 

:*)8.    1°  vî/IOIljrcn  |  EZ-DVX— 2°  *BRDlC:SlTinOmE: 

DniinRI  D  —  Croix  h  queue;  dessous,  un  annelet  sur  le 
grenetis. 

IJ  MOIt ET3S  •  V  EH  E 0  —  Chàtel  au  tympan  chargé  d'une 
couronne  rehaussée  de  3  mouchetures  renversées-,  dessous, 
un  point  ;  0  voûtes  dans  le  portail.  Bordure  de  12  "lobes 
séparés  par  des  1  et  contenant  chacun  une  fleur  de  lys. 
Gros  de  billon;  38  gr.  Pl.  XXII,  n°  2.  (C.  Da.) 
,>09.  vl/  IOMn  |  ES*DVX  —  Mêmes  type  et  légende  ex- 
térieure. 

^.  MOnET2S:VERE  —  Même  type,  pas  de  point  sous  le 
chàtel. 

Gros  de  billon;  38  gr.  (Dess.  corn.  p.  M  R.) 
;»I0.        lOJrtJïn  |  ES#DVX  —  Croix  à  queue  accompagnée 
d'un  point  sur  le  grenetis,  au  pied  et  a  chaque  bras. 
IV.  *i*  MOnET2S°VEnE  —  Même  type;  annclets  dans  le 
portail. 

Gros  de  billon;  36  gr.  (P.  D.,  V,  2;  C.  D.) 

Le  dessin  de  M.  P.  d'Avant  porte  :  MO  n  ETX:  V  Eli  ET ,  tandis  que  la  des- 
cription (n»  276)  porte  MOnETK  VEnE. 

:»i  I  1°  *  ÏOH  |  SUIE  |  DVX  |  BRI  —  2'  *  BRDIG:SIT: 
It€:ItRl:HtV:XPI:P  —  Croix  anglaise  accompagnée  a 
chaque  extrémité  d'un  annelet  placé  sur  le  grenetis. 
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y.  tttnOnETR  VEItE  —  Lion  de  Monfort;  sous  la 
queue,  un  besant.  Bordure  de  13  lobes  eontenant,  le  pre- 
mier une  mouehelure,  les  autres  une  feuille  d'ache  evidée. 
Gros  de  billon  noir;  45  gr.  Pl.  XX,  n°  6.  (M.  C.) 

512.  i°  *  ioii  f  asne  |  dvx  |  bri  —  20  *  biidigtv: 

SlT-nOme-DniinRI-Dei  —  Croix  anglaise ,  sans  an-, 
nelets. 

IV".  Mêmes  légende  et  type. 

Gros  de  billon  noir-,  49  gr.  (P.  D.,  V,  3;  C.  D.) 

Le  dessin  de  M.  P.  d'Avant  représente  à  tort  le  lion  de  Flandre  et  la  lé 
gende  :BEn6DiaTV:SIT:  etc. 

513.  i°  *  ioiirc  |  ne  DVX  |  BRI  —  2°  biidigtv: 

Sir.noœerDnKRRKDei  —  Croix  anglaise  sans  an- 
nelets. 

IX-  f  JfHORETfl  VE11EJST  —  Même  type. 
Gros  de  billon  noir.  (Dess.  com.  p.  M.  R.) 

514.  '  (DOn€T^»IOIiasnneS'DVX-BRI  —  Croix  égale, 
cantonnée  aux  1er  et  4e  d'une  moucheture,  aux  2*  et  3e 
d'un  lion  de  Monfort;  tous  mouvant  du  centre  de  la  croix; 
les  mouchetures  sont  surmontées  d'un  annelet  placé  sur  le 
grenetis. 

y.  %%% HOIlETaS •  VEIIET  —  Lion  deMontfort.  Bordure 
de  13  lobes  contenant,  le  premier  une  moucheture,  les 
autres  un  trèfle  évidé. 
Gros  de  billon  noir;  36  gr.  Pl.  XXI,  n°  1er.  (C.  Da.) 

515.  *œoneTn  ioiiasnnes  dvx  brit  —  Même 

tvpc. 

y.  miIOnETn  VEnETfl  —  Même  type. 
Gros  de  billon  noir.  (Dess.  com.  p.  M.  R.) 

516.  >f*  œoneTawoiircnnes*  dvx  «brit  —  Même 

type;  les  mouchetures,  non  surmontées  d'annclcts,  meu- 
vent, la  première  de  la  croix,  la  seconde  de  la  légende. 
I>*.  mHOnETrt-VEnET  —  Même  type. 
Gros  de  billon  noir;  35  gr.  (R.  N.,  1841,  XX,  8.) 
517     ^  OOOneTft  •  10Iiaïnn€S*  DVX  •  BRIT  —  Croix 
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égale,  cantonnée  aux  1er  et  4e  du  lion  de  Monlfort,  aux  2" 
et  3e  d'une  moucheture  mouvant,  la  première  du  grenetis,  la 
seconde  de  la  croix. 

Jf.  ttt HOïlETft •  VERET  —  Même  type. 

Gros  de  billon  noir;  37  gr.  Pl.  XXI,  n°  2.  (C.  de  K.) 
318.   *  œoneTJRoIOIi^nneSoDVXoBRITo  —  Même 
type;  les  mouchetures,  mouvant  du  centre,  sont  surmontées 
d'un  annelet  placé  sur  le  grenetis. 
y.  ttîHOnETJSoVEIlET  —  Même  type. 

Gros  de  billon  noir-,  37  gr.  (P.  D.,  V,  4;  C.  D.) 

Le  dessin  de  M.  Poey  d'Avant  représente  à  tort  le  liou  de  Flandre. 

519.  *  IOH«Hnes:DVX:BIUTrtni  —  Targe  chargée  de 
6  mouchetures,  posées  3.  2.  1.;  au-dessus,  un  point. 
y.  +CDOn  |  ETtt:V  |  EIIET  |  Enai— Croix  anglaise, 
cantonnée  aux  1er  et  4e  d'une  moucheture  mouvant  la  première 
du  centre,  la  seconde  du  grenetis,  aux  2e  et  3e  de  3  besants 
disposés  en  triangle  et  accompagnés  d'un  gros  point  formant 
avec  eux  losange. 
Gros  de  bas  billon;  41  gr.  Pl.  XXI,  n°  5.  (M.  C.) 

La  Revue  a  publié  (R.  N.,  1847,  II,  6)  cette  imitation  anglaise  d'après  mon 
exemplaire,  alors  aux  mains  de  M.  P.  de  Courcy. 

320.   *  IOIl»nna^:D\rX:V:  —  Non  séparé  par  un  gre- 
BRÏ 

oetis  ,     •     dans  le  champ. 
TOR 

W  *  BRITORVH  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  noir;  16  gr.  Pl.  XXII,  n°  6.  (C.  Imh.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  H,  figuré  par  Leblanc, 

2S8,  6.-8. 

ATELIERS  INCONNUS. 

sa.  *ioïiKnnes-D  \  ar.^R»  b  |  r«torv:dvx— 

Le  duc,  tête  nue,  vêtu  d'hermines  et  brandissant  une  épée. 
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sur  un  cheval  caparaçonné  a  ses  armes  courant  a  gauche  ; 
les  pieds  du  cheval  coupent  la  légende. 

jy.  ^Davstin  KivTORiv*mavm*iNTeni>a% 

—  Dans  un  double  entourage  ogival  de  A  pièces ,  croix 
égale,  fleurie  et  surmontée  de  3  trèfles  à  chaque  extrémité, 
chargée  en  cœur  d  une  quarte-feuille  ornée  d'un  point  au 
centre.  Chaque  angle  intérieur  du  cercle  ogival  est  accom- 
pagné d'une  espèce  de  trèfle,  chaque  angle  rentrant  d  une 
moucheture. 

Franc  d'or.  Pl.  XX,  n°  1er. 
Je  donne  cette  monnaie  d'après  Dtiby  (LXII,  12),  qui  re- 
produit les  dessins  de  MM.  de  Boze  et  Ducarel.  Si  elle  existe 
réellement,  si  ce  n'est  pas  un  dessin  infidèle,  ce  serait  la  pre- 
mière imitation  du  franc  à  cheval  valant  20  sols,  émis  par  le 
roi  Jean  à  son  retour  d'Angleterre,  en  1360,  a  la  taille  de  03 
au  marc. 

522.  *  IORKnn&S8DEl8<7RK8BRITXnORVH8DIiX 

—  Lys  épanoui ,  surmonté  d'une  couronnelle ,  dans  un 
double  entourage  de  8  arceaux  tréHés  au  point  de  jonction 
(moins  les  2  derniers)  et  accompagnés  d  une  quinte-feuille 
à  chaque  angle  extérieur ^  un  point  sous  le  pied  du  lys,  placé 
Ini-même  entre  2  points. 

iy.  *  BnDITV8SlT8nom8Dni8nR18DFJ8HtV8XPI 

—  Croix  égale,  accompagnée  a  chacun  de  ses  bras  verticaux 
d'un  point,  cantonnée  de  4  fleurs  de  lys  mouvant  du  centre 
de  la  croix. 

Imitation  du  gros  blanc  à  la  fleur  de  lysdil  Patte  d'oie  (1), 
émis  en  mai  1358,  de  Jean  17. 
Gros  de  bas  billon;  58  gr.  Pl.  XXII,  n°  3.  (C.  Da.) 

523.  Même  avers. 

^.  +  BRDÏTV8SIT8nOm8Dni8nRI8DEl8HmXP  — 
Même  type;  un  point  sur  le  grenetis  sous  la  croix  de  la  lé- 
gende. 

(i)  Cal.  Del.,  n"  <H. 
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Billon-,  62  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n°  288  du  Cat.  P.  D.  :  4-  IOu»nneS:DGI  GRS-.BRITX- 
nORVm.DVX  —  +  BnDIQTV:SlT:  clc 

524.  ^IOI\»^n0^8DEI8^R»8BRIT5R^ORVH8DIi\ 

—  Même  type. 

^. .  ^  BnDITV8SIT8liOm  l8IIR18DEI8HtV8XPI~ 

Croix  égale,  cantonnée  de  4  fleurs  de  lys  mouvant  du  centre. 
Gros  de  billon  ^  59  gr.  (C.  de  Fr.) 

Dufcy  a  figuré  Pl.  LXJI,  n°  10,  une  monnaie  aux  même*  types,  avec  les 
légende*  suivantes  qui  me  paraissent  avoir  été  mal  rendues  :  +IOhXnn02: 
DET:GRff  :  BR1TX  UOR  V  :DV  X  —  +  BnDITV:SIT:nOm€:Dnl:nBJ:DEl:InV: 
IPI. 

m.  i°  *  ioiiRimassDeasffR*  — 2°  *  biidigtv! 
siT:noma:Dm:nRi:Dai:Hiv:xpi?  —  croix  égaie. 

B/.  BRITO  entre  2  traits  horizontaux  granulés-,  au-dessus 
une  couronnelle,  au-dessous  un  signe  effacé.  Bordure  de  12 
lobes  séparés  par  des  I  et  contenant  chacun  un  lys. 
Bilion  noir-,  18  gr.  Pl.  XIII,  n°  1".  (C.  D .5  P.  D., 

n°  292.) 

Cette  monnaie  étant  d'une  conservation  détestable,  il  se  pourrait  que  le  type 
du  revers  comportât  au-dessous  de  BRITO  une  couronnelle  comme  au-dessus, 
et  que  ces  2  couronnelle*  fussent,  comme  sur  le  prototype,  accostées  de  2  lys. 

Imitation  du  gros  blanc  à  la  couronne  de  Jean  II,  émis, en 
nov.  1358  (1)  pour  1  sol  tourn.,  à  3  den.  AR.,  75  au 
marc,  pied  60e,  Leblanc,  25,  6.-7. 

oie  i°  iov  |  urtn  |  nés  |  dvx  —  2°  Hh  Dns-mi- 

aitl-^IVTOR-niTimaBO-q-F^a-m-IlîO  —  Croix 
anglaise. 

IX-  4<  MOnaTft^BRlTniV  —  Lion  de  Flandre  debout. 
Bordure  de  12  cercles  séparés  par  des  I,  et  contenant  cha- 
rnu une  quinte-feuille  évidée,  avec  son  pétiole. 
Gros  de  billon;  62  gr.  Pl.  XX.  n°  2.  (C.  D.) 


(1)  Cat.  Del.,  n°  97. 
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■ 

Figuré  Pl.  V,  n°  5,  et  décrit  sous  le  n°  280  du  Cat.  P.  D.,  avec  une  bor- 
dure de  feuilles  de  boux  et  les  légendes  :  IOV  |  hKn  |  DES  —  MOnETTC . 

Imitation  pure  et  simple  des  gros  de  Flandre. 

527.  IOïiaSHH€S:DVX  —  Deux  mouchetures  en  pal, 
accostées,  la  première  de  B-R,  la  seconde  de  I-Y.  Un  an- 
nelet  entre  le  B  et  1*1  ^  un  autre  entre  l'R  et  le  T. 

IV.  >f*  SlCnVO  |  DEI  VIVI  —  Croix  a  queue,  pseudo- 

lysée. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XXIII,  n°  8.  (C.  P.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI.  émis  en  1346  (1) 
par  Jean,  lieutenant  du  royaume. 

528.  *  IOUnilHES-.DVX  —  Même  type. 
R/.  Mêmes  légende  et  type. 

Billon  noir;  20  gr.  (C.  Lag.) 

529.  IOMRHHES  DVX  —  Même  type,  les  mouche- 
tures sont  séparées  par  une  quinte-feuille,  et  les  annelets 
remplacés  par  des  croisettes. 

y.  *  SlffnVOO  DEI  VIVI  —  Croix  trifoliée  à  pied. 
Billon  noir.  (Duby,  LX,  12.) 

530.  lOIlRH  |  IlES  DVX  —  Deux  mouchetures  en  pal, 
affrontées,  séparées  par  un  annelet  et  coupant  la  légende, 
accostées,  la  première  de  B-R,  la  seconde  de  I-T 

y.  SICnVCD  |  DEI  VIVI  —  Croix  à  queue,  pseudo- 
lysée. 

Double  de  billon  noir;  27  gr.  Pl.  XXIII,  n*  9.  (P.  D., 
261  ;  C.  D.) 

531.  IOIlflH  I  HES  DVX  —  Même  type;  la  moucheture 
inférieure  est  surmontée  d'une  rosace. 

IV-  Mêmes  légende  et  type. 
Billon  noir.  (Duby,  LX,  14.) 

532.  IOURH  |  IlES  DVX  —  Type  du  ntt  530;  1  annelet 
est  remplacé  par  un  point. 

(1)  Cat.  Del.,  n°  75. 
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J*\  Œ  SI?nVoO>  |  DEI  VIVÏ  —  Croix  U  queue,  pseudo-lyséc. 
Double  de  billon  noir;  £4  gr.  Pl.  XXIH,  n°  10.  (C*  E., 

M.  C.) 

533.  IOïl«NnES:BRITJWiniE  —  Couronne  rehaussée 
de  2  mouchetures  brochant  sur  le  grenetis,  et 
d'une  espèce  de  trèfle  ou  pseudo-lys  entre  2  triangles  com- 
posés de  3  points;  DVX  sur  le  bandeau. 

y.  *  SICRVCD  |  DEI  V1VI  —  Croix  bourgeoise,  le  pied 
accosté  de  2  annelcts  placés  sur  le  grenetis. 

Double  de  billon  noir;  23  gr.  Pl.  XXIH,  n°  6.  (Dubv, 

LX,  13;  M.  C.) 

Le  dessin  de  Dubjr  donne  +  IOhXrinES  et  ne  présente  pas  les  2  annelcts. 

Imitation  du  double  tournois  de  Philippe  VI.  émis  en  déc. 
1348  (1),  figuré  par  Leblanc,  244,  6.-5. 

534.  Même  avers. 

iy.  SICnVCD  |  DEI  VSIVI  —  Même  type 
Billon  noir-,  23  gr.  (C.  D.) 

Décrii  sons  le  n°  868  du  Cal.  P.  D.  :  +  IOhKnilES  BRITXn  —  +SI- 
GnvCD  |  DEI  VIVI. 

535.  *  IOIiasnnES  DVX  —  Non  séparé  par  un  grenetis, 

ïonv  dans  lc  chamP 

iy.      œOnETK  DVPLEX  —  Croix  a  pied,  fleurdelysée. 

Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXI,  A.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jèan  II.  émis  en  1350  (2), 

à  3  den.  1/2  AR.,  168  au  marc,  figuré  par  Leblanc, 

258,  6.-2. 

536.  &  IOI1RNN8S  BRITOnV  —  Entre  2  astérisques, 
couronne  rehaussée  de  2  mouchetures  renversées  brochant 
sur  le  grenetis,  et  d'une  feuille  d'ache  accostée  de  2  points; 
DVX  dessous. 


(l)Cat.  Del.,  7T. 
(a)  Cal.  Del. ,  nn  88. 
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iy.  Hh  œonaTR-DYPLeX  —  Croix  égale,  accompa- 
gnée d'un  point  a  chaque  extrémité,  chargée  en  cœur  d  une 
quarte-feuille  évidée. 

Double  de  billon  noir-,  16  gr.  Pl.  XXIII,  n°  4.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II  (1),  émis  en  1369. 
537    *  IOflKHHaS  BRITrtH  —  Même  type, 
y.  *  <DOnaT2^DVPLaX  —  Même  croix. 
Double  de  billon  noir:  15  gr.  (M.  C.) 

538.  IOMHHES  BRITOI*  —  Même  type. 
y.  *  (DORETR #DVPLEX  —  Croix  simple. 

Double  de  billon  noir-,  22  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n°  966  do  Cat.  P.  D.  :  +  IOhKnnES  BRJTORV.  La  mon- 
naie étant  fruste  au  revers,  il  est  impossible  de  décider  si  la  croix  est  évidée 
en  cœur  et  si  elle  est  accompagnée  de  4  points. 

539.  *f*  lOftXiraaS  BRIT3S  —  Même  type. 

.  *f*  fXlOItETafc  DVPL0X  —  Croix  égale,  accompagnée 
.  d'un  point  a  chaque  extrémité. 
Billon  noir.  (Duby,  LXI,  5.) 

540.  *  IOUaxHILVS  BRITftR  —  Couronne  rehaussée 
d'une  feuille  d'achc  entre  2  points,  et  de  2  mouchetures 
renversées-,  DVX  dessous. 

iy.  *  (DOnETtt-DVPLEX  —  Croix  égale. 
Double  de  billon  noir;  17  gr.  Pl.  XXIII,  n°  3.  (R.  N.. 
1817,  XVI,  4.) 

541 .  *  IOMNILVS8BRITam  —  Même  type. 

y.  HhœOnETfl  DVPLEX  —  Croix  égale,  chargée  en 
cœur  d'une  quarte-feuille  évidée. 
Billon  noir;  17  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n°  867  du  Cat.  P.  D.  :  +  IOhXNILVSo  etc.  —  Croix  égale 
et  simple. 

Ces  deux  dernières  monnaies  sont  évidemment  des  copies 
de  Charles  de  Blois.  La  terminaison  LVS,  comme  l'a  fait  re- 

(l)  Cat.  Del.,  n»  101. 
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marquer  M.  Hucher  (R.  N.,  1847,  p.  331),  servant  de  trompe- 
l'œil,  ne  laisse  aucun  doute  à  ce  sujet.  La  croix  de  la  première 
peut  être  aussi  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille,  que  le 
mauvais  état  de  la  monnaie  aurait  rendue  invisible. 

542.  *i*  lOftKnitESIBRITXnORV  —  DJÏX  entre  6 
pseudo-lys  mouvant  du  centre,  3  en  chef  et  3  en  pointe. 
y.  (DO  |  nET  |  *  DVP  |  LEX  —  Croix  égale ,  accom- 
pagnée a  chaque  extrémité  de  3  Jxmrrelets  inégaux ,  le  der- 
nier surmonté  d'un  pseudo-lys  coupant  la  légende. 

Double  de  billon  noir;  Pl.  XXII,  n°  8.  (R.  N.,  1847, 
XVI,  2.) 

Copie  du  double  au  même  type  de  Charles  de  Blois 

543.  Variété.  —  «DIIX  au  droit. 
Double  de  billon  noir-,  27  gr.  (C.  D.) 

Décrit  mos  le  n°  363  do  Cat.  P.  D.,  sans  points. 

544.  +  IOIta8nnES*BRIT»nORV  —  Même  type,  avec 
DIIX 

Çf.  Mêmes  légende  et  type;  la  croix  n'a  qu'un  seul  bour- 
relet. 

Double  de  billon  noir;  27  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sons  le  n°  864  du  Cet.  P.  D.,  avec  an  point  après  le  mot  DUX. 

545.  *  IOUKimES  BRITKIUE  —  Dans  le  champ, 
DVX  entre  2  mouchetures  mouvant  la  lre  du  centre,  la  2e 
du  grenetis. 

IX-  *  œonETKfBRlTJRniE  —  Croix  a  pied,  ornée  à 
•    chaque  bras  d'un  trèfle  évidé. 

Double  de  billon-,  20  gr.  (Gomm.  par'M.  P.  D.) 

546.  *  IOïlKnnES*BRIT»niE  —  Même  type. 
^.  *  <»OnET5R*BRIT3SniE  —  Même  croix. 

Double  de  billon-,  19  gr.  (C.  de  Br.) 

547.  +  I(Xhft(HH  ?)ES  DVX  —  Sous  une  couronne  re- 
haussée de  3  pseudo-lys  coupant  le  grenetis  et  commençant 
la  légende,  BRIT  soutenu  par  un  pseudo-lys. 
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Çf.  *œOnETa:DVPLEX—  Croix  a  pied,  pseudo-lyséc. 

Double  de  billon  noir^  18  gr.  Pl.  XXIII,  n°  5  (R.  N., 

1847,  XIX,  7;  C.  D.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  //,  figuré  par  Leblanc. 

258,  6.-6. 

548.  *  lOUflimaS-DVX  —  Dans  le  champ,  {*Ço  n0IK 
séparé  par  un  grenetis. 

y.      BRITOnV-DVX-—  Croix  égale. 

Double  de  billon  noir;  12  gr.  (C.  A.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II,  figuré  par  Leblanc. 

258,  6.-8. 

BRE 

549.  h£  10Iircnne(S*DVX  —  Dans  le  champ,  • 

ITO 

.  *  BRITRVM  DVCIS  —  Croix  égale. 

Double  de  billon  noir-,  17  gr.  (P.  D.,  n°  284;  C.  D.) 

550.  IOIi»nnES:BRIT»nORV  —  Dans  le  champ,  et 
non  séparé  de  la  légende  par  un  grenetis,  DIfX  sous  une 
couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys,  celle  du  milieu  éle- 
vée sur  une  espèce  de  pinacle  et  commençant  la  légende. 
9T.  *  OOnET»:  |  DVPLEX  —  Croix  a  queue,  haussée 
et  pseudo-lysée. 

Double  de  billon  noir;  27  gr.  Pl.  XXIII,  n°  2.  (R.  N., 
1847,  XVI,  3.) 
Imitation  du  double  au  même  type  de  Charles  de  Blois. 

551.  Variété.  —  IOIlRHIIESsBRITafinORV  au  droit. 
Double  de  billon  noir;  27  gr.  (C.  D.) 

Décrit  sous  le  n»  265  du  Cat.  P.  D.  :  IObXmiES  BRITORV  *}  Croii 
fleuronnée  A  pied. 

552..  *  ÎOftKRIl  |  E^  DVX  —  Croix  a  queue. 

ty.  BHITRUIIIK  —  Châtel  tournois,  au  tympan  fleurde- 
lysé  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys 
coupant  le  grenetis  et  commençant  la  légende. 

ltenicr  de  billon  noir;  Pl.  XXII,  n°  4.  (Duby,  LXI,  1er.) 

Le  n°  271  du  Cat.  P.  D.  décrit  :  +  IOhXNttES.R.DVX  —  +BRITKN- 
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NoORVOD,  appartenant  aujourd'hui  à  la  collection  Dobrée,  me  parait  iden- 
tique. C'est,  du  reste,  un  point  difficile  à  décider,  attendu  que  le  mauvais 
état  de  cet  exemplaire  ne  permet  de  déchiffrer  au  droit  que  lOh,  el  an  re- 
vers que  ITEN  

Imitation  du  petit  tournois  à  la  queue  de  Jean  II,  émis  en 
1355  (1),  à  2  den.  AR.,  240  au  marc,  pied  24°. 


(I)  Cat.  Del.,  n"  88. 
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13^4—1489 


Seul  maître  du  duché,  Jean  IV  était  dans  d'excellentes  con- 
ditions pour  donner  a  la  Bretagne  un  monnayage  particulier  et 
indépendant.  Il  y  maintint  la  grande  émancipation  qu'elle  avait 
conquise  sous  Philippe  VI  et  Jean  II.  Son  exemple  fut  suivi 
par  ses  successeurs,  mais  ils  eurent  souvent  à  ce  sujet  maille 
a  partir  avec  les  rois  de  France,  qui  ne  manquèrent  jamais  de 
renouveler  leurs  anciennes  prétentions  toutes  les  fois  qu'ils 
eurent  à  se  plaindre  du  Duc. 

Le  système  monétaire  n'a  subi  en  lui-même  aucune  modifi- 
cation pendant  cette  période;  les  types  seuls  ont  changé,  et  si 
les  espèces  ducales  sont  encore  au  commencement  de  cette 
période  des  imitations,  elles  ne  sont  plus  que  des  imitations 
souvent  éloignées  des  monnaies  françaises.  Peu  a  peu,  les 
types  nationaux  se  font  jour,  et  les  artistes  bretons  ne  suivent 
plus  que  leurs  seules  inspirations.  Les  monnaies  présentent 
constamment  le  signe  de  l'indépendance  bretonne,  d'abord  ac- 
compagné d'emblèmes  héraldiques,  puis  seul  enfin-,  l'hermine 
apparaît  sous  deux  formes  bien  distinctes,  la  moucheture, 
mais  pure  et  dégagée  de  tout  élément  étranger,  a  partir  de 
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1381,  époque  de  la  création  de  l'Ordre  de  l'Hermine,  cl  l'her- 
mine passante,  affectée  au  denier  et  au  double  denier. 

Le  franc  à  pied  disparaît,  et  l'or  est  représenté  uniquement 
par  le  cavalier  ^  les  gros  et  les  blancs  sont  d'un  métal  plus  pur 
et  méritent  le  nom  de  monnaie  blanche,  tandis  que  le  billon 
noir  reste  l'apanage  du  denier  et  du  double  denier. 


JEAN  IV,  dit  LE  CONQUÉRANT.  1364  —  1399.. 

La  bonne  intelligence  ne  pouvait  exister  longtemps  entre  la 
France  et  un  prince  quasi  anglais,  qui  tenait  sans  cesse  ou- 
verte une  porte  aux  ennemis  du  Royaume.  Aussi,  dès  1366, 
on  voit  Charles  Y  provoquer  une  enquête  pour  la  canonisation 
de  Charles  de  Blois.  L'affaire  était  grave,  car  Charles  ne  pou- 
vait être  un  saint  sans  avoir  été  juste  dans  ses  prétentions  au 
trône  ducal,  prétentions  que  pourraient  renouveler  ses  fils. 
Jean  IV  sentit  le  coup,  et  fut  assez  heureux  pour  obtenir  du 
Pape  que  cette  enquête  traînât  en  longueur. 

Chassé  de  Bretagne  par  ses  propres  sujets  en  1371,  il  fut 
réduit  à  aller  mendier  les  secours  de  l'Angleterre  pendant  que 
Charles  V  faisait  occuper  le  duché  par  une  armée  française, 
effacer  (1374)  le  nom  du  duc  des  monnaies  bretonnes,  et 
ordonnait  la  fabrication  d'espèces  anonymes  (P.  justif.,  25)  en 
Bretagne. 

Rappelé  par  ses  sujets  après  avoir  été  déclaré  par  les  pairs 
coupable  de  lèse-majesté  et  dépouillé  de  ses  États  en  1378,  il 
fil  sa  paix  avec  Charles  VI  en  janvier  1382.  La  réconciliation 
fut  si  sincère,  qu'il  l'accompagna  avec  une  armée  en  Flandre 
en  1383,  et  que  le  15  août  suivant  le  Boi  fit  pnblier  à  Paris 
le  cours  des  blancs  de  Bretagne  a  10  deniers  et  de  la  monnaie 
noire,  avec  défense  de  les  refuser  dans  tout  le  royaume. 

En  1386  il  eut  à  soutenir  ses  droits  de  monnayage  contre 
Charles  VI ,  qui  lui  contestait  ce  que  lui  avait  reconnu 
Charles  VIen  1383,  et  il  fit  publier  le  mardi  15  mai,  pendant  la 
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tenue  des  États  assemblés  à  Rennes,  la  déclaration  suivante  : 
«  A  Monseigneur  fait  savoir  que  il  vieult  et  ordene  que  ses 
monnoies  soint  tenues  et  gardéts  en  l'estat  où  elles  sont  sans 
empirement  et  sans  muer,  ne  estre  abalus  tant  comme  l'en  trou- 
vera de  quoi  ouvrer,  sy  Monseigneur  ne  avoii  aucune  nécessité 
parquoy  convensit  que  le  fist  et  est  commendé  aux  Officiers 
prendre  et  recevoir  la  monnoie  pour  le  devoir  de  Monsieur 
sans  refus,  et  aussy  à  tous  les  sujetz  de  Monsieur  ainsi  le  faire, 
et  deffendu  que  nul  ne  donne  cours  à  or  à  plus  de  XX  sols 
pour  francz,  et  nul  cours  à  monnoye  fors  comme  par  Monsieur 
a  esté  ordrenè  sur  les  peines  qui  y  appartiennent  (1).  » 

En  1392,  Charles  VI  renouvela  ses  défenses  de  fabriquer 
des  monnaies  blanches-,  mais  Jean  IV  répondit  le  26  janvier 
aux  ducs  de  Berry  et  de  Bourgogne  que ,  sur  le  fait  des  mon- 
naies  il  voulait  et  entendait  agir  comme  lui  et  ses  prédécesseurs 
pouvaient,  devaient  et  avaient  coutume  le  faire  (2);  le  21 
mars  suivant  provoqua  une  enquête  (P.  justif.,  n°  27)  tendant 
à  établir  que  les  ducs  dë  Bretagne  étaient  depuis  longtemps 
en  droit  de  battre  monnaie,  tant  blanche  que  noire,  et  il  con- 
tinua de  monnayer  selon  son  bon  plaisir. 

Cependant  le  roi  de  France  ne  se  tint  pas  pour  battu,  et  le 
Duc  de  Bourgogne  ayant  proposé  en  janvier  1394  un  article 
ainsi  conçu  :  «  Item,  le  Duc  ne  peult  et  ne  doit  faire  en  Bre- 
iaigne  que  monnoye  noire  de  certain  poix  et  aloy  et  néant- 
moins  a  enlreprins  de  faire  forger  monnoie  blanche  ou  granl 
préjudice  du  Roy,  »  celui-ci  répondit  :  «  qu'il  pouvoit  faire 
et  forger  monnoye  blanche  et  estoit  ladite  possession  et  saisine 
de  luy  et  de  ses  prédécesseurs  par  tant  de  temps  que  mémoire 
n'est  au  contraire  et  que  autrefois,  il  avoil  faict  monstrer  par 
de  ses  gens  aux  gens  du  Roy  aucune  information  sur  ce  fait 
et  plusieurs  pièces  de  monnoye  de  Bret.  du  temps  de  ses  pré- 

(t)  D.  Mor.,  Pr.  II.  col.  SI 4. 

(3)  Quod  in  faelionc  monetarum  suarum  volebal  cl  inteadebat  uli  prout 
>pse  cl  dilccli  predecessorcs  sui  potcranl  et  debebant  ac  facerc  consuevcraiM. 
0.  Mor.,  Pr.  II,  col.  580. 
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décesseurs  (1).  »  Cotte  fois,  l'opiniâtreté  bretonne  remporta. 

Les  monnaies  bretonnes  en  usage  sous  cette  seconde  partie 
•  du  règne  de  Jean  IV  furent  les  francs  d'or,  les  gros,  les  blancs, 
les  deniers  et  les  doubles  deniers. 

Un  extrait  du  compte  rendu  des  États  de  Rennes  en  1386 
(P.  justif.,  n°  26)  nous  apprend  la  mort  réservée  aux  faux 
monnayeurs. 

DINAN. 

La  monnaie  suivante,  portant  la  lettre  D  a  la  fin  de  la  lé- 
gende, ne  saurait  appartenir  qu'à  Dol  ou  a  Dinan.  Or,  Dol  n'a 
jamais  été  mentionné  comme  ayant  fabriqué  des  monnaies, 
tandis  que  l'existence  de  l'atelier  de  Dinan  est  parfaitement 
prouvée  par  la  requête  (2)  des  dames  de  Sainte-Claire  au  comte 
de  Toulouse,  en  1707. 

553.  *  IOUafinn  |  «S-DVX-D  —  Croix  a  queue. 

1?  ^OOOnaTKIBRITXma  —  Écu  triangulaire 
chargé  de  6  mouchetures,  posées  3.  2.  1. 

Denier  de  billon  noir.  Pl.  XXVI,  n°  9.  (C.  de  Br.) 
Imitation  du  denier  de  Jean  II  (Voy.  Pl.  XI,  n°  9)  au 

même  type. 

JUGON. 

554.  *  lOfcaRnHeSoBRITOïtVoDVK  I  —  Dans  le 
champ  et  séparées  du  grenetis  par  un  cercle  délié,  neuf 
mouchetures  posées  1.  2.  3.  2.  1. 

(1)  D.  Mor.,  Pr.  Il,  col.  630. 

(i)  Cette  requête  commence  ainsi  :  «  Les  humbles  abbesses  et  religieuses 
de  Sainte-Claire  de  Dinan  remontrent  très-humblement  a  votre  Altesse  se- 
renissime,  qu'elles  ont  l'honneur  d'avoir  été  fondées  par  François  second, 
Duc  de  Bretagne,  lequel,  en  l'année  mil  quatre  coqs  quatre-vingt,  leur  fist 
eipédier  des  bulle*  en  cour  de  Rome,  leur  donna  sa  chappclle,  le  lieu  ou  it 
faisait  batrt  monois,  etc.  —  Comm.  par  M.  Odorici,  Bibl.  de  Dinan. 

t 
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y  *  sfT:nom«:Dni:B6(n«DiaTv  —  croix  panée. 

Blanc  de  billon ^  47  gr.  Pl.  XXVI,  n°  1er  (C.  Lag .;  M.  C.) 
555    Hh  IOItasm  I0S*BRITOItV  DVJK*I  —  Même  type. 
y    *  SIT:nOma*Dni*B«naDiaTV  —  Même  croix. 
Blanc  de  bon  billon-,  57  gr.  (M.  C.) 

Ce  type,  commencé  sous  Jean  IV,  ainsi  qu'il  résulte  d'un  pas- 
sage de  la  Chronique  de  Saint-Brieuc  en  date  de  1394  (I),  qui 
nous  apprend  qu'ils  couraient  à  40  deniers,  a  été  évidemment 
continué  sous  Jean  V.  Les  patentes  de  Normandie  d'Henri  V, 
de  ordinacione  monetœ  (P.  justif.,  n°  29),  ne  laissent  aucun 
doute  U  cet  égard.  Les  émissions  ont  été,  comme  on  le  verra, 
très-nombreuses,  et  le  partage  entre  ces  deux  princes  n'en  est 
pas  facile.  En  l'absence  de  tout  document,  je  proposerai  de 
conserver  a  Jean  IV  les  monnaies  qui  ne  portent  ni  annclets 
ni  point  dans  le  champ  et  sur  le  grenetis,  et  de  classer  à 
Jean  V  cette  dernière  catégorie. 


NANTES. 

550  *  ioftftitnes<i>Dai<ft>6'Rftaift<§>  !  britoïiv* 

DVX'It  —  Le  duc,  armé  de  toutes  pièces  et  la  visière 
baissée,  brandissant  une  épée  et  tenant  un  écu  chargé  de 
(rois  mouchetures,  2.  I.,  courant  a  droite  sur  un  cheval 
caparaçonné  à  ses  armes  ;  l'épée  traverse  le  grenetis  et  la 
légende,  ainsi  que  les  pieds  de  derrière  du  cheval. 

>£D0vs#in  asDivTORivm#mavm*iivran- 

DG(  —  Croix  fleurie  et  feuillue,  cantonnée  de  quartes-feuilles 
évidées  et  boutonnées,  chargée  en  cœur  de  même,  le  tout 

- 

(1)  Tempore  eliam  hujusmodi  compilacionis  currcbat  moneta  argenlca  in 
Britannia,  quolibet  albo  argcnleo  X  den.  turon.  valente  et  parti  denarii  ni- 
gri.  Io  qua  quidem  moneta  aiba  insculpte  sunt  io  pila  /X  «rmtne.  Quam  qui- 
dem monetam  argenteam  fleri  seu  fabricari  fecerat  idem  Iobanucs  dux  Bri- 
tannie.  —  Chr.  Brioc.,  ap.  D.  Mor.,  I,  col.  8. 

i 

Digitized  by  Google 


172  PÉRIODE  BRETONNE. 

* 

dans  un  double  entourage  ogival  de  quatre  pièces,  accom- 
pagné d'une  moucheture  à  chaque  angle  rentrant. 
Franc  d'or;  55  gr.  Pl.  XXIV,  n°  Ier.  (C.  de  Fr.) 

C'est  la  monnaie  si  mal  figurée  sous  le  n°  9  de  la  planche  de  M.  Pitre- 
Chcvalier. 

Imitation  du  franc  d'or  de  Charles  V. 

557.  *  IOïl5RnH0S*D0I*6<R«ai«#  |  BRITOIIV* 
DVX#n  —  Même  type-,  le  casque,  moins  élevé  et  plus  ar- 
rondi ,  est  surmonté  d'une  couronne  radiée ,  l'épéc  du  duc 
plus  renversé  en  arrière,  ne  traverse  que  le  grenetis,  et 
Vécu  de  Bretagne  n'est  point  incliné  la  pointe  en  avant. 
IJf.  Mêmes  légende  et  type. 

Franc  d'or-,  55  gr.  PL  XXIV,  n°2.  (C.  A.;  C.  D  ;  C.  Da.) 

L'exécution  supérieure  de  cette  monnaie  lui  assigne  une 
émission  plus  récente  que  celle  de  la  première. 

558.  IOIiaRnR«S*DVX*BRITaRni«*n-Écu  pen- 
ché, semé  de  10  mouchetures,  4.  3.  2.  1.,  coupant  par 
la  pointe  le  grenetis,  et  timbré  d'un  heaume  accompagné 
d'un  point  aux  1er  et  4e,  chargé  d'une  ramure  de  taureau  tra- 
versant le  grenetis  et  commençant  la  légende,  au  lion  de 
Montfort  pour  cimier,  le  tout  dans  un  cercle  a  ogives  coupé 
par  l'écu  et  la  ramure. 

y  *Detvs#m  «DivroRivm*mav*ime - 

Croix  feuillue  et  tréfléc,  chargée  en  cœur  d'une  quarte- 
teuille  évidée,  ayant  au  centre  une  quinte-teuille. 
Gros  de  bîllon-,  57  gr.  Voy.  Pl.  XXIV,  n°  6.  (Mus.  de  R  ) 

559.  Même  avers  $  les  points  manquent. 

^  *  DGvsxinasDivTORivfnxm«v«inTanD0  - 

Même  croix. 
Gros  de  billon;  58  gr.  (C.  Lag.) 

560.  ionnnnasKDvx#BRiTnnj0#n  —  Même  type, 

un  point  aux  iPr  et  4e. 

R".  Mêmes  légende  et  type  que  le  n°  558 


Digitized  by  GooqI 


l'tKIODE  UHETOiNNE. 


173 


Gros  de  billon-,  56  gr.  (C.  de  Fx-,  Mus.  de  R.;  M.  C.) 

561.  IOH2SnnaS*DVX*BRITaSia*n  —  Même  type 

y.  *i>avsxin  asDivTORivmxmavmxinTaita 

—  Même  croix. 

Gros  de  billon;  57  gr.  (P.  D.,  n°  296.) 

562.  Mêmes  légende  et  type  ;  l'écu  incliné  dépasse  le  grene- 
tis  de  l'angle  gauche. 

y.  *D£Vs*in  flDi\TOR]vm*mav*inTaDa-- 

Même  croix. 

Gros  de  billon.  (Duby,  LXV,  5.)  Voy.  Pl.  XXIV,  n°  5. 

563.  IOUJnnnaS  DVX  BRITOHVm  —  Même  type  ;  le 
heaume  arrondi  ressemble  aux  casques  du  16e  siècle,  et  la 
targe  porte  6  mouchetures,  3.2.  1 . 

Çf.  Mêmes  légende  et  type.  —  Les  flanchis  manquent. 

Gros  de  billon.  (Duby,  LXV,  6.) 
Cette  monnaie  est  évidemment  la  restitution  d'une  monnaie 
fruste. 

561.  10IiaS#DVX#BRITrcia#R  —  Même  type  que  les 
précédents-,  l'écu  est  incliné  et  les  points  manquent. 

y.  ^Davxin  ttDivTORr.mav* livrait  —  Même 

croix*,  un  point  remplace  la  quinte-feuille  au  centre. 
Demi-gros  de  billon-,  25  gr.  (C.  de  Br.) 

565.  IO:haS#DVX#BRlTfla#n  —  Même  type-,  l'entou- 
rage ogival  est  séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

^  +  DaVxin  aïDIVTORxmaVxinT  —  Même  croix. 
Demi-gros;  26  gr.  (M.  C.) 

566.  +ioii«Rnas*Dai^R«aias-DVx*BRiT«nia 

—  Lion  de  Montfort  accroupi,  la  queue  passée  en^ sautoir 
et  terminée  en  trident,  tenant  à  gauche  une  targe  échancrée 
chargée  de  12  mouchetures,  posées  4.  3.  3.  2.,  le  tout  dans 
un  cercle  ogival  orné  d'un  point  a  chaque  angle  intérieur  et 
séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

p.  +  xpa- vinaiT«xpa-Ra6<itftT*xpa*iPa- 

RJKT*II  —  Croix  égale,  terminée  a  chaque  extrémité  par 
un  bourrelet  de  3  pièces  surmonté  d'un  trèfle  évidé  placé 
entre  deux  feuilles  d'acanthe. 
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Gros  de  billon;  66  gr.  Pl.  XXV,  n°  1".  (C.  A.) 

567.  Variété.  —  Targe  a  16  mouchetures,  posées  4.3.3.3.3 
Gros  de  billon  -,  65  gr.  (C.  A.) 

568.  *  iOMimas  d«i  CRrtaifl  dvx  BRiTjrcia 

—  Targe  a  44  mouchetures,  4.  3.  3.  2.  2. 
y.  Mêmes  légende  et  type. 

Gros  de  billon ;  64  gr.  (M.  C.) 

569.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  posées  4.  4  3.  2.  i. 
Gros  de  billon;  67  gr.  (C.  A.) 

570.  ^ioit^nnaS'Dai-^R^aiaR-Dvx-BRiTTsnia 

—  Targe  a  12  mouchetures,  posées  4.  3.  3.  2.;  la  double 
queue  se  termine  par  une  touffe  simple. 

iy.  Mêmes  légende  et  type. 
Gros  de  billon;  65  gr.  Pl.  XXV,  n°  2.  (C.  A.;  C.  M.) 

571.  Variété.  —  Au  droit  :  *  IOftttimaS-Dai-G*R*R- 
aift-DVX^BRITftia  —  Targe  à  14  mouchetures,  posées 
4.  3.  4.  2.  1. 

Gros  de  billon;  67  gr.  (M.  C.) 

572.  Variété.  —  Au  droit  :  IOIiamnaS-Dai-CTfl- 
aitt*DVX«BRIT*Kie(8  —  Targe  a  12  mouchetures,  posées 
3.  4.  3.  2.  ;  la  queue  du  lion  est  complètement  dépourvue 
de  poils. 

Gros  de  billon;  67  gr.  Voy.  Pl.  XXV,  n°  3.  (C.  A.) 

573.  IOIiftnnaS'DVX-BRlTasnia  —  Même  type  ; 
large  a  7  mouchetures,  3.  2.  2. 

çr.  Hh  xpa-vinaiT-xpa-RaffnnT-n  —  Même 

croix. 

Demi-gros  de  billon;  34  gr.  Pl.  XXV,  n°  3  (C.  A.) 

574.  Variété.  —  Targe  a  8  mouchetures,  3.  3.  2. 
Demi-gros  de  billon;  34  gr.  (M.  C.) 

575.  Mêmes  légende  et  type.  —  Les  mouchetures  sont  po- 
sées 3.  2.  3. 

y.  *  xpa: vinaiT-xpa-RacnaRT-n— Même  croix. 

Demi-gros;  33  gr.  (C.  P.) 

576.  *  IOIt2SnnaS*DVX«BRlT«ia  —  Même  type 
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y.  ^xpa^vinaiT-xpa-Re^naiT^n— Même  croix 

Demi-gros  de  billon-,  24  gr.  (C.  Da.) 

Cette  monnaie,  qui  m'a  appartenu,  est  celle  qu'a  décrite  M.  Poe  y  d'Avant 
•ous  le  n°  898  de  son  ouvrage,  avec  la  légende  inexacte  et  incomplète  : 

+  fohXnasDVX'BRrnrnia  —  xpc.vinaiT.xpc.RGGnRT. 

577.  °DGCI8(?R9&ai2&o  autour  d'un  grand  I  entre  deux 
mouchetures,  surmonté  d'une  couronne  perlée  commençant 
la  légende.  Bordure  de  14  cercles  séparés  par  des  I  et  con- 
tenant chacun  une  moucheture. 

y.  1°  ►{<  BRiTKIlORV  8  DVX  n  —  2°  Hr>  BRDITV:  SIT: 
nO<D«:Dni:nRI:Dai:HtV:XP  —  Croix  égale. 

Blanc  de  bon  billon-,  53  gr.  Voy.  Pl.  XXV,  n°  4. 

(C.  D.) 

Imitation  du  blanc  aux  fleurs  de  lys  dit  Blanc  de  Donne,  de 
4  den.  par.  (1),  émis  par  Charles  V  en  avril  1365,  à 
4  den.  AR.,  96  au  marc,  pied  25e. 

578.  4<Dai#OT*Kai2R#BRITasnia#n  —  Dans  le 
champ,  entre  dèux  barres,  IKDVX  accompagné  de  6  mou- 
chetures, 3  en  chef  et  3  en  pointe,  les  3  premières  mouvant 
du  centre. 

y.  BnDiaTV^SIT  |  ROmeC#Dni#nR—  Croix  à 
queue. 

Blanc  de  billon ;  48  gr.  Pl.  XXV,  n°  5.  (C.  Da.) 

579.  >f*  IOfc2mnaS*DVX*BRITasnieC  n  —  Lion  de 
Montibrt  debout,  la  queue  dressée  a  droite,  revêtu  d'un 
manteau  flottant,  semé  de  mouchetures. 

*  BnDiaTv*siT*noman*Dni*Di  —  croix 

égale,  aux  bras  se  bifurquant  en  spirales,  surmontée  à 
chaque  point  d'intersection  d'un  trèfle,  et  formant  au  centre 
un  losange  chargé  en  coeur  de  la  lettre  IV 
Blanc  de  bon  billon;  37  gr.  Pl.  XXIV,  n°9.  (C.  L.;  M.  C.) 

580.  Variété.  —  *  iOMnne(s#Dvx#BRrrania  — 

Au  droit. 

(I)  Cat.  Del.,  n°  10T. 
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Blanc  de  bon  billon-,  38  gr.  (M.  C.) 

581.  ioitamnasxDvxxBRiTjrcniaxn  —  Targe 

échancrée  a  gauche,  chargée  de  6  mouchetures,  3.  2.  1.. 
dans  un  entourage  ogival  de  14  pièces,  séparé  du  grcnctis 
par  un  cercle  délié. 

y.  ^  BnDiaTV*SIT*nOmaxDni  HR  —  Croix  imi- 
tée, cantonnée  de  \  mouchetures. 
Blanc  de  billon-,  45  gr.  Pl.  XXV,  n°  7.  (C.  Da.) 

582.  lOItaSxDVXxBRITatiexIt  —  Même  type. 

^.       BnDiaTVxSlTxnoma*Dni  —  Même  croix. 
Demi-blanc  de  bon  billon-,  19  gr.  (P.  D.,  n°  301  -,  C.  D.) 

583.  +  IOItttNnetSoBRITOnV-DVX  n  —  Neuf  mou- 
chetures, 1.  2.  3.  2.  séparées  du  grenetis  par  un  cercle 
délié.  m 

y.       SÏT  nOm«-Dni-B«n«DiaTV  —  Croix  patlée. 
Blanc  de  billon-,  57  gr.  (C.  de  Fr.) 

584.  *  IOMHnaS»BRITOnV+DVX  n*.  —  Même  type. 
y.  *  SIT  noma*Dni+B«ne(DïaTV  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  A.) 

585.  *  Kmaïl  IïiaS-BRITOnV  DVX+IV  —  Même  type. 

y.  >t*  siT:noma*Dni*B«nai)ia  rv  —  Croix  pattée 

Blanc  de  billon-,  59  gr.  (C.  A.) 

586.  IOftamHES8BRITOIlV8DVX  n  —  Même  type 
y.  *  SIT:n0ma:DnKBen«DlOTV  —  Croix  pattée 

Blanc  de  billon-,  61  gr.  (C.  A.) 

587.  Variété.  —  *  KmamHeCSoBRITOItVoDVX  n  au 

droit. 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  A.) 

588.  Même  avers. 

y.     siT-nome«Dnr.Betneu)iaTv  —  croix  pattée. 

Blanc  de  billon-,  56  gr.  (C  A.) 

589.  IOUîmHaSoBRlTOnV-DVX  n  —  Même  type, 
y.  *  SIT  nOfna-DRI^BetnetDiaTV  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon-,  55  gr.  (C.  A.) 

590.  I0BasnHes:BRIT0RV:DVX+n8  —  Même  type 

w  *  sïT:nomecDm:BenGDiaTV8— croix  pattée. 
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■ 

Blanc  de  billon;  49  gr.  (C.  A.) 

591 .  *f*  ïOIiiSnMGS+BRITOnV'DVX+n  —  Même  type. 

iy.  *  siT:nom«*Dni+BanemaTv:  —  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (C.  A.) 

592.  *  IOMRWaSIBRlTORVtDVX+R  —  Même  type.  . 
R*.       SIT  noma  Dm  BaRaDIOTVs  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (C.  A.) 

593.  Même  avers. 

r\  *  siT:nomecDni:BanaDiaTV8 — croix  panée. 

Blanc  de  billon  ^  49  gr.  (M.  C.) 
.594.    ^IOIlARWaS:  BRITORV  IDVX  +  R0  —  Même 
type. 

y.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  croix  panée. 

Blanc  de  billon;  46  gr.  (M.  C.) 

595.  variété.  —  *  ioiiflRwas:BRiTORv:Dvx+R8 

au  droit. 
Blanc  de  billon  ;  51  gr.  (C.  A.) 
396.    Même  avers. 

w.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTV8  ~  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  45  gr.  (C.  A.;  M.  C.) 

597.  *  lOIiasnHaSIBRITOnV  DVXoR  —  Même  type. 

h\  Hh  siT-noma:Dni:BanaDiaTv:  —  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  60  gr.  (C.  A.) 

598.  *  IOIiaKRI  ïaS  BRITORV  DVX  R  —  Même  type. 
+  SlTlROma  DRÏ  BaRaDIGTV  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  A.) 

599.  Même  avers. 

ÇT.  *  SIT*ROma*DRI*BaRaDiaTV  —  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon;  57  gr.  (C.  A.) 

600.  ►{<  IOliRRI  ïaS  BRITORV  DVX+R  —  Même  type. 

£*.  HhSlT:ROma*DRl*BaRaDiaTV:~  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon;  61  gr.  (C.  A.) 
601     +  lOïiflRÏ  ïaS  BRITORV  DVX+R:  —  Même  type. 

12 
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y.  Mêmes  légende  et  type*. 
Blanc  de  billon;  51  gr.  (M.  C.) 

602.  IOïiamiietS  BB1TOIIV  DVX<>n:  —  Même  type 

y.  *  siT:noma:Dni:Ban«DiaTv:  —  croix  pat- 

tée. 

Blanc  de  billon  ;  62  gr.  (C.  A.) 

603.  IOItrcni  ieS+BBITOnV«DVX+n  —  Même  type 
y.      S1T  noma*Dni+BanaDiaTV  —  Croix  pattéc. 

Blanc  de  billon-,  64  gr.  (C.  de  Fr.;  M.  C.) 

604.  Même  avers. 

y  *  siT:noma«Dni-BanaDiaTv:  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  66  gr.  (M.  C.) 

605.  Même  avers. 

y.     siT:noma«Dni+BananiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  Lag.) 

606.  *i*  IOIlflni  laS+BBITOnV+DVX  II  —  Même  type. 

y.  *  srnnoma+oni+BanaDiaTv:  —  croix  pat- 

tée. 

Blanc  de  billon;  62  gr.  (C.  A.) 

607.  Hr>lOIi3RnaSîBRITOnv:DVX+n:  —  Même  type 

y.     siT:noma-Dni*BanaDiaTv  —  croix  pattée 

Blanc  de  billon;  60  gr.  (C.  E.) 

608.  *  IOUflni  iaS-BBITOnV  DVX+ÏI  —  Même  type 

y.  *  siT-noma-Dni-BanaDiaTv:  —  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  de  Fr.) 

609.  variété.  —    srr:noma«Dni*BanaDiaTv:  a» 

revers. 

Blanc  de  billon;  56  gr.  (M.  C.) 

610.  *  lOXiflltl  iaS-BRlTOIlV  D\  X-Itt  —  Même  type. 
y.  *  SITinOmatDnr.BanaDiaTV:  —  Croix  nat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  58  gr.  (C.  A.) 

611 .  lOItami  laS-BRITOnV+DVX+n  —  Même  type. 

y.  *  siT:noma*Dm«BanaDiaTv:  —  croix  pat- 
tée. 
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Blanc  de  billon;  57  gr.  (M.  C.) 
612.    +  ïOIi^niieS-imiTOnV-ï)VX  n  -    Mémo  lypo. 

k  *  siT:nomec-Dni*BeneDiaT\  —  croix  |>attéo. 

Blanc  de  billon;  51  gr.  (M.  C.) 

m.  variété.  —  *  srr: noma-nm •  Banamcm  : 

au  revers. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  An.) 

014.  Même  avers. 

y.  *  SIT-.nOmeiDRl-.BanGDiaTV  -  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon;  18  gr.  (C.  A.) 

015.  *  IOUasni  iaS-BBITOn\*DVX+n  —  Même  type. 
.   y.  *  SIT  nome  Dni*BanaDlGTV  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  53  gr.  C.  A.) 

m.  Variété.  —  +  sit  noma  Dni^Banamorv:  au 

revers. 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  A.) 
017.    Même  avers. 

h      siTinoma-Dni  BanaDicm:  —  croix  pat- 

lée. 

Blanc  de  billon;  56  gr.  (C.  A.) 

fii8  variété.  —  +  siT:noma*Dni*BananiaT\  au 

revers. 

Blanc  de  billon-,  61  gr.  (C.  A.) 

019.  10Î12ÏR1  iaS*BBITOnV'DVX+n:  —  Même  type. 

y  +  siT:noma-Dni-BanaDiaTv:  —  Croix  pat- 

lée. 

Blanc  de  billon  ^  57  gr.  (C.  A.) 

020.  *  IOUflni  iaS*BBITOnV:DV?i*n  —  Même  type. 

w  Hh  siT'.noma^Dm-BanaDiaTv:  —  Croix  pat- 

tée. 

Blanc  de  billon;  58  gr.  (C.  A.) 

021.  lOWSIlI  laSIBBITOnV  DVX°It  —  Même  type. 
W.  *  SITtnOma-Dnr.BanaDIOTV  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  A.) 
0*22.    Même  avers. 

or  ^sir.noma-.nnr.BanamaTv  — Croix  pattée. 
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Blanc  de  billon  ^  51  gr.  (C.  A.) 

623.  *  IOïiami  laS'.BBlTOnV  DVX«»n  —  Même  type. 

y.  *  siT:noma:Dm:BanaDiaTv:— Croix  panée. 

Blanc  de  billon  ;  53  gr.  (C.  A.) 

624.  *  IOIi2Sni  iaS'.BRITOnV  DVX+n  —  Même  type. 
y.  *  SIT-noma-Dni*BanaDiaTV:  —  Croix  paltée. 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  A.) 

625.  Même  avers. 

y.  *  siT:noma:Dnr.BanaDiaTV  —  Croix  panée. 

Blanc  de  billon-,  52  gr.  (C.  A.) 

626.  *  IOIiami  ias:BniTOnv:DVX°n  —  Même  type, 
ly.  *  SÏT  nOJXia  Dm  BanaDiaTVS  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  49  gr.  (C.  A.) 

627.  IOItftlM  iaS:BRITOnv:ï)XX°n8  —  Même  type 
n/.  *  SlT-.nomaiDItKBanaDiaTV  —  Croix  pattee. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  A.) 

628.  +  IOïtJrcni  JaS:BniTOnv:DVX<»n  —  Même  type. 

y.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv-  croix  panée 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C  A.) 

629.  *  IOIirtllI  iaS'.BRITOnVtDYX+n  —  Même  type. 

y.  >i<  siT:noma:Dni:BanaDiaTv—  croix  panée. 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (C.  A.) 

630.  ^  IOIl2Sni  iaSIBlUTOnV.DVX+ns  —  Même  type. 

r\     siT:noma:Dni:Banai)iaTv—  croix  panée. 

Blanc  de  billon;  49  gr.  (C.  A.) 

631 .  *  lOUami  ias:BMTOnv:DVX+n:  -  Même  type. 

y.  *  siTinoma-DnwîanaDiaTv:-  Croix  panée. 

Blanc  de  billon^  48  gr.  (C.  A.) 

632.  *  loiiîmas  :  Biu  ronv  :  dvx  •  n  —  Même  type  -, 

il  n'y  a  que  7  hermines,  2.  3.  2. 

iy.  ^  siTinoma'.Dnr.BanaDias  —  Croix  panée. 

Demi-blanc  de  billon;  30  gr.  Pl.  XXVI,  n°  2.  (M.  C.) 

633.  *  10HrcnaS°BKlTOoDVX  n  —  Même  type. 

y.  *siT:noma:Dni:Bana  —  Même  croi*. 

Demi-blanc;  25  gr.  (C.  Da.) 

634.  *  IOîiamiiaSoBRITOoDVX  n  —  Même  type. 
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iv.  +  siT.:noma:Dni:Bena  —  Même  croix. 

Demi-blanc;  28  gr.  (C.  Da.) 

635.  >f*  IOIlKnMeSIBRlTOnV.DVX+ns  —  Même  type. 

y.  ^  siT:noma:Dnr.B«n«Dias  —  o-oix  pattée. 

Demi-blanc  de  billon;  29  gr.  (C.  A.) 

Les  monnaies  suivantes,  copiées  sur  celles  de  Charles  VI, 
ont  été  jusqu'ici  attribuées  à  Jean  V,  et  j'avoue  avoir  long- 
temps partagé  cette  erreur,  puisque  sur  mes  planches  encore 
elles  se  trouvent  classées  a  ce  règne.  Indépendamment  de  la 
première  date  d'émission  des  blancs  français,  fixée  par  Leblanc 
et  Delombardy  a  1384,  leur  faire  se  rapproche  trop  de  celui  des 
autres  monnaies  de  Jean  IV  pour  qu'elles  ne  soient  pas  du 
même  prince.  Et  si  on  veut  bien  examiner  la  forme  des  mou- 
chetures, la  forme  des  lettres  et  les  signes  qui  séparent  les 
mots  des  légendes,  je  suis  persuadé  que  cette  attribution,  dont 
pour  ma  part  je  suis  convaincu,  sera  admise  par  tous  les  nu- 
mismatistes. 

636.  lOftRIlHESxBRITOnVxDVS  It  —  Écu  triangu- 
laire, a  bordure  granulée,  chargé  de  3  mouchetures,  posées 
2.  1.,  dans  un  cercle  délié. 

+siTxnomaxDnuBanai)iT  — croix  pattée, 

cantonnée  de  2  couronnes  rehaussées  de  3  quintes-feuilles  et 

de  2  mouchetures. 

Blanc  de  billon;  52  gr.  Pl.  XXIX,  n°  1er.  (M.  C.) 

Imitation  du  Guenar  de  Charles  VI  (1),  émis  en  mars  1381 
pour  10  den.  tourn.  ou  8  den.  par.  à  5  den.  1/2  AR., 
74  1/2  au  marc,  fig.  par  Leblanc.  288,  c.-ler. 

637.  IOIinnHESoBRITOnVoDVX°n  —  Même  type. 
y.  *SIT:nOma:Dni:BanaDiaTV  —  Croix  can- 
tonnée de  2  mouchetures  et  de  2  couronnes. 

Blanc  de  billon;  46  gr.  (C.  Bil.) 

638.  HH  IO&rcniIESoBHITOnVoDVX  II  —  Même  type. 

fl)  Cat.  Del..  n°'  116  el  120. 
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iv.  +  siT-noma»L)ni*BaneniaT\  —  Même  type. 

Blanc  de  billon-,  47  gr.  (M.  C.) 
03U.    Variété.  —  Les  mouchetures  sont  aux  2e  et  3*. 

Blanc  de  billon  ;  40  gr.  (M.  C.) 
'ïiO.    Même  avers. 
iy.  *  SIT:nOO)a:Dnr:BaneDiaTV  —  Croix  can- 
tonnée de'  2  couronnes  et  de  2  mouchetures. 
Blanc  de  billon-,  4o  gr.  (C.  de  Fr.) 
Oil.        IOI\»nnES-BRITOnV-DVX«n  —  Même  type. 
^.       SIT:nOma:Dni:B«namTV  —  Même  type. 
Blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LX1H,  n°  il.) 

642.  *  IOIiaSRn0SoBRITOnVoDVS  n  —  Même  type, 
çr.  +  SIT8nOma8Dni8BaRDlT  —  Même  type 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (Comm.  p.  M.  Ver.) 

643.  *i<  lOIlflnnaSxDVXxn  —  Dans  un  cercle  suivant 
les  contours  du  grenetis,  hermine  passant  a  gauche,  accolée 
d  une  targe  échancrée  chargée  de  7  mouchetures,  2.  3.  2  . 
coupant  le  grenetis  et  la  légende-,  les  deux  extrémités  de 
l'hermine  coupent  le  grenetis  et  la  queue  coupe  la  légende 
W.  fOOIUaTrcf  DVPf  LaX  —  Croix  composée  .le  i 
croissants  formant  un  losange  avec  un  point  au  centre,  sur- 
montée a  chaque  point  de  réunion  d'une  feuille  bifurqucV 
coupant  le  grenetis  et  correspondant  aux  mouchetures  qui 
partagent  la  légende. 

Double  de  bas  billon-,  20  gr.  Pl.  XXVI,  n°  3.  (C.  Da.) 

Duby  (Pl.  LXIII,  n°  4)  a  dooné  d'une  manière  inexacte  cl  incomplète  une 
monnaie  à  ce  type,  saus  lettre  monétaire,  et  présentant  IOhXn0S  DVX, 
avec  une  large  chargée  de  3  mouchetures  figurant  un  écu  renversé.  Au  re- 
vers, la  légende  commence  par  un  m ,  et  le  point  qui  orne  le  milieu  de  la 
croix  est  remplacé  par  une  quarte-feuille  évidée. 

ttii        lOItamHaSoDVXon  —  Trois  mouchetures,  2  1 
11*.  +  œOnaT*s:BRITttnia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  25  gr.  Pl.  XXVI,  n°  12.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  tournois  de  Charles  V. 

lit:i.    *  I0fcftnNaS8l)VX*n$  —  Même  type. 
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H .  *  mOna TfllBKITamias  —  Croix  pattée. 
Double.de  billon  noir;  25  gr.  (C.  de  Fr.) 

tm.  *  umrcnnasxDvxxn  —  Même  t>i>o. 

y.       mon«TaxBRITani«  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir,  30  gr.  (C.  de  Fr.) 

047.  +  IOXtaRliaSsDYXm  —  Même  type. 
jy'.  *  mOn0T^8BRITasma  —  Même  croix. 

Double  de  billon  noir;  21  gr.  (P.  D.,  n°  303;  C.  ».) 

048.  +  IOUasnnaS-DVX-n  —  Môme  type. 
^.  *  monetTrc:BRIT*mia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir-,  24  gr.  (Mus.  de  V.) 

049.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  dégénérées  et  se  rap- 
prochent des  fleurs  de  lys. 

Double  de  billon  noir;  27  gr.  (P.  D.,  n°  304-,  C.  Da.) 

050.  Le  même,  avec  IOïHSnNaS-DVX*n 
Double  de  billon  noir-,  22  gr.  (C.  Da.) 

051 .  IOIi2miiaSoDVX°n  —  En  fasce,  2  mouchetures 
dégénérées,  séparées  par  un  point. 

IV.  tf<  (DOnaTR*BRITftia  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir-,  24  gr.  Pl.  XXVI,  n°  7.  (M.  C.) 

(532.        IOIlflimES  Dai  GnR  —  Dans  un  cercle  ogi- 
val de  8  pièces,  I  entre  2  mouchetures,  accosté  de  2  points 
et  cantonné  de  \  autres. 
K   *  DVX:BRIT«niUE:n  —  Croix  pattée. 
Denier  de  bas  billon;  15  gr.  Pl.  XXVI,  n°  10.  (M.  C.) 

053.  *  Dai-tfRRCIIR-R  —  Entre  deux  barres,  IOIl; 
dessus  et  dessous,  une  moucheture. 

DVX*BRIT»nia  —  Croix  pattée. 
Denier  de  bas  billon;  17  gr.  Pl.  XXVI,  n°  11.  (M.  C.) 

054.  Hh  IOIiKIIII  |  aS*DVX*n  —  Croix  a  queue. 

y.  Hh  0>OnaT»:BRITKnia:  —  Targe  chargée  de  6 
mouchetures.  3.  2.  1. 

Denier  de  billon  noir;  19  gr.  (M.  C.) 

C'est  le  n"  290  du  Cal.  de  M.  Pocy  d'Avanl,  donné  avec  la  légende 
inexacte  et  incomplète  +I0h7CnnaS  DVX  —  +mOnaT7t:BRIT*nifl. 
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600.        10Il^naS'DVX»n  —  Deux  mouchetures  séparées 
par  un  point. 

^.       BRITONV-DVX+  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon  noir;  1!  gr.  Voy.  Pl.  XXVI,  n*  8. 

(C.  E.) 

Imitation  du  denier  tournois  de  Charles  VI  (i),  émis  en 
nov.  1389,  à  1  den.  2/3  AR  .,  225  au  marc  de  Paris, 
pied  27e,  figuré  par  Leblanc,  288,  c.-16. 


PLOERMEL. 

La  monnaie  suivante  ne  saurait  appartenir  qu'a  Ploérmel. 
Quoique  l'histoire  soit  muette  sur  cet  atelier,  son  existence 
parait  prouvée  par  la  tradition  populaire,  qui  désigne  sous  le 
nom  de  Monnaie  une  ancienne  maison  adossée  aux  murs 
Nord-Ouest  de  la  ville. 

006.    +  DaKtfRRCUKIP  —  Kntre  deux  barres  IOIi  ;  des- 
sus et  dessous,  une  moucheture. 
HT.  +1  DVX*BRIT»ma  —  Croix  pattée. 
Denier  de  bas  billon;  16  gr.  (C.  de  Br.) 


HENNES. 

657.  IOItasnn«S*DVX*BRITasnia*R  —  Lion  de 
Flandre  couché,  la  tête  couverte  d'un  heaume  ayant  pour 
cimier  le  lion  de  Montfort,  assis  entre  deux  cornes  de  tau- 
reau; le  tout  dans  un  entourage  ogival. 

iy.  *  Davs*in  asDivTORivm#mav#inTan  — 

Croix  égale  aux  bras  se  bifurquant  en  spirales,  surmontée  à 
chaque  point  d'intersection  d'une  es|à»cc  de  trèfle,  et  can- 
if) Cal.  Del.,  n«  12». 
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tonnée  de  4  mouchetures-,  au  centre,  un  losange  avec  un 
\mni  au  milieu. 
Gros  de  billon-,  07  gr.  Pl.  XXIV,  n°  3.  (M.  C.) 

Celle  monnaie,  que  je  tiens  de  M.  de  Courcy,  a  élé  publiée,  R.  .V,  1847, 
pl.  II,  n°  1",  avec  la  légende  inexacte  :  IOb7CnnGS«DVXxBRI'nnmiGûV. 
L'examen  m'a  convaincu  que  la  lettre  monétaire  est  un  R  a  la  panse  dépri- 
mée et  surbaissée,  et  non  un  V.  De  plus,  un  exemplaire  identique,  publié 
sous  le  n°  293  de  l'ouvrage  de  M.  P.  d'Avant,  et  actuellement  entre  les 
mains  de  M.  Dobrce,  m'a  permis  de  reconnaître  que  le  lion  de  Montfort  est 
bien  de  profil. 

Imitation  du  lion  heaume  de  Louis  de  Mâle. 

058.  IOIl2SiniiaS*DVX*BKIT2Snia^H— Êcu  penché, 
traversant  le  grenetis  et  la  légende,  semé  de  11  mouche- 
tures, 4.  3.  3.  1.,  timbré  d'un  heaume  orné  d'une  ra- 
mure de  taureau  traversant  le  grenetis  et  commençant  la 
légende,  au  lion  de  Montfort  pour  cimier;  le  tout  dans  un 
cercle  a  ogives,  coupé  par  l'écu  et  la  ramure. 

it  .  4<Davsxin  jrcDivTORivmxmavxiRTaDa  — 

Croix  feuillue,  surmontée  a  chaque  bras  d'un  trèfle  évidé, 
chargée  en  cœur  d'une  quarle-feuile  évidée,  ornée  au  centre 
d  une  sexte-feuille. 

Gros  de  billon;  40  gr.  (C.  de  Br.) 

059.  10IlKnnaS*DVX*imiT^nia*n  — Même  type, 
accompagné  d'un  point  aux  lrr  et  4e;  l'écu  n'a  que  10  mou- 
tures, posées  \.  3.  2.  1. 

r-  +Davs#in  «DivTORivm*mav*ima — 

Même  croix. 
Gros  de  billon-,  57  gr.  (C.  L.) 

000.  Variété.  —  ioiiKnnas*Dvx*BHiT«nia-H  — 

Même  type. 
Gros  de  billon-,  55  gr.  (P.  D.,  n°  295.) 

001.  *  lOIiasnnaSsSsDV^BRITaSia^R  —  Écu  in- 
cliné; les  points  manquent  et  l'entourage  ogival  est  séparé 
du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

y.  ^Davsxin  KDivTOHivmxmavxinTaDa — 

Même  croix. 
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Gros  de  billon-,  55  gr.  (C.  de  Fr.;  M.  C.) 
(m.    IOItJSnnaS28gDVX*BRlTaSie-R  —  Même  type: 
un  point  aux  i'r  et  \*. 

y.  *Davs#m  asDiVTomvm*mavm*in ... - 

Même  eroix. 

Gros  de  billon-,  55  gr.  (P.  D.,  n°  294.) 

r>03   ioiircnnasxDvx#BRn,fiia#R  —  Lécu  est 

couché. 

iy.  ^Davssin  asDivTORi\msmav8inT  —  Même 

eroix. 

Gros  de  billon;  52  gr.  (C.  A  Voy.  Pl.  XXIV,  n°  -4.) 
m.    IOIl«nnaSxDVXKBRIT^a*R  —  Les  points 
manquent-,  lécu  ne  porte  que  6  mouchetures,  posées  3.  2.  ! . 

çz.  ^Davsxin  «DivTORxmavxinTanD  ou  in- 

TaD  —  Même  croix  ;  un  point  remplace  au  centre  la  quinte- 
feuille. 

Demi-gros  de  bîllon ,  28  gr.  Pl.  XXIV,  n°  G.  (M.  C.) 
0G5.    IOIiaS*DVXxBRlT2xia#R  —  Éeu  incliné. 

w  ^Davxm  KDi\TORi:niavxinTan  —  Mémo 

croix. 

Demi-gros;  25  gr.  (C.  de  Fr.) 
(m.    IOI*aS&DVX#BRITflaxR  —  Éou  incliné,  heaume 
accompagné  d'un  point  aux  1er  et  V. 
I*\  *  DaVS8IIl  flDIVTORSmasinT  —  Même  croix 

Demi-gros  fracturé-,  24  gr.  (Comm.  p.  M.  P.  D.) 

007.  ^K)iinnnas-Dai-<?Rflain-DVX*BRiTnnie( 

—  Lion  de  Montfort  accroupi,  la  queue  terminée  en  trident 
et  passée  en  sautoir,  tenant  a  gauche  une  large  échancrée 
chargée  de  12  mouchetures,  posées  4.  3.  3.  2.,  le  tout 
dans  un  cercle  ogival  orné  d'un  point  à  chaque  angle  inté- 
rieur. 

ix  *  xpa-vinaiT*xpa-RatfnasT*xpa*ipa- 

R55T#R  —  Croix  égale,  terminée  a  chaque  extrémité  par 
un  bourrelet  de  3  pièces  surmonté  d'un  trèfle  évidé  entre 
deux  feuilles  d'acanthe. 

Gros  de  hillon:  <>3  gr.  (M.  C  ) 


Digitized  by  Google 


PÉRIODE  BltETONNK. 


1X7 


Celte  monnaie,  que  je  liens  de  M.  Poey  d'Avant»  est  celle  qu'il  a  publiée 
s>us  le  nn  297  de  son  Cat.  avec  la  légende  défectueuse  et  incomplète  au 
revers  :  +  XPCxVlnaiTXXPCxRGGnRTxXPCximPaKKT  ~~  Le  ncl" 
loyage  m'a  permis  de  rectifier  et  de  compléter  la  lecture. 

(KÏ8.    Variété.  —  Targe  a  13  mouchetures,  1.  3.  3.  2.  1. 

Gros  de  hillon-,  65  gr.  (C.  A.) 
«00.    Variété.  —  Au  droit  :  *  IOIirtimaS  D0I  CWR- 
OIK  DVX  BBiTttnia  —  Targe  à  12  mouchetures.  po- 
sées 1.  3.  2.  2.  1. 
Gros  de  hillon;  53  gr.  (C.  de  Br.) 
()7(>.    Même  avers. 

r-.  +  xpa-vinaiT-xpaMm^nasT-xpa-iPH^T-B 

—  Même  type  ^  la  lettre  monétaire  est  surchargée  d  un  V. 
Gros  de  billon;  61  gr.  (C.  de  Br.) 

i)7i.  ^ ioii^nnas^Dai-^Bîsaïas-DVX-BBn^ie 

—  Même  type. 

ft-  *f*  xpa*vinaiT*xpa«Ba<rnarr*xpcMPa- 

HftT-U  —  Même  croix. 

Gros  de  hillon,  G2  gr.  (C.  A.) 
<i72.    Variété.  —  Targe  à  11  mouchetures,  posées  i.  3.  -i.  3. 

Gros  de  hillon  -,  51  gr.  (C.  A.) 
♦»73.    Variété.  —  Targe  a  12  mouchetures,  1.  3.  3.  2. 

iv  +  xpa*vinaiT.xpa-ua6*n«T*xpa-ïPB«T-iî 

—  Même  croix. 

Gros  de  hillon ;  61  gr.  (M.  G.) 

«71.  variété.  —    xp<x  vmarr  xpo  Baffnarr  xpa 

IPaiiaST  B  au  revers. 
Gros-,  66  gr.  (C.  A.) 

673.  *  îoftnnnas  Dai  GMtrcairc  nvx  mutai* 

—  Targe  à  15  mouchetures,  posées  1.  3.  3.  3.  2. 

h  * xpa-vinaiT*xpa-Ba<rn^T*xpa*ipa- 

R2ST*B  —  Même  croix. 
Gros  de  hillon;  61  gr.  (C.  A.) 
676    Variété.  —  Targe  à  12  mouchetures,  i.  3  3.  2. 
Gros  de  hillon ^  56  gr.  (C.  A.) 
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077.    Mêmes  légende  et  type;  large  a  11  mouchetures,  po- 
sées 1.  3.  3.  2.  2. 

w.     xpa  vmarr  xpa  Ra<rnrcT  xpa  ip«R2st  r 

—  Même  croix. 

Gros  de  billon;  59  gr.  (G.  A.) 

i>78.  * ioiiasnnas-Dai-^R^ai^-Dvx-BRiTasia 

—  Targc  a  13  mouchetures,  posées  1.  3.  3.  3.$  la  queue 
du  lion  se  termine  par  une  simple  touffe. 

i/.  +  xpa-YinaiT-xpa-Ra6*n*sT-xpa*ipa- 

KRT«R  —  Même  croix. 
Gros  de  hillon-,  61  gr.  (M.  C.) 

679.  Mêmes  légendes-,  large  a  12  mouchetures,  1.  3.  3.  2.; 
lion  a  queue  complètement  lisse. 

Gros  de  hillon;  67  gr.  (C.  A.) 

680.  *  ioiiamnas  Dai  tfRrcairc  dvx  BRmsma 

—  Targe  a  9  mouchetures,  posées  3.  3.  2.  1. 
IJf.  Mêmes  légende  et  type. 

Gros  de  billon;  63  gr.  (C.  A.) 

681.  Variété.  —  Targe  à  13  mouchetures,  1.  3.  3.  3. 
Gros  de  billon;  66  gr.  (C.  A.) 

682.  HF<IOIt*KnnaS*DVX*BRITflRia  —  Lion  du  ■ 
n°  678.  large  a  10  mouchetures,  4.  3.  3. 

y.  ^xpa-vinaiT-xpa-Ra^nasT^R  — Même  croix. 

Demi-gros;  37  gr.  (C.  de  Br.) 

683.  variété  —  *  loiiamnas-DVX'BRiTasnia  — 

Targe  a  8  mouchetures,  3.  2.  1.  2. 

Demi-gros-,  33  gr.  (Comm.  p.  M.  P.  D.) 
681.    Variété.  —  Les  mouchetures  sont  posées  3.  3.  2. 
Demi-gros;  31  gr.  (C.  A.) 

685.  .Autre.  —  Les  hermines  sont  posées  3.  2.  3. 
Demi-gros;  31  gr.  (G.  A.) 

686.  Même  avers. 

HhXPa-vinaiT*xpa-inpanasT*R  — Même  type. 

Demi-gros;  32  gr.  (C.  A.) 

687.  Mêmes  légende  et  type;  lion  a  queue  lisse  et  targe  à  *> 
mouchetures,  3.  2.  1. 
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y.  +  xpa-  vinaiT*xpa*Re<7narr-R  -  Même 

croix. 

Demi-gros;  29  gr.  (C.  A.) 
688    Variété.  —  Au  droit  :  IOïiflnnaS-DVX'RRl- 
Tfiiet  —  Targc  H  8  mouchetures,  3.  2.  3. 

Demi-gros^  30  gr.  (C.  A.  -,  M.  C.) 
689.   q*  IOIt*mn0S*DVX»BnaT3ïni«  —  Même  type. 

n:.  ^xpa-Ra^nasT.xpaMnpaHasT-ii  —  Même 

croix. 

Demi-gros;  32  gr.  (M.  C.) 

600.    oD6d8G*RKOIX0  autour  d'un  grand  I  accosté  de 

2  mouchetures,  et  surmonté  d'une  couronne  perlée-,  cercle 
de  1-4  lobes  séparés  par  des  I  et  contenant  chacun  une 
moucheture . 

y.  \°  *  BRITRnORV8DVX  P  —  2*  *  BIIDITV:SIT: 
nO(D0:Dni:nRI:Dai:HlV:XP  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  M  gr.  Pl.  XXV,  nw  i.  (C.  D.;  C.  Da., 

C.  de  Br-,  M.  C.) 

Celte  belle  monnaie  a  été  figurée,  R.  N.,  184G,  Pl.  XX,  n"  1,  mais 
l'exemplaire  avait  beaucoup  circulé,  et  les  annelets  rendus  pleins  par  l'usure 
ont  causé  une  légère  ineiactitude. 

691.  Variété,  avec  HlVrXPI. 
Blanc-,  33  gr.  (M.  C.) 

692.  *  DeixG<RKai«xBRlT«nie(xR  —  Dans  le  champ, 
1SDVX  entre  deux  barres  accompagnées  de  0  mouchetures, 

3  en  chef  et  3  en  pointe,  les  3  premières  mouvant  du  centre. 
y.  *  BHDITV  :  S1T  |  IlOma  :  Dm  :  IIR  —  Croix  a 
queue. 

Rlanc  de  billon-,  23  gr.  (P.  D.,  n°  299;  C.  D.) 

693.  *  IOIiflnnaS*DVX*RRlTamia  R  —  Lion  de 
Montfort  debout,  la  queue  dressée  à  droite,  revêtu  d'un 
manteau  flottant  aux  armes  de  Bretagne. 

y.  *  BnDiaTV*SIT*nOman*Dni*DI  —  Croix 
égale  aux  bras  se  bifurquant  en  spirales,  surmontée  a  chaque 
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point  d'intersection  d'un  (relie  et  formant  au  centre  un 
losange  renfermant  la  lettre  R. 

Blanc  de  billon;  32  gr.  (M.  de  R.,  M  C.) 

Duby  (Pl.  LXVII,  n°  11)  a  reproduit  cette  monnaie  d'après  le  n°  12  tir 
la  planche  de  D.  Taillandier,  dont  le  dessin  est  infidèle,  en  ce  qu'il  repré- 
sente le  lion  couronné,  remplace  les  étoiles  de  la  légende  do  revers  par  des 
quartes-feuilles,  et  supprime,  moins  une,  celles  du  droit.  De  plus,  Duby  n'a 

* 

pas  reproduit  la  lettre  monétaire  renfermée  dans  le  losange,  et  esl  en  rr'.a 
inférieur  à  son  prédécesseur. 

La  monnaie  du  Musée  de  Rennes  est  celle  de  M.  de  Robien. 

69*.  *ion;rcnn0S><DvxKimrrrcni«*R  -  Tar^ 

échancrée  a  gauche ,  chargée  de  6  mouchetures,  posées 
3.  2.  1.,  dans  un  cercle  ogival  de  H  pièces,  séparé  du  gre- 
netis  par  un  cercle  délié. 

I>*.  *  BnDiaTVxSITxnomaxDnixRR  —  Croix  imi- 
tée, cantonnée  de  quatre  mouchetures. 
Blanc  de  billon-,  il  gr.  (R.  N  ,  184-7,  il,  3;  M.  C.) 
095.    Variété,  avec  BRITflllia  R. 
Blanc  de  billon-,  43  gr.  (C.  Lag.) 

696.  Autre,  avec  BRIT2ÏI0XR. 
Blanc  de  billon-,  46  gr.  (C.  de  Br.) 

697.  lOUamnaS  DVX  BRITflia  R  —  Même  type 
^    ^  BnDiaTVxSITxnOmaxDni  —  Même  croix 

Demi-blanc }  17  gr.  (C.  de  Br.) 

698.  Hf«  IOIlifSniiaSoBRITOnVoDVXoR  _  Neuf  mou- 
chetures, 1.  2.  3.  2.  1.  séparées  du  grenetis  par  un  cercle 
délié. 

*  siT:noma:Dni:BanaDiaT\  —  croix  pauée 

Blanc  de  billon-,  50  gr.  (C.  A.) 

699.  Variété,  avec  :  *  IOIi;rcnnaS°BRlTOnV°DVX  K 
Blanc  de  billon ^  6i  gr.  (C.  A.) 

700.  Variété,  avec  :      lOïiflnNeSoBIUTOItV  DVX  R 
Blanc  de  billon-,  56  gr.  (C.  A.) 

701 .  *  IOIi«nHaSSBRITOnVoDVX  R  —  Même  type 

iv.  +  sit  nomasDnisBanaDiaïvs  —  croix  nat- 
tée. 
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Blanc  de  billon;  59  gr.  (C.  A.) 

702.  +  10*t*mi  iaSSRRlTOny  DVX  R  —  Même  type. 

w.  ^  si  r  nomasDm  BanaDiaTv  —  croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  A.) 

703.  hJh  IOUami  iaS:BKlTOnV8DVX  R  —  Même  type. 
Çf.  +  SlTsnOme8Dni8Ban«DiaTV  —  Croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  65  gr.  (C.  A.) 

704.  lOItasni  iaS  BBITOnV  DVX  R  —  Même  type. 

ht.  *  sit  nomasDmsBanaDiaTv  —  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon  ;  47  gr.  (M.  C.) 

705.  ^  IOIiasnHaSoBIUTOnVoDVXoB  —  Même  type. 

W  *  siTonomaoDni°BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (Mus.  de  B.) 

706.  *  IOH2KnNaSoBIUTOnV°DVX°R  —  Même  type. 

W  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv:  —  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  A.) 

707.  +  lOIlWnHaSoBBITORVoDVX  B  —  Même  type. 

jv.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  croix  pattée 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (C.  A.) 

708.  *IOIinnHaS8BBITORV8DVX'R   —  Même 
type. 

y.  &  siT8noma8Dni8BanaDiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon;  Gl  gr.  (C.  A.) 

709.  Variété,  avec  BanaDIOTV 
Blanc  de  billon;  60  gr.  (C.  A.) 

710.  *  IOIl2SnnaSoBBITOnVoDVX»R  —  Même  type 

W  *  siTonomaoDnioBanaDiarv  —  croix  pat- 

tée. 

Blanc  de  billon;  59  gr.  (C.  A.) 

7H  variété.  —    smnomasDnisBanaDicrrv  au 

revers. 

.  Blanc  de  billon;  57  gr.  (C.  A.) 
712.   *  lOUflnHaSÎBRlTOnVÎDVX'R  —  Même  type. 
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y.  +  siT°noma°Dni°BanaDiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon-,  58  gr.  (C.  A.) 
713.    *  IORamHaS'BRlTOIlVoDVX'R  —  Même  type. 

y.  *  siT°noma°Diu<>BaneDiaTv  —  croix  pat- 

tée. 

Blanc  de  billon  ;  59  gr.  (C.  A.) 
7îi.       10IircnrïaS*BRiTOnV°DVX°R  —  Même  type. 

SITonOma°Dni°BanaDiaTV  —  Même  croix. 
Blanc  de  billon-,  57  gr.  (Mus.  de  R.) 

715.  *  lOIiasnMaS'BBlTOnV.DVK'.R  —  Même  type 
y.       SlTsnOmasDniSBanaDiaTV  —  Même  croix 

Blanc  de  billon  ;  56  gr.  (C.  A.) 

716.  *  IOIiamHaSIBRITOnV-.DVJKoRg  —  Même  type. 

Çf.  HF*  SlTonOfna8DIU8BanaDiaTV  —  Croix  nat- 
tée. 

Blanc  de  billon-,  60  gr.  (C.  A.) 

717.  *  lOU^niiaSIBRlTOnVIDVX-R  —  Même  type. 

r\  +  siT:noma:Dni:Ban«DiaTv:  -  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon-,  43  gr.  (M.  C.) 

718.  *IOHamiiaS:BRlTOnv:DVX*R  —  Sept  raou- 

cbetures,  2.  3.  2. 

y.  >fi  siT:noma:Dm:BanaDia;  —  Croix  paître. 

Demi-blanc  -,  30  gr.  (M.  C.) 

719.  *  iOIlIRniiaS-BRITOnV-DVX'R  — .  Même  type 
fy.  Mêmes  légende  et  type. 

Demi-blanc;  22  gr.  (P.  D.,  n°  332.) 

720.  IOItaS°BRlTOH°DVX  R  —  Même  type. 

y.  ^  siT:noma:Diir.Bana  —  croix  pattée. 

Demi-blanc;  33  gr.  (C.  Va.) 

Cette  monnaie  a  été  publiée,  R.  N.,  1847  (II,  8),  avec  les  légendes  incom- 
plètes et  inexactes  :  +  IOhaSoBRITOn....VR  —  +  S1T  nom©  Dm  B8n0. 

721.  H^IOItiSniiaS-.BRlTOnV  DVX  R  —  Même  type 
y.  *  SITinOmatDnr.BanaDia  —  Croix  pattée 

Demi-blanc;  29  gr.  (Mus.  de  R.) 
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Donné  sous  le  n°  15  de  la  planche  de  D.  Taillandier,  avec  les  légendes 

inewcles  :  +  IOhXnNQSOBRITOnV  DVX  R  \-  SITonomaoDnioBfl- 

nflDIOTV. 

722.  +  lOUaRnHESoBRITOnVoDVS  R  —  Écu  triangu- 
laire a  bordure  granulée,  chargée  de  3  mouchetures,  2.  1., 
dans  un  cercle  délié. 

y.  *SIT8nOma8Dni8Bait«DlT  —  Croix  pattée, 
cantonnée  d'une  moucheture  aux  1er  et  4e,  et  d'une  cou- 
ronne ornée  de  3  quintes-feuilles  aux  2e  et  3e. 
Blanc  de  billon  noir;  43  gr.  (Mus.  de  R.) 

723.  Variété,  avec  B0IMXDITV. 
Blanc  de  billon ;  46  gr.  (M.  C.) 

724.  I(mrcnHES°BRIT0nVoDVSoR  —  Même  écu 

Çf.  +  SlT8nOm«8Dni8BenaDiaTV—  Mouchetures 
aux  2e  et  3e. 

Blanc  de  billon  ;  53  gr.  (C.  Bil.) 

725.  Même  avers. 

9T.  *  SIT:nOmQ:Dni:BanaDiaTV  —  Même  type. 
Blanc  de  billon  ;  48  gr.  (C.  L.) 

726.  +  IOIiasnHESoBRITOnVoDVX  R  —  Même  large. 
W  *f*  SIT:nom«:Dni:BenamaTV  —  Même  croix  ; 
les  mouchetures  sont  aux  \er  et  4e. 

Blanc  de  billon,  54  gr.  (C.  Bil.;  M  C.) 

727.  Même  avers. 

V-  *  SIT:nOma:Dni:B0n«DiaV  —  Même  type 
Blanc  de  billon-,  62  gr.  (M.  C.) 

728.  »£iOItftRHESoBRrrOItV  DVX  R  —  Même  large. 
W   *  SIT:nOm«:Dni:BanaDiaTV  —  Même  type; 
les  mouchetures  sont  aux  2e  et  3*. 

Blanc  de  billon-,  45  gr.  (M.  C.) 

729.  HhlOIirtRHESoBRlTOnVoDVX  R  —  Même  large. 
IJf.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (M.  C.) 

730.  *i*  IOïteS°BRlTOnVoDVXoR  —  Même  large. 
9f   >f*  SlToROm0eDni°Bana  —  Même  type 
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Demi-blanc  de  billon ;  22  gr.  Pl.  XXIX,  n°  2.  (C.  A.) 

731.  4<I0IiaSoBmT0nV°DVX  R  —  Même  type. 

i^.  *  srnnoma-Dni-Bana  —  Même  croix 

Demi-blanc;  24  gr.  (C.  Bil.) 

732.  IOIiasnnaSxDVXxR  —  Dans  un  cercle  contour- 
nant le  grenetis,  hermine  passant  à  gauche,  accolée  dune 
targe  échancrée  chargée  de  7  mouchetures,  2.  3.  2.,  cou- 
pant le  grenetis  et  la  légende. 

Çf.  f<DOIUaTftîDVP$LaX  —  Croix  composée  de  4 
croissants,  formant  un  losange  avec  un  point  au  centre, 
surmontée  à  chaque  point  de  réunion  d'une  feuille  bifurquée 
coupant  le  grenetis  et  correspondant  aux  mouchetures  qui 
divisent  la  légende. 

Double  de  bas  billon  ;  20  gr.  (C.  Da.) 

733.  *  IOIiasnnaS8D VX8R  —  Trois  mouchetures,  2.  i 
9"       mOnaTft  8BRlT*mia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  23  gr.  (M.  C.) 

734.  IOIiasnnaS8DVX8R  —  Même  type. 

y.  ^  mOnaTft8BRmmia  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir;  20  gr.  (P.  D.,  n°  302.) 

735.  Variété,  avec  *  IOIi*mHaS8DVX$R 
Double  de  billon  noir-,  20  gr.  (C.  Per.) 

736.  Même  avers. 

ÇT.      monaTar.BRITJmia  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  Lag.) 

737.  >fi  IOIiasnHaS8DVX8R  —  Même  type, 
y.  *  mOnaTftSBUITfllUa  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  26  gr.  (C.  Imh.) 

738.  *  lOItttllNaSoDVXoR  —  Même  type, 
y.  *  mOnaTar.BRmxnia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  (C.  Imh.) 

739.  10ïl2mHaS°DVX  R  —  Hermines  dégénérées. 
y.  *  mOnaTttoBRITJrcnia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  24  gr.  (C.  A.) 

740.  IOïiflNTaSoDVXoR  —  Mouchetures  ordinaires. 
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jy.  *  monaTJomTflia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  (C.  B.) 
711     ^  lOIiaRnHaS  DVX  R  —  Même  type. 

y.  >fi  monaTjrcrBRiTasnias  —  croix  pattée. 

#  Double  de  billon  noir-,  23  gr.  (C.  P.) 
7 12.       IOftJTCnHaSxDVX*R  —  Même  type. 
W   *  mOnaTaKIBRlTasma  -  Croix  pattée 
Double  de  billon  noir.  (C.  Va.) 

Celle  monnaie  a  été  publiée  (R.  N.,  1847,  II,  n«  7)  avec  la  légende 
mfldèle:  +  lOhTCMieSXDVXxBRI. 

743.    >i<  IOIiftltltES  DE1  GRR  —  Dans  un  cercle  ogival 
de  8  pièces  et  entre  2  mouchetures ,  I  accosté  de  2  points 
et  cantonné  de  4  autres. 
y.  >fi  DVX*BRlT«niE  R  —  Croix  pattée 
Denier  de  bas  billon;  13  gr.  (M.  C.) 
7ii.       10IiaRnnES:DEI  6*R3S  —  Même  type 
ty.  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  bas  billon  ;  17  gr.  (C.  D.) 

Cel  exemplaire  a  élé  décrit  sous  le  n°  289  du  Cal.  P.  D.  avec  la  légende  : 
+  IOhXnnES:DEI:GRB  —  Dans  le  champ,  DVX  dans  un  cercle  à  8  lobes. 
Le  n°  6  de  sa  Pl.  V  est  conforme  à  la  description,  moins  la  lellrc  mo- 
nétaire du  revers  el  les  points  qui  partagent  la  légende  du  droit.  Je  ne  con- 
nais point  de  monnaie  identique  i  celle  description ,  monnaie  qui  serait  une 
copie  du  roi  Jean  et  appartiendrait  comme  telle  a  la  période  d'imitation. 

745.  >fiDai:G<Rftaift  R  —  Dans  le  champ,  lOIi  cuire 
deux  barres,  accompagnées  de  deux  mouchetures,  l'une  en 
chef  et  l'autre  en  pointe. 

W   *  DVX-BRrMRIUa  —  Croix  pattée. 
Denier  de  bas  billon;  16  gr.  (C.  A.-,  C.  de  Br.) 

746.  ^lOfiftniiaSxDVXxR  —  Deux  mouchetures  en 
fasce,  séparées  par  un  point. 

F  *  BRITOHV5DVX5  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon  noir;  16  gr.  (M.  C.) 

747.  *  lOIlJrcm  iaSSDVXoR  —  Même  type. 
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IX-  ^BRITOIIV  DVOIS  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon  noir;  10  gr.  (Mus.  de  V.) 

748.  Même  avers. 

y.  *BMT0nV8DVaiS8  —  Croix  pattée. 
Billon  noir;  15  gr.  (C.  P.) 

749.  *  lOUrcm  I0S  DVX  R  —  Même  type. 
y.  *f*  BRITOIIVIDVX  —  Croix  pattée. 

Billon  noir;  15  gr.  (M.  C.) 

750.  *f*  10Ii«nH«S8DVX  R  —  Mouchetures  dégénérées. 
y.  *fi  BRlTOIlV'DVaiS  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  noir;  15  gr.  (M.  C.) 


VANNES. 

751.  IOXi«nn«S*DVX*BRIT«ni«*V  —  Écu 

couché,  coupant  le  grenetis  et  la  légende,  chargé  de  10 
mouchetures,  posées  i.  3.  2.  1.,  timbré  d'un  heaume  orné 
d  une  ramure  de  taureau,  traversant  le  grenetis  et  commen- 
çant la  légende,  au  lion  de  Montforl  pour  cimier,  le  tout 
dans  un  cercle  a  ogives  coupé  par  Vécu  et  la  ramure. 

y.  >i<  Detvs*in  3SDivTORivm*mavxinTaDa  - 

Croix  feuillue,  surmontée  a  chaque  bras  d'un  trèfle  évidé, 
chargée  en  cœur  d'une  quarte -feuille  également  évidée  et 
ornée  d'une  sexte-feuillc. 
Gros  de  billon;  60  gr.  Pl.  XXIV,  n°  4.  (C.  D.) 

752.  Mêmes  légende  et  type  ;  \  points  accompagnent  le 
heaume. 

y.  *  Davs  *  m  asDivTORivm  *  mav  *  iirran- 

DGt  —  Même  croix. 
Gros  de  billon;  59  gr.  (M.  C.) 

753.  Variété.  —  1HT61  au  revers. 

Gros  de  billon;  51.  (Comm.  p.  M.  P.  D.) 
75i.    Même  légende;  Técu  est  incliné  et  les  points  manquent 

y.  *  Davsxin  aDivTORivm*mevxinT«De  - 

Même  type. 
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Gros  de  billon;  59  gr.  (C.  E.) 

755.  Même  avers. 

^.  *Davs#m  aîDivTomvm  *  mav  ^  ima- 

D€X  —  La  scxte-feuille  qui  orne  l'intérieur  de  la  quarte- 
feuille  est  cantonnée  de  A  points. 
Gros  de  billon;  50  gr.  (C.  de  Br.) 

756.  lOIiamneS38sDVX#BRrnSia#V  —  Même  type; 
les  points  manquent. 

y.  *Davs#m  asDiVTORivm#mav£inTeDa 

—  Type  ordinaire. 
Gros  de  billon;  52  gr.  (C.  de  C.) 

757.  IORRIUiaS  DVX#BRlTftia  V  —  Même  type  ; 
l'écu  est  presque  droit,  et  2  points  accostent  le  heaume; 
les  cornes  sont  plus  écartées. 

^.  >f*  D0VSSin  «DlVTORIVmsmaVSinT  —  Même 
type. 

Gros  de  billon-,  48  gr.  (C.  A.) 

758.  10IiasnnaS»DVX*BmTaSia  V  —  Même  type; 
l'écu  est  incliné  et  le  heaume  est  accosté  de  2  besants. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Gros  de  billon;  50  gr.  Pl.  XXIV,  n°  5.  (M.  C.) 
Cette  monnaie,  comme  la  précédente,  est  bien  inférieure  par 
la  fabrique  et  Taloi  a  celles  qui  précèdent. 

759.  lOIiaS#DVX#BRlTnia#V  —  Même  type;  les  be- 
sants manquent,  et  la  targe  n'a  que  6  mouchetures,  po- 
sées 3.  2.  1. 

y.  ^DaV^in  «DIVTORxmaVxinTaD  —  Même 
type;  le  centre  de  la  quarte-feuille  est  occupé  par  un  point. 
Demi-gros  de  billon;  31  gr.  Pl.  XXIV,  n°  7.  (M.  C.) 

Celle  jolie  monnaie  a  été  publiée,  R.  N.,  1847,  Pl.  II,  n°  a,  avec  le  lion 
du  cimier  de  face  el  une  moucheture  après  le  mol  DVX.  Je  la  reproduis 
pour  celle  raison. 

760  +  ioiircnnas  •  Dai  •  G*Rnaias  •  dvx  •  brita- 

Hia  —  Lion  de  Montforl  accroupi,  la  queue  passée  en 
sautoir  et  terminée  en  trident ,  tenant  h  gauche  une 
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large  échancrée  chargée  de  12  mouchetures,  jyosécs  4.  3. 

3.  2.;  le  tout  dans  un  entourage  ogival  orné  d'un  point  a 
chaque  angle  intérieur. 

iv  &  xpcx  •  vinaiT  •  xra  •  RaciusT .  xpa  •  ipa- 

R2ST*V  —  Croix  égale,  terminée  à  chaque  extrémité  par 
un  bourrelet  de  3  pièces  surmonté  d'un  trèfle  évidé  entre 
2  feuilles  d'acanthe. 
Gros  de  billon;  59  gr.  (C.  A.) 
701    Mêmes  légende  et  type;  la  large  porte  14  mouchetures, 

4.  3.  3.  2.  2. 

y  *  xpa  vinau  xpa  Racn^T  xpa  ip«rkt  v 

—  Même  type. 

Gros  de  billon-,  59  gr.  (M.  C.) 

702.  Variété,  avec  *  IOftftimaS  DBI  «TRAOIfl  DVX 
BRlTRItia  —  Targc  a  10  mouchetures,  i>osées  i.  3  2.  1. 

Gros  de  billon-,  01  gr.  (C.  A.) 

703.  >t*  ioitasnnGS-Dei«6*Rasaias*Dvx-BRiT«ie( 

—  Même  type;  targc  a  14  mouchclures,  posées  4.  3.  4.  3. 

\y  +  xpo  •  vinaiT  •  xpa  •  Re^nasT  •  xpa  •  ipa- 

RAT-V  —  Même  lypc. 
Gros  de  billon-,  02  gr.  (C.  A.) 

704.  Variété,  avec  ^  iOIlftimaS  D0I  CRACHA  DVX 
BRITAia  —  Targe  à  12  mouchetures,  4  3.  3.  2. 

Gros  de  billon;  00  gr.  (C.  A.) 

705.  Variété,  avec  BRITAi  ia 

Gros  de  billon  légèrement  surfrappé;  00  gr.  (Comm.  p 
M  P.  D  ) 

700  >fi  ioiiAnnas  •  Dai  •  cracha  •  dvx*  brita- 

TII6(  —  La  double  queue  du  lion  se  termine  par  une  touffe 
simple;  targe  a  12  mouchetures,  posées  4.  3.  3.  2. 

iy.  +  xpa  •  vinaiT  •  xpa  •  Ra<?n  at  •  xpa  •  îpa- 

RAT-V  —  Même  type 
Gros  de  billon;  59  gr.  (C.  A.) 

707   +  ioitAnnas  Dai  craoi  a  dvx  BRiTAnia 

—  Même  type;  targe  h  13  mouchetures,  4.  3.  3.  3. 
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k  Hpxpa  vmaiT  xra  namaT  xp<x  îpa- 

RftT*V  —  Même  type. 
Gros  de  billon;  61  gr.  (C.  A.) 

768.  ^  ioiumnas°Dai  °;<?Rflaurc  <>  dvx  °  britr- 

niQ  —  Lion  à  queue  lisse-,  targe  k  16  mouchetures,  po- 
sées 4.  3.  4.  3.  2. 

ii  *  xpa  •  vinan  •  xpa  •  Ra^nraT  •  xpa  •  ipa- 

RftT-V  —  Même  type. 
Gros  de  billon;  62  gr.  (M.  C.) 

769.  >f<i(mamnas  Dai  ^R^aïas  dvx  britk- 

Ria— Même  type;  targe  a  9  mouchetures,  posées  3.  3.  2. 1. 
fy'.  Mêmes  légende  et  type. 
Gros  de  billon;  58  gr.  (C.  A.) 

770.  Variété.  —  Targe  a  14  mouchetures,  4.  3.  4.  3. 
Gros  de  billon;  64  gr.  (C.  A.}  M.  C.) 

771.  *  ioitrcnnas°Dai°OTflai:n^DvxoBRiTnia 

— •  Même  type.  „ 
IJf.  Mêmes  légende  et  type. 
Gros  de  billon ;  64  gr.  (C.  A.) 

772.  *ioitrcimas  o  Dai  •  <?Rrcain  •  dvx  *  bri- 

Tftia  —  Même  type-,  large  a  9  mouchetures,  posées 
3.  3.  2.  1. 

Jjî.  Mêmes  légende  et  type. 
Gros  de  billon  ;  63  gr.  (M.  C.) 

773.  *  IOIi2SnnaS»DVX*BRIT«nia  —  Même  type  ^ 
lion  à  queue  lisse  et  targe  à  8  mouchetures,  posées  3.  2. 
2.  1.  Le  cercle  ogival  est  séparé  du  grenetis  par  un  trait 
délié. 

y.  *xpa*vinaiT-xpa»Ra<rnasT-v—  Même  croix. 

Demi-gros  de  billon;  36  gr.  (M.  C.) 
774t   Variété.  —  Les  mouchetures  sont  posées  3.  2.  3. 
Demi-gros;  32  gr.  (C.  A.) 

77o.  oDaiStfRRaiRo  —  Grand  I  surmonté  dune  cou- 
ronne perlée,  accosté  de  deux  mouchetures.  Bordure  de  14 
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cercles,  séparés  par  des  I  et  contenant  chacun  une  mouche- 
ture. 

Çf.  V  *  BRIT»nORV8DVX  V  —  2°  *  SIT-nOOS: 
DïlHItRI-DaiSHtVSXP  —  Croix  paltée. 
Blanc  de  billon  rogné-,  49  gr.  (C.  A.) 

Duby  (Pl.  LXV,  n°  4)  a  donné  celte  monnaie,  mais  PI  du  champ  n'est  pa> 
accosté  d'hermines,  et  les  annelels  des  légendes  sont  remplacés  par  des  points. 

776.  *  DBUtf  R«aiR:BRITSSni0  V  —  Dans  le  champ, 
:I:DVX  entre  deux  barres  accompagnées  de  6  mouchetures. 
3  en  chef  et  3  en  pointe,  les  trois  premières  mouvant  du 
centre. 

Jjî.  *  BnDITV:SIT  |  nOma-DIlMl  —  Croix  à  queue. 
Blanc  de  billon-,  40  gr.  (R.  N.,  1847,  Pl.  II,  n°  5;  M.  C.) 

La  Revue  ne  donne  pas  les  •  qui  viennent  après  GRXaiX. 

777.  +  IOH*mneSVr^VX*BRITrtnia  V  —  Lion  de 
Montfort,  la  queue  dressée  à  droite,  revêtu  d'un  manteau 
flottant  aux  armes  de  Bretagne.  Le  V  est  surchargé  d'un  H. 

ijf.  *  BnDiaTv*siT*noman*Dni*D  —  croix 

aux  bras  se  bifurquant  en  spirales  et  surmontés  d'une  es- 
pèce de  trèfle,  formant  au  centre  un  losange  chargé  en  cœur 
de  la  lettre  V. 
Blanc  de  billon-,  36  gr.  (M.  C.) 

778.  Variété.  —  DIII*DI  au  revers. 
Blanc  de  billon-,  36  gr.  (C.  L.) 

779.  *  IOîl«nn«S^VX*BRITamia  —  Même  type 
ly.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon-,  36  gr.  (M.  C.) 

780.  *  IOHrcnnaS*DVXxBBIT«niaxV  —  Targe 
échancrée,  chargée  de  6  mouchetures,  3.  2.  1.,  dans  un 
entourage  ogival  de  14  pièces. 

y.  *  BnDiaTVxSITxnQmaDni*ni  —  Croix  patlée, 
cantonnée  de  4  mouchetures. 
Blanc  de  billon  ;  42  gr."(M.  C.) 
78! .    *  lOïiasnnaSSDVXSBRIT^niaSV-^  Même  type; 
un  point  au  centre. 
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k  .  *  BnDiaTVxsiT*nomaxnni*nR  —  Même  type. 

Blanc  de  billon;  40  gr.  (Comm.  p.  M.  P.  D.) 

782.  *  10IiamneSxDVXxBRITnie*V  —  Même  tyiK?  ; 
le  point  manque. 

K.  *  BnDiaTVxSITxnOmaxDnixni  —  Même  type. 
Blanc  de  billon;  36  gr.  (M.  C.) 

783.  >t*  KmeiSxDVXxBRmmiaxV  —  Même  type. 
F .  *  BnDICtTVxSITxnOmaxDn  -  Même  croix. 

Dcrai-blajic  de  billon;  22  gr.  Pl.  XXV  nft  8.  (M.  C.) 
781.        IOItaSxDVXxBRIT^iaxV  —  Même  type. 
IX    ^BnDITVxSITxnOmaxDni  —  Même  croix. 

Demi-blanc;  24 'gr.  (C.  P.) 
785    ►}>  lOItaS  DVX  BRITasma  V  —  Même  type. 

iy.  +  BnmaTVxsiTxnoman  —  Même  croix. 

Demi-blanc^  2t  gr.  (Dess.  comm.  p.  M.  Lem.) 
780.    *  lOItaSxDVXxBRITa  V  —  Même  type. 
IV.  ^  BIlDiaTVxSlTxnOma  —  Même  croix 
Demi-blanc  ;  26  gr.  (C.  Da.) 

787.  *IOïlflnNES  BRITOIW  DVX  V  —  Neuf  mou- 
chetures, posées  \.  2.  3.  2.  1.,  séparées  du  grenetis  par  un 
cercle  délié. 

y.  +  sit  noma»Dm  BanaDicrrv  —  Croix  panée. 

Blanc  de  billon;  45  gr.  (C.  A.) 
788        10IiasnïIES8BRIT0nV  DVX  V  —  Même  type 

iv  *  srrmomaspnuBanaDiaTvs  —  croix  i>at- 

tée. 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  A.) 

789.  Même  avers. 

IV.  HP  SIT  nOma8Dni  BaneDlOTVS  —  Croix  paltée. 
Blanc  de  billon;  51  gr.  (C.  A.) 

790.  Même  avers. 

W   *  SIT  nOmasDniSBanaDiaTV  —  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon  ;  55  gr.  (C.  A.) 
701     Même  avers. 
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y   tf*  SIT  nOme§DnisBan«DiaT  —  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  A.) 

792.  Même  avers. 

y.  >fi  sit  nome  Dm  BanaDicrrv  —  Croix  pattéc 

Blanc  de  billon ^  50  gr.  (C.  A.) 

793.  Hh  IOIi^m  I«S8BBIT0nV  DVX  V  —  Même  type. 
P/.  >f<  SIT  nOfn«SDni8BenaDiaTV  —  Croix  patléc. 

Blanc  de  billon-,  55  gr.  (Mus.  de  R.) 

794.  Hr>  IOIiailI  IESoBRITOnV  DVX  V  —  Même  type 

jy  4*  sit  nomecoDnioBaneDiaTVs  —  croix  pat- 
tée. 

Blanc  de  billon  ^  54  gr.  (C.  A.) 

795.  *  lOIiami  IES  BRITOnV  DVX  V  —  Même  tyi)c. 

y.     sit  noma°DnisBanaDiaTv  _  croix  pattée. 

Blanc  de  billon  ;  49  gr.  (C.  L.) 

796.  Même  avers. 

j>\  *  siT:noma:Dnr.BanaDiars  —  Croix  pattee. 

Blanc  de  billon-,  54  gr.  (M.  C.) 

797.  *  IOîtnni  iaS+BRlT©nV+DVX  VI  —  Même  type. 

y .  *fi  siT«noma*Dni+BanaDiaTv:  —  croix  pat- 
tee. 

Blanc  de  billon-,  57  gr.  (C.  de  Fr.) 

798.  *  IOAftM  iaSxBRITOnVxDVXxVx  —  Même  type . 
y.  *  SFMtOma-DIU'BanaDiaTV  —  Croix  patléc. 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (P.  D.,  n°  317.) 

799.  tft  lOIl^ni  lESIBHITOnvrDVXIV:  —  Même  type. 

i>\     siT:noma:Dni:BanaDiaT:  —  Croix  panée. 

Blanc  de  billon;  51  gr.  (C.  Lag.) 

800.  *  IOItlSRI  iaS  BRITOnV  DVX  V  —  Sept  mouche- 
tures, 2.  3.  2. 

y.  *  sit  noma  Dm  BanaDicrrv  —  croix  pattée. 

Demi-blanc  de  billon;  20  gr.  (M.  C.) 

801.  IOItJrcnaS  BRITOnV  DVXxV*»  —  Même  type 

iv.  +  siT:noma:Dm:BanaDia  —  Croix  pattée. 

Demi-blanc-,  30  gr.  (P.  D.,  n°  321;  C.  D.) 

802.  *IOIi3mHaS8BRÏTOnV8DVX  V  —  Écu  trian- 
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gulaire  a  bordure  granulée,  chargé  de  3  mouchetures ,  po- 
sées 2.  1. 

ft\  *  SmnOma:Dni:Bene(DiaTV  —  Croix  paltée, 
cantonnée  d'uue  moucheture  aux  1er  et  4e,  d  une  couronne 
de  roses  aux  2e  et  3e. 
Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  E.) 
803.    *ji  10Il2SnH«S8BRITONV8DVX  V —  Même  type 
ft\  *  SITSnOma-Dni-BanaDiaTV  —  Mouchetures 
aux  2e  et  3e. 
Blanc  de  billon;  50  gr.  (M.  C.) 
m.   *  lOUasmaS  BRITOnV  DVX  V  —  Même  type. 

ft\  *  siT<>noma*Dm<»BanaDiaTv  —  Même  type. 

Blanc  de  billon  -,  48  gr.  (C.  Dcn.) 
805    Variété.  —  *  lOMniIES  BRITOItY  DVX  Y  au 

droit. 

Blanc  de  billon;  49  gr.  (C.  Bil.) 
800.   Même  avers. 
J?  *  SIT  noma  Dni°BanaDiaTV  —  Mouchetures 
aux  1er  et  4e;  les  roses  sont  remplacées  par  des  étoiles  a 
o  pointes. 

Blanc  de  billon;  5i  gr.  (C.  Bil.) 

807.  Même  avers. 

îji.  *  SIT  noma  Dm  BanaDIdTV  —  Couronnes 
de  roses. 
Blanc  de  billon;  50  gr  (M.  C.) 

808.  Variété.  —  Au  revers  :  Hh  SIT  nOflia  DIU  Ba- 
naDiaT  —  Mouchetures  aux  2e  et  3". 

Blanc  de  billon;  43  gr.  (C.  Da.) 

809  Hh  lOlt^nHES  BRITOI1V  DVX  V  —  Mémo  type, 
y.  *  SIT  noma  Dm  BanaDIOT  —  Mouchetures 
aux  1er  et  4e. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (M.  C.) 

810  JOItrcnHES  BRITOnV  DVX  V  —  Même  type. 

V.  *  sit  noma  Dm  BanaDia  —  Même  type. 

Demi-blanc  de  billon-,  25  gr.  (C.  E.) 


204  PÉRIODE  BRETONNE 

811.  *  IOItnnneSxDVXxV  —  Dans  un  cercle  suivant 
les  contours  du  grenetis,  hermine  passant  à  gauche,  accolée 
d'une  targe  chargée  de  7  mouchetures,  2.  3.  2.,  coupant 
le  grenetis  et  la  légende. 

t  OOOn  t  «T«  fDVPfLeX  —  Croix  composée  de  4 
croissants,  formant  un  losange  orné  d'un  point  au  centre, 
surmontée  aux  points  de  réunion  d'une  feuille  bifurquée 
coupant  le  grenetis  et  correspondant  aux  mouchetures  qui 
divisent  la  légende. 
Double  de  bas  billon;  16  gr.  (M.  C.) 

812.  Variété  —  L'hermine  ne  coupe  pas  le  grenetis  de  son 
museau,  et  l  une  de  ses  pattes  de  derrière  porte  sur  le  gre- 
netis; la  targe  est  projetée  en  avant. 

Double  de  bas  billon;  24  gr.  Pl.  XXVI,  n°  4.  (R.  N., 
1847,  II,  4,  M.  C.) 

813.  *  10ItasnnaS:DVX:v:  —  Dans  un  cercle  ogival 
de  9  pièces,  orné  d'un  point  a  chaque  angle  intérieur, 
4  mouchetures,  1 .  2.  1 . 

y.  *  mOnaTIR  |  DVPLGX  —  Croix  a  queue  coupant 
la  légende,  haussée  ou  viroléc  au  pied  et  a  chaque  bras. 
'  Double  d'assez  bon  billon-,  22  gr.  Pl.  XXVI,  n°  5.  (C.  D.; 
M  C.) 

814.  ^  DBI'CRRaift'V  —  Dans  le  champ,  ioii  entre 
deux  barres,  accompagnées  de  2  mouchetures,  l'une  en  chef, 
l'autre  en  pointe,  la  première  mouvant  du  centre. 

I*\  *  DVX*BRIT*mia  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon;  20  gr.  (C.  B.;  M.  C.) 

815.  Variété,  avec  *  DeKGitfSain-V 
Denier  de  billon;  20  gr.  (C.  P.) 

810.  ►fUOItamiiaS+DVX+V  —  Deux  mouchetures  en 
fasce,  séparées  par  un  point. 

IV.  >{<BRIT©nV+DVX  —  Croix  cantonnée  d'un  besant 
au  Ier. 

Denier  de  billon:  12  gr.  (C.  Da.) 
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817  io^KnnesvDai-r-^RBCiAv  |  dvxvbritohv 

—  Cavalier  armé  courant  a  droite-,  écu  a  5  mouchetures,  3.  2. 

rt.  -l'Davsvin  asDivTORivm-MnavmvinTGn- 

l)G(  —  Croix  fleuronnéc  dans  un  double  entourage  de  4 
pièces  cantonné  de  -4  mouchetures. 
Franc  d'or.  (Duby,  LXV,  3.) 

818.  8^810  |  lias  |  8DVX  |  BUI  —  Croix  anglaise,  can- 
tonnée d'une  moucheture  au  2%  et  d'un  triangle  formé  de 
3  besants  aux  4er,  3e  et  4e. 

y.  *  8aOÎOaS8RiaiiaiOôT8  —  Dans  le  champ, 
7  mouchetures,  2.  3.  2. 

Demi-gros  de  billoti;  35  gr.  Pl.  XXVI,  n°  6.  (R.  N., 

1855,  Pl.  4",  n°  G;  M.  C.) 

819.  8J8IO  |  lias  |  8DVX  |  BRI  —  Même  type. 
Mêmes  légende  et  type. 

Demi-gros  de  billon  ;  38  gr.  (C.  Da.;  C.  Lag.) 

820.  flO  |  ItaS  |  DVX  |  BRI  —  Même  type;  la  croix  est 
accompagnée  d'un  besant  a  chaque  extrémité. 

faOmaS  RiaftaiBôT  —  Même  type. 
Demi-gros  de  billon;  36  gr.  (C.  E.) 

821.  ^  IOfcamnaS*DVXxBRIT2mia  —  Dans  un  en- 
tourage ogival  de  14  pièces,  écu  ovale  chargé  de  6  mouche- 
tures, posées  3.  2.  i. 

V.  *  BnDiaTVxSIT*nOinaxDni  ni  —  Croix  pat- 
lée,  cantonnée  de  4  mouchetures. 

Blanc  de  billon;  Pl.  XXV,  n°  6.  (Duby,  LXIV,  5-,  R.  N., 

1847,  p.  38.) 

822.  IOI\rcimaS#DVX#BRIT  —  Targe  échancrée, 
chargée  de  6  mouchetures,  3.  2.  4.,  le  tout  dans  un  cercle 
ogival  de  44  pièces. 

R/.  xBnDiaTV*SITxnomaxani*nR  —  Même  croix 


200 


PERIODE  BRETONNE. 


Blanc  de  billon;  41  gr.  (P.  I).,  n°  300.) 

823.  +  IOH«nNaS:BRITOnv:DVX  —  Dans  le  champ 
9  mouchetures,  1.  2.  3.  2.  1.,  séparées  du  grenetis  par 
un  cercle  délié. 

IX.  *  siT:noman:Dni:BenaDicTv  —  croix  Pat- 

tée. 

Blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXIV,  n°  8.) 

824.  *  IOItasniiES8BBITOnV8DVX  —  Écu  triangulaire 
à  bordure  granulée,  chargé  de  3  mouchetures,  2.  1.,  séparé 
du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

IX.  ^SIT:nOfna:Dni:B«n«DiaTV~  Croix  pattée, 
cantonnée  d'une  couronne  ornée  de  3  étoiles  a  5  pointes 
aux  1er  et  4e,  et  d'une  moucheture  aux  2e  et  3' . 
Blanc  de  billon,  53  gr.  (M.  C.) 

825.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  aux  lpr  et  4". 
Blanc  de  billon;  51  gr.  (C.  B.) 

826.  Même  avers. 

y.  *  siTsnoma-Dni-BanaDia  —  Même  type. 

Blanc  de  billon-,  57  gr.  (C.  A.) 

827.  IOIiasnHESoBRITOnVoDVX  —  Même  écu. 

y    *  SIT8nOfna8Dni8BanaDiaTV  — Mouchetures 
aux  2e  et  3e. 
Blanc  de  billon-,  44  gr.  (C.  de  Fr.) 

828.  *  lOHamHES:BUITORV:DVX  —  Même  écu. 

p.  *  siT-noma-Dni-BanaDiaTv  —  Même  type 

Blanc  de  billon  ;  32  gr.  (P.  D.,  n°  328.) 

829.  ^  IOUamHESIBRITOnVIDVX  —  Même  écu. 
Çf.    Même  légende-,  mouchetures  aux  1"  et  4e. 

Blanc  de  billon-,  45  gr.  (C.  Da.) 

830.  >f*  IOIiasnnaS:BRITOnv:DVX«  —  Même  écu. 

y.  *  siT:noman:Dni:BanaDiaTv— Même  type 

Blanc  de  billon.  (Duby,  PI  LXHI,  n°  10.) 

831.  *  IOIircnHES-BRlTOnV-DVX  —  Même  écu. 

y.  +  SIT:nOma:Dni:BanaDiaTV  —  Même  type. 
Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  Bil.) 

832.  *  lOïtrcnHES  BRITOHV  DVX  —  Même  écu 
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iy.  *srr  noma  Dm  BanaDicrrv  —  Même  type, 

les  couronnes  sont  ornées  de  roses. 
Blanc  de  billon;  49  gr.  (M.  C.) 

833.  ^  IOMUES8BRITOIIV8DVX  —  Même  écu. 

iy.  + siT:noma:Dnr.BanaDiaTv  —  Même  type; 

couronnes  rehaussées  d'étoiles. 
Blanc  de  billon-,  45  gr.  (C.  Pcr.) 

834.  *  IOIlflnaS8BRlTOnV8DVX  —  Même  écu. 
y    +  SlT:nOma#:Dni:BanaDIT  —  Même  type 

Demi-blanc  de  billon-,  24  gr.  (M.  C.) 
833.    +  IOIiiSnaSoBRITOnxDVX  —  Même  écu. 
iy.  *  SIT:nOma:Dni*BanaDI  —  Même  type. 
Demi -blanc  de  billon-,  24  gr  (C.  Lag.) 

836.  *  IOïiflnaS8BKlTOH8DVX  —  Même  écu. 

iy.  *  siT:noman:Dnr.BanaDia  —  Même  type 

Demi-blanc;  27  gr.  (C.  D.) 

Cet  exemplaire  a  été  figuré  R.  N.,  1847»  XX,  6  avec  la  légende  inexacte  : 
IOhftnaS:BRiT0II:DVX,  et  M.  Poey  d'Avant  a  répété  celle  légende  sous 
le  n°  3î9  de  son  catalogue  ;  les  aonelels  ont  pu  être  pris  facilement  pour  des 
points,  va  l'usure  de  la  monnaie. 

837.  *  IOItaSoBRITOnVoDVX  —  Même  écu. 

iy.  8SIT8nOma8Dni8Bana  — Même  type  ,  mou- 
chetures aux  i*r  et  4*. 

Demi-blanc  de  billon;  23  gr.  (C.  D.) 

C'est  l'exemplaire  décrit  sous  le  n°  330  du  Cal.  P.  D.  avec  les  légendes 
inexactes  :  -f-  I0h8S  BRITOnV  DYX  —  +  SIT  nomflN  DNI  BQna. 

838.  lOMniiaS  DVX8  —  En  fasce,  2  mouchetures 
séparées  par  un  point. 

l)f.  *  BRITOHV8DVX8  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XXVI,  n°  8.  (M.  C.) 

839.  ^  IOftftimaS  DVX  —  Même  type. 
iy.  *f*  BRITOnVoDVX  —  Croix  pattée. 

Denier  de  billon  noir;  17  gr.  (P.  D.,  ne  291.) 
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Figuré  Pl.  V,  n»  S,  du  même  ouvrage  :  +  lObXNNGS  DVX. 


CHABLE8  V,  1S94. 

Après  la  fuite  de  Jean  IV  en  Angleterre,  Charles  V  fit  oc- 
cuper la  Bretagne  par  une  armée  française,  et  ordonna  en  sej>- 
tembre  1374  de  fabriquer  dans  le  duché  des  monnaies  ano- 
nymes, monnaies,  dit  le  mandement  royal  (P.  justif.,  n°  25), 
de  poix,  aloy  et  cours  comme  celles  qui  derrenièrement  ont 
esté  [aides  oudil  pays  excepté  que  par  devers  Vécu,  là  où  il 
dit  :  Iohannes  dux  Britannia?,  Von  mectra  en  ce  lieu  :  Moneta 
Britanniœ,  seulement. 

Voici  une  monnaie  noire  qui  montre  que  l  edit  fut  exécuté  : 

840.    ^  mOneT3R  !  BRIT^ma  —  Trois  mouchetures 
fleurdelysées,  2.  1. 

IX-  *  ÎBOnaTrtlBRlTasnia  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir-,  16  gr.  Pl.  XXVI,  n°  13.  (C.  D.) 

C'est  la  seule  monnaie,  que  j'aie  jusqu'ici  rencontrée-,  elles 
seront  toujours  sans  doute  de  la  plus  grande  rareté,  car  indé- 
pendamment du  peu  de  temps  qu'a  duré  l'émission,  le  Duc 
dut  s'empresser,  a  son  retour,  de  faire  disparaître  les  monu- 
ments de  son  humiliation. 


JEAN  V,  1399—1442 

Né  en  1389.  —  Quitte  le  nom  de  Pierre  pour  prendre  celui 
de  Jean  à  son  avènement,  1399.  —  Est  couronné  a  Bennes 
cl  emmené  a  la  cour  de  France  avec  deux  de  ses  frères  par  le 
duc  de  Bourgogne,  déclaré  régent  de  Bretagne,  1402.  — 
Guerre  entre  la  France  et  l'Angleterre-,  exploits  de  Clisson, 
1403  —  Est  déclaré  majeur  et  épouse  Jeanne  de  France-,  fait 
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hommage  a  Charles  VI,  1404.  —  Fait  ses  premières  armes, 
contre  les  Anglais,  1406.  —  S'allie  avec  le  duc  d'Orléans, 
i  408.  —  Achète  du  duc  d'Alencon  la  baronnic  de  Fougères, 
1  409.  —  Entre  dans  la  ligue  des  seigneurs  contre  le  duc  de 
Bourgogne,  1410.  —  Fait  sa  paix  avec  ce  seigneur.  —  Arrive 
trop  tard  pour  prendre  part  a  la  bataille  d'Azincourt,  1415.  — 
Prend  possession  de  Saint-Malo,  1416.  —  Essaie  en  vain  de 
réconcilier  la  cour  de  France  et  Jean-sans-Peur.  —  Traite  en 
particulier  avec  Henri  V  d'Angleterre,  1417.  —  Se  rapproche 
du  Dauphin,  1418.  —  Est  enlevé  avec  son  frère  par  les  Pen- 
thièvre  et  rendu  a  ses  sujets  après  cinq  mois  de  captivité, 
0  août  1420.  —  Confisque  les  terres  des  Penthièvre  et  fait 
prononcer  leur  condamnation  par  les  États  de  Vannes,  1421. 

—  Établit  la  Monnaie  de  Redon,  1422.  —  Mort  de  Charles  VI, 
21  octobre,  1422.  —  Fait  hommage  à  Charles  VII,  a  Sau- 
mur.  —  Traite  avec  le  duc  de  Bedfort,  1423.  —  Conclut  une 
trêve  marchande  avec  le  roi  de  Castille.  —  Établit  les  milices, 
1425.  —  Promet  l'hommage  à  Henri  VI;  se  tourne  vers 
Charles  VII,  1427.  —  Assiège  Pouancé  et  traite  avec  le  duc 
d'Alencon,  1431.  —  Reçoit  l'ordre  de  la  Toison-d'Or,  1429. 

—  Envoie  Gilles  de  Rretagnc  à  la  cour  d'Angleterre.  —  En- 
trée triomphante  de  Charles  VII  à  Paris,  1486.  —  Accorde  la 
paix  aux  Penthièvre,  1440.  —  Meurt  à  la  Tousche.  près 
Nantes,  1442. 

Sous  Jean  V  les  types  se  simplifient.  On  frappe  toujours  en 
Bretagne  des  francs,  des  gros,  des  blancs,  des  demi-blancs, 
des  doubles  et  des  deniers,  mais  les  ty|>cs  sont  peu  nombreux 
comparés  a  ceux  de  Jean  IV. 

Un  compte  de  Jean  Mauléon  (P.  juslif.,  n°  30)  fait  mention  de 
florins,  de  doubles  florins  et  de  loyaux  de  Bretagne,  qui  sont 
évidemment  d'or-,  mais,  jusqu'ici,  ces  monnaies  n'ont  pas  été 
retrouvées.  Peut-être  furent-elles  des  copies  parfaites  des  espèces 
françaises,  aux  mêmes  types,  et  distinguées  seulement  par 
quelques  signes  reconnaissants  pour  ceux  qui  étaient  intéressés 
a  les  reconnaître,  car  on  continua  d'imiter  les  es|)èces  françaises. 
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Ce  compte  nous  apprend  en  outre  la  valeur  et  le  titre  des 
monnaies  bretonnes  qui  avaieut  cours  a  cette  époque  (1414- 
1421).  Ainsi  les  gros  qui  étaient  au  titre  de  VI  deniers,  de 
IV  deniers  obole,  de  III  deniers  VII  grains,  de  II  deniers 
obole,  et  enfin  de  II  deniers,  couraient  pour  20  deniers  comme 
leurs  prototypes  français.  Les  blancs,  qui  étaient  a  IV  deniers 
et  IV  deniers  obole,  valaient  10  deniers.  Il  faut  sans  doute 
entendre  par  ces  blancs  les  blancs  a  9  hermines  reçus  en 
Normandie  (P.  justif.,  n°  28),  et  décriés  par  le  roi  d'Angle- 
terre en  1426  (1).  Les  blancs  a  4  hermines  ne  vinrent  qu'après 
eux,  et  c'est  la  sans  doute  la  monnaie  neuve  de  X  deniers  de 
cours  désignée  par  le  compte  précité,  car  "les  blancs  à  la 
targe  échancrée  appartiennent  a  la  fin  du  règne  de  Jean  V, 
comme  le  prouvent  tous  les  enfouissements  monétaires  où  ils 
sont  rencontrés. 

C'est  sous  ce  règne  qu'est  mentionnée  pour  la  première 
fois  la  Corporation  des  Monnayeurs,  auxquels  Jean  V  accorda 
de  nouveaux  privilèges  (P.  justif.,  n°  20),  en  confirmant  ceux 
qu'ils  tenaient  de  ses  prédécesseurs. 


DINAIS. 

841.  •*<  lOUrtltl  îeS+MUTOnV  DVX+D  —  Neuf  mou- 
chetures, 1.  2.  3.  2.  1.,  séparées  du  grenctis  par  un  cercle 
délié;  un  annelet  sur  le  grenetis  sous  la  9°  lettre  de  la  lé- 
gende. 

y.  HF*  sit  noma*nni+BanaDiaTv  —  croix  panée, 

séparée  du  grenctis  par  un  cercle  délié. 

Blanc  de  billon ;  61  gr.  Pl.  XXVII,  n°  3.  (M.  C  ) 

J'ai  proposé  précédemment  de  classer  a  Jean  V  toutes  les 
monnaies  à  ce  type  qui  portent  un  point  ou  un  annelet  sur  le 
grenctis  ou  dans  le  champ,  signes  destinés  h  faire  reconnaître 

(1)  U.  N.,  1847,  p.  43i. 
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non  l'atelier,  comme  sur  les  monnaies  françaises,  mais 
les  différentes  émissions.  J'ajouterai  que  dans  toutes  les  dé- 
couvertes que  j'ai  vues  de  monnaies  de  Charles  VI  renfermant 
ces  blancs,  ceux  aux  annclets  étaient  constamment,  sinon  a 
fleur  de  coin,  du  moins  d'une  conservation  bien  supérieure 
aux  autres  qui  sont  toujours,  en  outre,  d'un  plus  grand  mo- 
dule. 

842  *  IOIl«nHas:BRITOnv:DVX:D:  —  Quatre  mou- 
chetures, 1.  2.  i.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  C 
pièces. 

y.     siT:nome:Dni:B0n«DiaTv  —  croix  pattée, 

séparée  du  grenctis  par  un  cercle  délié. 

Blanc  de  billon;  5*  gr.  Pl.  XXVU,  n°  6.  (C.  Hir.) 

843.  *  IOIi3mH0S  BRITOnV  DVX  D  —  Même  type. 
#\  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon-,  54  gr.  (C.  Den.) 

844.  ^  I01iKnHaS:BRITOnv:DVX:D  —  Targe  échan- 
crée  a  gauche,  chargée  de  8  mouchetures,  posées  3.  2.  3. 
dans  un  cercle  délié. 

y.  +  siTinomeiDnKBanaDiaTv:  —  Croix  pattée 

et  échancrée,  séparée  du  grenetis  par  deux  cercles  déliés. 
Blanc  de  billon-,  57  gr.  Pl.  XXIX,  n°  6.  (M.  C.) 

845.  *  IOIiKH«S'BRlTOn\T*DVX  •  D  —  Même  type 
Ijf.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (M.  C.) 

846.  *  IOIlKnHeS:BRITOnV»DVX*D  —  Même  type 
Çf.  *  SIT-nOÎIia:Dm:B0n«DiaTV  —  Même  croix. 

Blanc-,  54  gr.  (Comm.  p.  M.  Ren.) 

847.  HhIOIlKnH«S:BRITOnvm:DVX:D  —  Même 
type 

Çf.  *i<  SITinOmeCDnr.BanaDIOTV  —  Même  croix. 
Blanc  de  billon-,  58  gr.  (Comm.  p.  M.  Ren.) 

848.  +  IOIiRnHaS:BRITOnv:DVX*D  —  Même  type  ; 
la  pointe  de  l  échancrure  de  la  targe  se  termine  par  un  li- 
sant. 
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fy.  Même  revers. 
Blanc  de  billon  rogné-,  37  gr.  (M.  C.) 
819.    *  IOItameS  BIUTOnV  DVX  D  -  Targe  a  5  mou- 
chetures, 2.  1.  2. 

y.  ^  SIT  nom  a  Dltl  B6CDIGT  —  Croix  pattée 
Demi-blanc  de  billon;  23  gr.  (C.  de  Br.) 


FOUGÈRES. 

Acquis  en  1428  de  Jean  d'Alençon,  fait  prisonnier  à  la  ba- 
taille de  Verneuil,  pour  la  somme  de  200,000  écus.  M.  Pocy 
d'Avant  a  donc  donné  à  tort  à  Jean  IV  la  monnaie  suivante, 
car  ce  prince  ne  posséda  jamais  Fougères. 

850.    >i*  IOIi2ïnHaS«BIUTOnV-D\TX-B  —  Quatre  m&u- 
chetures,  1.  2.  1.,  dans  un  double  cercle  a  6  lobes. 

iy.  *  siT:noma:Dni:B«neDiaTv  —  Croix  pattée 

dans  un  cercle  délié. 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (P.  D.,  311;  C.  D.) 
851     *  IOIt2mN0S:BRtTOnv:DVX:F  —  Même  type 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon-,  52  gr.  (C.  Den.;  M.  C.) 

852.    *  IOUJmiiaSIDVX:*  —  Trois  mouchetures,  2.1., 
dans  un  entourage  trilobé. 
ÇT.      mOnaTftlBRITamia  —  Croix  pattée. 

Double  de  bas  billon;  18  gr.  (P.  D.,  324-,  C.  D.-,  C.  Den.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Charles  VI,  figuré  par  Le- 
blanc,  288,  c.-12. 

MORLAIX. 

Les  monnaies  suivantes  me  paraissent  plutôt  appartenir  a 
Morlaix  qu'à  Sainl-Malo.  En  effet,  il  n'est  fait  aucune  mention 
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d'atelier  pour  Saint-Malo,  et  on  sait  que  ses  évêques  jouis- 
saient de  grands  privilèges  et  qu'ils  ne  souffrirent  que  rare- 
ment la  présence  du  duc  dans  leurs  murs.  Morlaix,  au 
contraire,  selon  D.  Moricc  (1),  battait  monnaie,  et  il  existait 
encore  il  y  a  quelques  années  a  Morlaix  une  tour,  au  Nord 
des  lavoirs  de  la  place  de  Viarmes,  appelée  la  tour  d'argent. 

853.  *  lOlircnHGSIBRITOnvrDVXim  —  Quatre  mou- 
chetures, 1.  2.  1.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  6 
pièces,  séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

y.  ^  siT:nome:Dni:B0naDiaT\:  —  croix  pattée 

dans  un  cercle  délié. 
Blanc  de  billon;  60  gr.  (C.  de  Fr„  C.  À.;  M.  C.) 

854.  lOItaxniiaSIBRITORV.DVK  ta  —  Même  type 
I)f.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon  ;  47  gr.  (C.  de  Fr.) 

855.  ^  10ït3xK[naZ:BRITOnV:DVX:m  —  Même  type. 
9f.  ^  2IT:R0m«:Dnr:Ban«DiaTV  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  51  gr.  (M.  C.) 

856.  *  IOIl«^a^:BRLTO^V:DVX:m  —  Même  type. 
y.  *  ZIT:nOma:Dni:Bn«DiaTV  —  Croix  pattée. 

Demi-blanc;  25  gr.  Pl.  XXVII,  n°  7.  (R.  N.,  1855, 1,  7-, 
M  C. 

Le  demi-blanc  a  ce  type  est  aussi  rare  que  le  blanc  est 
commun. 

857.  *  IOHamHaS:BRITOnv:DVX:SB  —  Targc  échan- 
gée à  gauche,  chargée  de  8  mouchetures,  posées  3.  2.  3.} 
un  point  au  milieu. 

y.  *  siT:noîfla:Dni:BanaDiaTv:  —  croix  pattéc# 

et  échancrée.  séparée  du  grenetis  par  2  cercles  déliés. 
Blanc  de  billon  ;  40  gr.  (M.  C) 
858    *  lOffimaSIBRÏTOnVIDVXIÎB  —  Même  type 


(I)  Pr.  II,  col.  1103. 
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Çf.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon ;  45  gr.  Pl.  XXIX,  n°  7.  (M.  C.) 
859.    Variété.  -  +  IOIifllUiaSIBRITOnV-DVX:»  au 
droit. 

Blanc  de  billon-,  42  gr.  (C.  A.) 
GoO.   Variété.  —  *  IOIiflnNaSIBRITOItVX  fil  au  droit 
Blanc  de  billon;  46  gr.  (C.  Lag.) 

861 .  Variété.  —  *  IOUflllNS •  BRITOHV  :  DVX  :  SB  au 

droit. 

Blanc  de  billon ;  52  gr.  (C.  A.) 

862.  *f*  IOI*rcnH«S*BRlTOnV  DVX* SU  —  Même  large 
IK.      SIT«nO«a*Dni*Bane(DiaTV  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  49  gr.  (Mus.  de  V.) 

863.  *  IOItiEnnaSp  DVX:m  —  Hermine  enchaînée 
passant  a  gauche;  an-dessus,  une  moucheture. 

IJf.  ^  JttOnaTaS*BRiT«ni0  —  Croix  pattée,  canton- 
uée  d'une  moucheture  aux  1er  et  4e. 

Double  de  billon  noir;  30  gr.  (Yoy.  Pl.  XXX,  n°  4;  C. 

deFr.) 

Duby  (Pl.  LX1II,  n°  5)  a  donné  cette  monnaie  avec  la  légende  :  + 10- 
h7CnnaS:DVX:m: ,  cl  l'hermine  libre, 

864.  ^  IOItasmiaS  !  DVX  :  10  —  Trois  mouchetures, 
2.  1.,  dans  un  entourage  trilobé. 

y.  ►}<  OtOnaTaSIBRlT^nia:  —  Croix  pattée 
Double  de  billon  noir;  22  gr.  (C.  E.,  M.  C.) 

865.  *fi  lOItKHHeSIDVX  Stt  —  Même  type 
W.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  de  billon  noir;  25  gr.  (M.  C.) 


NANTES. 

866.  *  ion«nas#Dai*G,R«#BRi  |  Tonv#Dvx-n 

—  Dans  un  cercle  délié,  le  duc  couronné  et  armé  de  toutes 
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pièces,  brandissant  une  épée  nue  et  tenant  un  écu  chargé 
de  2  mouchetures  posées  en  fasce,  courant  à  droite  sur  un 
cheval  caparaçonné  a  ses  armes-,  l'épéc  traverse  le  grenetis, 
le  cheval  coupe  la  légende  de  ses  pieds  de  derrière. 

y.  *  Davs#m  rcDivTORiv#mev#inT«nD«  — 

Croix  fleurie  et  feuillue,  cantonnée  de  4  quartes-feuilles  évi- 
dées  au  centre,  chargée  en  cœur  de  meme^  le  tout  dans 
un  double  entourage  ogival  de  4  pièces,  accompagné  d'une 
moucheture  à  chaque  angle  rentrant. 

Franc  d'or-,  55  gr.  Pl.  XXVII,  n°  ipr.  (C.  Per.) 

< 

Les  monnaies  de  Jean  V  se  distinguent  facilement  de  celles 
de  son  père  par  leur  exécution  plus  soignée.  On  les  reconnaît 
au  premier  coup  d'oeil.  On  remarquera  que  le  nom  du  prince 
est  écrit  sur  les  dernières  par  un  seul  II,  et  qu'elles  ne  portent 
que  tfDIVTORIV  et  (TRft  au  lieu  de  ffRACUA  et  flDIV- 
TORlVm. 

867.  *  IOft3miieS+BMTOnV«DVX-n  —  Sous  une 
couronne  rehaussée  de  5  trèfles,  dont  celui  du  milieu  est 
élevé  sur  une  sorte  de  pinacle,  3  mouchetures  posées  en 
fasce,  touchant  du  sommet  le  cercle  inférieur-,  le  tout  sé- 
paré du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

y.  *  sit  :  t :  nomec  •  Dm  ♦  BanoDiaTv  —  croix 

égale,  terminée  a  chaque  extrémité  par -un  bourrelet  sur- 
monté d'un  trèfle  entre  deux  feuilles,  séparée  du  grenetis 
par  un  cercle  délié. 

Grand  blanc  de  billon  ;  42  gr.  Pl.  XXVIII,  n°  3.  (C.  Da.) 
Imitation  du  grand  blanc  de  Charles  VII,  émis  en  novem. 

1429  pour  10  den.  tourn..  à  5  den.  AR.  (1),  80  au 

marc,  pied  32e. 

808.  ^IOIUreniiaS+BRITOnV  DVX+R  —  Les  mou- 
chetures sont  posées  2.  1 .,  et  les  2e  et  4f  trèfles  sont  moins 
larges  et  touchent  le  bandeau. 


(1)  Cat.  De!.,  n°  162. 
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j>  .  +  su  noma-imi+naneDiaTY.  -  Même  croix 

Grand  blanc  de  billon;  il  gr.  Pl.  XXVIII,  n°  0.  (M  C.) 
Imitation  du  grand  blanc  dit  Florclte,  de  Charles  VU,  émis 

en  1127  (I),  pour  10  den.  tourn.  (48  pour  i  couronne), 

à  3  den.  8  gr.  Ali.,  80  au  marc,  pied  38e. 
W>9.    Mêmes  légende  et  type;  les  2'  et  4e  trèfles  sont  élevés 
au-dessus  du  bandeau  comme  sur  le  n°  8G7. 
y.  *  SIT*nOma*Dni+Ban«DIOTV  —  Même  type . 

Grand  blanc  de  billon ;  M  gr.  (P.  D.,  V,  9-,  C.  D.) 

870.  +  lOftasniIGS-BKITOnV-DVXxn  —  Même  type. 

iy.     sit  noma  Dm  BanaDiarv  —  Même  croix  ; 

annelet  sous  la  9"  lettre. 

Grand  blanc  rogné;  43  gr.  (Gomm.  p.  M.  Lem .) 

871.  »f.  lOïi3SniiaS  BRITORV  DVK  n  —  Même  type 

ix  *  sit  noma  Dm  BanaDiarv  —  Même  croix  ; 

annelet  sous  la  3'  lettre. 
Grand  blanc  de  billon;  52  gr.  (G.  Lag.) 

872.  Variété.  —  L'annelet  est  placé  sous  la  4e  lettre. 
Grand  blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  de  Fr.) 

873    >fi  IOIiJrenaS  BRITOnV  DVX  n  —  Même  type. 

JX-  *  sit  noma  Dm  BanaDiaîv  —  Même  croix  : 

l'annelet  manque. 

Grand  blanc  de  billon;  40  gr.  (C.  Den.) 
874.    *  IOHasnnaS-BRITOnV:DVX:n  -  Même  type  ; 
un  annelet  dans  le  cercle  de  la  couronne. 
H*   +  SlT-ROma*Dni-BanaDiaTV  —  Même  type 
(pic  le  précédent;  annelet  sous  la  4'  lettre. 

Grand  blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXIII,  n°  7.) 

873.  *  lOMmiaS+BRITOnV  DVX  n  —  Les  5  trèfles 
égaux  surmontent  le  cercle  supérieur  de  la  couronne,  qui 
est  double;  les  mouchetures,  posées  2.  I.,  touchent  toutes 
trois  le  cercle  inférieur,  qui  est  simple;  un  annelet  au 
centre. 

îx.  *  sit  noma  Dm  BanaDiaî  v  —  Même  croix  , 

(I)  Cal.  Del.,  n"  160. 
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les  trèfles  qui  surmontent  les  bras  île  la  croix  ont  le  som- 
met sur  le  grenetis;  un  aunelet  sous  la  4e  lettre. 
Grand  blanc  de  billon;  50  gr.  Pl.  XXV1H,  n°  4.  (C.  B.) 

876.  IGIiasnnaSxBRlTOnVxDVXxn  —  Même  type. 
IV.  >f<  SIT  nOma*DnixBaneDiaTV:  —  Croix  égale, 
terminée  a  cha(juc  extrémité  par  un  bourrelet  surmonté 
d'un  trèfle  entre  2  feuilles,  le  tout  dans  un  cercle  délié. 

Grand  blanc  de  billon;  48  gr.  (Soc.  des  B.  A.  de  N.) 

877.  10IiasnaS-BRlTOnV*DVX  n  —  Même  type. 
SIT  nOma+Dni  BanaiTV  —  Même  croix  : 

annelet  sous  la  15  lettre. 
Grand  blanc  de  billon;  41  gr.  (M.  C.) 

878.  IOItrcni  iaS  BRITOnV  DVX  n  —  Couronne 
rehaussée  de  5  trèfles  égaux  et  placés  a  égale  distance  du 
cercle  de  la  couronne. 

!F.  +  SIT  nOfXta  Dnï  BanaDlOTV  —  Même  croix; 
pas  d'annelct. 

Grand  blanc  de  billon,  50  gr.  Pl.  XXVIII,  n°  5.  (M.  C.) 

879.  +  lOUasnHaSxBRITOnVxDVXxn  —  Neuf  mou- 
chetures, 1  2.  3.  2.  1.,  séparées  du  grenetis  par  un  cercle 
délié;  un  annelet  dans  le  champ  sous  la  lettre  monétaire. 
IV       SIT*nOmaxDnixBanaDiaTV  —  Croix  pattée 
dans  un  cercle  délié. 

Blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXIV,  n°  9.) 

880.  Variété.  —  *  IOUflNnaSxBRITOnVIDVX  n  au 
droit. 

Blanc  de  billon-,  66  gr.  (C.  de  Fr.) 

881.  +  IOIi3SniiaSxBRITOnV«DVXxn  —  Même  ty|>e  ; 
annelet  sous  la  lettre  monétaire. 

>f*  SITxnOfliaxDnixBanaDiaTV  —  Croix  pal- 
tée;  un  point  sur  le  grenetis  sous  le  14e  lettre. 
Blanc  de  billon;  55  gr.  (M.  C.) 
881   +  10HflniiaS+BBiTORV*DVX+n  —  Même  type; 
annelet  sur  le  grenetis  entre  la  8°  et  la  9e  lettre. 

v.  *  s!T:noma*Dm+Banai)iaTv:— Croix  pattée 
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Blanc  de  billon  >  G2  gr.  (C.  de  Fr .;  Duby,  LXIV,  10.) 
883.    Variété.  —  Au  revers,  annelet  sur  le  grenetis  entre  la 
10e  et  la  11°  lettre. 
Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  An.) 
88i.       IOïiamNeS+BRITOIlV»DVX*n  —  Même  type 
Çf.  HhSIT-nOm«*Dni*BaneDJCJ(TV—  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon-,  52  gr.  (C.  de  Fr.) 

885.  *  10MnHaS*BRITOnV*DVX-n  —  Annelet  sur 
le  grenetis  sous  la  10e  lettre. 

y.     srr  noma*Diu+BanaDiaTv  —  Même  croix, 

un  point  sous  la  H*  lettre. 
Blanc  de  billon ^  54  gr.  (M.  C.) 

886.  IOîtasnHaS+BRITOnV  DVX+n  —  Annelet  sous 
la  9e  lettre. 

9T.  *  SIT  nome  DHI  BanaDiaTV  —  Même  croix  h 
annelet  sous  la  11e  lettre. 
Blanc  de  billon-,  58  gr.  (M.  C.) 

887.  Mêmes  légende  et  type-,  l'annelet  manque. 

çf.  ^  sit  noma^Dni+BanaDiorrv  —  Même  croix-, 

annelet  entre  la  10e  et  la  IIe  lettre. 
Blanc  de  billon-,  54  gr.  (C.  A.) 

888.  Mêmes  légende  et  type-,  annelet  sous  la  10e  lettre. 

B/.  *  SIT  noma»Dni+Ban«DiaTV  —  Même  croix; 
annelet  sous  la  11e  lettre. 
Blanc  de  billon;  53  gr.  (M.  C.) 
880.    *  IOïtfiinHaS  :  BRITOHV  ♦  DVX  ♦  n  —  Annelet 
sous  la  lettre  monétaire. 

^.    siTxnotiiaxDnixBanaDiaTv  —  croix  pattée . 

Blanc  de  billon-,  52  gr.  (C.  A.) 

890.  *  IOHaxnHas:BBITOnV«DVX*n  —  Annelet  sous 
la  9*  lettre. 

^.  *  siT:noma*Dni*BanaDiaTv: — Croix  pattée. 

Blanc  de  billon-,  51  gr.  (C.  Imh.) 

891.  Hf<ÏOft2SHaSxBRlTOnv:DVX*n*  —  Quatre  mon- 
cbetures,  1.  2  1.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  0 
pièces,  séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 
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y  +  siT-noma-Dni-.BetnaDiaTv:  —  ooix  pat- 

tée. 

Blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXIV,  n°  4.) 

892.  variété.  —  *  sit  homa-Dnr.BanaDiaTv:  au 

revers. 

Blanc  de  biîlon;  49  gr.  (C.  de  Fr.) 

893.  *  IOMIiaS*BRITOnV*DVX*n*  -  Même  type. 

y  *  sit  noitta*Dnr*BanaDiaTv  —  croix  panée 

Blanc  de  billon -,  50  gr.  (C.  de  Fr.) 

894.  HhlO:haSHa^xBIUTOnv:DVX  n:  —  Même  type. 

y.     sit  noma:Dni:BanabiaTv  —  Croix  pattéc. 

Blanc  de  billon-,  54  gr.  (C.  de  Fr.) 

895.  *  IOHaSHaS*BRITOnv:DVX:n:  -  Même  type. 

*  sit  noma-.Dnr.BanaDiaTv:  -  croix  pattéc 

Blanc  de  billon ^  48  gr.  (M.  C.) 
89G.    Variété.  —  *  KmflliaS+BRITORV-DVX  •  n  au 
droit. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  Den.)  ' 

897.  lOftttHaS+BRITOnV  DVX^n:  —  Même  type. 

^.  Hh  sit  noma+Dnr.BanaDiaTv:  —  Croix  pat- 
téc. 

Blanc  de  billon ,.56  gr.  (C.  de  Fr.) 

898.  *  lO**SHaS:BRlTOnV*DVX*n*  —  Même  type. 

iv.     sit  noflja-Dnr.BanaDiarv  —  croix  pattéc 

Blanc  de  billon;  51  gr.  (C  de  Fr.) 

899.  *  IOItflnasrBRITOnVIDVXrn  —  Même  type. 

n*.  *  siT:noma:Dnr.BanaDia  —  Croix  panée. 

Blanc  de  billon;  19  gr.  (P.  D.,  n°  314;  C.  D.) 
Cette  monnaie  qui  a,  dit  M.  Poey  d'Avant,  le  module  des 
blancs,  n'est  plus,  par  son  poids,  qu'un  demi-blanc  Ce  nu- 
mismatistc  y  voit  une  contrefaçon;  on  pourrait  admettre  aussi 
que  c'est  un  demi-blanc  frappé  sur  flan  de  blanc,  car  la  ter- 
minaison DIG  de  la  légende  du  revers  est  celle  des  demi- 
blancs. 


900    *  10hKnaS*imrrORV*DVX-n  —  Même  type 
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IV*.  +  S1T  nOWa-DIlMianaDITV  —  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  An.) 

901 .  *  IOIl^niiaSxBRITOnV.DVX-n:  —  Même  type. 

y.  *  sn-noma  Dni-BanaDicnrv:  —  o-oix  pattée 

Blanc  de  billon ,  49  gr.  (CF.) 

902.  *  IOIiasniiaS+BRITOnY  DVX  n*  —  Même  type 
iy.      SIT  noma*DItI-BanaDiaTV  —  Croix  pattée, 

Blanc  de  billon-,  49  gr.  (M.  C) 

903.  ^lOIt^naS+BRITOnV  DV  ou  DX  n  -  Même 
type;  le  V  est  surchargé  de  IX. 

y.  *  siT«no©a*Dni*BanaDiaTv  —  croix  panée 

Blanc  de  billon  %  52  gr.  (C  A.) 

904.  ^  IOIiasnNaSIBRITOHIDXrn  —  Même  type. 

SïT:nOma:Dnr.BanaDlTV  —  Croix  pattée 
Blanc  de  billon.  (P.  D  ,  n°  312;  C  D.) 

905.  *  I0H«nHaz:BRIT0n\:DVX:n  —  Même  type 

y.  *  ^lT:^oma:D^^.BanaDIaïv  -  Croix  pattée 

Blanc  de  billon;  55  gr.  (P.  D.,  n°  313;  C  D.) 

906.  IOftànHaS-BMTOIlV:DVX:n  —  Même  type 
y.  »*4  SlT-nOma-Dni^BanaDiaTV  —  Croix  pattée 

Blanc  de  billon;  36  gr.  (C  Da.) 

907.  *  IOIiasnHaS^BRÏTOnV^DYX+n-  —  Même  type, 
iy    *  SIT  IlOma  Dm  BanaDiaTV  —  Croix  pattée 

Blanc  de  billon;  55  gr.  (M.  C.) 

908.  ■£<  IOïiamiiaS*BRITOnV-DVX*n  —  Même  type 

iy.  ^  siT*nonîa*Dni*BanaDiaTv:— croix  pattéc 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (C.  de  Fr.) 

909.  *  lOHrcnas:BRlTOIVV:DVX:n  —  Même  type. 

jy.  *  sit  nomaiDnr.BanaDia  —  Même  croix 

Demi-blanc  de  billon;  24  gr.  (M.  C) 

910.  Hr>  IOIiasnaS«BRITOnV*DVX-R  —  Quatre  mou- 
chetures, 1.  2.  daus  un  double  entourage  ogival  de  i 
pièces,  séparé  du  grenclis  par  un  cercle  délié. 

W   *SIT-nOma-Dni-BanaDITV  —  Croix  pattéc 
dans  un  cercle  délié. 
Dnni-blanc  de  billon;  23  gr.  Pl.  XXVH,  nn  5.  (M.  C) 
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911.  +  IOh«nnES  BMTOnV<»DVKon  —  Même  type; 
rit  est  surchargé  de 

y.  *  SIT  ItOME  Dm  Ban« ...  —  Même  type 
Demi-blanc ^  21  gr.  (C.  D.) 

Ccsl  le  n°  315  du  Cat.  P.  d'Avant. 

Je  n'ai  pu  rencontrer  le  blanc  a  ce  type;  le  demi  est  lui- 
même  excessivement  rare,  fait  qui  ne  peut  s'expliquer  que  par 
le  peu  de  durée  d  émission. 

912.  IOItfl WH«S«BRITOn*DVX*lV  —  Targe  dépri- 
mée des  deux  côtés,  chargée  de  8  mouchetures ,  posées 
3.  2.  3. 

? .  ^  siT-nome-Dni*B«ne(DiaTv  —  croix  pattée 

et  éebancrée,  posée  en  sautoir. 
Blanc  de  billon  noir-,  51  gr.  Pl.  XXIX,  n°  3.  (C.  de  Fr.) 

Duby  (Pl.  LXIV,  n°  7  )  a  donne  celte  même  monnaie  avec  la  légende 
inwacte  +  IOhXNXaS'INUTOn-DVX-n-T. 

913.  *  IOHflnH0S  :  BRITOJIV  :  DVX  :  n  —  Targe 
échancrée  a  gauche,  chargée  de  8  mouchetures,  posées 
3.  2.  3.,  séparée  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

^.  *  siT:noma:Dm:B«n«DiaTy:  —  croix  pat- 
tée et  échancrée  dans  un  double  cercle. 
Blanc  de  billon-,  50  gr.  (C.  A.) 
9U.    *  IOIiaïnHGS:BRlTOnv:DVX:n:  —  Même  targe. 

çr.  *  siT:no©e:Dni:B«naDiaTv:  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  53  gr.  (P.  D.,  n°  331  -,  C.  D.) 

915.  *  IOH*mHaS:BRITOnv:DVX»n  —  Même  large. 

*  siT:nome:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  47  gr.  (M.  C.) 

916.  Hr>  IOItasnHaS'.BRlTOnV.DVX^n  —  Même  targe. 

y.  *  siT-nowa  Dm  BanaDiarv:  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  53  gr.  (C.  A.) 

917.  nfi  IOItamiiasrBRlTOnVIDVX  n  —  Même  targe. 

W  ^  siT  nonra  Dm^anaDiarv  —  Même  croix. 
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Blanc  de  billon;  32  gr.  (C.  E.) 

918.  >f»  OïtasniI«S:BRITOnv:DVX*n  —  Même  large. 

9/.  *  sit  nome  Dm  BanaDicrrv  —  Même  croix: 

Blanc  de  billon;  51  gr.  (P.  D.,  n°  332;  C.  Lag.) 

919.  *  IOÏtasnHG(S:BRITOnV*DVX-n:  —  Même  targe. 

y.  *siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXIV,  n°  6.) 

920.  +  IOIiasnasrBBlTOnV  DVX-It  —  Même  targe 

iy.  nf.  srr:noma:Dni  BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  Den.) 

921.  *  IOIiasnHaS*BRITOnv:DVX:n  —  Même  large. 

iv.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon-,  50  gr.  (M.  C.) 
,     922.    *  IOItasnHaS-BRITOnV.DVX-n  —  Même  targe. 

y.  *f<  siT*noma«Dni*BanaDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  5G  gr.  (C.  F.) 

923.  Hh  I0Ii»nHeS«BIUT0ïtV«DVS»Il  —  Même  targe. 

y.  ^siT:noma:Dm:BanaDiaT\  —  Même  croix 

Blanc  de  billon.  (P.  î).,  n°  333;  C.  D.) 

924.  *  IOMnHaS:BRITOIlV:DVX:n  -  Même  type; 
la  pointe  de  la  large  se  termine  par  un  besant. 

y.  ^  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  A.) 

925.  IOItasnHas:BBlTOnv:DVX*n  —  Même  targe. 
fy.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  51  gr.  (C.  A.) 

926.  *  iOIiasnHaS-BBlTOnV.DVXin  —  Même  large. 

9f.  *  sir.nomaiDnirBanaDiaTv  -  Même  croix 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (C.  A.) 

927.  *10:hamHaS*BRITOnV«DVX*n  —  Targe  au 
flanc  droit  arrondi. 

B/.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon;  43  gr.  (C.  de  Fr.) 

928.  +  IOH*mas:BRITOnv:DVX*n  —  Targe  éeban- 
crée,  au  flanc  droit  arrondi,  ebargée  de  5  mouebeturcs.  po- 
sées, 2.  3 
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V.  +  SIT  nome  DIU  BanaDIOT  —  Petite  croix 
pallée  et  échancrée  dans  un  double  cercle. 
Demi-blanc  de  billon;  27  gr.  Pl.  XXX,  n°  3.  (M.  C.) 
029.   *  lOUflnuetS  BRITOnV  DVX  n  -  Targe  échan- 
crée à  5  mouchetures,  2.  \ .  2. 

y.  *  SIT  noms  Dm  BanaDIOT  —  Croix  patléc  et 
échancrée  dans  un  double  cercle. 
Demi-blanc  de  billon;  26  gr.  Pl.  XXX,  n°  2.  (M.  C.) 
930.   Variété,  avec  *  IOïl*mHaS-BRITOnV«DVX  n: 

Demi-blanc  de  billon-,  26  gr.  (M.  C.) 
931    Variété.  —  *IOHflnaS  BRITOItV  DVX  n  au  droit. 
Demi-blanc  de  biHon;  24  gr.  (C.  À.) 

932.  Variété.  —  ^  IOItaSHaSIBRITOnV  :DVX:it:  au 
droit. 

Demi-blanc  de  billon-,  26  gr.  (M.  C.) 

933.  IRflmnNas:B:DV3S  ni  —  Hermine  enchaînée, 
surmontée  d'une  moucheture  passant  à  gauche,  le  museau 
et  la  queue  traversant  le  grenetis,  les  pieds  de  devant  sont 
fourchus. 

y.  *  mmaTas:BRITasnia  —  Croix  pattée  et  échan- 
crée, cantonnée  d'une  moucheture  aux  1er  et  4*. 

Double  de  cuivre  surfrappé;  30  gr.  Pl.  XXX,  n°  3. 

(C.  de  Fr.) 

934.  *  IOItnnHaS-.^DVX-n:  —  Même  type-,  les  pieds 
ne  sont  pas  fourchus. 

W   *  ©OnaTfllBRITnnja;  —  Même  type. 
Double  de  bas  billon ;  25  gr.  Pl.  XXX,  n°  4.  (M.  C.) 

935.  Variété.  -  *  flîOnaT*S:BRITrcnia  au  revers. 
Double  de  bas  billon-,  23  gr.  (Mus.  de  R.) 

936.  *  IOIianiiasrpDVXin:  —  Même  type. 
y.  *  ©OnaTaSiBRITamia:—  Même  type 

Double  de  billon  noir-,  22  gr.  (C  F.) 

937.  *  IOMnnaSxpDVX:n:  -  Même  tvpe. 

W  *  WOnaTn:BRITamia:  -  Mouchetures  aux  2* 
et  3'. 
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Double  (le  billon  noir;  10  gr.  (C.  Da.) 
038.    4HÏ0ïi«niiaS:DVK:n:  —  Trois  mouchetures, 
2.       dans  un  entourage  trilobé, 
n/.  *  mOne(T«:BRlTasna  —  Croix  pattée. 
.Double  de  billon  noir-,  25  gr  Pl.  XXX,  n°  9.  (M.  C.) 
939.    +  IOMIUieS'.DVXin:  —  Même  type. 
K.  ^  mOnaTK'.BRITasnia  —  Croix  pattée 
Double  de  billon  noir-,  23  gr.  (C.  An.) 
910.    *  IOIiasnHaS:DVX:n:  —  Même  type 

&/.  *  monaTas:BRiTasma:n:  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  28  gr.  (P.  D.,  n°  323-,  C  D.) 

941 .  ^  IOIt«nMaS:DVX:n  —  Même  type. 

Ijf.       mOnaT«:BRIT«Ria:  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir;  22  gr,  (C.  A.) 

942.  Variété.  —  *  IOH3SnnaS:D(VX*n:  au  droit. 
Double  de  billon  noir;  22  gr.  (C.  Lag.) 

943.  *  IOIl«nHaS*DVX*n  —  Même  type. 

IX       monaTK'BRITISnia  —  Croix  pattée. 
Double  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  Da.;  C.  P.) 

944.  Variété.  —  Les  lobes  sont  des  3/4  de  cercle. 
Double  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  Da.) 

945.  IOïtaS-BRlTOnV*DVX:n  —  Même  type;  l'en- 
tourage est  double. 

y.  Hr>  mORaT2r.RITamia:n  —  Croix  pallée. 
Double  de  billon  noir;  21  gr.  Pl.  XXX,  n°  10.  (C.  Da.) 

940.    ►{«IOItflnHaS-DVX-n  —  Hermine  passant  à 
gauche;  dessous,  un  annelet. 

ty.       SflOnaTft  BRITasnia  —  Croix  pattée  et  échan- 

crée. 

Denier  de  billon  noir;  20  gr.  Pl.  XXX,  n°  5.  (M.  C.) 

947.  Variété.  —  *  IOXtttnHaS  DVX  n  au  droit. 
Denier  de  billon  noir-,  23  gr.  (Mus.  de  R -,  C.  A.) 

948.  *  IOHasnnas:DVX:n  —  Même  type. 

K.  ^ttOnaTar.BRITasnia  _  Croix  pattée,  échan- 
crée. 
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Denier  de  billon  noir;  18  gr.  (M.  C.) 
949.    *  IOMnn«S*DVX*n  —  Même  type. 
Çf.  *  JHOn«T«-BRITKnie(-n  —  Même  croix 
Billon  noir;  18  gr.  (C.  dé  Fr.) 


REDON. 

Jean  V  établit  en  1422  une  Monnaie  dans  celte  ville,  mais 
je  n'ai  pu  retrouver  aucun  document  qui  me  permît  d'établir 
une  distinction  entre  les  monnaies  sortant  de  cet  atelier  et 
celles  de  Rennes.  L'examen  des  monnaies  ne  m'a  donné  aucun 
résultat  satisfaisant.  Cependant,  parmi  les  monnaies  à  la  large 
échancrée  qui  portent  la  lettre  monétaire  R ,  j'ai  remarqué  à 
la  pointe  de  la  targe  un  trèfle  que  je  n'ai  retrouvé  nulle  part. 
Serait-ce  le  sigle  destiné  à  faire  reconnaître  les  espèces  sorties 
de  l'atelier  de  Redon  ?  Je  n'ose  décider  la  question,  et  je  donne 
celte  hypothèse  telle  qu'elle  est,  prêt  a  relirer  celle  proposi- 
tion si  elle  ne  peut  être  admise. 

Voici  les  deux  seules  monnaies  que  j'aie  rencontrées  pré- 
sentant ce  différent-,  leur  rareté  pourrait  s'expliquer  par  le  peu 
de  temps  que  subsista  la  Monnaie  de  Redon,  que  le  Duc  pro- 
mit a  l'abbé  de  Saint-Sauveur  (1)  ne  devoir  exister  que  deux  ans. 

950.  IOftflnHeS-BRITOnViDVXSR  —  Targe  échan- 
crée à  gauche,  ornée  d'un  trèfle  a  la  pointe  de  l'échancrure 
chargée  de  8  mouchetures,  posées  3.  2.  3.,  séparée  du 
grenetis  par  un  cercle  délié-,  un  point  au  centre. 

*  SIT:nOm«:Dni:BanaDfaTV  —  Croix  patlée 
et  échancrée  dans  un  double  cercle  délié. 
Blanc  de  billon-,  59  gr.  Pl.  XXIX,  n°8.  (C.  P.;  M.  C.) 
95!.    +  IOIiamNaS:BRITOnv:DVX:R  —  Même  type. 

V-  *  siT:no»0:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  57  gr.  (C.  P.) 

(!)  Ogée,  Diet.  de  Brtt.,  U.  439. 

15 
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RENNES. 

■ 

952.  >fi  IOïiflnH0S-BRITOnVxDVXxR  —  Trois  mou- 
chetures, 2.  1.,  dans  un  cercle  délié. 

y.  *  SIT*nOma*Dm*B«naDiaTV  —  Croix  égale, 
terminée  a  chaque  bras  par  un  bourrelet  surmonté  d'un 
trèfle  entre  deux  feuilles;  le  tout  dans  un  cercle  délié. 

Gros  de  billon-,  42  gr.  Voy.  Pl.  XXVII,  n°  9.  (C.  de  Fr.) 
Imitation  du  gros  parisis  aux  fleurs  de  lys  de  Charles  VI, 

émis  en  juin  1413  pour  16  den.  par.  (1)  (13  1/2  pour 

une  couronne),  à  11  den.  2/3  AR.,  87  1/12  au  marc, 

pied  29e. 

953.  variété.  —  *  siT«noma«Dni*BanaDiarv:  au 

revers. 

Gros  de  billon  ;  43  gr.  (Mus.  de  R.) 

D.  Taillandier  a  dooné  sous  le  n°  10  de  sa  planche  celle  monnaie,  qui 
faisait  partie  du  Cab.  de  M.  de  Robicn ,  avec  les  légendes  inexactes  :  -f  IO- 
oAnnCS  BRITRV  DVX  R  —  .  .R0GI6I  .  ,.Cn6I>ICTVm. 

954.  *  KKMmi  ieS*BRITOItV*DVX«R  —  Même  type. 
Ijf .  ■*«  SIT+nOma*DnixBaneDiaTV  —  Même  croix . 

Gros  de  billon  $  43  gr.  (C.  Den.) 

955.  Même  avers. 

y.  *  srr-noma*Dni-Ban0DiaTv—  Même  croix. 

Gros  de  billon  ;  50  gr.  (C.  Da.) 

956.  *  IOftami  iaS+BRITOnV+DVX*R  —  Trois  mou- 
chetures sous  une  couronne-,  annelct  sous  la  lettre  moné- 
taire. 

SIT+nOma+Dm+BanaDiaTV  —  Croix  égale, 
terminée  a  chaque  bras  par  un  bourrelet  surmonté  d'un 
trèfle  entre  2  feuilles;  le  tout  dans  un  cercle  délié 

(I)  Cal.  Del.,  n°  lie. 
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Grand  blanc  de  billon,  59  gr.  Voy.  Pl.  XXVIII,  n°  G 
(C.  de  Fr.) 

957.  +lOHatniIGS"BRITOnV*DVX*H  —  Trois  mou- 
chetures sous  une  couronne  au  bandeau  formé  de  2  cercles 
et  rehaussé  de  5  trèfles-,  un  annclet  au  centre. 

y.  ^siTxnoma+Dni+B«naDiaTv;  —  Même 

croix. 

Grand  blanc  de  billon  noir;  25  gr.  Voy.  Pl.  XXVIII,  n°  4. 

(C.  A.) 

958.  *  IOUJmHGSxBRlTOnVxDVXxR  —  Même  type  , 
l'annelet  manque  au  centre  de  la  couronne. 

y.  *  siTxnom«*DnixBaneDiaTv — Mêmc croix 

Grand  blanc  de  billon-,  40  gr.  (C.  P.) 

959.  ^IOIiamiaS+BRITOnVxDVXxB  —  Trois  mou- 
chetures sous  une  couronne  dont  le  bandeau,  d'une  seule 
pièce,  est  rehaussé  de  5  trèfles  égaux,  dont  le  3e  est  mas- 
qué par  un  annelet  touchant  au  grenetis  et  placé  sur  un 
cercle  délié  contournant  le  grenetis  -,  un  point  sous  la  pre- 
mière lettre. 

çr.  *  sit  nome  om  BanaDicrrv  —  Même  croix  ; 

un  annelet  sous  la  4rr  lettre  et  un  point  sous  la  2e,  tous 
deux  sur  le  grenetis. 

Grand  blanc  de  billon  noir;  37  gr.  Pl.  XXVIII,  n°  8. 

(M.  C.) 
900.    Même  avers. 
9f.  *  SITxROmaxDnixBanaDiaTV  —  Même  croix 

Grand  blanc  de  billon  noir;  38  gr.  (C.  Da.) 

961 .  Même  avers. 

Çf.  ►{<  SITxROfffaxDnixBanaDiaTV  —  Même  croix  ; 
annelet  sous  la  in  lettre. 
Grand  blanc  de  billon  noir;  40  gr.  (C.  A.) 

962.  IOMnHaSxBRlTOnVxDVXxR  —  Trois  mou- 
chetures sous  une  couronne  formée  d'un  cercle  d'une  seule 
pièce,  rehaussée  de  5  trèfles  égaux;  au  centre,  un  annelet. 

y.  +  sit  x  nome  x  dhi  *  BenaDiaTv  $  —  Même 

croix. 
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Grand  blanc  de  bas  billon;  55  gr.  (C.  A.) 

963.  IOIiasnH0S*BRlTOnV+DVXxR  —  Même  type. 
La  couronne  est  placée  dans  le  haut  du  champ,  les  2 
trèfles  latéraux  se  confondent  avec  le  grenetis,  et  Tannelet 
qui  est  au  centre  de  la  couronne  est  remplacé  par  un  point. 

y.  »f*  sit  nom»  Dm  BanaDicnrv  —  Même  croix. 

Annelct  sous  la  in  lettre. 
Grand  blanc  de  billon;  38  gr.  Pl.  XXVIII,  n°  7.  (M.  C.) 

964.  *  iOftrcnHaS+BRlTOnVxDVXKR  —  Neuf  mou- 
chetures, 4.  2.  3.  2.  1.,  dans  un  cercle  délie. 

y.  *  SIT+nOîttet+Dni*BeneDiaTV  —  Croix  pattée 
dans  un  cercle. 
Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  A.) 

965.  *  IOHamH«S*BRlTOnVKDVXxR  —  Même  type; 
la  première  et  la  dernière  mouchetures  brochent  sur  le 
grenctis. 

ix.  *siT+noma*Dni*BanaDiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (M.  C.) 

966.  IOIittnH0S-BRIT©nV-DVK'R  —  Même  type. 
ÇT.  *  SIT*noflia«Dni»BanaDiaTV  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  56  gr.  (C.  A.) 

967.  *  IOUrcnHaS-BRITOnV^DVX  R  —  Même  type. 

y.  HhSiT^noma+DnixBanaDiaTV— Croix  pattée. 

Blanc  de  billon  ;  58  gr.  (C.  A.) 
Quoique  ces  quatre  monnaies  ne  portent  ni  annelet  ni  point 
sur  le  grenetis,  elles  ressemblent  tellement  à  celles  qui  suivent, 
et  pour  le  style,  la  grandeur  et  la  fabrique,  qu'elles  se  rangent 
forcément  a  la  même  époque. 

968.  *  lOItnnHaSSBRITOnVxDVXKR  —  Même  type  ; 
annelet  sous  la  lettre  monétaire  sur  le  grenetis. 

gr.  *  siT:nomaxDnixBanaDiaTv  —  croix  pattée  ; 

sur  le  grenetis,  point  sous  la  15p  lettre. 
Blanc  de  billon-,  58  gr.  (M.  C.) 

969.  *  IOUasm  iaS5BlTOnVxDVX5R  —  Même  type 
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iy.  +  siTKnomaxDniKBenaDiaTV  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (M.  C.) 
070.    >f*  IOIiasniieSxBRITOnVxDVX^n  —  Même  type. 

y.  +  sit  nome  Dm  BanaDiarv  —  Même  cîoix; 

le  |K>int  manque. 

Blanc  de  billon;  61  gr.  (M.  C.) 

971.  *  IOH*miieS*BRITOnVxDVX  R  —  Même  type. 
Çf.  *  SIT+nOMé+DnixBanapiaTV  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon  ;  57  gr.  (C.  A.) 

972.  *  IOUami  IGSxBRITOnV-DVX  R  —  Même  type. 
IV.  SITxnOtttaxDnixBanaDiaTV  —  Même  croix, 
un  point  sous  la  14e  lettre. 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (M.  C.j 

973.  *fi  IOMnneSxBRïTOnVxDVX-R  —  Même  type, 

y  *  siTxnomexDnixBaneDiaTv  ^  croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  An.) 
974    *  IO**mHaS+BRITOnVxDVX-R  —  Même  type. 
y.  *f*  SlTxnOmaiDIlKBaneDiaTV  —  Croix  pattée  ; 
.point  sous  la  14e  lettre. 

Blanc  de  billon;  59  gr.  (M.  C.) 
975.    *  IOfcasniIGS+BWTOnVxDVX+R  —  Annelet  sous 
la  9e  lettre. 

Çf.  *  SIT  nOfita  Dni+BeneDlOTV  —  Annelet  sous 
la  11e  lettre. 

Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  Dcn.) 
970.    *  IOItasnHaS*RRIT0nV+DVX+R  —  Annelet  sous 
la  lettre  monétaire.  - 

V   *  SIT*nO©e*DnixBanaDiaTV  —  Annelet  sous 
la  14e  lettre. 
Blanc  de  billon,  64  gr.  (C.  Lag.) 

977.  +  lOfcrcnHeSIBRlTOnVxDVX  R  —  Même  type. 

y  *  sir  nomaxDnixBanetDiarv  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  56  gr.  (C.  A.) 

978.  ^  lOihasnHGS'.BRITOnVxDVXxR  —  Même  type 
^  SlTxnOîïiaxDnixBanaDiaTV  —  Croix  pattée. 

Blanc  de  billon,  54  gr.  (M.  C.) 
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079    *  IOfcnnHeSIBITOnVxDVXSR  —  Même  type 
p.  >t*  SITxnOItta+DniKBetneDiaTV  —  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon-,  51  gr.  (C.  A.) 
980.    *  IOH«nnaS-BRITOnV-DVX-R  —  Même  type. 

ijr.  *  siT-noma-Dni-BanaDiarv—  Croix  pattée 

Blanc  de  billon ;  06  gr.  (C.  Per.) 
981        10ïiaRnHaS:BRITOnv:DVX:R  —  Quatre  mou- 
chetures, posées  1.2.  I.,  dans  un  double  entourage  ogival 
de  G  pièces,  séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 

jy.  *  siT:noma:Dni:BaneDiaTv  —  croix  pattée, 

séparée  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 
Blanc  de  billon }  55  gr.  (C.  de  Fr.) 

982.  IOIiasnHaS:BRlTOnv:DVX:R  —  Même  type. 
iy   *f*  SIT*ROma:Dni:BanaDiaTV  —  Même  croix 

Blanc  de  billon ^  5i  gr.  (M.  C.) 

983.  *  lOïi^nHaSIBRITOnV.DVX-R  —  Même  type 

ix.  *  sir.nofBatDni'.BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon  ;  55  gr.  (C.  A.) 
98*        10Ilfl|IHas:BRITOnv:DVX«R  —  Même  type 
IX-  *  SlT-nOflia:Dni-BanaDiaTV  —  Même  croix. 
Blanc  de  billon-,  55  gr.  (C.  de  K.) 
985    *  IOIl2miias:BRITOnV«DVX-R  —  Même  type 
y.  +  SIT'.ROmaiDniIBanaDiaTV  —  Croix  pattée 
Blanc  de  billon  ^  59  gr.  (M.  C.) 
98G.    Même  avers. 
IK       SIT-noma^DniIBanaDiaTV—  Croix  pattée. 
Blanc  de  billon-,  54  gr.  (Mus.  de  R.) 

987.  *  IOHnniiaS-BRlTOnV-DVX*R  —  Même  type. 

*  siT*noma-Dm-BanaDiaTv  —  croix  panée 

Blanc  de  billon-,  53  gr.-(C.  de  Fr.) 

988.  variété,  avec  siT:noma:Dni:BanaDiaTv 

Blanc  de  billon-,  51  gr.  (Duby,  LXIV,  3;  C.  L.) 

989.  *  lOftamHa-S-BRITOnV'.DVX'.R  —  Même  type 

iy.  +  srr-noma-Dni-BanaiaTv  —  croix  panée 

Blanc  de  billon  ;  52  gr.  (C.  Den.) 
990    Variété,  avec  *  lOfcflHaS  BRITOHV  DVX  R 
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Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  Don.) 
991.    +  IOItaSR«S:BRITOnv:DVX:R  —  Même  type. 

ix  HhsiT:nottta:Dm:«anaDia  —  Même  croix 

pattée. 

Demi-blanc  de  billon-,  24  gr.4  (P.  D.,  n°  316-,  C.  D.) 
092.    *  IOIiasnHas:BRITOnv:DVK-R  —  Quatre  mou- 
chetures, 1.  2.  1.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  4 
pièces,  séparé  du  grenctis  par  un  cercle  délié. 

y  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Croix  pattée 

dans  un  cercle  délié. 

Demi-blanc  de  billon;  20  gr.  (C.  Da.) 
993    *  IOfcrcnas:BRITOnV:DVX-R  —  Même  type, 
y.      SIT*ROma*Dni*BanaDiaTV  —  Croix  pattée. 

Demi-blanc  de  billon  ^  25  gr.  (M.  C.) 

994.  *  IOMIlHaS:BRITOnV:DVX*R  —  Targe  échan- 
gée a  gauche,  ornée  d'un  besant  a  la  pointe  de  l'échan- 
crure  et  chargée  de  8  mouchetures,  posées  3.  2.  3.,  sépa- 
rée du  grenctis  par  un  cercle  délié. 

y.  ^  siT:noma:Dnr.BanaDiaTv  —  Croix  pattée 

et  échancrée  dans  un  double  cercle  délié. 

Blanc-de  billon-,  52  gr.  Pl.  XXIX.  (C.  A.;  M.  C.) 

995.  variété.  —  *  îoiinnHas  :  BRiTonv  :  dvx  :  a  au 

droit. 

Blanc  de  billon ^  53  gr.  (C.  de  Fr.;  M.  C.) 
99(5.    Variété,  avec  lOIianiiaS'.BRITOnV.DVXIR: 
Blanc  de  billon-,  50  gr.  (C.  de  Fr.) 

997.  4*  IOIl»nHas:BRITOnv:DVD:R  —  Même  targe. 

y.  *  siT:noma:DRi:BanaDiaT  —  Même  croix. 

Blanc  surfrappé;  45  gr.  (M.  C.) 

998.  *  IOH«nnaS:BRITOnV:DVX:R  —  Même  targe. 

p.     siT:nosoa:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  46  gr.  (C.  de  Fr.) 

999.  *  lOItflnHaSIBRITOItVIDVXIR  —  Même  targe  ; 
le  besant  manque  à  la  pointe  de  l  échancrurc. 

.     siT»noaa»Dni*B«naDioTv  —  croix  pattée. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  A.) 


232 


l'tKIODi:  BKETON.NE. 


1000.  +10Il«niiaS:BRlTOnV-DVX-R  —  Même  large. 

y  +  srr:nosn«:Dnr.B«naDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (Comm.  p.  M.  Ver.) 

1001.  *  IO*iamiiaS-BRITOnv:DVX-R  —  Même  large 
p.  +  SIT*nOJtta-Dni-BenaDiaT\  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  48  gr.  (Comm.  p.  M.  Ver.) 

1002.  *i*  IOIl«nHaS*BRITOnV»DVX«R  —  Même  large 

w  Hh  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  47  gr.  (Comm.  p.  M.  Ver.) 

1003.  *  lOUasnHaS  BR1T0RV:DVX*R  —  Même  large. 

^.  *  siT*nottta*unr.BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon  -,  46  gr.  (C.  de  Fr.) 

1004.  ^10ItaRnHaS-BRlTOnv:DVX-R:  —  Targcéclian- 
erêe  a  gauche,  chargée  de  5  mouchetures,  posées  2.  1.  2., 
dans  un  cercle  délié. 

IV.  *  SIT>nOîBa-Dni-BanaDia  —  Croix  pattée  et 
échancréc. 
Demi-blanc  de  billon;  22  gr.  (C.  A.) 

1005.  *  lOIiasnaS-.BRITOnV.DVX-R  —  Même  lype. 

ix  +sit  noma  Dm  BanaDicrr  —  Même  croix. 

Demi-blanc  de  billon-,  24  gr.  (M.  C.) 

1006.  IOMÏINaSv?  DVX'.R  —  Hermine  enchaînée 
à  gauche;  au-dessus,  une  moucheture. 

+  HIOnaT2R  :  BRITftlUa:  —  Croix  patlée,  can- 
tonnée d'une  moucheture  aux  2e  et  3e. 
Double  de  billon  noir;  26  gr.  (C.  Da.) 

1007.  *  lOUircniiaS*?  DVX'.R  —  Même  type. 
IX   *  mOnaT«:BRlTasnia  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir;  26  gr.  (C.  A.) 

1008.  Variété.  —  *  lOMnHaSvp  DVX  R  au  droit. 
Double  de  billon  noir;  30  gr.  (C.  de  Fr.) 

1000.  »{h  IOftfiRHaSxDVX  xR  —  Trois  mouchetures, 
2.  1.,  dans  un  cercle  délié;  au-dessus,  uu  besant. 
ïji   +  ©ORaTfl5BRlT«nia  -  Croix  palléc  et  échan- 
crée,  accompagnée  d'un  besant  à  chaque  extrémilé. 
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Double  de  cuivre;  23  gr.  PI  XXX,  n°  8.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  tournois  de  Charles  VI  (i),  émis  en 
juin  1413,  à  2  den.  AR.,  160  au  marc,  pied  32e? 

1010.  h£  IOIt2*nH0S*DVX*R  —  Même  type. 

HF>  WOnaT2SxBRIT2Snia  —  Même  croix. 
Double  de  billon  noir;  29  gr.  (R.  N.,  1&47,  XX,  5.) 

1011.  Même  avers;  le  besant  est  remplacé  par  un  annelet. 

K.       ClOneTaSxBRITasnia  —  Même  croix;  un  point 

sous  la  13e  lettre. 
Double  de  billon  noir;  23  gr.  (P.  D.,  n°  326.) 

Os  monnaies  sont  faciles  h  distinguer  des  doubles  au  même 
type  de  Jean  IV.  Indépendamment  du  faire,  la  présence  des 
kesants  qui  accompagnent  les  mouchetures  du  droit  et  la  croix 
du  revers  les  fait  reconnaître  au  premier  coup  d'œil. 

1012  *  10H«niias:DVX:R— Trois  mouchetures,  2.  1  , 
dans  un  entourage  trilobé. 

ft\  *  JttOnaTfl  ne(T3KBRia  —  Croix  pattéc. 
Double  de  billon  noir;  26  gr.  (M.  C.) 


VANNES. 

1013  ►§«  ioMnas#Dai#6*Ras#B  |  RiTonv#Dvx:v: 

—  Le  duc,  couronné  et  armé  de  toutes  pièces,  la  visière 
baissée,  brandissant  une  épéc  et  tenant  un  écu  chargé  de 
2  mouchetures  posées  en  fasec,  courant  a  droite  sur 
un  cheval  caparaçonné  a  ses  armes,  le  tout  dans  un  cercle 
délié;  les  2  pieds  de  derrière  du  cheval  traversent  le  grenc- 
tis  et  divisent  la  légende. 

ijr     i>avs#in  flDivroRiv#mav#inTanDa*-- 

Croix  fleurie  et  feuillue,  cantonnée  de  quartes-feuilles,  char- 
gée en  cœur  de  même,  évidé  et  l>ontonné,  dans  un  double 

(l)  Cit.  Del.,  n°  127. 
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entourage  ogival  de  4  pièces,  accompagné  d  une  moucheture 

a  chaque  angle  rentrant. 

Franc  d'or;  55  gr.  Pl.  XXVII,  n°  2.  (Cab.  de  Fr.) 

Cette  monnaie,  par  sa  belle  exécution,  accuse  une  époque 
bien  postérieure  à  celle  des  francs  que  j'ai  classés  a  Jean  IV 
On  remarquera  que  par  la  forme  le  casque  se  rapproche  l>eau- 
coup  de  celui  des  monnaies  de  François  Ier  et  de  François  II, 
tandis  qu'il  diflère  essentiellement  de  celui  de  Jean  IV.  De 
plus>  la  cotte  de  mailles  a  disparu  de  l'armure. 

1014.  ^IOUasniiaS+BRITOnV-DVX+V:— Trois  mou- 
chetures, 2.  i.,  dans  un  cercle  délié. 

Jf.  ^  SIT*nOma'Dni+B«naDIOTV:  —  Croix  égale, 
ornée  à  chaque  extrémité  d'un  bourrelet  surmonté  d'un 
trèfle  entre  deux  feuilles,  dans  un  cercle  délié. 
Gros  de  billon;  68  gr.  Pl.  XXVII,  n°  9.  (M.  C.) 

1015.  HhlOH»niieS:BRITOnV:DVH  V  —  Dans  un 
cercle  délié  contournant  le  grenetis ,  sous  une  couronne  or- 
née de  5  trèfles  égaux  et  frettée  à  l'intérieur,  3  mouche- 
tures, posées  2.  1.,  dont  la  dernière  touche  le  grenetis  et 
les  deux  autres  le  bas  de  la  couronne,  un  annelet  sur  le 
grenetis,  sous  la  lettre  monétaire. 

iy.  *  siT-noma-Dni:BanaDiaTv:~ Même  croix; 

un  annelet  sous  la  dernière  lettre. 

Graud  blanc  de  billon;  41  gr.  Pl.  XXVIII,  n°  9.  (M.  C.) 
1010.  >i*  IOIiamaSxBRITOnVKDVXxV  —  Même  type. 
^.  ^  SIT-nOma-DIM-BanaDiaTV  —  Même  type 

Grand  blanc  de  billon;  44  gr.  (P.  D.,  n°  338-,  C.  D.) 

1017.  ^  IOUaxni iaS*BRITOnV-DVX*V:  —  Même  type; 
l'annelct  manque. 

ir.  *  siT»noma-Dni+BanamaTv  —  Même  croix, 

l'annelct  manque. 
Grand  blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  de  Fr.) 

1018.  HF<  IOUami  iaS  BRITOHV  DVX  V.—  Même  type. 
Mêmes  légende  et  type. 

Grand  blanc  de  billon-,  40  gr.  (C.  A.) 
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ioi9  *ionnnnas*BRrronv*Dvx:v:  -  Les  2*  et 

V  trèfles  sont  plus  petits  et  moins  élevés-,  la  couronne  n'est 
pas  frettec  a  l'intérieur. 

y.      SIT*nOm«»Dni+BeneDiaTV:—  Même  croix; 
l'annelet  manque  toujours. 
Grand  blanc  de  billon  ;  52  gr.  (Mus.  de  R.) 

Celte  monnaie,  qui  faisait  partie  do  Cabinet  de  M.  de  Robien ,  a  été  don- 
née par  D.  Taillandier,  sous  le  n»  Il  de  sa  planche,  avec  les  légendes  : 

+  lobannes  britonv  nvx  v  —  +  sit  Nomg  di  BGneDiCTvm. 

1020.  +  IQIiamiiaSxBRITOnVxDVX  V  —  Neuf  mou- 
chetures, 1.  2.  3.  2.  1.,  dans  un  cercle  délié-,  un  annelet 
sous  la  lettre  monétaire. 

RT.  ^  SITxnom0*Dni*BanaDiaTV  —  Croix  ^al- 
lée-, annelet  sous  la  dernière  lettre. 
Blanc  de  bas  billon-,  49  gr.  (M.  C.) 

1021.  *  lOItMII  ieS*BRlTOnV  DVX-V:  —  Même  type. 
B/.       SIT+nom«+DnixBanaDiaTV  —  Même  type. 

Bas  billon-,  48  gr.  (M.  C.) 

1022.  *  IOMIUiaS+BRITOnV-DVX  V  —  Même  type. 
£\  +  SIT-noma»Dni+Ban0DiaT\  .  —  Même  type. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (M.  C.) 

1023.  *  10H3miiaS*BRITOnV*DVX+V:  —  Même  type; 
l'annelet  manque. 

R;*.       SlT*nOme-DIU+BeiiaDiaTV  —  Même  type 
Blanc  de  bas  billon-,  50  gr.  (Mus.  de  R.) 

1024.  *  lOIiami  iaSIBRITOnVIDVXrv:  —  Quatre  mou- 
chetures, 1.  2.  1.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  six 
pièces,  séparé  du  grenctis  par  un  cercle  délié. 

y.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv:  -  Croix  panée 

dans  un  ceccle  délié. x 
Blanc  de  billon-,  67  gr.  (M.  C.) 

1025.  *  lOïtasnHaS'.BRITOnV.DVXtV*  —  Même  type. 

R/.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon;  52  gr.  (M.  C.) 
1026  *  lOIi^niiaStBRlTOnV.DVX'.V:  —  Même  type. 
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i/.  +  siT-nome-Dni-B«naDiaTv:  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  de  Fr.) 

1027.  *  IOIiasnHa-.BRITOnV.DVX-V:  —  Même  type. 

îy.  *  sn:noma:Dni:BaneDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (Corn.  p.  M.  Lcm.) 

1028.  *  lOItttni  I0S:BRITOnv:DVX  V:  —  Même  type. 

y.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv:  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon  ;  55  gr.  (C.  A.) 

1029.  *  IOUamHaSIBBITOnV-DVX  V  —  Même  type. 

y.  +  siT-noma*Dni:BanaDiaTv  —  croix  panée. 

Blanc  de  billon-,  48  gr.  (C.  de  Fr.) 

1030.  Même  avers. 

y.  *  SIT»noma  Dm  BanaDIOTV  —  Même  croix. 
Blanc  de  billon;  55  gr.  (C.  de  Fr.) 

1031.  *10ft;rcnHas:BRITOnv:DVX:v:  —  Dans  un 
cercle  délié,  large  échancrée  a  gauche,  chargée  de  8  mou- 
chetures, 3.  2.  3. 

y.     siT:noma«Dni:BanaDiaTv  —  Petite  croix 

patlée  et  échancrée  dans  un  double  cercle. 
Blanc  de  billon-,  54  gr,  (M.  C.) 

1032.  Même  avers. 

y.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv: — Même  croix 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (C.  de  K.) 

1033.  >fi  IOIinnHas:BRITOnv:DVX»V:  —  Même  type. 

y.  HF*  siT*noma:Dni»BanaDiaTv: — Même  croix 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (M.  de  R.) 
1034  Même  avers. 

y.  *siT«noma*DnbBanaDiaTv:~  Même  croix 

Blanc  de  billon;  54  gr.  (M.  C.) 
1035.  *  IOItami  laS'.BRITOnV.DVX  V:  —  Même  type. 

i*\  +  siT:noma:Dm:BanaDiaTv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  55  gr.  (M.  C.) 
1030.  *  lOUasniiaSIBRITOnV.DVX  V  —  Même  type 
\y.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon;  49  gr  (C.  de  Fr.) 
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1037.  *  lOUnni  ïaS«BRITOnv:DVX-V:  —  Même  type. 
y.  *  SIT*nOmef*Dni*B0nGDiaTV:  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  48  gr.  (C.  An.) 

1038.  HhlOItasnnaS:^  DVX:v:  —  Hermine  enchaînée 
a  gauche-,  au-dessus,  une  moucheture. 

y.  *f*  IttOnaTat IBRITaRnia:  —  Croix  pattée  et  échan- 
crée,  cantonnée  d'une  moucheture  aux  1er  et  4e. 
Double  de  billon  noir;  22  gr.  (Mus.  de  R.) 

C'est  la  monnaie  publiée  par  D.  Taillandier  sous  le  n°  9  de  sa  planche, 
avec  la  légende  :  +  IOhJÏNNG...  DVX  V;  la  chaîne  do  l'hermine  ne  tra- 
verse pas  le  grenelis. 

1039.  +IOIi;rcnHaS$>vDVX:v:  —  Même  type. 

îy.  >r>©OnaTrc:BUITnnia:  —  Mouchetures  aux  2e 
et  3«. 

Double  de  billon  noir-,  2o  gr.  (M.  C.) 

1040.  Variété.  —  *  lOUnnNaSvp  DVX'.V:  —  Même 
type. 

Double  de  billon  noir-,  18  gr.  (C.  de  Biz.) 

1041.  ^lOUJktnHaS+DVX+V— Trois  mouchetures,  2. 
séparées  du  grenetis  par  un  cercle  délié;  au-dessus  un  li- 
sant. 

ty.  *it  mOnaTaS+BRlT^nia  —  Croix  pattée,  canton- 
née au  1OT  d'une  croisette. 
Double  de  billon  noir;  29  gr.  (P.  D.,  n°  327.) 

1042.  ^IOUrcniieCSxDVXxV  —  Même  type. 

Çf.  *  mOn«TaS+BRIT*sni«  —  Croix  pattée  simple 
Double  de  cuivre;  24  gr.  (C.  A.) 

1043.  *  lOIirtlUieS  •  DVX  •  V  :  —  Trois  mouchetures, 
2.  1.,  dans  un  entourage  trilobé. 

IX-  >f*  mOnaTftlBRITaSRia:  —  Croix  pattée. 
Double  rogné  de  billon;  18  gr.  (C.  A.) 
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ATELIERS  INCONNUS. 

IOH.  *IOHXnnaS:BRITONV:DVX  -  Trois  mouche- 
tures, 2.  1. 

y.  +  siT:nome:Dni:B«naDiaT:  —  Croix  panée 

et  échancrée. 

Gros  de  billon.  Pl.  XXVII,  n°  8.  (Duby,  LX1I1,  9.) 
Imitation  de  Charles  Vf. 

1045.  *  IOIlPnaSIDVHIBRlTOn  —  Même  type. 

ÇT.  *  SIT  !  nOMB  :  Dm  :  BenaD  —  Croix  pattee  et 
échancrée. 

Demi-gros  de  billon.  (Duby,  LXIIÏ,  13.) 

1046.  lOUaSHNaS  BRITOnV  DVX:  —  Trois  mou- 
chetures posées  en  fasec  sous  une  couronne  rehaussée  de 
5  trèfles  égaux. 

iy.  *  SIT-nOma*Dni*Ban«DiaTV  —  Croix  égale, 
terminée  a  chaque  extrémité  par  un  bourrelet  surmonté 
d'un  trèfle  évidé  entre  2  feuilles. 
Grand  blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXV,  n°  7.) 

1047.  *  IOftflnNaSIBRITOnvmiDVX  —  Même  types 
les  mouchetures  sont  posées  2. 1.-,  au-dessus  de  la  dernière 
moucheture  un  annclet-,  couronne  rehaussée  de  o  perles. 

.  &  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiarvM  —  Même 

croix. 

Grand  blanc  de  billon.  (Duby,  Pl.  LXHI,  n°  G.) 
1048       IOIiaxnaSIBRITOnV.DVX  —  Même  type;  lan- 
nclet  manque. 

y.  *  siT-noma«Dni*BanaDiaTV  —  Même  croix. 

Grand  blanc  de  billon.  (P.  D.,  n°  341;  C.  D.) 
1049.  ^IOIlKNaSIBRITOHVSIDVX  _  Trois  mouche- 
tures, 2.  1.,  sous  une  couronne  formée  de  feuilles. 

y.  ^  sit: noman: Dm :BanaDiaTVM  —  Croix 

pattée  et  échancrée. 
Grand  blanc  de  billon.  Pl.  XXVIII,  n°  l*r.(Duby.  LXHI,  8.) 
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1050  *  IOIiRNaSIDVX'.BRITOn  —  Même  type. 

w  *  siT:nomen:Dnr.BnmaTVM  -  petite  croix 

pattée  dans  un  double  entourage  ogival  de  8  pièces. 
Demi-blanc.  Pl.  XXVIII,  n°  2.  (Duby,  LX1II,  12.) 

1051.  ^IOWRnHeS:BRITOnv:DVX-J-—  Quatre  mou- 
chetures, 4.  2.  I.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  G 
pièces,  séparé  du  grenetîs  par  un  cercle  délié. 

^.  Hh  siT:noma:Dni:Banar)iaTV  -  croix  panée 

dans  un  cercle  délié. 
Blanc  de  billon-,  53  gr.  (M.  C.) 

1052.  IOH*snHaS*BRITOnV»DVX^  —  Même  type. 
IJT.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (P.  D.,  307;  C.  D.) 

1053.  *  I0H3CHaS:DVVX:BRIT0nVS  — Quatre  mouche- 
tures, i .  2.  1.,  dans  un  double  entourage  ogival  de  4  pièces. 

W  *siT:noman:Dni:B€nai)iaTv:  —  croix 

pattée. 

Blanc  de  billon;  Pl.  XXVII," n°  4.  (Duby,  LXIV,  2.) 

1054.  h£  IOfcXnnaSSBRlTOnVm-DVX  —  Même  type. 
^.  *  SIT-nOma-DnUBanaDiaTV  —  Croix  pattée 

Demi-blanc  de  billon.  (Duby,  LXIV,  1er.) 

1055.  *  IOIi»nnaS:BRITOnvm:DVX  —  Targc  échan- 
créc  à  droite,  chargée  de  8  mouchetures,  3.  3.  2. 

Çf.  ^  SITinOmaiDniIBanaDïaTV  —  Croix  pattée 
Blanc  de  billon.  Pl.  XXIX,  n°  4.  (Duby,  LXV,  l*r.) 

1056.  >f«IOIl»nnaS:BRlTOn:DVX  — Même  targe  char- 
gée de  9  mouchetures,  3.  3.  3. 

y.  *  SlTinOmarDlJKBnDïaTV  —  Croix  pattée 
Demi-blanc.  Pl.  XXIX,  n°  5.  (Duby,  LXV,  2.) 

1057.  *f*  IOIl2mHaS:BRITOnv:DVX:$  —  Targc  échan- 
créc  à  gauche,  chargée  de  8  mouchetures,  3.  2.  3.;  un 
point  au  centre  du  type. 

y.  *  siTinomaiDnr.BanaDiaTv  —  croix  pattée 

et  échancrée. 

Blanc  de  billon-,  54  gr.  (M.  C) 


240 


PÉRIODE  BRETONNE. 


1058.  *  IOIiJmHaStBniTOnVtDVX:*:  —  Même  largo. 

y.  *  sït  noms  Dm  BanaDiorv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon.  (P.  D.,  334-,  C  D.) 

1059.  Même  avers. 

jjt.  >f*  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Même  croix 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  de  Fr.) 
1000.  *  IOftttnNaS'.BBITOnVtDVX  t  —  Même  large. 

y.  *  siT:nom«:Dni:BanaDiaTv  —  Petite  croix 

pattée  et  cchancrée. 

Blanc  de  billon;  47  gr.'(C.  A.;  C.  L.) 

1061.  +IOHaxnH«S;BRlTOnv:DVX  t  —  Même  large. 

çr.  *  siT:noma:Dni:BanaDiaTv  —  Croix  patiee 

et  écliancréc. 
Blanc  de  billon;  52  gr.  (C.  de  Fr.) 

1062.  4<10IinnN«S:BRlT0nv:DVX:f —  Même  large. 
ty.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  de  Fr.) 

1063.  *IOH*mHas:BRlTOnv:nVX*  -  Même  large. 
IX-  SlT-noma-.DItl'BanaDiaTV  —  Croix  panée  et 
échancrée. 

Blanc  de  billon;  46  gr.  (C.  A.;  M.  C.) 
1064  ^  lOH3RnHaS:BRlTOnv:DV  t  —  Même  type. 

.     siT:noma:Dni:BanaDicrrv: — Même  croix 

Blanc  de  billon;  53  gr.  (M.  C.) 

1065.  *10MnHas:BRlTOnV-DVX:$  —  Même  type. 

y.  *  sït  nome  Dm  BanaDicrrv  —  Même  croix . 

Blanc  de  billon;  ^4  gr.  (M.  C.) 

1066.  lOIiasmiaStBRITOnV^DVX  t  —  Même  lype. 

y.     siT:noma:Dm:BanaDiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon;  49  gr.  (M.  C.) 

1067.  10imnHaS*BRlTOnv:DVX  $  —  Même  type. 

ijf.  *siT«noma:Dm:BanaDiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  F.) 

1068.  ^IOïtasnHaS  BRlTOnV  DV  t  —  Même  lype 

y  *siT:noma:Dm:BanaDiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon;  46  gr.  (M  C  ) 
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1069.  lOItflnHeSIBRITOnV-DVX  t  —  Targe  au  (lanc 
droit  arrondi. 

y  *  siT:noma:Dni:Ban«DiaTv—  Même  croix 

Blanc  de  billon;  46  gr.  (M.  C.) 

1070.  ^IOIl«RHaS*BRITOnV*DVX*<:*  —  Targe  ordi- 
naire^ 5  mouchetures,  2.  1.2. 

y  *  siT*noma*Dni*B«naDia  t  —  Même  croix 

Demi-blanc  de  billon;  26  gr.  (C.  de  Br.) 

1071.  *  10H«nHaS:BRlTORV:DVX  —  Même  type. 

*f*  siT:nome:Dni:B«naDia  —  Même  croix 

Demi-blanc-,  27  gr.  (P.  D.,  336;  C.  D.) 

1072.  HP  IOItamHaS  BRITOnVDVX  —  Même  type. 

y  *  sit  noma  Dm  BanaDiaT  —  Même  croix 

Demi-blanc-,  26  gr.  (C.  F.) 

1073.  +IOHnnaS  BRITOnV  DVX  —  Même  type. 

y.  ^  siT*noma*Dni*BanaDia  —  Même  croix 

Demi-blanc-,  2o  gr.  (C.  Lag.) 

1074.  +IOIt«HaS  BRITOnV  DVX  —  Même  type 

y.  +  siT:noma:Dni:6anaDioT:  —  Même  croix 

Demi-blanc-,  23  gr.  (C.  An.) 

1075.  +  IOH»nnaS-BRlTO  DV.   —  Hermine  libre  pas- 
sant à  gauche;  au-dessus  une  moucheture. 

y.  *  srr:noma:Dm:BanaD  —  croix  pattée. 

Petit  double  de  billon  noir.  Pl.  XXX,  n°  6.  (Duby, 
LXIII,  2.) 

1076.  ^  IOtt2Cnnas:DVX  —  Hermine  enchaînée  passant 
a  gauche;  au-dessus  une  moucheture. 

Jjt.  *  monaTn:BRmmia  —  Croix  pattée,  canton- 
née d'une  moucheture  aux  1er  et  4". 
Double  de  billon  noir-,  30  gr.  (P.  D.,  343.) 

1077.  *IOH*maS:BRlTOnv:DVX  —  Trois  mouche- 
tures, 2.  1.,  dans  un  double  entourage  trilobé. 

ft*  *  srr:noma:Dni:BanaDia  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXIII,  14.) 
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1078.  ^IOU^nïietS-.DVH-*  —  Même  type-  l'entourage 
est  simple. 

Çf.       mOn0T2S Hiet  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir;  23  gr.  (C.  A.) 
4079.  *  IOftttnHES'DVX  t  —  Même  type. 
J)t .  ^  mOneTft  BRlTflma  —  Croix  pattée. 

Double  de  billon  noir-,  23  gr.  (P.  D.,  Sup.,  23.) 

1080.  *  IOIiamneSIBRlTO  DV.  —  Hermine  passant  à 
gauche. 

I?.      SIT:nOma:Dm:BaneD  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon  noir.  Pl.  XXX,  n°  7.  (Duby,  LXIII,  4".  ) 

Avec  Jean  V  finissent  les  imitations,  abandonnées  dès  le  mi- 
lieu de  son  règne  pour  la  targe  échancrée,  modification  du  type 
inventé  par  son  père,  et  qui  ne  doit  disparaître  qu'avec  l'indé- 
pendance bretonne.  Le  cavalier ,  appelé  escu  de  l'écu  que  tient 
le  duc,  la  targe  et  Yhermine  passante  survivent  seuls  a  son 
règne. 

On  peut,  je  crois,  expliquer  cette  réserve  des  ducs  par  la  fin 
des  guerres  civiles  et  l'expulsion  des  Anglais  du  royaume,  ce  qui 
rendit  enfin  au  roi  de  France  l'autorité  nécessaire  pour  mettre 
un  terme  aux  abus  causés  par  les  prétentions  des  seigneurs, 
auxquels  laissaient  le  champ  libre  les  malheurs  qui  accablaient 
la  France  depuis  un  demi-siècle. 


FRANÇOIS  Ier,  1442-4450. 

Né  en  4410.  —  Couronné  a  Rennes  en  4442.  —  Va  trou- 
ver a  Chinon  Charles  VII,  et  lui  fait  hommage,  4446.  —  Se 
brouille  avec  son  frère  Gilles,  4447.  —  Rend  leurs  biens  aux 
Penthièvrc,  4448.  —  Chasse,  a  l'aide  d'Artur  de  Richemond, 
les  Anglais  de  Normandie,  4440.  —  Assassinat  du  prince 
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Gilles,  1450.  —  Meurt  à  Vannes  en  revenant  du  siège  d'A- 
vranclics,  19  juillet. 

Sous  François  l",  on  ne  frappe  plus  en  Bretagne  que  des 
escus,  des  blancs,  des  demi  -  blancs ,  des  doubles  et  des  de- 
niers, qui  perpétuent  les  types  du  cavalier,  de  la  targe  et  de 
l'hermine  passante,  types  dont  les  deux  derniers,  éminem- 
ment bretons,  ne  disparaîtront  qu'avec  la  nationalité  bretonne. 

Les  monnaies  d'or  qui  circulent  en  Bretagne  sont  les  escus 
bretons,  les  escus  et  les  royaux  de  France,  les  saluts  et  les 
réaux.  L  escu  de  Bretagne  (1)  valait  25  sols,  le  royal  de 
France,  25  sols  (2),  Yescu  de  France  de  44  au  marc,  27 
sols  (3),  le  salut  et  le  réaZ,  25  sols  (4).  Pour  le  billon  ce  sont, 
indépendamment  des  espèces  françaises,  les  blancs  a  la  targe, 
de  i2  deniers,  et  de  6  deniers  de  loi. 

Les  monnaies  de  François  Pr  sont  assez  difficiles  a  distin- 
guer de  celles  de  François  II,  aux  mêmes  types.  M.  Pocy 
d'Avant  avait  déjà  cherché  à  établir  une  classification  pour  les 
blancs  et  demi-blancs,  mais  sans  en  fixer  les  principes  d'une 
manière  précise.  L'examen  de  deux  dépôts  de  monnaies  dé- 
couverts aux  environs  de  Josselin,  en  1852,  et  contenant  l'un 
des  blancs  a  la  targe  échancrée,  aux  noms  de  Jean  et  de 
François,  l'autre  des  doubles  et  des  deniers  aux  noms  de 
François,  de  Pierre  II,  d'Artur  III  et  d'Anne,  m'a  permis, 
je  crois,  de  vider  cette  question  d'une  manière  définitive. 

Les  BR2SnaiS0VS  provenant  du  premier  de  ces  enfouis- 
sements étaient  tous  à  fleur  de  coin,  tandis  que  les  IOÏiaSH- 
N6tS  avaient  beaucoup  circulé.  La  comparaison  de  ces  blancs 
avec  ceux  au  même  type,  dont  l'attribution  à  François  II  est 
incontestable,  me  porte  à  donner  au  premier  prince  de  ce  nom 
les  blancs  et  demi-blancs  qui  offrent  les  caractères  suivants  : 

(1)  Extrait  du  compte  de  Morice  de  la  Noé.  —  D.  Lob.,  col.  1115. 
(4)  Prorogation  du  duc  à  Jean  de  Pcothièvre.  —  D.  Lob.,  col.  1183. 
(3)  Testament  du  duc  François  Ier.  — -  D.  Lob.,  col.  1117. 
(4;  Extrait  du  compte  de  Guion  de  Carné.  —  D.  Lob.,  col.  1111. 
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1°  fabrique  négligée,  aspect  rude  et  grossier,  pour  les  espèces 
de  Rennes  surtout-,  2°  targe  affectant  deux  formes  très-dis- 
tinctes, savoir  :  targe  de  Jean  V  pour  les  monnaies  de  Nantes, 
et  targe  ornée  d'un  annelet  a  la  naissance  de  l'échancrurc 
pour  celles  de  Rennes-,  3°  croix  invariablement  pattée  et 
échancrée,  identique  à  celle  des  espèces  du  prince  précité; 
\°  lettres  égales  en  hauteur  à  celles  de  ces  mêmes  blancs  ; 
r6°  emploi  constant  et  presque  exclusif  des  abréviations  BRI- 

Tonv  et  BanaDiaTv. 

J'attribue  également  a  François  I"  les  doubles  (incontesta- 
blement d'une  exécution  inférieure  a  celle  des  espèces  au 
même  type  et  au  même  nom)  qui  offrent  les  caractères  sui- 
vants :  1°  le  nom  du  prince,  suivi  seulement  du  mot  DVX  et 
de  la  lettre  monétaire,  a  l  imitation  des  doubles  de  Jean  V; 
2°  hermine  a  peu  près  identique  à  celle  du  prince  précité, 
c'est-à-dire  au  dos  légèrement  courbé,  le  museau  traversant 
le  grenetis  et  la  queue  divisant  la  légende  (1);  3°  croix  du  re- 
vers invariablement  pattée  et  échancrée,  placée  dans  la  posi- 
tion normale  et  non  en  sautoir  comme  sur  les  %utres  doubles 
au  nom  de  BR3Sn<XISaVS. 

Les  deniers  qui  portent  le  nom  du  prince  écrit 
OISQVS  comme  les  monnaies  blanches  de  Rennes,  appar- 
tiennent au  même  règne  que  les  doubles  précités,  dont  ils 
oflrent  tous  les  caractères. 


MORLA1X. 

1081.  *  BRnnaiSaVSp  DVX-SB*  —  Hermine  enchaî- 
née à  gauche. 

1?.  >fi  moneTJK  BRITamiet  —  Croix  cantonnée  aux 
1er  et  4e  d'une  moucheture  mouvant  du  centre. 
Double  de  billon;  20  gr.  (C.  de  Br.) 

(1)  Celle  remarque  appartient  toute  entière  a  M.  Ern.  de  Brehicr,  i  qui 
je  dois  communication  de  ce*  deux  dépots. 
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NANTES. 

1082.  +  :BR«naisavs:BmTonv©:Dvx:n:— Targc 

échancrée  de  Jean  V,  chargée  de  8  mouchetures,  posées 
3.  2.  3.,  avec  un  point  au  centre;  point  sous  la  lettre  mo- 
nétaire. 

y.  *  :siT:noo)an:Dni:BanaDiaTVûi:  —  croix 

pattée  et  échancrée  dans  un  double  cercle. 

Blanc  de  billon;  51  gr.  Pl.  XXXI,  n°  2.  (M.  C.) 

1083.  Variété.  —  Le  point  manque  sous  la  lettre  monétaire. 
Blanc  de  billon;  43  gr.  (Duby,  LXVI,  7;  C.  de  Fr.) 

i08i.  Hh  :BBamaisavs:BBiTonvm:D\x:n  —  Point 

sous  la  lettre  monétaire. 
y[.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon ;  41  gr.  (M.  C.) 

1085.  *  :PR«naisavs:BRiTonv:Dvx*n:- Le  point 

manque. 

ty.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon;  43  gr.  (M.  C.) 

1086.  Hh^R^naisavs:BRiTonv:Dvx:n:— Le  point 

manque. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon;  36  gr.  (C.  de  Fr.) 

1087.  Même  avers. 

F  *  :sit  :  nom*  :  Dm  :  BanaDiorv:  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon  ;  40  gr.  (C.  de  Fr.) 


RENNES. 

1088.  ^^R^naisavstDeiî^a^îBRiTonvmî 

DVX*R*  —  Le  duc,  portant  une  couronne  radiée,  armé  de 
toutes  pièces  et  la  visière  baissée ,  brandissant  une  epée  et 
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lenanl  un  écu  chargé  de  3  mouchetures,  posées  2.  1.,  cou- 
rant à  droite  sur  un  cheval  caparaçonné  a  ses  armes  -,  la 
pointe  de  l'épée  et  les  oreilles  du  cheval  traversent  le  gre- 
nctis. 

gr.  >f<  îDavsîinîasDivTORivmîmevmîinîT^n- 

DGÎ1U  —  Croix  égale,  formée  de  trois  traits,  chargée  en 
cœur  d'une  quarte-feuille  évidée,  ornée  d'un  point  au  centre, 
surmontée  à  chaque  extrémité  d'une  double  feuille  suppor- 
tant un  trèfle  et  cantonnée  de  4  mouchetures,  le  tout  dans 
un  double  entourage  formé  de  4  angles  et  de  4  ogives. 
Écu  d'or;  64  gr.  Pl.  XXXI,  n°  1er.  (M.  C.) 

4089.  * îBRasnaisavsîDeiî^uasîBiUTonvîDvx: 

R»  —  L'un  des  pieds  de  derrière  du  cheval  dépasse  un  peu 
le  grenetis-,  les  rênes  manquent. 

iy.  *  »Davs:mî«DivTORivîme(vmîin:T«n- 

DGIÎR»  —  Même  type  ;  trèfles  supportés  par  un  pied. 
Écu  d'or;  62  gr.  (C.  A.) 

1090.  Type  du  n°  1088;  l'épée  du  Duc  et  - les  oreilles  du 
cheval  ne  dépassent  pas  le  grenetis. 

iy.  *  •  Detvs  s  m  s  asDivrorav  î  metvm  î  iirnsn- 

D0ÎRS  —  Même  type  que  le  n°  1088. 
Écu  d'or-,  64  gr.  (C.  L.) 

1091.  *fi îBRaRnaisavsîDauffRasîBRiTonvnu 

DVXSRÎ  —  Même  type  ;  la  tête  du  cheval  est  plus  petite. 

y.  *  îDaysîinîaRDiVTORivm:mevm:insTasn- 

D«:RÎ  —  Même  type. 
Écu  d'or-,  63  gr.  (C.  A.) 

1092.  Même  avers. 

y.  *  sDevs:iRîKDivTORi\îmavmîinîT«n- 

D0ÎRÎ  —  Même  type. 

Écu  d'or.  (Duby,*  LXVI,  1er.) 

1093.  FR«aiSaVS  8  BRJTOïtV  8  DVX  R  —  Targe 
échanciée  a  gauche,  chargée  de  8  mouchetures,  posées 
3.  2.  3.,  et  ornée  d'un  annelel  a  la  naissance  de  l'échan- 
crurc. 
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y.  *  SITonOflïasDnisBaneDiaTV  —  Croix  paltée 
et  échancrée  dans  un  cercle. 

Blanc  de  billon;  48  gr.  Pl.  XXXI,  n°  4  (Duby,  LXV1,  8; 

M.  C.) 

1094.  Même  avers. 

y.  >fr  SIT«»nOme<»Dni«>BanaDiaT\  —  Même  croix 
Blanc  de  billon;  41  gr.  (P.  D.,  348 ;  C.  D.) 

1095.  *  PB«aiSaVS8BRlTOnV8DVX8R  —  Même  large. 
IX   *  SIT«»nOina8Dni8B«neDiaTV  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  44  gr.  (C.  de  Fr.) 

1096.  HF*  FRrtateaVS8BRITOnV8DVX8R  —  Même  large. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon-,  42  gr.  (P.  D.,  346.) 

1097.  *  *R«aSaVS8BRIT011V8DVX8R  —  Même  large 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  35  gr.  (P.  D.,  347.) 

1098.  *  PRasaiSaVS8BRITOnV8DVK<»R  —  Même  large 
y.  ^  SIT«»nOîOa8Dni8BGnaDiaTV8  — Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  43  gr.  (M.  C.) 

1099.  Même  avers. 

y.  *  siTonottasDnisBanaDicrrv  —  Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  44  gr.  (M.  C.) 

1100.  Même  avers. 

y.  *  SIT8nOSOa8Dni8BanaDiaTV  —  Même  croix, 
accompagnée  au  3e  d'un  lys  poinçonné. 
Blanc  de  billon;  34  gr.  (C.  de  Fr.) 

1101.  >f<  FRRGISaVS  8  BRITOIW8  DVX  8  R  8  —  Même 
targe. 

y.      SIT«nO©a8Dni8BanaDICITV  —  Croix  panée 
et  échancrée;  le  cercle  qui  l'environne  manque. 
Blanc  de  billon;  38  gr.  (C.  E.) 

1102.  *  PR«aiSVS8BRlTOnV8DVX  R  —  Même  targe. 

y.  *  siT«noma8Dni8BanaDiaTv—  Même  croix. 

Blanc  de  billon;  42  gr.  (M.  C.) 

1 103.  *  BRnaiSaVS8BRITOIlV8DVX<»R  —  Targe  étroite 
et  allongée,  analogue  a  celle  des  blancs  de  Jean  V. 
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iy.  *  srr*nom«sDni8Ban«DiaTV  —  Croix  pat- 
lée  et  échancrée  dans  deux  cercles. 
Blanc  de  cuivre  doré-,  42  gr.  Pl.  XXXÏ,  n°  3.  (G.  A.) 

1104.  *BRflaiSaVS8BKITOnV8DVJK8R  —  large 
échancrée  a  gauche,  ornée  d'un  annelet  a  la  pointe  infé- 
rieure de  l'échancrure,  et  chargée  de  5  mouchetures,  2.  1.2. 
I>\  *SlT8n0m8Dni8B8naDlTV  —  Croix  pattée 
et  échancrée  dans  un  cercle. 

Demi-blanc  de  billon;  24  gr.  Pl.  XXXI,  n°  5.  (P.  D., 
319;  M.  C.) 

1105.  PR«aiSaVS8BRIT8DVX8R8  —  Même  targe. 
Jp.       SIT  nO»5DRl8BenGDlTV  —  Même  croix 

Demi-blanc.  (Duby,  LXVI,  3.) 
110G.  *  PR5KaiaVS8BRITn8DYK8R  —  Même  targe. 
IV.  *  SlT°nOfll8Dni8BanDlTV  —  Même  croix. 
Demi-blanc  de  billon-,  30  gr.  (M.  C.) 

1107.  ^  PR3SaiaVS8BRlTOnV8DVXoR  —  Même  targe. 
IV.  *  SIT8nOm8DRÏ8BanaDITV  —  Même  croix 

Demi-blanc  de  billon;  32  gr.  (C.  de  Fr.) 

1108.  *  BRrtaiaVSSBRITOmDVXoR  —  Même  largo 
IX.  Mêmes  légende  et  type. 

Demi-blanc  ;  25  gr.  (C.  A.) 

1109.  BRrcaiaVS8BRITOnV8DVX  R  —  Même  targe. 
W.  ^  SlT°nO!tt8DItl8Be(naDlTV  —  Même  croix,  an- 
nelet sous  la  croix  qui  commence  la  légende. 

Demi-blanc;  25  gr.  (C.  E.) 

1110.  Même  avers. 

IX-  *  SITonOtttSDniSBeReDiaTV  —  L'annelet  est 
sous  la  dernière  lettre. 
Demi-blanc  ;  24  gr.  (C.  Lag.) 

1111.  Variété.  —  L'annelet  manque. 
Demi-blanc;  29  gr.  (M.  C.) 

1112.  *  BRrtaiaVSSBRITOmDVK  R  —  Même  large. 
IX-  *  SIT8nOOÏ8Dni8Ban0DITV  —  Même  croix 

Demi-blanc;  27  gr.  (C.  de  Fr.) 

1113.  Même  avers. 
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I>  *  SITonom8DnsBanaDiaTV  —  Annelet  sous  la 
croix  de  la  légende. 

Demi-blane -,  24  gr.  (C.  A.) 

1114.  Même  avers. 

ft".  *  SITonOtfloDRIgBanaDITV— L'annelet  manque. 
Demi-blanc  ;  23  gr.  (M.  -C.) 

1 115.  Même  avers. 

iy.  4<SlT<>n01B«>Dni8BenaDIT  —  Même  type. 
Demi-blanc-,  29  gr.  (C.  de  Fr.) 

1116.  *  BRaiaVSoBRlTOIUDVX  B  —  Même  large. 
£\  *  SIT«»nOflï8Dni8BanaDITV  —  Même  croix. 

Demi-blanc-,  28  gr.  (C.  E.) 
1117  *BRflnaiSaVSoBRITOn<>DVX°R  —  Même  large. 
iy.       SIÏ«»n0028Dni8BanaDITV  —  Même  croix. 
Demi-blanc;  27.gr.  (C.  Va.) 

1118.  *  Manaisavs  :  britorv  :  dvx  :  r  —  Même 

targe. 

IV.  *  SIT  nOîtt8Dni*BanaDITV  —  Même  croix. 
Demi-blanc  ;  28  gr.  (Comm.  p.  M.  Ver.) 

Quoique  ces  deux  dernières  monnaies  ne-  portent  point  l'a- 
bréviation du  nom  du  prince  qu'on  remarque  sur  les  précé- 
dentes, leur  type  et  leur  mauvaise  fabrique  les  rangent  for- 
cément a  la  même  époque. 

1119.  *  BRflnaiSaVSp  DVXR  —  Hermine  enchaînée 
passant  à  gauche-,  au-dessus  une  moucheture. 

1>".  ÎBORaTar.BRITftnia  —  Croix  pattée,  séparée 
du  grenetis  par  un  cercle  délié  et  cantonnée  aux  1er  et  4e 
d'une  moucheture  mouvant  du  centre. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XXXI,  n°  7.  (M.  C; 

C.  Br.) 

1120.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  aux  2*  et  3P. 
Double  de  billon  noir;  24  gr.  (M.  C.) 

1121.  *  BRamCUSaVSp  DVX-R  —  Même  type. 

y.  *  SnonaTfl  BRITIlia—  Mouchetures  aux  1"  et  4'. 
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Double  de  billon  noir  v  24  gr.  (C.  de  Br.) 
H22.  ^FRaSnaVSp  DVX-R  —  Même  type. 
Çf.  4<Stt0naTft  BRITasnia  R  —  Même  type 
Double  de  billon  noir;  26  gr.  (C.  de  Br.) 
1123.  *  *RaRnaiSaVS£>  DVX-R'  —  Même  type. 
y.  *fi  SttOIiaTJB  I  BRITiSma  —  Les  mouchetures 
meuvent  du  grenetis. 
Double  de  billon  noir;  18  gr.  Pl.  XXXI,  n°  8.  (C.  de 
Br.;  M.  C.) 

ll^i.  4*  PRnaiSaVS^  DVX*R  —  Même  type, 
y.  ^  fBOnaTftlBRITasni*  —  Même  type. 
Double  de  billon  noir-,  22  gr.  (C.  de  Br.) 

1125.  *  *RamaiSaVS-£  DVX»R*  —  Même  type 

y.  ►{<  fHOR0Tft*BRlTftnia  —  Mouchetures  mouvant 
du  centre  de  la  croix. 
Double  de  billon  noir;  21  gr.  (C.  Da.) 

1126.  PRttaiSaVS-jP-DVX'R*  —  Même  type. 
ÇT.  Mêmes  légende  et  type. 

Billon  noir;  22  gr.  (C.  de  Br.) 

1127.  +BRttnaiSaVS:,pDVX:R:  —  Même  type 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  de  billon  noir;  24  gr.  (M.  C.) 

1128.  Même  avers. 

y.  ^©OnaTaSIBRITamia:  —  Mouchetures  aux  2* 
et  3e. 

Double  de  billon  noir;  28  gr.  (C.  Da.) 

1129.  *  :pRaRnaisavs:p:Dvx:R:  —  Même  type. 
*  rmonaTjr.BRrnsnie:  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir;  24  gr.  (Comm.  p.  M.  Lcm.) 

1130.  Même  avers. 

V-  *  :monaTn*BRmrmia:  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir;  20  gr.  (C.  Hir.) 

1131.  *BR«aiS<XVS:DVX:R  —  Hermine  passant  a 
gauche;  dessous,  un  point. 
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#\  +  MOneTfl-BRITflnia  —  Croix  paltéc  cl  échan- 
crée. 

Denier  de  billon  noir-,  13  gr.  (C.  Lag.) 
H32  +  BRasaiSaVSIDVK-R*  —  Même  type. 

y.  fflOnaTaSIBRIT^Snia  — Croix  pattée  et  échan- 
créc. 

Denier  de  billon  noir-,  13  gr.  Pl.  XXXI,  n°  9.  (C.  A.; 
C.  Lag.) 

1133.  *i*  BR2KGISaVS:DVX-R  —  Même  type. 

\y.  *  tnonaTaoRiTrcma  —  Même  croix 

Double  de  billon  noir;  14  gr.  (C.  D.) 


ATELIERS  INCONNUS. 

1131.  JFRRHaiSaVS  DVX  —  Dans  le  champ,  ^niE 

\y   +  monETK  DVPLEX  —  Croix  a  pied  ncurdelysée. 
Double  de  billon-,  Pl.  XXXI,  n°  0.  (Duby,  XLVI,  2.) 

Le  lype  de  cette  monnaie,  reproduite  par  Duby  d'après  les 
dessins  de  MM.  de  Boze  et  Ducarel,  ne  m'inspire  aucune  con- 
fiance. Je  la  crois  bel  et  bien  restituée  d'après  un  exemplaire 
fruste  ou  incomplet. 


PIERRE  II,  1450—  1457. 

Né  en  1416.  —  Reconnu  duc,  1450.  —  Rend  le  comté  de 
Penthièvre  a  Jean  de  Blois.  —  Fait  rechercher  et  punir  les 
meurtriers  de  son  frère  Gilles,  1451  —  Fait  hommage  a 
Charles  VII.  —  Lutte  contre  les  évêques,  1452.  —  Renou- 
velle la  trêve  commerciale  avec  l'Espagne  et  le  Portugal.  — 
Envoie  en  Guyenne  des  troupes  au  roi  de  Fiance,  1453. 
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Diminue  le  nombre  des  asyles.  —  Réforme  la  justice,  14S5. 
—  Se  fait  recevoir  chanoine  de  Saint-Martin  de  Tours.  — 
Confirme  en  mourant  les  disposi lions  de  François  Ier  relatives 
à  la  succession  ducale,  1 157. 

On  ne  connaît  de  Pierre  11  que  des  doubles  et  des  deniers, 
soit  qu'on  n'ait  pas  encore  retrouvé  les  monnaies  d'or  et  d'ar- 
gent, soit  qu'on  se  soit  servi  sous  ce  règne  des  coins  du  der- 
nier Duc,  comme  cela  eut  lieu  depuis  en  France  pour  le  roi 
François  II,  soit  enfin  qu'on  ait  copié  les  espèces  françaises.  La 
déclaration  que  le  Duc  fit  publier  le  23  mai  1451  à  Vannes, 
pendant  la  tenue  du  Parlement  (1),  autorise  a  penser  que  l'on 
continua  de  frapper  des  monnaies  blanches,  et  quant  à  l  or, 
les  plaintes  du  roi  Charles  VIII,  qui  provoquèrent  une  enquête 
sur  les  droits  des  ducs  de  Bretagne  (P.  justif.,  n°  33),  ne 
laissent  aucun  doute  sur  le  fait  d'émission. 

L'abbé  Travers  dit  que  Pierre  II  fit  subir  des  changements 
aux  monnaies  d'or.  J'ignore  jusqu  'à  quel  point  cette  opinion 
est  fondée,  car  je  n'ai  vu  jusqu'ici  aucune  monnaie  d'or  au 
nom  de  ce  prince,  et  le  bon  abbé  ne  donne  aucune  preuve  à 
l'appui  de  son  assertion.  Les  comptes  des  trésoriers  de  Pierre  II 
ne  disent  nullement  que  les  monnaies  d'or  employées  dans 
leurs  comptes  sont  au  coin  du  Duc;  si  elles  eussent  été  bre- 
tonnes, ils  n'eussent  pas  manqué,  je  crois,  de  le  spécifier.  Ce- 
pendant, je  serais  porté  a  croire  que  la  monnaie  dite  escu  neuf 
était  le  cavalier  d'or,  ainsi  nommé  de  l'écu  que  tient  le 
prince. 

On  trouve  comme  monnaies  d'or  circulant  en  Bretagne  sous 
Pierre  II,  les  escus  d'or  et  les  royaux  de  France,  les  petits 
escus  ou  escus  neufs,  les  rèaux  et  les  saluts.  Les  escus  et  les 

(1)  «  Ce  jour,  le  Duc,  par  son  Président,  flt  publiquement  scavoir  que 
son  intention  n'est  aucune  changer  le  prix  de  la  Monnoie  d'or  de  Ilretaigne, 
blanche  et  noire,  qui  à  présent  a  cours  en  Bretaignc,  ainezois  qu'il  en  pense 
Taire  Monnoie  de  telle  taille  el  aloy.  »  —  D.  Mor.,  Pr.  II,  col.  1572. 
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royaux  de  France  valaient  27  sols  G  deniers  (1),  les  escus 
neufs  22  sols  11  deniers  et  22  sols  6  deniers,  les  réaux  2o 
sols  (2),  les  saluts  (3)  23  sols  4  deniers. 

Pour  le  billon,  indépendamment  des  monnaies  françaises, 
circulent  les  blancs  a  la  targe,  reçus  en  France  pour  12  deniers, 
et  les  blancs  au  chapelet,  qui  ne  valaient  que  9  deniers.  Leblanc, 
qui  m'a  fourni  ce  renseignement,  ne  s'explique  pas  autrement 
sur  le  blanc  au  chapelet.  Étaient-<*e  les  blancs  a  neuf  hermines, 
auxquels  la  disposition  de  ces  emblèmes  avait  fait  donner  ce 
nom  ?  Étaient-ce  les  blancs  à  la  double  sexle-feuillc  contenant 
quatre  mouchetures? 

Sous  Pierre  II ,  les  monnayeurs ,  non  contents  des  privi- 
lèges qui  leur  étaient  conférés,  voulurent  les  étendre  et  en 
abuser,  et  le  duc  fut  contraint.de  réprimer  (P.  justif.,  n°  32) 
en  1451  leurs  prétentions. 


NANTES. 

1135.  ^  PeTRVS^DVX*^  BRITOIWt*  —  Dans  un  cercle 
délié,  hermine  enchaînée  à  gauche;  au-dessus  une  mou- 
cheture. 

ft\  œonaTrttBUITrcnia:  —  Dans  un  cercle  délié, 
croix  pattée  et  échancrée ,  cantonnée  aux  2e  et  3e  d'une 
moucheture  mouvant  du  centre. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XXXII,  n°  1er.  (C.  de  Br.) 
1I3G.  ^PeCTRVS-.DVXI^IBRITOnin:  —  Même  type. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  de  billon  noir-,  22  gr.  (M.  C.) 

1137.  P«TRVS  DVX  BRITOIt  It  —  Hermine  passant  a 
gauche. 


(t)  Testament  du  duc  Pierre  II.  —  D.  Lob.,  II,  col.  1175. 

(2)  4e  compte  de  Guillaume  de  Bogicr.  —  D.  Lob.,  II,  col.  1103  et  1104. 

(3)  3e  compte  de  Guillaume  de  Bogier.  —  D.  Lob.,  II,  col.  1180. 
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y.  +  IttOneTfllBRITnnie:  —  Dans  un  cercle  m, 
croix  pattée  et  échancrée. 

Denier  de  billon  noir;  \\  gr.  (M.  C.) 

1138.  *  :P0TÏWS*DVX*BMTOlVn  —  Même  type 
IJf.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  billon  noir-,  12  gr.  (M.  C.) 

1139.  *  :P«nWS:DVX:BMTOn:n:  —  Même  type 
\y.       ÎDOnaTrtlBRlTftnia  —  Même  type. 

Denier  de  billon  noir;  12  gr.  (C.  A.) 


RENNES. 

1140.  ^  PGTRVS:DVX:p  BMT*m:n  —  Dans  un  cercle 
délié,  hermine  enchaînée  à  gauche;  au-dessus  une  mou- 
cheture. 

IV.  *  tttOn«T«:BRIT«nia:R  —  Dans  un  cercle 
délié,  croix  pattée  et  échancrée,  cantonnée  aux  1er  et  V 
d'une  moucheture  mouvant  du  centre. 
Double  de  billon  noir;  27  gr.  (C.  Da.) 

Malgré  la  présence  au  droit  de  l'initiale  de  Nantes ,  j'ai  cm 
devoir  classer  cette  monnaie  à  Rennes  à  cause  de  la  légende 
BRITff  H  que  présentent  les  deniers  sortis  de  ce  même  ate- 
lier, et  de  la  position  qu'occupent  les  mouchetures  du  revers. 

1141.  ^PaTRVS:DVX*BRIT«n:R  —  Dans  un  cercle 
délie,  hermine  passant  a  gauche. 

Jf.  *mOnaTrt:BRmmia:R  —  Croix  pattée  et 
échancrée  dans  un  cercle  délié. 
Denier  de  billon-,  15  gr.  Pl.  XXXII,  n°  2.  (M.  C.) 

1142.  *  PaTRVS'.DVX'.BRITasniR:  —  Même  type. 
IJ*.  Hr>  ©OnaTJrc:BRITftnia:R:  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  noir;  13  gr.  (R.  N.,  1840,  XX,  12.) 
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ARTUR  III,  1457  —  1158 

Né  en  1393.  —  Armé  chevalier  en  1401.  —  Fail  ses  pre- 
mières armes  a  Azincourt,  1415.  —  Connétable  en  1425. — 
Reconnu  duc  en  1457.  —  Recherche  les  meurtriers  de  son 
neveu  Gilles.  —  Établit  les  Chartreux  a  Nantes.  —  Refuse 
l'hommage  lige  a  Charles  VII.  —  Obtient  la  vie  du  duc  d'A- 
lençon  et  fait  l'hommage  au  roi,  1458.  —  Meurt  sans  enfants 
le  26  septembre  1458. 

On  ne  connaît  de  ce  prince,  comme  de  son  prédécesseur, 
que  des  monnaies  noires.  Peut-être  continua-t-il  à  copier  les 
monnaies  royales,  comme  il  l'avait  fait  du  vivant  de  son  frère 
Jean  V.  A  cette  époque,  comme  beaucoup  de  partisans  de 
Charles  VII,  il  battait  monnaie  au  type  royal,  et,  en  qualité 
de  sire  de  Parthenay ,  il.  entretenait  dans  cette  ville  une  fabri- 
cation très-active  de  contrefaçons  frauduleuses',  distinguées 
seulement  par  un  P  placé  a  la  fin  des  légendes  (1),  fabrication 
a  laquelle  le  roi  ne  put  mettre  un  terme  qu'eu  supprimant  par 
lettres  données  a  Poitiers  le  28  mai  1430  (2)  les  ateliers  de 
Parthenay  et  des  autres  villes  de  l'Ouest  coupables  du  même 
fait. 

Les  monnaies  qui  eurent  cours  en  Bretagne  sous  Artur  III 
furent  les  mêmes  que  celles  du  règne  précédent.  Il  faut  y 
ajouter  les  gros  et  demi-gros  d'Angleterre  et  les  plaques  de 
Flandre.  D'après  un  extrait  du  registre  de  la  chancellerie  de 
Bretagne  (3)  pour  les  années  1457  et  1458,  les  gros  va- 
laient II  sols  III  deniers,  les  demi-gros  XIII  deniers  et  maille, 

les  plaques  XI  deniers. 

La  monnaie  bretonne,  qui  avait  été  jusque-la  plus  faible  que 

(1)  Mcm.  de  la  Soc.  des  Anliq  de  l'Ouest,  1840,  p.  23t. 
(i)  Ordonn.  des  rois  de  France,  XIII,  p.  105. 
(3)  D.  Lob.,  col.  1S0I. 
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la  monnaie  tournois  d'un  5e,  change  de  rôle  el  devient  ii  son 
tour  plus  forte  d'un  5',  comme  il  appert  d'un  article  d'Olivier 
Le  Roux,  trésorier  du  duc,  en  date  de  14o7  et  1458,  où  10 
livres  tournois  sont  comptées  pour  8  livres  6  sols  8  deniers. 
Cette  différence  diminue  par  la  suite,  et  un  compte  de 
la  fabrique  de  Saint-Nicolas  de  Nantes  nous  apprend  qu'en 
1501  cette  différence  n'était  plus  que  d'un  sixième. 


NANTES. 

1143.  *  jreTVRVS'.DVXIBUI^Tasnia'.n  —  Hermine 
enchaînée  passant  a  gauche-,  au-dessus  une  moucheture,  le 
tout  dans  un  cercle  délié  ^  un  point  au  centre. 

y.  *  :mOnGT2S:BRIT«ni«:  —  Dans  un  cercle  dé- 
lié, croix  pattée,  cantonnée  aux  2e  et  3e  d  une  moucheture 
mouvant  du  centre. 

Double  de  billon  noir;  21  gr.  (C.  de  Br.) 

1144.  >i*  3RRTVRVS  !  DYX !  BRIT  p  2H\]& It  —  Même 
type. 

ï*\  Hr>  :mOnaT«:BRIT2Snia:  —  Mouchetures  aux 
1er  et  4P. 

Double  de  billon  noir-,  20  gr.  (M.  C.) 


RENNES. 

1  145.  ^  KRTVRVS'DVXtBRIT^  filtiatR  —  Même  type 
que  les  précédents. 

y.  4HinOHaT^:BRIT^nïa:R  —  Dans  un  cercle, 
croix  pattée  et  échancrée,  cantonnée  aux  2e  et  3*  d  une 
moucheture  mouvant  du  centre. 

Double  de  billon  noir-,  22  gr.  Pl.  XXXH.  n°  3.  (R.  X  . 

1846,  XX,  12;  M.  C.) 

Le  dessin  de  la  Revue  a  été  figuré  d'après  cet  exemplaire. 
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1140.  ^  3fiRTVRVS:DVX:BRIT^n«R  —  Dans  un  cercle 
délié,  hermine  passant  a  gauche. 

^.  *  monaT«:BRIT«nia*R  —  Dans  un  cercle  dé- 
lié, croix  panée  et  échancréc. 

Denier  de  billon  noir;  10  gr.  Pl.  XXXII,  n°  4.  (C.  de 

Biz.) 

1417.  ^  «RTVRVS!DVX:BRIT«n:R  —  Même  type. 
^.  *  mOnGT«:BRIT«ma:  —  Même  croix. 
Denier  de  billon-,  14  gr.  (C.  Per.) 
1148  *  «RTVRVS  DVX'.BRITttniR  —  Même  type 
rç.  ^  mOn«T2R:BRIT«nia  —  Même  croix. 
Billon  noir;  10  gr.  (M.  C.) 
1149.  *  rtRTVRVS:DVX:BRITrtni:R:  —  Même  type 
y.  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  billon  noir;  12  gr.  (C.  A.) 


FRANÇOIS  II,  1458—1488. 

Né  en  1433.  —  Comte  d'Étampes,  1438.  —  Reconnu  duc, 
1458.  —  Fait  son  entrée  à  Rennes,  3  février  1459.  — ^ Fait 
hommage  au  roi  de  France.  —  Réforme  les  monnaies.  — 
Fonde  l'Université  de  Nantes.  —  Augmente  les  privilèges  de 
la  noblesse.  —  Renouvelle  la  trêve  commerciale  avec  l'Es- 
pagne et  le  Portugal.  —  Entre  dans  la  ligue  de  la  Maison 
d'Orléans  contre  les  Sforce  de  Milan,  1460.  —  Entretient  une 
flotte  sur  les  côtes,  1461.  —  Fait  hommage  à  Louis  XI.  — 
Règle  les  marches  de  la  Bretagne  vers  le  Poitou,  1462.  — 
Fortifie  Saint-Malo  contre  les  Anglais,  1463.  —  Entre  dans 
la  ligue  du  bien  public  contre  le  roi  de  France,  1465.  —  Con- 
fisque les  terres  du  comte  de  Penthièvre  demeuré  Adèle.  — 
Bataille  de  Montlhéry,  16  juillet  1465.  —  Siège  de  Paris.  — 
Accompagne  le  duc  de  Berry  en  Normandie.  —  Traite  avec  le 
roi.  qui  lui  reconnaît  le  droit  de  frapper  des  monnaies  d'or, 
10  octobre.  —  Se  brouille  avec  les  Normands  et  se  saisit  de 
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Caen.  —  Signe  la  paix  avec  Louis  XI,  23  décembre  1465  — 
Donne  asile  au  frère  du  roi  et  refuse  de  le  livrer,  1467.  — 
Fait  un  traité  d'alliance  avec  l'Angleterre  .et  le  Danemark. 

—  Refuse  le  collier  de  l'Ordre  de  Saint-Michel,  1468.  —  Pré- 
tentions de  Louis  XI  relatives  a  la  Bretagne.  —  Prise  d'An- 
cenis  suivie  du  traité  de  ce  nom,  1469.  —  Traite  en  même 
temps  avec  le  duc  de  Bourgogne.  —  Benouvelle  son  alliance 
avec  l'Angleterre,  1472.  —  Les  troupes  françaises  entrent  en 
Bretagne.  —  Conférences  de  Senlis.  —  Appelle  les  Anglais 
en  Bretagne,  1474.  — Traite  avec  les  villes  anséatiques,  1475. 

—  Fait  sa  paix  définitive  avec  Louis  XL  —  Est  établi 
lieutenant-général  du  royaume.  —  Mort  de  Charles-le-Témé- 
raire,  5  janvier  1477.  —  Envoie  a  Louis  XI  des  députés  que 
celui-ci  fait  emprisonner  en  leur  montrant  les  preuves  de  la 
trahison  du  Duc.  —  Se  réconcilie  tivec  le  roi  de  France  à 
Arras,  27  juillet.  —  Est  dépouillé  du  comté  d'Étampes.  — 
Reçoit  du  Pape  la  promesse  de  ne  nommer  aux  évêchés  que 
des  sujets  présentés  par  lui,  1478.  —  Achat  par  Louis  XI 
des  droits  de  Nicole  de  Bretagne  au  trône  ducal,  1479.  — 
Promet  sa  fille  au  prince  de  Galles,  1481.  —  Mort  de  Louis  XI. 

—  Soutient  le  duc  d'Orléans  contre  la  régente  de  France, 
1484.  —  Fait  prêter  serment  de  fidélité  a  ses  filles  Anne  et 
Isabeau,  1485.  —  Procès  et  supplice  de  Landais,  son  favori. 
Se  réconcilie  avec  la  cour  de  France.  —  Établit  un  parlement 
sédentaire,  1486.  —  Forme  une  ligue  contre  la  France,  13  dé- 
cembre. —  Invasion  des  troupes  françaises,  1487.  —  Siège 
de  Nantes,  19  juin.  —  Est  défait  a  Saint-Aubin-du-Cormier, 
28  juillet.  —  Traité  du  Verger.  —  Meurt  de  chagrin,  sep- 
tembre 1488.  —  Il  était  fils  de  Richard  de  Bretagne,  quatrième 
fils  de  Jean  IV,  et  de  Marguerite  d'Orléans. 

François  II  continua  les  monnaies  des  règnes  précédents, 
et  reprit  la  fabrication  des  gros  bretons  interrompue  depuis 
Jean  V. 

Le  roi  de  France  voyant  d'un  œil  jaloux  rémission  de  l'or, 
qu'il  appelait  un  empiétement  sur  ses  droits,  donna  ordre  au 
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duc  du  Maine  de  procéder  dans  cette  affaire.  Ce  n'était  plus 
le  temps  où  les  ducs  étaient  admis  a  justifier  de  leurs  droits 
par  des  enquêtes-,  Louis  XI,  qui  avait  a  coeur  rabaissement  des 
grands  vassaux,  n'était  point  de  si  facile  composition.  Fran- 
çois H,  après  plusieurs  délais  affectés,  éluda  de  répondre  et 
fut  condamné  a  Chinon,  le  31  octobre  1464,  à  une  amende  de 
quatre  mille  marcs  d'or,  avec  défense  de  battre  monnaie  d'or. 
Cette  interdiction  ne  dura  pas  longtemps;  Louis  XI,  pressé 
par  les  seigneurs  révoltés,  se  trouva  heureux  d'obtenir  l'al- 
liance du  Duc,  moyennant  l'abandon  des  droits  qu'il  lui  con- 
testait naguère,  et  il  lui  reconnut  le  droit  de  battre  monnaie 
d'or  par  lettres  du  mois  d'octobre  1465  (P.  justif.,  n°  35), 
confirmées  aCacn  le  mois  de  décembre  suivant. 

La  monnaie  d'or  de  Bretagne  demeura  Yescu  a  la  taille  de 
76  au  marc,  qui  se  maintint  à  22  sols  11  deniers  jusqu'en 
1464  (1),  descendit  a  22  sols  9  deniers  en  1467  (2),  monta 
à  27  sols  5  deniers  en  1470  (3),  et  atteignit  en  1488  la  valeur 
de  40  sols  par  suite  de  l'affaiblissement  des  monnaies  d'argent. 

Les  gros  furent  constamment  à  la  taille  de  72,  mais  ils  va- 
rièrent de  cours  et  d'aloi.  D'argent  ail  deniers  de  fin  dans  le 
principe,  ils  valaient,  en  1470,  2  sols  8  deniers  (4)-,  leur 
titre  alla  toujours  depuis  en  diminuant,  sans  pour  cela  que  leur 
valeur  monétaire  déclinât  beaucoup.  A  partir  de  1472,  ils  tom- 
bent à  2  sols  6  deniers,  valeur  qu'ils  conservent  jusqu'il  la 
mort  de  François  II,  et  leur  titre  est  réduit  à  6  deniers  de  fin 
(P.  justif.,  n°  36  et  suiv.),  par  suite  des  embarras  du  Duc.  Le 
11  juin  1487,  ils  sont  réduits  à  5  deniers  de  fin  (P.  justif., 
n°  46),  et  tombent  enfin  a  3  deniers  le  mois  suivant  (P.  jus- 
tif.,  n°  48),  titre  qu'ils  gardent  jusqu'au  12  août  suivant, 
époque  a  laquelle  le  Duc  les  rétablit  a  5  deniers  (P.  justif , 
n°  49),  qu'ils  paraissent  avoir  conservés  depuis. 

(1)  D.  Lob.,  col.  1260,  1861  et  1 204 . 
(8)  Ibid.,  COl.  1375. 

(3)  tbid.t  col.  1376. 

(4)  Leblanc,  p.  309. 
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Un  extrait  du  compte  de  la  recette  d'Auray'(P.  justif.,  n°  42) 
pour  les  années  1483,  1486  et  1487,  nous  apprend  qu'en 
1486  le  Duc  fit  faire  des  gros  dits  gros  d'Orléans.  Je  ne  con- 
nais d'autre  gros  que  les  gros  a  Yescu.  Peut-être  entendait- 
on  par  ces  gros  ceux  a  bas  titre ,  car  le  compte  précité 
ajoute  :  «  et  autres  monnaies  de  plus  basse  loy  que  les  précé- 
dentes. » 

Les  grands  blancs  et  les  petits  blancs,  dits  larges,  furent 
commencés  (P.  justif.,  n°  34)  en  1459,  et  a  6  deniers  de  loi, 
mais* il  est  probable  que  ce  titre  fut  altéré  comme  celui  des 
gros.  François  réduisit  leur  valeur,  qui  était  de  12  deniers 
sous  les  règnes  précédents,  et  fixa  celles  des  grands  blancs 
à  10  deniers,  et  celle  des  petits  à  5  deniers.  Les  pre- 
miers étaient  a  la  taille  de  172  au  marc,  et  les  seconds  a  la 
taille  de  224.  Les  grands  blancs  valaient  11  deniers  en 
1470  (1),  mais  ils  revinrent  à  leur  première  valeur,  car  on 
les  trouve  de  10  deniers  en  1481  et  1490  (2). 

Les  monnaies  noires  furent  fixées  en  1459  :  les  doubles  a 
2  deniers  de  loi  et  a  la  taille  de  168,  et  les  deniers  à  1  de- 
nier 8  grains  de  loi  et  à  la  taille  de  240.  Leur  titre  ne  fut  pas 
mieux  respeclé.que  celui  des  gros,  au  milieu  des  nombreux 
embarras  financiers  qui  accablèrent  le  Duc.  Les  maîtres  des 
Monnaies  de  Rennes  et  de  Nantes  reçurent  en  1472  (3)  l'ordre 
de  fabriquer  les  doubles  a  1  denier  18  grains  de  fin  et  a  la 
taille  de  14  sols  6  deniers,  ou  174  au  marc  de  cuivre  -,  les 
deniers  devaient  être  en  proportion. 

Les  monnaies  d'or  qui  coururent  en  Bretagne  sous  ce  règne 
furent  d'abord  (4)  les  escus  bretons,  de  22  sols  1 1  deniers  ;  les 
saluts,  de  23  sols  4  deniers;  les  francs  a  cheval  et  à  pied,  de 
20  sols;  les  réaux,  de  25  sols.  Plus  tard,  en  1479,  ce  furent 
des  escus  de  27  sols  6  deniers,  des  lions  de  34  sols  2  deniers. 

(1)  Leblanc,  p.  300. 

(S)  D.  Mor.,  Pr.  III,  col.  414. 

(3)  Registre  de  la  Chambre  des  Comptes  de  Bret.,  coté  1163.  —  Tra* 
vers.  p.  51. 

(4)  Comp.  de  fabr.  de- Saint-Nicolas  de  Nantes.  —  Travers,  p.  55. 
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En  1488,  les  espèces  étrangères  étaient  si  nombreuses  et  si 
variées  de  cours,  que  le  Duc  fut  obligé  d'en  régler,  la  valeur 
au  mois  de  mars  (P.  justif.,  n°  52). 

Ce  règlement,  outre  les  escus  de  Bretagne  (avec  lesquels  il 
ne  faut  pas  confondre  les  escus  couronnes ,  dénomination 
qui  ne  s'applique  qu'aux  escus  de  Dauphiné),  nomme  aussi  des 
florins  ducaux.  Je  doute  qu'il  s'agisse  de  florins  bretons;  car  je 
trouverais  étrange  de  n'avoir  rencontré  ces  espèces  dans  aucun 
compte  de  ce  règne. 

Toutes  les  monnaies  qui  nous  restent  de  François  II  sont 
pour  la  Bretagne.  On  n'en  a  retrouvé  aucune  qui  rappelât  le 
comté  d'Étampes  qu'il  fit  réunir  au  duebé. 

MORLAIX. 

1150.  *  :BR*maiSaVS  DVK  BRlT^m:  -  Hermine  en- 
chaînée passant  à  gauche;  au-dessus  une  moucheture. 

y.  ^:mOn«T«  BRITARItia:  —  Croix  pattée  et 
échancrée  placée  en  sautoir,  cantonnée  aux  1er  et  4e  d'une 
moucheture. 

Double  de  billon  noir;  29  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  6.  (C.  de  Rr.) 

• 

NANTES. 

1151.  *  »BRftIKXISaVS*DG(I  »GlR2ROI5R»BIUTOnV* 
DVK»  —  Le  Duc,  couronné,  armé  de  toutes  pièces,  visière 
baissée,  brandissant  une  épée  et  tenant  un  écu  chargé  de 
3  mouchetures,  2.  1.,  courant  a  gauche  sur  un  cheval  ca- 
paraçonné a  ses  armes-,  la  pointe  de  l'épée  traverse  le  gre- 
netis  et  les  pieds  de  derrière  du  cheval  coupent  la  légende. 

jjc.  *  *D0vs*in»asDivTORivm*m0vm»in*TaKn- 

D6t*n*  —  Croix  égale,  cantonnée  de  4  mouchetures,  for- 
mée de  trois  traits,  chargée  en  cœur  dune  quarte -feuille 
évidéc  ayant  un  point  au  centre,  et  terminée  a  chaque  ex- 
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I  rémité  par  un  bourrelet  surmonté  d'un  trèfle  entre  deux 
feuilles;  le  tout  dans  un  double  entourage  formé  de  4  ogives 
et  de  4  angles,  séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 
Écu  d'or;  61  gr.  Pl.  XXXIII,  n°  Ier.  (Comm.  p.  M.  Ch.) 

1152.  *BR2snaiscvs»Dai»G*Rflai2s»BRiTonv 

DVX  —  Même  type. 

y.  *Da\s*in»asDivTomv»mavm»in»Tasn- 

D6(*n  —  Même  type-,  les  mouchetures  sont  perlées. 
Écu  d'or;  flOgr  (C.  A.) 

1153.  Même  légende  et  type;  le  derrière  de  la  selle  est  plus 
élevé. 

^.  *  d«vs  ♦  in  *  adivtori v  ♦  ma vm  »  m  •  TRn- 

Da  R  —  Même  type  qu'au  n°  1151. 
Écu  d'or;  62  gr.  (C.  P.) 

1154.  Même  avers. 

iy  *  Davs*in^DivTORivm»mavm'in»T«n- 

Da  n  —  Même  croix,  mais  posée  en  sautoir  |>ar  rapport 

a  la  c  roi  set  te  qui  commence  la  légende. 
Écu  d'or;  61  gr.  (C.  Pcr.) 

La  position,  tout  à  fait  insolite  pour  les  monnaies  d'or  de 
François  H,  de  la  croix  de  cet  écu,  qui  se  rapproche  par  son 
assez  mauvaise  fabrique  de  ceux  que  j'ai  classés  à  François  Ier, 
ne*  me  parait  pas  devoir  être  attribuée  au  hasard.  Je  serais  fort 
disposé  a  y  voir  un  différent  servant  à  distinguer  les  émissions 
de  Pierre  H  ou  d'Artur  III,  au  type  de  François  Ier. 

1155.  ^:FR«naisavs:BRiTonvîii:Dvx:n:*:  - 

Écu  a  6  mouchetures,  posées  3.  2.  1.;  un  point  au  centre. 

y.  *  :siT:noman:Dnr.BanaDiaTvttt:  —  croix 

formée  de  3  traits,  les  2  latéraux  s'élargissent  en  feuilles, 
celui  du  milieu  coupé  par  un  bourrelet  surmonté  d'uue 
espèce  de  trident,  et  cantonnée  de  i  annelets;  en  cœur,  Il 
dans  une  quarte-feuille  évidée. 
Gros  d'argent;  69  gr.  Pl.  XXXIII,  n°  2.  (C.  de  Br.) 
U56.  Variété.  —  Les  annelets  qui  cantonnent  la  croix  du 
revers  sont  remplacés  par  des  points. 
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Gros  d'argent;  74  gr.  (Duby,  LXVI,  4-,  M.  C.) 

1157.  *  :FRasnaisavs:BRiTonv©:DVK:n:^:  r 

Même  écu. 

Hh:siT:noto«n:Dni:BenaDiaTYtn^ — 

Même  type. 

Gros  d'argent^  75  gr.  (C.  de  Fr.) 

1158.  Même  avers. 

^.  ^:siT:nofl!0n:Dni:Ban«DiaTvm:  —  La 

croix  est  posée  sur  un  cercle  délié. 
Gros  d'argent-,  71  gr.  (C.  de  Fr.) 

1159.  Même  avers. 

y.  *  :siT:nomen:Dm:BanaDiaTVîB  —  Même 

croix. 

Gros  de  billon;  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1160.  *  :BR^naisavs:BRiTonv:Dvx:n:*:— Même 

écu. 

y.  *  :siT:no©an:Dni:Ban0DiaTVîn:  —  Même 

type. 

Gros  d'argent-,  67  gr.  (M.  C.) 

1161.  *  :ERflnaiscvs:BRiTonv©:ovx:n:*:  — 

Même  écu. 

y.  *  :siT:no©an:Dni:BanaDiaTvm:  —  Croix 

feuillue,  cantonnée  d'un  point  aux  YT  et  A%  d'un  annclet  aux 
2e  et  3*. 

Gros  d'argent;  69  gr.  (M.  C.) 

M62.  *  :ERflinaiscvs:BRiTonvflî:Dvx:i:*  — 

Jf.  Mêmes  légende  et  type-,  4  points  aux  cantons. 
Gros  d'argent.  (P.  D.,  365;  C.  D.) 

1163.  *:PR^naisavs:BRiTonvitt:DVK:n  *:  — 

Même  écu. 

y.  4<  :siT:no»an:Dni:B0naDiaTVîrr  t—  Même 

type. 

Gros  d'argent;  69  gr.  (Mus.  de  R.) 

1164.  *:FRflnaisavs:BRiTonvm:Dvx:n:*:  — 

Même  écu. 

F.  +:siT:noman:Dni:BanaDiaTvm:t:  — 

Même  croix. 
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Gros  d'argent;  03  gr.  (C.  D.) 

Celte  monnaie  a  été  décrite  sous  le  n»  359  du  Cat.  P.  D.,  avec  de*  anne- 
li-ls  dans  les  légendes. 

nos.  ^:Bu«naisavs:BRiTonvm:D\x«n  *:  - 

Même  écu. 

çr.  *  :  sit  :  nom  an  :  Dm  :  BanaDiaTvm  j  :  - 

Même  type. 
Gros  d'argent;  62  gr.  (C.  P.) 

1  ioo.  *  Buasnaisavs  :  britorvui  :  dvx  n  t  :  ~ 

Même  écu. 

i>-  +  :siT:noman:Dni:Ban«DiaTvm  * — 

Même  type. 

Gros  d'argent;  05  gr.  (C.  E.) 
1107.  Même  avers. 

iv  +  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiaTvm  :  t  :  - 

Même  type. 
Gros  d'argent;  06  gr.  (C.  Per.) 

ijig8?  >i*  BRamaisavs:  BRiTonv  :  dvx  :  n  —  Même 

écu. 

y.  Hh  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiaTvm  —  Même 

type.  1 
Gros  d'argent;  07  gr.  (C.  Den.) 

Les  quatre  monnaies  suivantes  sont  postérieures  à  1486,  et 
lannclet  qu'elles  portent  à  la  fin  de  la  légende  n'a  d'autre  but 
que  de  faire  distinguer  cette  émission  des  précédentes  (Voy 
P.  justif.,  n°*  40  et  43.) 

H09.  *8*R*maisavs8BRiTonvmsDvxsn  — 

L'ccu  est  terminé  par  un  point. 

y.  *  :  sit:  noman:  Dm  iBenaDiaTvm:*»  - 

Même  type. 
Gros  de  billon;  00  gr.  (C.  À.) 

1170  ^:pR2snaisavs:îBRiTonvm:Dvx:n:$«»  - 

Écu  ordinaire  sans  point. 
I>*.  Mêmes  légende  et  type. 
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Gros  de  billon;  70  gr.  (Mus.  de  R.) 
1 171.  Même  avers. 

ïi.  *:siT:noma:Dni:BanaDiaTv:$o  Mêine 

type. 

Gros  d'argent;  70  gr.  (Mus.  de  R.) 

H72.  *  :  punaisa vs  :  BRrronvm  :  dvx  :  t°  — 

L'écu  se  termine  par  un  point. 

£\  *  :  sit  :  noman  :  dri  :  BanaDicrrvm  t °  — 

Même  type. 
Gros  de  billon;  58  gr.  (C.  F.) 

H73.  *  :BRnnaisavs:BRiTonv:Dvx:n*:—  Même 

écu;  le  point  manque. 

:siî:notûan:Dni:BanaDiaTvto:  —  Croix 

formée  de  3  traits  se  terminant  en  feuilles,  cantonnée  de  4 
points;  en  cœur,  n  dans  une  quarte-feuille  évidée. 

Gros  d'argent;  70  gr.  Voy.  Pl.  XXX1H ,  n°  3.  (C. 

de  Fr.) 

in*.  * :pR«naisavs:BRiTonvm:Dvx:n:<r: (i>- 

Même  écu  accompagné  d'un  point. 

y.  *  :siT:noma:Dni:B0naDiaTv:t:  —  Croix 

formée  de  3  traits,  les  2  latéraux  se  terminant  en  feuilles, 
chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille  évidée  ayant  au  centre 
un  n  et  cantonnée  de  4  annelcts 
Demi-gros  de  billon;  26  gr.  Pl.  XXXHI,  u°  5.  (M.  C.) 

H75.  4*BR*maisavs:BRiTonvm:Dvx:n  —  Même 

écu. 

çr.  +  sit:  noman:  Dm  :BeneDiaTvm  —  Même 

croix,  cantonnée  de  4  points. 
Demi-gros  29  gr.  (C.  de  Fr.) 

1 176.  +  BRamaisavs:BRiTonv:Dvx^n:*:  —  Même 

écu. 

%  +  siT:noma:Dni:BanaDiaTv:~-  Même  croix 

Demi-gros;  41  gr.  (C.  Da.) 
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1177.  +  :BRrcaisavs:BmTonv:Dvx:n:*:  —  Même 

écu. 

y.  *  :siT:noman:Dni:BanaDiaTvm  —  Même 

croix. 

Demi-gros-,  32  gr.  (P.  Dvn°  300;  C.  D.) 

1178.  *  FRJTCaiaVS:BRITOn:DVX*  —  Même  écu. 

y.  *  sit  :  nom  :  Dm  :  BanaDicrrv  *  —  Même 

croix. 

Demi-gros;  3i^gr.  (C.  de  Fr.) 

1179.  *:*:PR«naisavs:BRiTonvm:Dvx:n:  - 

Targc  échancrée  de  Jean  V,  chargée  de  8  mouchetures, 

3.  2.  3. 

y.  *  :  t  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiaT vm  :  — 

Petite  croix  pattéc,  échancrée  et  bifurquée  dans  un  double 
cercle. 

Blanc  de  billon,  AS  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  3.  (Mus.  de  R  , 
M.  C.) 

1180.  Même  avers. 

y.  *  :t:siT:noman:Dm:BanaDiaTv:  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon;  58  gr.  (C.  J.) 

1181.  Même  avers. 

y.  *  :srr:noman:Dni:BanaDicrrvm:  -  Même 

croix. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  (C.  Per.) 

1182.  >fi  :f:FR*snaisavs :  BRrronvm  :  dvx  :  n,- 

Même  targc. 

V-  *  :  t  :  sit  :  noman  :  Dm  s  BanaDiorvm  :  - 

Même  croix. 
Blanc  de  billon;  49  gr.  (Mus.  de  R.) 

1183.  BRrcnaisavs:BRiTonvm:Dvx:n:  - 

Même  targc. 

y.        sit: noman: Dm: BanaDiorrvm:  - 

Même  croix. 
Blanc  de  billon.  (Duby,  LXVI,  9.) 
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ii84.     :PK^naisavs:BHiTonvm:Dvx:n:— Même 

large. 

y      :srr:noman8Dni:B0n0DiaTvm:  —.Même 

croix. 

Blanc  de  billon;  36  gr.  (C.  D.) 

C'est  la  monnaie  indiquée  sous  le  n°  355  du  Cat  P.  d'Avant. 

ii8o.  +.PR^naisavs:BRiTonvm:Dvx:n:  -  Même 

type;  un  point  sous  la  lettre  monétaire. 

y.  ^:siT:noî&an:Dni:BanaDiaîviû:  —  La 

croix  est  moins  profondément  bifurquée. 
Blanc  de  billon;  AS  gr.  (C.  A.) 

use.  ^:j:BRasnaisavs:BBiTonv:Dvx:n:  — Targe 

a  échancrure  circulaire. 

w  +:*:siT:noman:Dni:B«naDiTv:  —  croix 

pattée  et  bifurquée,  les  pointes  arrondies. 
Blanc  de  billon;  43  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  2.  (Mus.  de  R.) 

1187.  ^*BR3RnaiSaVS:BRITOnv:DVX  n  —  Même 
large. 

y  +t  siT:noman:Dni:BanDiaTv:  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon.  (Duby,  LXVI,  10.) 

1188.  +PR25naiSaVS  DVX^  BRITOnV  n  — Hermine 
enchaînée  passant  à  gauche;  au-dessus,  une  moucheture, 
flf.      :S00naTax:BRITma:n:  — Dans  un  cercle  délié, 
croix  pattée  et  échancrée  posée  en  sautoir,  cantonnée  d'une 
moucheture  aux  1er  et  4e. 

Double  de  bilkon  noir;  25  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  7.  (M.  C.) 

1189.  BRamCUSaVS  DVXp  BRIT  n  —  Même  type. 

y.     monaTas:BRiT^nia:n:  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir  usé;  16  gr.  .(Comm.  p.  M.  P.  D.) 

M90.  *  FRamaisavs  Dvx^BRiTrcnia  n  —  Même 

type. 

W.  HP4  fttOnaTAtBRlTARia  n  —  Même  type 
Double  de  billon  noir;  27  gr.  (C.  D.-D.) 
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1191.  Même  avers. 

çr.  HF<  ©onaïfl:BiuT*mia:n:  —  Même  croix. 

Double  de  billon  noir;  22  gr.  (C.  de  Br.) 

1192.  Même  avers. 

y.  *  IBOn&Tft •  BRITfi •  BLT A Rin  —  Même  croix 
Double  de  billon  noir;  30  gr.  (C.  de  Br.) 
H93.  ^  PRjrenaiS-DVX  p  BRiTamTJKlI— Même  type 

y.       menGTK  BRITflnia  n-  —  Même  croix. 
Double  de  billon  noir-,  20  gr.  (C.  de  Br.) 

1194.  *PR«naiSaVS  DVX^BRITOItV  n  —  Même 
type. 

y.  *  woneT«:BRiT«ma:n:  —  Même  croix. 

Double  de  billon  noir;  29  gr.  (M.  C.) 

1195.  *  IPRasnaiSaVSIBRITO/DVKrn:— Même  type; 
l'hermine  dépasse  le  grenetis  du  museau  et  de  la  queue;  la 
moucheture  est  surmontée  d'un  croissant  placé  sur  le  gre- 
netig. 

.  y.  *:monGTft:BRiT«nia:n:  —  Croix  pauée. 

fourchée  et  échancrée,  posée  en  sautoir,  accompagnée  d  une 
moucheture  aux  1er  et  4e. 
Double  de  billon  noir;  24  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  5.  (M.  C.) 

1196.  *  BRnnaiSaVSIDVXm:  -  Dans  un  cercle  dé- 
lié, hermine  passant  a  gauche;  un  point  au  centre  du  type 

y.  *monaTrt:BRmmia:n:  —  Dans  un  cercle 

délié,  croix  pattée  et  échancrée.  , 
Denier  de  billon  noir,  17  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  8.  (M.  C  ) 

1197.  Même  avers. 

y.  *  monaTttrBRrnmia  n  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  noir;  14  gr.  (C.  Per.) 

1198.  *  *RamaiSaVS:DVK:n.  —  Même  type. 

y.  *  monaTaoRiTflnia-.n:  —  Même  croix 

Denier  de  billon  noir;  17  gr.  (C.  A.) 

1199.  :PR«naiSaVS:DVX:n:  —  Même  type 

y.  *  :monaTaoRrrasnia:n:  —  Même  croix 

Denier  de  billon  noir;  13  gr.  (M.  C.) 
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1200.  *  BRflnaiSIDYX  H  —  Même  type. 
y.  *  fttOnaTfl  BRIT3Sma  —  Même  croix. 
Denier  de  billon  noir;  19  gr.  (C.  de  Br.) 


RENNES. 

1201  *  PRasnaisavs»Dei»6*R«ai«»BRiTonv 

DVX  —  Dans  un  cercle  délié,  contournant  le  grenetis,  le 
Duc,  orné  d'une  couronne  radiée,  armé  de  toutes  pièces  et 
la  visière  baissée,  brandissant  une  épéc  et  tenant  un  écu 
chargé  de  3  mouchetures,  posées  2.  1.,  courant  a  droite 
sur  un  cheval  caparaçonné  a  ses  armes  ;  la  pointe  de  l'épée 
traverse  le  grenetis  et  les  pieds  de  derrière  du  cheval 
coupent  la  légende. 

y  *»Davs»in  jrdîvtoriv  *  mavm  *  irthr- 

D6(*R  —  Croix  égale,  cantonnée  de  4  mouchetures,  for- 
mée de  3  traits,  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille  évidée 
ayant  un  point  au  centre  et  terminée  à  chaque  extrémité 
par  un  bourrelet  surmonté  d'un  trèfle  entre  deux  feuilles  ; 
le  tout  dans  un  double  entourage  formé  de  4  ogives  et  de 
\  angles,  placés  sur  un  cercle  délié. 
Écu  d'or;  55  gr.  (C.  E.) 

1202.  *  BRasnaisavs  *  Dai  *  ^Rflain  britorv  * 

DVX*  —  Même  type. 

y.  *D«vs*iR*;rcDivTORiv*mavm*iR*TaRR- 

D6(*R  —  Même  type. 

Écu  d'or;  60  gr.  (C.  Den.) 

1203.  *  »BR3maiSaVS»D0I»6NMSairc  *  BRITORV* 
DVX*  —  Même  type. 

w  Hh  »Davs»iR*rcDivTORivm*mavm»iR*Tam- 

D(X*R  —  Même  croix. 
Écu  d'or-,  62  gr.  (M.  C.) 

420*.  *  *  BRnnaisavs  *  d«i  *  CTnairc  *  britorv 

DVX  —  Même  type. 


270 


PERIODE  BRETONNE. 


iy  +  •DavsMn»*DivTORivm*inavm*in»T«n- 

D0  H  —  Même  croix. 
Écu  d'or-,  5&  gr.  (C.  A.) 

1205.  *  ♦BRamaisavs  »  Deu  •  ^Rrcain  »  britor  » 

DVX  —  Même  type. 

y  +  ♦Davs»in»«DivTonivm»inGvm»inT«n- 

ï>0»R  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  55  gr.  (C.  F.) 

1206.  *  •FRnnaisavS'Dai'G'Rnain  »  britor» 

DVK»  —  Même  type. 
Mêmes  légende  et  type 
Écu  d'or-,  64  gr.  (C.  B.) 

1207.  Même  avers. 

^.  *Davs»in*asDivTORivm»fnavm'in»T«n- 

I)a»R  —  Même  croix.  x 
Écu  d'or;  60  gr.  (C.  P.) 

1208.  *  »  BRamaisavs  »  Dai  »  ^Rasaïas  *  britor  ♦ 

DVK»R»  —  Même  type-,  les  rênes  manquent. 

y  *  »Davs»iR*«DtvTORivm»fnavm»iR*TaR- 

Da»R»  —  Même  croix. 
Écu  d'or.  (Duby,  Pl.  LXV,  10.) 

1209.  ^  *pR«Raisavs*Dai*6<RasaiaR**BRiT0R» 

DVX»R  —  Type  du  n°  1201. 

y.  *  *Davs»iR*«DivTORivm*mavfn»iR*TasR- 

Da»R  —  Même  croix. 
Écu  d'or^  64  gr.  (M.  C.) 

1210.  *  *PR«Raisavs»  Dai  *  cRnairc  *  britor  ♦ 

DVX»  —  Même  type. 

y.  ►§<  ♦DavsMR»«DivTORivm*mavm»iR*T«R- 

!>a*R»  —  Même  croix. 
Écu  d'or^  63  gr.  (C.  de  Fr.) 

1211.  +  îBRasRaisavsîDan6*R«îBRiT0RVîDvx: 

Rî  —  Même  type. 

y.  *  îDavs:iR:«Di\TORivmîmav:iRTaRDa 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  64  gr.  (C.  Da.) 
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iâi2.  +  :  BRrcnaisavs  :  Dai  î  <?\\r  î  BRiTonvm  î 

DVX:RÎ  —  Même  type. 

y.  *  îDavsîinîaRDivTORivmîmavmîinTasn- 

Da;Uî  —  Même  type. 
Écu  d'or;  58  gr.  (C.  Lag.) 

1213.  +  :pR«naisavs:BRiTonvm:Dvx^R:  —  écu 

triangulaire  a  6  mouchetures. 

y.  *  sït  :  nootan  :  Dm  :  BanaDiarvitt  —  croix 

feuillue,  cantonnée  de  4  points  en  cœur;  R  dans  une  quarte- 
feuille  évidée. 

Gros  d'argent  rogné  ;  68  gr.  Voy.  Pl.  XXXIII,  n°  2. 
(C.  de  Fr.) 

i2U.  *  :BR*maisavs:BRiTonv:Dvx:*s  —  Même 

écu. 

V.  *  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiaTv:  —  Même 

type. 

Gros  de  billon;  61  gr.  (C.  Imh.) 

1215.  *:BRamaisavs:BRiTonviir.Dvx:R:$:  — 

Même  écu. 

y.  *  :sit  :  noman  :  Dm  iBanaDumm:*  :  — 

Même  type. 
Gros  d'argent;  68  gr.  (C.  A.;  Mus.  de  R.) 

1216.  Le  même  en  billon-,  55  gr.  (C.  de  Fr.) 

1217.  Même  avers-,  lecu  se  termine  par  un  point. 

y.  +  :sit:  noman:  dri  :BanaDiaTvm:  —  La 

croix  est  cantonnée  de  \  annclets. 
Gros  de  billon ;  56  gr.  (M.  C.) 

1218.  +  :BRamaisavs:BRiTonvin:Dvx  r:*:  — 

Écu  ordinaire. 

if.  *:siT:nottfan:Dnr.BanaDiaTv  —  Mêmes 

croix  et  cantonnement. 

Gros  d'argent-,  61  gr.  (C.  de  Fr.) 

1219.  Le  même  en  billon-,  51  gr.  (C.  de  Fr.) 

1220.  *:FRMiaisavs:BRïTonv:Dvx:R:*:  —  écu 

se  terminant  par  un  point. 
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y.  *  :siT:nom«n:Dnr.BanaDiaTv:t:— Quatre 

points  aux  cantons. 
Gros  de  billon;  56  gr.  (M.  C.) 

1221.  *  :*Ramaisavs:BRiTônvm:Dvx*R— Même 

h 

écu,  sans  point. 

^.  *  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDicrrvm  :  *  :  - 

Même  croix,  cantonnée  d'un  point  aux  1er  et  4e  et  d'un 
annelet  aux  2e  et  3*. 
Gros  d'argent  ;  60  gr.  (P.  D.,  363;  C.  D.) 

1222.  Même  avers. 

çr.  *  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiarvm*  — 

Même  croix,  cantonnée  de  4  points. 
Gros  d'argent;  72  gr.  (C.  de  Fr.) 

1223.  *  :  BRamaisavs:BRiTonvm:Dvx  :  r  :  *  :  - 

Même  écu. 

y.      sit: noman: Dm :BanamaTvm:*:  - 

Même  croix. 
Gros  d'argent;  68  gr.  (C.  Per.) 

1224.  Hh^^naisavs:BRiTonv:Dvx:R:j:  —  Même 

écu. 

y.     :siT:noman:Dm:BanaDiaTv:^:— Même 

croix,  cantonnée  de  4  annelets. 
Gros  de  billon;  55  gr.  (M.  C.) 

Les  deux  monnaies  suivantes  sont  postérieures  à  1480 

1225.  *  :PR2SnaiSaVS:BRITOVm:D\XR*<>—  Même 

écu. 

çr.  *  :siT:poman:Dm:BanaDiaTvm:*°  - 

Même  croix. 
Gros  de  billon;  60  gr.  (C.  de  Fr.) 

1226.  *:BRflnaisavs:BRiTonv:Dvx:t:  —  Même 

écu. 

y.  *  :siT:noman:Dm:BanaDiaTv:^o— Même 

croix,  cantonnée  de  4  annelets. 
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Gros  de  billon;  59  gr.  (C.  Va.) 
1227.  *  ERZJnaiSaVSIBRITOnvmiDVX^R  —  Même 
écu. 

y.  *  siT:noman:Dni:BenaDiaTvm^  —  croix 

feuillée,  chaque  branche  formée  de  3  pièces,  chargée  en 
cœur  d'une  quarte-feuille  ornée  d'un  R,  et  cantonnée  de  2 
annelets  et  de  2  points. 
Gros  de  billon-,  5G  gr.  Pl.  XXXIII,  n°  3. 
4228.  *ERflnaiSaVS:BRITOnVÎB:DVX*R  —  Même 
écu. 

p.  *  siT:noman:Dnr.B0neDiaTV!B*  —  Même 

croix,  cantonnée  de  \  points. 
Gros  d'argent-,  72  gr.  (P.  D.,  360,  C.  D.) 

1229.  +  PRasnajsavs-.BRiTonvio  :dvx:*  —  Même 

écu. 

y.  *  siT:now«n:Dnr.BGnaDiaTvti!*  —  Même 

croix. 

Gros  d'argent^  72  gr.  (C.  Per.) 

1230.  *  PR«naisavs:BRiTonvm:Dvx  r*  —  Même 

écu. 

?  +siT:nom«n:Dnr.BaneDiaTv*  —  Même 

croix. 

Gros  d'argent-,  54  gr.  (M.  C.) 

1231.  HF<BRnnaiSaVS:BRITOnvm:DVX  R  —  Même 

écn. 

F  *siT:noffian:Dnï:iîGnaDiaTvcï  —  Même 

croix. 

Gros  d'argent;  71  gr.  (C.  de  Fr-,  C.  P.) 

1232.  *  :FRnnaisavs:BRiTonvm:Dvx:R  —  Même 

type. 

y.    :  sït  :  noman  :  Dm  :  BanetDicrrvm  *  — 

Même  croix,  mais  cantonnée  de  2  annelets  et  de  2  points. 
Gros  de  billon  -,  55  gr.  (Mus.  de  R.) 
*233.  *  BRttnaiSaVSSBRITOnVimDVX  Z  %  —  Même 

écu,  se  terminant  brusquement'  en  pointe. 

y.  +  s  sït  8  noman  s  Dm  8  BanaDiaTvm  s  - 

18 
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Même  croix  altérée,  sans  points  ni  annelets  aux  cantons;  eu 

cœur  un  B. 
Gros  d'argent.  (Duby,  LXVI,  6.) 

On  peut  supposer  que  la  lettre  monétaire  du  droit  (Z)  est 
un  R  dont  le  jambage  est  usé,  et  que  le  B  du  revers  est  aussi 
un  B  mal  lu  et  mal  rendu  par  M.  de  Boze,  a"  qui  Duby  a  em- 
prunté ce  dessin.  La  chose  est  d'autant  plus  probable  que  l'R 
gothique  ressemble  assez  au  B. 

1234.  *  BRrciUXISaVS  I  BRITOït  :  DVX*  —  Targe  à  6 
mouchetures. 

^.  +srr:nom:Dni:BeneDiaTv*  -  croix  ordi- 
naire des  demi-gros,  cantonnée  de  4  points. 
Demi-gros  \  34  gr.  (G.  de  Fr. 

1235.  *R2SaiaVS:BRITOnv:DVX*  _  Même  type. 

^.  *  siT:nome:Dni:Ban«DiTv*  —  Même  croix. 

Demi-gros-,  32  gr.  (C.  de  Br.) 

1236.  *  :BRflnaisavs:BMTonv:Dvx:B:* : — Targe 

a  échancrure  circulaire,  chargée  de  8  mouchetures,  posées 
3.  2.  3. 

ijr .  *  :  sit  :  noma  :  Dm  :  BanaDicnrv  :  t  :  —  Croix 

pattée  et  écharicrée  dans  un  double  cercle  délié. 
Blanc  de  billon;  48  gr.  Pl.  XXXIV,  n'  1"  (M.  C.) 

1237.  variété.  —  *:siT:noman:Dni:BaneDia- 

TVI$!  au  revers. 
Blanc  de  billon;  48  gr.  (M.  C.) 

1238.  *  :  BRttnaisavs  :  BRrronvm  :  dvx  :  r  :  t  - 

Même  targe. 

9*.  Mêmes  légende  et  type  que  le  précédent. 
Blanc  de  billon^  46  gr.  (C.  A.) 

1239.  *  : Burcnaisavs : BRiTonvm:Dvx:R :  *  :  - 

Même  targe. 

y.  ^:siT:nom«n:Dnr.BanaDiaTvm:t:  ~ 

Mème  croix. 
Blanc  de  billon;  47  gr.  (P.  D.,  353-,  C.  D.) 
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i£io.  ^BR«naisavs:BRiTonv:DVK:n:t:  —  Même 

large. 

^.  +  :siT:nomen:Dni:B«n«DiaTv:  t  :  —  croii 

paitée  et  bifurquee. 
Blanc  de  billon-,  43  gr.  Voy.  Pl.  XXXIV,  n°  2.  (P.  D., 
354,  M.  C.) 

1241  *PR«naisavs:BRiTonv:DVH:R:  —  Même 

targe. 

y  +  :*:noman:Dni:B«n«DiaTv— Même  croix. 

Blanc  de  billon  ^  46  gr.  (Comm.  p.  M.  Ver.) 

1242.  *  :pR«naisavs:BRiTonv:DVK:R8  —  Même 

large. 

$r.  *  :sit  :  noman  :  Dm  :  BariaDicrrv  :  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon,  47  gr.  (P.  D.,  n°  356 ;  C.  de  Fr.) 

1243.  * :BRasnaisavs:BRiTonvm:D\x r^ — Même 

large. 

y.  *  :siT:noman:Dnr.BeneDiaTv:t  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon-,  49  gr.  (C.  E.) 

4244.  *  :>:FRaRnaisorvs:BRiTonv:Dvx:R:— Même 

large. 

y  +  :*:siT:nomen:Dni:BanaDiaTv:  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon;  42  gr.  (C.  de  Fr.) 

4245.  Même  avers. 

$r.  *  :*:sit  '  noman  :  DnitBanaDrrv:  —  Même 

croix. 

Blanc  de  billon,;  46  gr.  (M.  C.) 

1246.  Demi-blanc  au  même  lype. 
Billon;  24  gr. 

Celte  monnaie,  décrite  sous  ie  n°  357  du  Cal.  P.  D.,  appartient  aujour- 
d'hui à  M.  Dobrée.  C'est  un  blanc  rogné. 

1247.  *  :*RnnaiSaVSp  BRI  DVK  R:  —  Hermine  en- 
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chaînée  passant  a  gauche,  surmontée  d  une  moucheture;  un 
annelct  au-dessous  de  la  croix. 

*:$:mon0Ttt:BIUasni«:  -  Croix  pattée  et 
fourché*,  cantonnée  aux  2e  et  38  d'une  moucheture  mou- 

vant  du  centre. 
Double  de  cuivre-,  18  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  4.  (M.  C.) 

1248.  *  :  BRamaisavs  :?b:  dvx  :  r:  t  :  -  Même 

type. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  de  cuivre  ;  28  gr.  (C.  Lag.) 

1249.  *  :  t  :*Ra*naisavs:p  brit:dvx:r:  -  Même 

type-,  l'annclet  sous  la  croix  manque. 

Çf.  *     :mOnaT3*:BRrrnnie:  -  Mouchetures  aux 

1er  et  4°. 

Double  de  billon  noir;  24  gr.  (C.  Imh.) 

1230.  *  :*R2SnaiSaVS:DVX:R  —  Hermine  passant  à 
gauche.  , 

y.  *  :monaTrt:BRmmie:n:  -  croix  pattée  et 

échancréc. 

Denier  de  billon  noir-,  18  gr.  (C.  de  Br.) 
1251.  *  -.BRMiaiSaVStDVX  R:  -  Même  type  ,  annelet 
sous  la  croisette  qui  commence  la  légende. 

çr.     :monaTax:BRiT«ma:  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  noir-,  17  gr.  (C.  D.) 

1252  *  If.BRamaiSaVStDVX  R  —  Même  type. 

çr.  *  :t:moneTjrc:BRrramie:  —  croix  fourchee 

et  pattée. 

Denier  de  billon  noir;  18  gr.  (C.  Imh.) 

1253  *  :t:*R2xnaiSaVS:DVX  R*  -  Même  type 
Çf.  *  monaT2S:BRITflmiet  —  Même  croix. 

Denier  de  billon  noir-,  16  gr.  (C.  Lag.) 
1254.  *  BRasnaiSaVS'.DVX  R  —  Même  type. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 
Denier  de  billon  noir-,  22  gr.  (C.  de  Br.) 
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1253.  +  :*:BimnaiSav:DVX:R:  —  Moucheture  dans 
un  cercle  a  4  lobes. 

y.  If  imo)  nai  |  3S!BR  |  m*!  —  Croix  anglaise, 
chargée  en  cœur  d'un  R  dans  une  quarte-feuille. 

Denier  de  billon  noir;  16  gr.  Pl.  XXXIV,  n°  9.  (P.  D  , 

V,  12;  M.  C.) 

1256.  *fr  :*:BRamaiSaVS:DVX:R:  —  Même  type.  - 

y.  :t:mo  \  n«T  |  *s:br  [  it:  —  Même  type. 

Denier  de  billon  noir;  15  gr.  (C.  A.) 

1257.  Même  avers. 

#\  :t:mo  \  nerr  \  «:br  |  it«:  —  Même  type. 

Denier  de  billon  noir;  15  gr.  (C.  Da.) 


VANNES. 

1258.  *  :  BRamaisavs  :  BRrronvm  :  dvx  :  t  °  :  — 

Targe  h  6  mouchetures,  accompagnée  en  pointe  d'un  an- 
nelet. 

y.  +:siT:noman:Dni:Ban«DiaTvm:*:<»:  — 

Croix  feuillée,  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille  conte- 
nant un  Y. 

Gros  de  bas  billon;  66  gr.  Pl.  XXXIII,  n°  4.  (M.  C.) 

1259.  *  :t:FR«naisavs:BRiTonv:Dvx:v:— Targc 

échancrée  de  Jean  V. 

.     :^:sit:  noman  :  Dm  :  BetnaDiaxvm  :  — 

Croix  patléc,  fourchée  et  échancrée. 
Blanc  de  billon,  36  gr.  (C.  D.) 

Celte  monnaie  a  été  décrite  par  M.  P.  d'Avant  sous  le  n°  S45  de  «on  Ca- 
talogue avec  la  lettre  monétaire  R,  et  classée  par  ce  nurnisrnatiste  a  Fran- 
çois Ier,  qui  n'a  jamais  employé  la  croii  foarcbée. 

L'existence  de  ces  monnaies,  a  la  première  desquelles  Ton- 
nelet de  la  fin  des  légendes  assigne  une  émission  au  moins 
postérieure  a  1486,  vient  contredire  l'opinion  de  la  Revue, 
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1847,  et  de  l'abbé  Travers,  tendant  a  établir  que  l'atelier  de 
Vannes  (1)  fut  fermé  définitivement  en  4414., 


ATELIERS  INCONNUS. 

1260.  ^:FR«aiSCVS:BRIT:DVX:  —  Hermine  libre  à 
gauche;  au-dessus  une  moucheture. 

p.  *  mOneT»:BRlT»niE:^  —  Croix  fourchée,  can- 
tonnée d'une  moucheture  au  2e  seulement. 

Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXVI,  2.) 
Ce  dessin  est  évidemment  la  restitution  d'une  monnaie 
fruste. 

1261.  *  BRflnaiSaVS:DVK-*:  —  Hermine  passant  a 
gauche.  * 

y.  ►}>  monetTfl  :  BRITAMa  :  —  Croix  pattée  et 
échancrée. 
Denier  de  billon  noir;  13  gr.  (C.  Imh.) 


ANNE,  1488—1514 

Née  le  26  janvier  1477.  —  Déclarée  héritière  du  duché  aux 
États  de  Rennes,  i486.  —  Reconnue  duchesse,  1488.  —  Re- 
fuse d'épouser  le  sire  d'Albrcl,  1489.  —  Se  réfugie  à  Rennes. 
—  Traite  avec  la  France.  —  Épouse  par  procureur  Maximi- 
lien,  roi  des  Romains.  —  Reprise  des  hostilités  avec  la 
France,  1490.  —  Nantes  livré  aux  Français  par  le  sire  d'Al- 
brcl. —  Est  assiégée  dans  Rennes,  1491.  —  Consent  à  son 
mariage  avec  Charles  VIH,  6  décembre  1491.  —  Obtient  da 

(1)  Celle  assertion  repose  uniquement  sur  le  passage  suivant  :  «  Le» 
«  monnoies  de  Vannes  et  de  Bennes  n'euvrent  point.  » 
Réf.  des  Ordonn.  de  l'hôtel  de  liions.  le  Duc.  —  D.  Morice,  Pr.  II,  col.  Ml. 
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roi  le  maintien  des  privilèges  de  la  Bretagne,  1-492.  —  Perd 
le  dauphin,  1495.  —  Se  retire  en  Bretagne  a  la  mort  du  roi, 
1498.  —  Épouse  Louis  Xll  a  Nantes,  7  janvier  1499.  — 
Veut  faire  quitter  aux  Penthièvre  le  nom  et  les  armes  de 
Bretagne,  1501.  —  Fait  dépouiller  de  ses  honneurs  le  maré- 
chal de  Gié,  1504.  —  Visite  la  Bretagne,  1505.  —  Recouvre 
le  comté  d'Étampcs,  1513.  —  Meurt  le  9  janvier  1514. 

1488  —1491. 

Pendant  cette  période,  Anne  continue  les  gros,  les  targes  et 
les  doubles  deniers  de  son  père.  On  n'a  retrouvé  aucune  mon- 
naie d'or  qui  rappelât  cette  première  époque. 

Le  gros  parait  avojr  conservé  la  taille  de  72,  mais  son 
titre,  réduit  à  3  deniers  dans  les  dernières  années  de  Fran- 
çois II,  dut  s'altérer  encore,  cap  j'en  ai  rencontré  de  très- 
bas  billon.  Leur  cours,  qui  était  de  2  sols  6  deniers,  varia 
beaucoup  (1)  en  1489  et  pendant  les  années  suivantes.  En 
cflet,  il  descendit  à  15  deniers  en  novembre  1489,  a  5  de- 
niers en  mai  1490,  et  remonta  un  peu  plus  tard  à  7  deniers, 
preuves  convaincantes  de  l'altération  de  son  titre. 

La  targe  prit,  sous  ce  règne,  le  nom  de  douzain,  de  sa  va- 
leur primitive,  et  son  cours  varia  peu,  ce  qu'il  faut  sans  doute 
attribuer  à  sa  bonté.  La  duchesse,  à  son  avènement  (2),  or- 
donna aux  Monnaies  de  Nantes  et  de  Rennes  de  faire  des  dou- 
zains  a  6  deniers  de  loi,  a  la  taille  de  80  au  marc  et  au  cours 
de  12  deniers  monnaie.  Ils  descendirent  cependant  a  10  de- 
niers en  1490  (3).  Les  petits  blancs  ou  demi-blancs  dispa- 
raissent complètement-,  on  n'en  trouve  nulle  mention  sous  ce 
règne. 

Les  monnaies  françaises  et  les  monnaies  étrangères  cou- 

(1)  Travers,  p.  57. 

(i)  Reg.  de  la  Cbamb.  des  Comptes  de  Nantes,  coté  1168.  —  Travers., 
p.  55. 

(3)  Registre  de  l'Université  de  Nantes.  —  Travers,  p.  57. 


280     '  rfeRIODE  BRETONNE. 

rurent  en  Bretagne  comme  sous  les  règnes  précédents.  Un  ar- 
ticle du  traité  entre  Henri  VII,  roi  d'Agleterre,  et  la  duchesse 
(P.  justif.,  n°  53),  porte  que  les  monnaies  anglaises  auront 
cours  en  Bretagne  pour  la  même  valeur  qu'en  Angleterre, 
c'est-à-dire  que  le  noble  appelé  angelot  vaudra  20  gros  an- 
glais ou  80  deniers  anglais. 


NANTES. 

1202.  *-«nn«*BRiTonvm-Dvaiss«-n^o—  écu 

triangulaire,  terminé  par  un  point  portant  sur  le  grenetis, 
chargé  de  6  mouchetures,  posées  3.  2.  1. 

y  +»siT*noman«Dni*Ban«DiaTvm^«»  — 

Croix  feuillue,  cantonnée  de  4  points  et  chargée  en  coeur 
d'un  R  dans  une  quarte-feuille  évidée. 
Gros  de  billon  noir;  £1  gr.  Pl.  XXXV,  n°  lw.  (M.  C.) 

1263.  Même  avers. 

y.  *^siT*nom«n«Dni-Ban«DiaTvm*j°  - 

Même  croix,  cantonnée  de  4  annelets;  R  en  cœur. 
Gros  de  billon;  63  gr.  (Comm.  p.  M.  Lem.) 

1264.  *»«nnas*BRiTonvm*Dvaissas»n^*  — 

Même  écu. 

y.  Hr>*siT*nom«n-Dni*B«naDiaTvm*f  — 

Même  croix,  cantonnée  de  4  points-,  R  en  cœur. 
Gros  de  bas  billon-,  58  gr.  (M.  C.) 

1265.  *-asnn«*BRITOnV*DVaiSS«-n  —  Même 

écu. 

y.  *  •siT-noman-Dni*Ban«DiaTvino—  Même 

croix 

Gros  de  billon;  59  gr.  (C.  de  Fr.) 

1266.  *f<  ftRRft  :  BRITORVm  !  DVdlSSrt  !  $  I  R  !  — 

Même  écu. 

y.  *  SlTSROmaR8DRl8B«R«maTVm  —  Même 
croix,  cantonnée  de  4  points. 
Gros  de  billon-,  52  gr.  (P.  D  ,  n°  372;  C.  D.) 
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1267.  +  KHNft  :  BRiTonvm  :  Dvaissrc  :  n  :  t  :  - 

Même  écu. 

^  ^:siT:noman:Dnr.B«n«DiaTvmu:  — 

Même  type. 
Gros  de  billon  noir;  61  gr.  (C.  A.) 

1268.  *  :  *  :  Knnft  :  BRiTonvm  :  dvcussa  :  n  :  — 

Targe  échancrée  de  Jean  V,  chargée  de  8  mouchetures, 
posées  3.  2.  3. 

y.  ►}>  :t:siT:noman:Dnr.B«naDiaTvm:n  — 

Croix  pattee,  échancrée  et  fourchue. 

Blanc  de  billon;  47  gr.  Voy.  Pl.  XXXV,  u°  3.  (P.  D., 
370;  C.  D.) 

1269.  +  »nnis:BRiTonvm:Dvaiss«:n:^  —  Même 

targe. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon;  47  gr.  (P.  D.,  37t.) 

1270.  rcnnaORlTO'.DV/aiSSfl  —  Hermine  enchaî- 
née passant  a  gauche ,  surmontée  d'une  moucheture  ;  des- 
sous, n. 

y.  +  monaT^:BRIT«me:n:  —  Croix  pattée  et 
échancrée,  posée  en  sautoir,  cantonnée  aux  1er  et  4e  d  une 
moucheture  mouvant  du  centre. 
Double  de  billon  noir;  27  gr.  Pl.  XXXV,  n°  4  (M.  C.) 

1271.  amnn-BRITO-DV/aiSSaR  —  Même  type. 

y.  *i*  monaTat-BRmsnia  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir.  (P.  D.,  375;  C.  D.) 

1272.  *  •amnaK»BRITOIVD/VaiSSn  —  Même  type 

iy.  +  monaTar.BRiTamia-n:  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir;  36  gr.  (C.  Lag.) 

1273.  «nn«:BRITO:DV/aiSS3S  —  Même  type. 

y.  *  :monaTas:BRiTasnia*n:  —  Même  type 

Double  de  billon  noir-,  29  gr.  (C.  de  Fr.) 
1274  +  amn2S:BRIT:D/VàlSS«  —  Même  type. 
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y.  HhnumaT«:BRiT«nnia  n:  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir.  (Duby,  LXVII,  1er.) 
1275.  *  :flniU*:BMTOn  D/VaiSS«:  —  Même  type; 
un  point  sur  le  grenetis  sous  la  croix. 

çr.  *  :moneT«:BRiT«ma:n:  —  Même  type. 

Double  de  billon  noir;  30  gr.  (C.  A.) 


RENNES. 

1276.  *  :asnn«:BRiTonv:Dvaiss«:R:^:  -  écu  à 

6  mouchetures. 

y.  *  :  sit  :  noma  :  Dm  :  BaneDicnrv  :  %  :  —  croix 

feuillue,  cantonnée  de  4  annelets;  R  en  cœur. 
Gros  de  billon;  68  gr.  (C.  Lag.) 

1277.  Le  même  avec  des  points  aux  cantons. 
Gros  de  billon  ;  66  gr.  (C.  de  Fr.) 

1278.  *  :«NH«:BRITOnvm:DVaiSS«:R  —  Même 
écu. 

Yf.  *  :siT:nomen:Dni:Ben«DiaTvm: — Même 

croix,  cantonnée  de  croissants,  les  pointes  au  centre. 
Gros  de  billon;  72  gr.  Pl.  XXXV,  n°  2.  (C.  Da.) 

1279.  *  :  ttNNTC  :  BRrronvm  :  Dvaissn  :  r  :  %  :  - 

Même  écu,  terminée  par  un  point;  dans  le  champ,  un 
point  sous  la  5e  lettre. 

y.     :siT:nomen:Dni:Ban«DiaTv:f:  —  crou 

feuillue,  cantonnée  de  4  annelets. 
Gros  de  bas  billon;  54  gr.  (C.  A.) 

1280.  :  anna  :  BRrronvm  :  Dvaissn  :  r  :  %  :  - 

Même  écu;  le  point  manque. 
Çf.  ^  Mêmes  légende  et  type. 
Gros  de  bas  billon;  52.  gr.  (C.  A.) 

128t.  Hh  :«HHas:BRiTonvm:Dvaissjrc:R:  —  Même 

targe. 

y.  *  :  t  :  sit  •  nomah  :  diu  :  BanaDiorvm  - 
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Croix  composée  de  3  traits,  les  2  latéraux  s'arrondissant 
extérieurement,  celui  du  milieu  surmonté  d'un  trident-,  en 
cœur  une  quarte-feuille  ayant  un  point  au  centre. 

Gros  de  billon.  (Duby,  LXVII,  2.) 
Cette  monnaie,  reproduite  par  Duby  d'après  M.  de  Bozc, 
est  évidemment  une  restitution  d'un  exemplaire  mal  conservé. 

1282.  +  :<::«nnas:BRiTonvm:Dvaiss«:R:— Targe 

de  Jeau  V,  chargée  de  8  mouchetures,  posées  3.  2.  3. 

^.  *  :  %  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiaTvm  - 

Croix  pattée,  fourchée  et  échancrée. 

Douzain  de  billon;  36  gr.  Pl.  XXXV,  n°  3.  (M.  C.) 

1283.  *  :  %  :  Kimn  :  BRrronvm  :  Dvaissra  :  r  s  — 

Même  large. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type. 
Douzain  de  billon-,  56  gr.  (M.  C.) 

1284.  ^:j:asnnas:BRiTonvm:Dvaiss«:R:—  Même 

large. 

?  *:*:sit:  noman:  Dm  :BanaDiaTvm:  - 

Même  croix. 
Blanc  de  billon;  53  gr.  (C.  A.) 

1285.  Même  avers. 

^  *  :siT:noman:Dm:BanaDiaTvm:— Même 

croix. 

Douzain  de  billon;  54  gr.  (Duby,  LXVII,  3;  C.  de  Biz  ) 

1286.  *:*;rcnn«:BRiTonv:Dvaissfl:R:  —  Même 

large. 

çr.  +8*  siT:noman:Dni8BanaDiaTvm:  — 

Même  croix. 
Douzain  de  billon;  40  gr.  (C.  Da.) 

1287.  >f<  :t  «nnas:BRiTonvm:Dvaiss«:R:— Même 

targe. 

w  *  siT:noman:Dm:BanaDiaTvm  —  Même 

croix. 

Douzain  de  billon;  48  gr.  (C.  de  Fr.) 

1288.  Même  avers. 
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y.  *s$:  sit:  noman:  Dm  rBananicrrvm  — 

Même  type;  sur  le  grenetis,  un  point  sous  la  croix  de  la  lé- 
-  gcnde. 

Douzain  de  billon;  53  gr.  (C.  Va.) 

dm  ^:^:«nnaR:BRiTonv:Dvaissas:R:  —  Même 

targe;  un  point  sur  le  grenetis,  sous  la  croix  de  la  lé- 
gende. 

.  *  :  t  •  sit  :  noman  :  Dm  z  BanaDiarvm  :  — 

Même  croix-,  sur  le  grenetis,  un  point  sous  la  croix  de  la 
légende. 

Douzain  de  billon-,  52  gr.  (C.  de  Fr.) 

1290.  *  :^:ann«:BRiTonvm:Dvaiss«:R:  —  Même 

targe;  un  point  sur  le  grenetis,  sous  la  croix  de  la  légende. 

çr.  *  s  t  :  sit  :  noman  :  Dm  s  BanaDicrrvm  :  — 

Même  type. 
Douzain  de  billon;  54  gr.  (M.  C.) 

1291.  Même  avers. 

y     8SiT:noman:Dm:BanaDiaTvm:  —  Même 

type. 

Douzain  de  billon;  54  gr.  (C.  E.) 

1292.  Même  avers.  - 

y.  *  :  t  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDiarvm  :  — 

Même  type. 
Douzain  de  billon;  (Comm.  p.  M.  Hoff.) 


ATELIER  INCONNU. 

1293.  *  rciDVaiSSar.BRÏT. . .  —  Hermine  passant  à  gauche. 
Tp.  Légende  illisible.  —  Croix  pattéc  et  échancrée. 
Denier  de  billon  noir;  14  gr.  (C.  de  Br.) 

Ce  denier  surfrappé  est  le  seul  que  j'aie  rencontre  au  nom 
d'Anne;  encore  me  parait-il  si  douteux  que  je  n'en  garantis 
nullement  la  lecture,  et  que  je  n'en  ai  pas  voulu  donner  le 
dessin 
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Les  monnaies  de  Maximilien,  roi  des  Romains,  premier 
époux  de  la  duchesse,  trouveraient  ici  leur  place,  mais  oh  n'en 
connaît  aucune  pour  la  Bretagne.  Le  hardi,  présentant  au  re- 
vers une  croix  cantonnée  d'aigles  et  de  mouchetures,  figuré 
par  D.  Taillandier  sous  le  n°  21  de  sa  planche,  n'est  autre 
chose  qu'un  évêque  de  Lausanne  (de  la  maison  de  Montfau- 
con),  ainsi  que  l'a  fait  remarquer  Duby. 
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1491—1539. 


Le  mariage  de  la  duchesse  avec  le  roi  de  France  avait  mis 
fin  a  l'indépendance  et  au  monnayage  breton.  Charles  VIII  et 
Louis  XII  donnèrent  encore  a  la  Bretagne  des  monnaies  parti- 
culières; mais,  pour  faciliter  les  relations  commerciales  entre 
deux  peuples  qui  devaient  se  confondre,  ces  monnaies  furent 
complètement  dans  le  système  français  et  ne  se  distinguèrent 
que  par  des  mouchetures  d'hermine,  le  denier  excepté,  qui 
conserva  en  entier  l'emblème  de  la  nationalité.  François  Ier 
continua  le  même  système,  mais,  en  1539,  il  supprima  les 
hermines,  et  le  chiffre  9  put  seul  faire  distinguer  les  espèces 
bretonnes. 

CHARLES  VIII,  1491  — 1498. 

Né  en  1470.  —  Roi  de  France  en  1483.  —  Épouse  la 
duchesse  Anne  le  6  décembre  1491.  —  Maintient  les  privi- 
lèges du  duché,  1492.  —  Part  pour  l'Italie,  1494.  —  Meurt 
a  Amboise,  le  17  avril  1498. 
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Anne,  en  devenant  reine  de  France,  n'avait  rien  stipulé 
dans  son  contrat  de  mariage  de  relatif  aux  monnaies  de  Bre- 
tagne. Charles  VIII,  dédaigneux  ou  insoucieux  du  titre  de  duc, 
ne  prit  sur  les  monnaies  qu'il  fit  frapper  en  Bretagne  que 
celui  de  roi  de  France.  Du  reste,  il  ne  fil  que  continuer 
l' exercice  d'un  droit  qu'il  s'était  arrogé  dès  le  mois  d'avril 
1491,  en  ordonnant  de  fabriquer  a  Nantes  (1)  des  monnaies 
semblables  a  celles  qui  se  fabriquaient  dans  le  royaume. 

Les  monnaies  de  Charles  VIII  qui  nous  restent  pour  la  Bre- 
tagne sont  :  Vécu  au  soleil,  de  36  sols  3  deniers;  le  karolu, 
de  10  deniers  tournois  ;  le  douzain,  de  1  sol  tournois  ;  le 
hardi,  le  /tard,  de  3  deniers  tournois,  et  enfin  le  double  tour- 
nois. 

Vécu  au  soleil  était  a  2S  karats  1/8  de  fin,  et  a  la  taille  de 
70  au  marc  (2)  -,  le  karolu  à  4  deniers  et  a  la  taille  de  92  (3)  ; 
le  douzain  à  4  deniers  1/2  et  à  la  taille  de  86  (4);  le  hardi 
et  le  liard  a  3  deniers  et  à  la  taille  de  216  (5),  et  le  double 
tournois  à  1  denier  1/2  et  à  la  taille  de  168  (6)  au  marc. 

L'émission  de  Vécu  et  du  karolu  avait  commencé  en  4491 
avec  celle  du  double  tournois;  celle  du  douzain,  du  liard  et 
du  hardi,  en  1492. 

On  trouve  au  folio  75  du  manuscrit  de  Le  Coq  (7)  une  men- 
tion de  piéforts  fabriqués  en  1498  pour  les  Clercs  des  Comptes. 


NANTES. 

1294.  ^R«ROLVS8DaiSO'R«8PR«naORVIIlS 

RBXSlt  —  Écu  de  France  chargé  de  3  fleurs  de  lys. 

(t)  Leblanc,  p.  313. 
(9)  Leblanc. 
(3)  Cal.  Del.,  n°  205. 
(4;  Ibid.,  n°  315. 

(5)  Ibid..  n"  308  et  317. 

(6)  Ibid..  n°  309. 

(7)  Fillon.  —  Gons.  bist.  sur  les  Mono,  de  France,  p.  163. 
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2.  1.,  eulre  2  mouchetures  couronnées,  timbré  d'une  cou- 
ronne rehaussée  de  5  trèfles  et  de  \  perles;  au-dessus,  un 
soleil. 

y.  *  xpssvinaiT«xps«Ra€f n«Tsxps«  mpe- 

RîSS  —  Croix  égale  fleurdelysée,  chargée  en  cœur  d'une 
quarte-feuille  évidée  et  boutonnée,  et  cantonnée  de  4  mou- 
chetures couronnées. 

Écu  d'or;  04  gr.  Pl.  XXXVI,  n°  lpr.  (C.  Da.) 

1295.  +  R»R0LVS8D«l8O'RaS8PR»na0RVÎ08RaX8 
118  —  Même  type. 

y.  *  xps  8  vmaiT  s  xps  8  R«<rn«T  %  xps  s  inpa- 

R36T8n  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  62  gr.  (C.  Imh.) 

1296.  4<R2SROLVS8Dai8C^RAaiA8FRAnaORV8 
RaXsn  —  Même  type-,  annclel  sous  la  7e  lettre. 

iy .  *  xps  8  vinaiT  8  xps  8  Raô«nnT  8  xps  s  inpa- 

RaRT8ll8  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  63  gr.  (C.  Lag.) 

1297.  *  RflROLVS  8  Dai  8  O'Rflaifl  8FR5RItaOR\  8 
RaX8lt8  —  Même  type. 

y.  *  xps8\inaiT8XPS8Rao'n«T8XPS8inPG 

\\7l  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1298.  *  8RasROLvs8Dai8c>'Rasaias  8BRjrcnaoRvs 

RaX8Il8  —  Même  type. 

iy.  *  xpssvinamxpssRacj'naRTsxpssinpa- 

R3ST8  —  Même  croix. 
Écu  d'or-,  65  gr.  (M.  C.) 

Celle  monnaie  a  été  donnée  sous  le  n°  478  du  catalogue  de  la  vente 
Gouanx,  comme  ayant  été  frappée  é  Angers. 

1299.  t  RaSROLVS:PR«naORVfli:RiaX:n:  —  Grand 
R  historié,  accosté  de  2  fleurs  de  lys  et  surmonté  d'une 
couronne  rehaussée  de  5  trèfles-,  un  gros  point  sur  le  gre- 
netis  sous  la  moucheture. 

y  t  :siT:nosnan:j)ni:RanaDiaTvitt:n:  - 
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Croix  cigale,  cngoulée  de  4  couronnclles  rehaussées  de  3 
trèfles  chacune,  cantonnée  de  2 'fleurs  de  lys  et  do  2  mou- 
chetures -,  un  gros  point  (1)  sur  le  grenetis  sous  la  lettre 
monétaire. 

Karolu  de  billon ,  46  gr.  Pl.  XXXVI,  n°  2.  (M.  C.) 

1300.  Même  avers. 

y.  t  siT::noman:Dni:BeneDiTv:n:  —  Même 

croix ;  les  mouchetures  sont  aux  1er  et  4e  et  le  point  sous 
les  !  qui  terminent  la  légende. 
Billon-,  48  gr.  (M.  C.) 

1301.  tR«ROLvs:pRasnaoR\m:Rax:n:  —  Même 

type. 

p.  $:srr:noiiian:Dni:BaRaDiaTvttt:  —  Même 

croix,  couronnée  de  2  lys  et  de  2  mouchetures;  le  point 
sur  le  grenetis  manque. 
Billon,  49  gr.  (M.  C.) 

1302.  r.R2*ROLvs:BRrcnaoRvm:Rax:n:  -  Même 

type;  le  point  est  sous  la  2*  lettre. 

y  î:siT:noman  :diu  :  BanaDiarv©  :  n  :  — 

Même  croix;  un  gros  point  sous  la  lettre  monétaire. 
Billon;  48  gr.  (M.  C.) 

1303.  t:RflROLvs:BRasnaoRvm:Recx:n:  —  Même 

type;  le  gros  point  manque. 

y.  :siT:noman:Dm:BanaDiaTvm:n  —  Même 

croix;  le  gros  point  manque  et  les  mouchetures  sont  aux  1er 
et  4P. 

Billon.  (Conb.,  LXV1,  3.) 

i3(H.  ^:R«ROLvs:pR«naoRvor:Rax:n:  —  Même 

type. 

y.  t:siT:noinan:Dni:BanaDiaTVflî:n:  — 

Même  type. 

Billon;  48  gr.*(C.  A.) 
1303.  Même  avers. 

(l)  Le  point  a  élé  oublié  fur  le  dewin% 
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y.  *:siT:noUttan:i)m:B0n0DiaTv»:n:  - 

Même  type;  mouchetures  aux  2°  et  3e. 
Billon;  44  gr.  (C.  Da.) 

1306.  ^:RRROLvs:BRasnaoRv«:Ras:n:  -  Mémo 

type. 

ty".  Mêmes  légende  et  type. 
Billon;  30  gr.  (C.  Lag.) 

1307.  ^:R2SR0Lvs:pR«n  |  aoRvm:R«K:n:  —  ëcu 

de  France  timbré  d'une  couronnelle  rehaussée  de  3  trèfles  et 
de  2  perles,  et  accosté  de  2  fleurs  de  lys,  le  tout  dans  3 
doubles  arceaux  dont  le  premier  est  accompagné  aux  points 
d'intersection  de  2  points-,  sous  lecu ,  entre  2  points, 
moucheture  traversant  le  grcnelis  et  divisant  la  légende. 

y.  t:siT:noman:Dni:BanaDiaTVfo:n:  — 

Croix  pattée  et  échancrée,  cantonnée  de  2  lys  et  de  2  mou- 
chetures couronnées,  dans  un  double  entourage  de  4  arceaux  . 
Douzain  de  billon;  49  gr.  Pl.  XXXVI,  n°  3.  (M.  C.) 

1308.  *:msROLvs:FR«n  |  aoRvar.Rax:n*  — 

Même  type-,  un  annclet  sur  le  grenetis  sous  la  V  lettre. 
ty.  Mêmes  légende  et  type-,  l'entourage  de  4  arceaux  est 
accompagné  d'un  point  a  chaque  angle  rentrant. 
Dizain  de  billon;  46  gr.  (C.  de  Fr.) 

1309.  $:naRR0Lvs:BRnn  |  aoRvm:Rax  n:  — 

Même  type;  annelet  sous  la  7e  lettre. 

y.  t  sit  :  nomen  :  Dm  :  BanaDiarvui  :  n  :  — 

Même  type;  les  mouchetures  sont  aux  1"  et  4e. 
Dizain  de  billon;  56  gr.  (C.  A.) 

1310.  t:R3KR0Lvs:*Rasn  |  aoRvm:Rax:n:  — 

Même  type;  l'annelet  manque. 

y.  f:siT:nom«n:Dni:B«naDiaTvm:  —  Même 
typ^}  iys  aux  1er  et  4e. 

Dizain  de  billon-,  52  gr.  (C.  A.) 

1311.  *:RrcROL\s:FRam  |  aoRvm:R0K:n:  — 

Même  type 


PÉRIODE  FRANCO-BRETONNE. 


y.  t sit  :  nonmn  :  Dm  :  BanaDicm m  :  n  :  — 

Même  type. 
Dizain  de  billon^  55  gr.  (M.  C.) 

1312  .^:RasROLvs:FR^naoRvio:R0K:n:  —  Même 

type-,  la  moucheture  qui  accompagne  l'écu  ne  coupe  ni  le 
grenetis  ni  la  légende. 

çr.  *  :siT:nom«n:Dni:RanaDiaT\f!i:A:n:  — 

Même  type-,  mouchetures  aux  l*r  et  4*. 
Douzain  de  billon-,  48  gr.  (M.  C.) 

1313.  ^  :r«rolvs:pr«  |  aoRvar.Raxrn  —  Même 

type  ,1a  moucheture  coupe  le  grenetis  et  la  légende. 
Jf.  Mêmes  légende  et  type. 

Douzain  de  billon  ^  55  gr.  (C.  A.) 

i3u.  *  :RROLvs:FRasnaoRvm:Rax:n:  —  Même 

type-,  la  moucheture  ne  coupe  ni  le  grenetis  ni  la  légende. 
-IJf.  Mêmes  légende  et  type;  mouchetures  aux  2*  et  3e. 
Douzain  de  billon-,  62  gr.  (M.  C.) 

1315.  *RttROLvs:FRnnaoRVîû:Rax:n:  —  Même 

* 

type. 

y.    *  sit  :  nom  an  :  Dm  :  BanaDaDiaTvm  :  *  : 

JXll  —  Mouchetures  aux  1er  et  4*. 
Douzain  de  billon;  53  gr.  (M.  C.) 

1316.  Même  avers. 

y.  ^siT:noînan:Dni:BanaDiaTvmAn:  — 

Même  type. 

Douzain  de  billon-,  48  gr.  (Cat.  Del.,  n°  215.) 

1317.  *  RaxROLvs:BRasnaoRvm:Rax:n  —  Même 

type. 

i*r.  *  :siT:noman:Dnr.BanaDïaTvw:A:n:  - 

Même  type. 
Douzain  de  billon;  55  gr.  (M.  C.) 

1318.  Variété,  avec  RflROLS. 

Douzain  de  billon;  54  gr.  (P.  D.,  378.) 

1319.  Demi-douzain. 

Billon ^  27  gr.  (P.  D.,  377.) 
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Celle  monnaie,  que  j'ai  vue  chez  Al.  Dobrcc,  n'est  qu'un  douzain  consi- 
dérablement rogné.  Malgré  la  légèreté  do  son  poids,  suite  de  sa  mauvaise 
conservation,  il  est  facile  de  reconnaître  un  douzain,  en  prenant  le  diamètre 
du  champ  renfermé  dans  le  grenetis  qui  le  sépare  de  la  légende. 

1320.  $:R2SROLVS:FR3SnaOKV:Re(X*  —  Buste  royal, 
couronné  et  cuirassé,  tenant  le  sceptre  et  le  glaive,  vu  de 
face  et  jusqu'à  la  ceinture. 

V-  :siT:noman:Dni:BanaDiaTv:n  —  Croix 

pattée  et  échancrée,  cantonnée  de  2  fleurs  de  lys  et  de  2 
mouchetures. 
Hardi  de  billon;  21  gr.  Pl.  XXXVI,  n°  5.  (M.  C.) 

1321.  r.RttROLVS'.BRrcnaORVIRaK  —  Même  type. 

iX-  :siT:notoan:Dnr.BanaDTv  n  —  Même  croix. 

Billon;  20  gr.  (C.  A.) 

1322.  f:R2îROLVS:BRnnaORV:RaX  —  Même  type. 

y.  *:siT:no©an:Dni:BanaDiaTv:n  —  Même 

croix. 

Billon^  17  gr.  (C.  Lag.) 

1323.  Même  avers. 

y.  :siT:noman:Dni:BftnaDiaT\m:n  —  Même 

croix. 

Billon,  17  gr.  (C.  Bill.) 

1324.  t:R*KROLVS:BR3maORV:Ra:  —  Même  type 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Billon;  18  gr.  (C.  A.) 
132o.  t  RflROLVSIBRflaORV-.RaX  —  Même  type 

y.  siTrnomair.DnKBanaDir.n  —  Même  croix. 

Billon-,  19  gr.  (Cat.  Del.,  n°  208.) 

1326.  t-RaSROLVS:PR«naORV:RaK*  —  Même  type. 

y  :  sit  :  noman  :  Dm  :  BanaDrrv  :  n  —  Mouche- 
tures aux  1er  et  A*. 
Billon;  18  gr.  (M.  C.) 

1327.  *:RnROLVS:FRnnaORVfli:Rax:n:  —  Dau- 
phin pâmé  avec  moucheture  en  pal  sous  la  tête;  au  centre 
un  point. 
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i>\  t:siT:nom0n:Dni:B0nawaivîa  —  c™* 

pattée  et  échancrée,  cantonnée  de  2  hermelines  couronnées 
et  de  2  lys. 

Liard  de  billon-,  17  gr.  Pl.  XXXVI,  n°  4.  (P.  D.,  382.) 

1328.  :R*KROLVS:BR*ma01Wîtt:Re(X  —  Même  type 

y.  :siT:nonran:Dni:B0naDiaTvio  —  Même 

croix. 

Liard  de  billon  ;  16  gr.  (C.  E.) 

1329.  RflROLVS-.BimnaORVrRGXin  —  Même  type. 

ix.  siT:nQffi«n:Dni:Ben0DiaTv:n  -  l>s  aux 

1er  et  4e. 
Liard  de  billon-,  14  gr.  (C.  Lag.) 
4330.  IRaSROLVS'.BRasnaORVrRXin  —  Même  type. 

y.  :siT:notttan:Dni:BeneDiTV  —  Même  croix. 

Liard  de  billon  \  15  gr.  (M.  C.) 

1331.  ir.RaSROLVSIBRJmaRVIRX:  —  Même  type. 

y.  :siT:nom«n:Dni:BanDiT:n  —  Même  croix. 

Liard  de  billon-,  18  gr.  1/2  (Cat.  Del.,  n*  217.) 

1332.  ©R2SROLYS:RaX:PRavnaORV:R  — Fleur  de  lys 
couronnée  ^  annelet  sous  la  14°  lettre. 

y.  ®SIT*n01T2a*Dnï-BanaDia  — Croix  formée  d'un 
losange,  les  angles  fleurdelysés;  annelet  sous  la  8e  lettre. 
Double  de  billon-,  27  gr.*  (Cal.  Del.,  n°  209.) 


RENNES. 

1333.  SRKROLVS8DaiS?RK*FRXnaORViasRaXsR* 

—  Dans  un  cercle  délié,  écu  de  France  entre  2  mouche- 
tures couronnées,  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  5 
trèlles  et  de  4  perles  ^  au-dessus,  un  soleil. 

y.  sxpssvmaiTsxpssRa^nRTsxpssinpaRRT 

—  Croix  égale  fleurdelysée,  chargée  en  cœur  d'une  quarte- 
feuille  évidée  ayant  un  point  au -centre,  et  cantonnée  de  4 
mouchetures  couronnées,  le  tout  dans  un  cercle  délié. 
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Écu  d'or;  66  gr.  (C.  do  Fr.) 
133  i.  Même  avers. 

y  8  xps  s vmaiT %  xps 8  Ra^nasT s  xps % imp«r» 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  61  gr.  (C.  de  Fr.) 
4335.  8RKROLVS8Dai8ffRR8BRRnaORVSB8RaX8R 

—  Même  type. 

çr.  sxDssvinaiTsxDssRatfnsasxDsgimDeRasT 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  60  gr.  (C.  Pcr.) 

1336.  ^:R»ROLVS:PR»naORVÎÏï:Rex:R:~Grand  R 

couronné  et  accosté  de  2  lys,  dans  un  cercle  délié. 

y.  t:siT:noman:Dni:BeneDiaTvî&:  —  Croix 

égale,  engoulée  de  4  couronnelles,  cantonnée  de  2  lys  et  de 
2  mouchetures  couronnées. 

Karolu  de  billon;  45  gr.  (M.  C.) 

1337.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  aux  1er  et  4e. 
Karolu  de  billon;  4i  gr.  (C.  A.;  C.  de  Fr.) 

• 

1338.  *:RttROLVS:BRfln  I  aORVSttlRaXIR:  --  Écu 

de  France,  accosté  de  2  Ivs,  timbré  d'une  couronnelle  et 
accompagné  en  pointe  d'une  moucheture  traversant  le  gre- 
nctis  et  divisant  la  légende;  le  tout,  moins  la  moucheture, 
dans  un  double  entourage  trilobé. 

y.  *:siT:noman:Dnr.BaneDiaTVfli:  _  croix 

pattée,  chargée  en  cœur  d'un  R  et  cantonnée  d'un  lys  aux 
1"  et  4e,  et  d  une  moucheture  couronnée  aux  2e  et  3*";  le 
tout  dans  un  doublé  entourage  quadrilobé. 
Douzain  de  billon-,  44  gr.  (C.  de  Fr.) 

1339.  I  RRROLVS  !  FR«  |  ItGORVftt  I  RGX  !  R  I  — 
Même  type. 

V-  +  ":siT:noiiian:Dm:BaRaDiaTvsn:  —  Même 

type. 

Douzain  de  billon;  il  gr.  (Mus.  de  R.;  M.  C  ) 
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i3io  +  :  rarolys  :  fraii  |  aonvtn  :  Rax  :  r  :  - 

Même  lypc. 

y.  *  :srr:noman:DOfmnr.BenaDiaTviiî: 

Même  lype. 

Douzain  de  billon;  53  gr.  (M.  C.) 

1341  !  +  :RnROLvs:BR*maoRviiî:Rax:R  —  Dau- 

phin  pâmé,  sous  la  tête  une  moucheture  en  pal  et  un  point 
au  centre. 

y.  *  :siT:noman:Dni:BanaDiaTvm:  —  croix 

patlée,  cantonnée  d  une  moucheture  couronnée  aux  1er  et 
4e,  et  d'un  lys  aux  2e  et  3e,  chargée  d'un  R  en  cœur. 
Liard  de  billon;  15  gr.  (C.  Bil.)  \ 

1342.  :RttROLVS:BRnnaORVfli:RaX:R  —  Mémo 
lype. 

ix  :siT:noman:Dni:BanaDiaTVflî  —  Même 

croix. 

Liard  de  billon;  10  gr.  (C.  A.) 

1343.  :RflROLVS:BRflnaORVÎB:RaX  —  Même  type, 
ljf.  Mêmes  légende  et  .type. 

Liard  de  billon;  18  gr.  Pl.  XXXVI,  n°  4.  (M.  C.) 

1344.  Variété.  —  Les  mouchetures  sont  aux  2"  et  3". 
Liard  de  billon-,  20  gr.  (C.  L.) 

1345.  *  RflROLVS'.BRflnaORVÎBIRaX:  —  Même  type. 

y.  *siT:nowan:Dni:BanaDiaTVîtt  —  Même 

croix. 

Liard  de  billon  ;  16  gr.  (C.  A.) 
1340.  :R«ROLVS:FR^naORV©:RaX:R  —  Dauphin 
entre  3  mouchetures  d'hermine. 

#\  siT:noman:Dni:BanaDiaTvsn:  —  croix  pai- 

lée,  chargée  d'un  R  en  cœur,  cantonnée  de  2  fleurs  de  lys 
et  de  2  mouchetures  couronnées. 
Liard  de  billon;  19  gr.  (Cal.  Del.,  n°  218  ) 
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ATELIERS  INCONNUS. 

- 

1347  *  RKROLvsrDar.^RRrFRRnaoRvm  :  rgx 

—  Écu  de  France,  couronné  et  surmonté  d'un  soleil,  entre 
2  mouchetures  couronnées. 

!*r.  *  xpsivinaiTixpsrRa^nRTrKPSMMPaR:— 

Croix  fleurdelysée,  cantonnée  de  4  mouchetures  couronnées, 
et  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille. 
Écu  d'or.  (Leblanc,  316,  a-4.) 

1348.  t:R»ROLVS:PR»naORVm:R0X:  —  Type  du 
K  couronné. 

rt\  >:siT:no©«n:Dni:RenaDiaTvm:  —  croix 

égale,  couronnée  a  chaque  extrémité,  cantonnée  d'un  lys 
aux  1"  et  4e  et  d'une  moucheture  aux  2e  et  3°. 
Blanc  de  billon ;  40  gr.  (M.  C.) 

1349  $:RaRROLVS:BRflnaORVfli:Rax:  —  Type  du 
hardi. 

ix  r.siT:noman:Dni:Ban0DiTv:  —  Croix  panée 

et  échancrée,  cantonnée  d'un  lys  aux  1"  et  4%  et  d'une 
mouchctur#aux  2e  et  3e. 

Hardi  de  billon  ;  21  gr.  (C.  D.-D.) 

1350.  t:RJTCROLVS:BRftna()RV:Rex:  —  Même  type. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Hardi  de  billon;  22  gr.  (Mus.  de  R.) 

1351.  tIRftROLVS-.BRrcnaORVIRaX  —  Même  type. 

y.  t  sit  :  noman  :  Dm  :  BeneDTv©  :  —  Même 

type. 

Hardi  de  billon;  17  gr.  (C.  A.) 

M.  Conbrouse  mentionne,  sous  le  n°  473  de  son  Catalogue 
Raisonné  des  Monnaies  Françaises,  une  obole  à  Vhermeline. 
Cette  monnaie  m'est  complètement  inconnue 
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ANNE,  1498—1190 

A  la  mort  de  Charles  VIII,  Anne  revint  en  Bretagne,  où 
elle  se  hâta  de  faire  acte  d'indépendance  en  battant  monnaie, 
en  convoquant  les  États  et  en  publiant  des  édits.  Il  nous  reste 
d'elle  une  charte  en  date  du  13  juillet  1498  (P.  justif,  n"  54), 
relative  a  la  conûrmation  des  privilèges  des  monnayeurs  de 
Rennes  et  de  Nantes. 

A  cette  courte  période  de  son  veuvage  se  classent  naturel- 
lement les  monnaies  qui  présentent,  avec  le  titre  de  Reine, 
l'écù  parti  de  France  et  de  Bretagne.  Elles  ne  sauraient  ap- 
partenir a  une  époque  postérieure,  car  dès  l'année  de  son  ma- 
riage Louis  XII  prit  le  titre  de  duc  de  Bretagne  et  battit  mon- 
naie en  celte  qualité  dans  le  duché.  De  plus,  s'il  faut  en  croire 
un  manuscrit  cité  par  Leblanc,  Louis  XII  ordonna,  après  son 
mariage,  que  les  monnaies  que  la  reine  avait  fait  fabriquer 
en  Bretagne  pendant  sa  viduité  auraient  cours,  mais  qu'il  n'en 
serait  plus  fabriqué  sous  son  nom. 

Un  passage  du  compte  de  la  fabrique  de  Saint-Nicolas  de 
Nantes,  cité  par  l'abbé  Travers,  nous  apprend  qu'en  1498  cir- 
culaient encore  en  Bretagne  toutes  les  monnaie*  bretonnes  du 
règne  précédent,  ainsi  que  les  monnaies  étrangères  dont  Fran- 
çois II  avait  réglé  le  cours  en  1488. 

1352.  D*G*  FRRN*RE6*INR-ET'BRIT0NVM* 

ï)VLISS2S  —  La  reine-duchesse,  couronnée,  vêtue  d'une  robe 
aux  armes  de  France  et  de  Bretagne  et  couverte  du  manteau 
royal,  tenant  le  glaive  et  lë  seeptrç,  assise  de  face-,  dessous, 
la  date  1498.  La  couronne  dépasse  toute  entière  le  grenetis, 
traverse  encore  par  la  pointe  de  l'épée  et  le  sommet  du 
sceptre. 

y  +SITmOMENfOOMlNUBENEDICTVM*H  — 

Dans  un  cercle  délié,  croix  égale  chargée  en  cœur  d'un  IV 
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ornée  a  chaque  extrémité  de  deux  bourrelets  inégaux  sur-  - 
montés  d  une  croix  lichée  cotre  %  pétales  de  lis;  aux 
cantons,  \  mouchetures  couronnées. 

Cadière  d'or  (I);  <U  gr.  Pl.  XXXVII,  n°  1er.  (Conbr., 

LXV1I,  1 ,  C.  P.) 

1 353.  xhnk  :  d  :  :  frkr  :  re<tik:et : briton vm 

DVCSSK  —  Même  type;  une  moucheture  au-dessus  de  la 
couronne. 

y.  hJ-c  %  SITf  NOMENJ DOMIHI JBENEDITVM  fN  — 

Même  croix. 
Cadière  d'or.  (Leblanc,  318,  a-8.) 
1334.  JS/HHItt  8  D  8  (TS  FR3CM8  RECIX 8 ET 8 BRITO- 
MVM8ÔYCISSR8H8  —  Même  type;  le  glaive,  beaucoup 
plus  large,  ne  dépasse  pas  le  grenetis,  ainsi  que  le  sceptre 
et  la  couronne-,  la  reine-duchesse  a  les  cheveux  tombant 
sur  les  épaules,  les  draperies  du  trône  sont  remplacées  par 
des  sculptures,  et  la  date  manque. 
1?    %  SITfWOMEWfdOMINIfBEWEDlCTVMtH  — 
Même  croix. 

Cadière  d'or;  65  gr.  Pl.  XXXVII,  n°  2.  (C.  de  Fr.) 

Celte  monnaie  a  élé  figurée  sous  le  n°  1 1  de  la  planche  de  la  Bretagne 
de  M.  Pitre-Chevalier,  qui  n'a  pas  reproduit  le»  deux  demi-lys  qui  se  voient 
près  des  mouchetures  de  la  robe. 

1 355.  t «  XNK  8  D 8 C 8 FRKNCORV  8  REtflK  8  ET 8  BRITO- 
NVM8DYCISSK  —  Même  type. 

IX-  Mêmes  légende  et  type. 

Cadière  d'or;  67  gr.  (Comm.  p.  M.  P.  D.) 

1356.  t  flnn^:PRKaoix:^:aT:BRrronv:Dvaiss^ 

—  Dans  un  cercle  délié,  écu  parti  de  France  et  de  Bre- 
tagne ;  2  mouchetures  et  la  moitié  de  2  autres. 

(1)  Mon  dessin,  copié  sur  celui  de  Conbrousc,  est  inexact  en  ce  qu'il 
donne  aux  D  la  forme  d'un  D  romain  cl  non  celle  d'un  G  retourné  (!)).  La 
bienveillante  communication  de  M.  Parentcau  m'a  permis  de  rectifier  celle 
petite  infidélité. 
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%  siT:noman:Domini:BanaDiaTv©:n:- 

Dans  un  cercle  délié,  croix  patléc  chargée  en  cœur  d'une 
moucheture. 

Blanc  de  billon,  43  gr.  Pl.  XXXVHL,  n°3.  (R.  N.,  «847, 
XX,  7;  M  C  ) 

Le  dessin  de  la  Revue  a  élé  figuré  d'après  cet  exemplaire. 

1357.  t  «nn«»Man-Ra€ria»aT*BRiTon«Dvais- 

SJS  t-  Môme  écu;  4  mouchetures  et  la  moitié  de  3  autres 

i>\  $  siT-noman-Domini*BaneDiaTvio-n  - 

Croix  pattée,  fourchéc  et  échancrée,  cantonnée  de  4  mou- 
chetures couronnées,  le  tout  dans  un  cercle  délié. 

Blanc  de  billon^  52  gr.  Voy.  Pl.  XXXVI,  n°  C.  (Duby, 

LXVII,  5.) 

1358.  t  flnnasrBR^n-Ra^ias-aT-BRiTon-Dvais- 

Sft  —  Même  écu. 

y.  t  sirino»an:Domini  :  BanaDiaTvarn  - 

Même  croix. 
Blanc  de  billon*  52  gr.  (C.  D.) 

C'est  la  monnaie  décrite  soos  le  n°  374  du  Cat.  P.  D. 

■ 

1359.  t  Hnnas*PR«n*Rao'ias*aT«BRiTon-Dvais- 

—  Même  écu^  au-dessus  un  Tt. 

y.  t  siT*notjan*Dosttini-BanaDiaTVîtt'n  - 

Même  croix. 

Blanc  de  billon;  53  gr.  Pl.  XXXVli,  n°  7.  (C.  de  Fr.) 

1360.  t  annft  •  FRnao^-Raffurc  •  aT-  brito*dv- 

GISŒ  —  Même  type. 

w  *siT*noioan*LX)ittin^BanaDiTavii!:n  - 

Même  croix. 
Blanc  de  billon;  45  gr.  (M.  C.) 
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RENNES. 

1361 .  *:XHHX  FR3SNC0RVM  REfflHK  ET*BR1T0- 
HVM^DVCISSR'.R:  —  La  reine- duchesse,  vêtue  d'une 
robe  aux  armes  de  France  et  de  Bretagne,  et  couverte  du 
manteau  royal,  tenant  le  glaive  et  le  sceptre;  assise  de  face 
sur  un  trône  recouvert  de  draperies  et  au  dossier  sculpté  et 
fleurdelysé. 

y.  *  ^SIT^HOMEHJDOMIHIf BENEôlCTVMJ'R!^ 

—  Croix  égale  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille,  can- 
tonnée de  4  mouchetures  couronnées,  et  terminée  a  chaque 
extrémité  par  3  bourrelets  inégaux  surmontés  d'un  trèfle 
entre  2  pétales  de  lys. 

Cadière  d'or.  (Leblanc,  310,  a-7.) 

13G2.  t  flnna-BRan*Re€*«ia««T«BRiTon»Dvais- 

S2S  —  Écu,  parti  de  France  et  de  Bretagne,  dans  un 
cercle  délié. 

y.  *siT:noiaan:Dotoini:BGnaDiaTVJïi:R  — 

Croix  pattée,  fourchée  et  échancréc,  cantonnée  de  4  mou- 
chetures couronnées,  le  tout  dans  un  cercle  délié.. 
Blanc  de  billon-,  45  gr.  Pl.  XXXVII,  n°  6.  (C.  de  Fr.) 

1303.  :^nas:BRasaoR:Ra6,iaK:BRiTon:Dvais^  — 

Même  écu. 

y.  :siT:nofittan:DOtttinr.BanaDiaTvio:R  — 

Même  croix. 

Blanc  de  billon-,  46  gr.  Pl.  XXXVII,  n°  5.  (C.  Da  • 
C.  Lag.) 

1364.  :KRac:BR*aov:ReG<i»:BRïTon:Dvais»  — 

Même  écu. 

Çt*.  Mêmes  légende  et  type. 
Blanc  de  billon-,  43  gr.  (C.  A.) 

1365.  :  nnrc  :  br«oov  :  Rac*i a  :  britobv  :  dvcusa 

—  Même  écu. 
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#\  :  sit  :  noœan  :  Doatmi  :  BonecDioTvio  :  r  - 

Croix  pattéc,  fourchéc  et  échancrëe,  cantonnée  de  4  mou- 
chetures dans  un  cercle  délié. 

Blanc  de  billon;  50  gr.  Pl.  XXXVII,  n°  4.  (C.  de  Fr.) 

1366.  rRnasrBRasaoRrRecriasrBRiTonrDvaisa  - 

Même  écu. 

iy.  Mêmes  légende  et  type. 

Blanc  de  billon.  (Duby,  LXVIÏ,  6.) 


LOUIS  XII,  1499  — 1515. 

Né  en  1462.  —  Duc  d'Orléans  en  1466.  —  Roi  de  France 
en  1498.  —  Épouse  la  reine  Anne  le  7  janvier  1499.  — 
Fiance  sa  fille  Claude  h  François  d'Angoulêmc,  1506.  — 
Restitue  a  la  reine  le  comté  d'Étampes  confisqué  sur  Fran- 
çois II,  1513.  —  Mort  de  la  Reine,  1514.  —  Cède  au  comte 
d'Angoulêmc  l'administration  de  la  Bretagne,  au  sujet  de  son 
mariage  avec  Madame  Claude.  —  Meurt  le  1"  janvier  1515. 

Le  règne  de  Louis  XII,  comme  l'a  fait  remarquer  M.  Fil- 
Ion  (1),  fournit  cinq  nouveautés  monétaires,  dont  quatre  s'ap- 
pliquent a  la  Bretagne  comme  a  la  France.  Ce  sont  : 

1"  L'apparition  du  buste  royal-, 

2°  L'emploi  des  lettres  romaines  -, 

3°  Celui  d'un  emblème  personnel  au  souverain , 

4°  La  disparition  de  la  croix  du  revers. 

Les  monnaies  qui  nous  restent  de  Louis  XII  pour  la  Bre- 
tagne sont  le  letton  d'or,  Vécu  sol,  les  ècus  au  porc-èpic,  le 
douzain  a  la  couronne,  le  douzain  au  porc-èpic  ou  grand 
blanc  Ludovicus,  le  hardi  et  le  denier  a  Yhermine  passante 

Vécu  sol  et  les  ècus  au  porc-èpic  valaient  36  sols  3  deniers 

(l)  Cons.  liist.  et  artist.  >ur  les  Monn.  de  France,  p.  t70. 
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et  étaient  de  70  au  marc,  au  titre  de  23  karats  1/8.  L'écu  «oï, 
émis  dès  1499,  fut  remplacé  en  1507  par  Vécu  au  porc-ipic  (1), 
qui  céda  lui-même  la  place  a  Vécu-  aux  porcs-épics  (P.  justif. , 
n°  50)  en  1513. 

Le  douzain  a  la  couronne  et  le  douzain  au  porc-èpic,  de  1 
sol  tournois,  étaient  a  la  taille  de  86  au  marc  et  au  titre  de 
i  deniers  1/2  de  fin  (2).  Le  premier  succéda  au  second  en 
1507. 

Le  hardi  fut  émis  jusqu'en  1507.  Il  était  a  la  taille  de  216, 
au  titre  de  3  deniers  de  fin  (3)  et  valait  3  deniers  tournois? 

Le  denier  fut  de  1  denier  de  loi  et  de  236  de  taille. 

Il  faut  remarquer  que  sous  ce  règne  la  monnaie  bretonne 
avait  conservé  une  valeur  supérieure  à  celle  de  la  monnaie  tour- 
nois, et  que  le  sol  tournois  ne  valait  que  10  deniers  de  Bre- 
tagne. Le  règlement  de  1513  pour  la  fabrication  des  monnaies 

est  assez  précis  à  cet  égard. 

- 

Il  avait  été  convenu  entre  Louis  XII  et  la  reine  que  la  Bre- 
tagne continuerait  d'avoir  ses  monnaies  propres,  et  on  trouve 
parmi  les  privilèges  du  Duché  reconnus  par  le  roi  en  1499  (<i) 
l'article  'suivant  :  «  Item,  que  entant  que  touche  de  nous  nom- 
mer et  intituler  Duc  de  Bretaigne  ès  choses  qui  concerneront  le 
fait  dudit  pays,  et  de  continuer  la  monnoye  d'or  et  d'argent 
soubs  le  nom  et  tiltre  de  nous  et  de  nostredicte  cousine  ;  nous 
sut  ce  voulions,  entendons  et  accordons,  et  promectons  de  ainsi 
le  faire  et  de  y  faire  par  manière  que  les  droiz  de  la  Cou- 
ronne de  France  et  de  la  Duché  de  Bretaigne  seront  gardez 
d'une  part  et  d'autre;  et  pour  ce  faire  y  seront  commis,  tant 
de  nostre  part,  que  de  la  part  de  nostredicte  cousine  et  pais 
de  Bretagne  bons  et  notables  personnaiges  pour  le  tout  bien 
dresser  en  façon  que  les  droiz  de  Bretaigne  seront  gardez.  » 

(1)  Leblanc,  p.  317.  • 

(2)  Cal.  Del,  nM  827  et  237. 

(3)  Ibid.,  n°  233. 

(4)  Articles  accordés  par  Louis  XJI,  touchant  les  privilèges,  droits,  etc., 
de  la  Ilrctagne.  —  D.  Lob.,  Il,  col.  1563. 
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Il  parait  que  cette  promesse  n'avait  pas  eu  son  entier  effet 
en  1503,  car  a  cette  époque  le  peuple  s'était  plaint  amèrement 
(P.  justif.,  n°  55),  par  l'organe  des  États  de  Bretagne,  du 
dommage  que  lui  causaient  le  change  des  monnaies  et  leur  con- 
version en  espèces  tournois.  Cette  supplique  ne  dut  pas  être 
étrangère  au  parti  que  prit  Louis  XII  de  fixer  en  monnaie  de 
Bretagne  (en  monnoie  de  ce  pais,  dit  la  Charte)  la  valeur  des 
espèces  qu'il  fit  frapper  pour  le  Duché. 


NANTES. 

1367.  *LVDOViaVS8D8  <5*  8  FRrtnCK»  8  ReX  BRIT 
DVX8H8  —  Écu  de  France  surmonté  d'une  couronne 
rehaussée  de  5  trèfles  et  de  4  pointes,  accosté  de  2  mou- 
chetures couronnées;  au-dessus,  un  soleil. 

iy.  *Davs8in  asDivTORivtû8îttevjn8inT«nDa3 

118  —  Croix  égale  fleurdelysée.  chargée  en  cœur  d  une 
quarte-feuille  évidée  et  houtonnéc  et  cantonnée  de  4  mou- 
chetures couronnées. 

Écu  d'or  au  soleil;  65  gr.  (i).  Pl.  XXXVIÏI,  n°  \n. 

(C.  de  Fr.) 
1368  Même  avers. 

*Davs8in  «DivTORivm  8  ioavtû  §  iman- 

Deun  —  Même  croix. 
Écu  d'or-,  65  gr.  (M.  C.) 

1369.  %LVDOVICVS8D8Ôl8FBflHCOy8REX8BRITOHV8 

DVX8  —  Même  type. 
.  t  DEVS8IM8^DIVT0RIVM8MEVM8IHTEHDE8HS 

—  Même  croix. 
Écu  d'or-,  65  gr.  (M.  C  ) 

1 370.  *  8  LVÔOVICVS  §  d  S  G*  8  FR3SHCOÇT  8  R0X  8  BRITO- 
NV8DVX8  —  Même  type. 

«  - 

(1)  Mon  dessin  porto  à  tort  au  droit  l'E  lunaire  non  fermé  (€),  et  au  re- 
vers VM  gothique  (m)  non  fermé. 
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^.  ♦8DaVS8ÎH8«<)IVTORIVM8MaVM8lHT«HDas 
IU  —  Même  croix. 

Écu  d'or-,  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1371 .  *8LV<)OVlCVS8D86,8FR«nC09r8REX8BRITOnV8 
ÔVX  —  Même  type. 

y.  *8DEVS8in8jrc<>ivTORivm8mEvm8inTEnDE8 

HS  —  Même  croix. 

Écu  d'or-,  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1 372.  :  lvôovicvs:  d  :  c  :  FRrcncoR  :  rex  :  britorv  : 

dVX  —  Même  type;  l'écu  est  plus  étroit  et  plus  allongé. 

w  4:ôEvs:in:axDivT0RivM:MEVM:inTERôE:n: 

—  Même  croix. 

Écu  d'or-,  62  gr.  (C.  de  Fr.) 

1  373.  *  8  LVDOViaVS 8  D  8  6*  8  BRBïtaOR  8  REX  8  BRITO- 
IIV8ÔVX  —  Écu  de  France,  surmonté  d'une  couronne 
rehaussée  de  5  trèfles  et  de  4  perles,  soutenu  d'un  hérisson 
ou  porc-épic  passant  a  gauche  et  accosté  de  2  mouchetures 
couronnées;  le  tout  dans  un  cercle  délié  contournant  le  gre- 
netis. 

$r.  ♦8DEvs8in8^DivTORtvm8  mEvm  s  hiteiides 

H  8  —  Croix  égale,  fleurdelysée,  chargée  en  cœur  d'une 
quarte-feuille  évidée  et  boutonnée,  cantonnée  de  4  mouche- 
tures. 

Écu  d'or;  61  gr.  Pi.  XXXVHI,  n°  3.  (M.  C.) 
1374  *8LVDOV!aVS8ô  <?8BRBnaOR8REX8BRITOnV8 
dVX8  —  Même  type. 

^  *8Davs8in  KDivTORivmsmavmsiHTen- 

D08R8  —  Même  croix. 

Écu  d'or-,  60  gr.  (Comm.  p.  M.  Hoff.) 
1375.  *8LVDOViaVS8  D86*8BRKnaOR8REX8BRITO- 
nV8ôVX8  —  Même  type. 

y.  *  8  dEvs 8  in  8  »bivTORivm  8  mavm  siman- 

d08HS  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  m  gr.  (C.  Per.) 
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1 370  *  8  LVDOViaVS  8  D  8  <?  8  FRBIiaOR  8  RES  8  BRITO- 
nV8DVS  —  Même  écu. 

y.  *  s  DEVssinsasDivTORivmsmEvmsinTEn- 

dE8N8  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  65  gr.  (Conb.,  LX\\  2.) 

1377.  *  8 LVÔOVICVS SÔS^SFRRnCOR 8 REX 8 B1TORV8 
ÔVX  —  Môme  écu. 

ik.  *8<>ecvs8in  KDivTORivmsmEvmsinTan- 

06(8118  —  Même  croix. 
Écu  d'or;  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1378.  *8LVôOVICVS8D8G,8FR^HCOR8R€X8BRITOHV° 
d\X  —  Même  écu. 

*8d«:*VS8lN  AdIVTORIVM8M€VM8lNTeHD€8n8 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  66  gr.  (C.  A.) 

1379.  8  LVDOV1CVS8  08G*8FRSnCOn8REX8BRITOnV8 
dVX  —  Même  écu. 

9T.  *89EVS8in82S9lVTORlVM8MEVM8inTEnOE8ns 

—  Même  croix  formée  de  3  traits  simples. 
Écu  d'or;  64  gr.  (M.  C.) 

1380.  Même  avers. 

y .  *  8 ÔEVS 8 in 8  RDI VTOR1VM  8  MEVM 8  INTENSE 8 
H8  —  Croix  du  n°  1378. 
Écu  d'or;  06  gr.  (C.  de  Fr.) 

1381 .  Piéfort  du  même. 

Or;  3  gros  48  gr.  (C.  de  Fr.) 

1382.  :  lvôovicvs:  ô  :  c  :  frkrcor  :  rex  :  britohv: 

DYX  -  Même  écu. 

y.  *:<>Evs:in  RDivTORivM:MEVM:inTEit<>E:n: 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  66  gr.  (C.  de  Fr.) 

1383.  Même  avère. 

y    V.DEVSIIN  KDIVTORIVM'.MEVM'.lNTENDEin: 

—  Même  croix. 
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lieu  d'or;  00  gr.  (C.  I>ag.) 

1 38i  :  lvï)ovïcvs  :  o :  6*  :  fraiigor  :  rex  :  brïtoiiv  : 

9VX  —  Même  ëcu. 

y  4:oEvs:m  îsdivtorivm imevm  \  irterde  :n: 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  66  gr.  (C.  D.-D.) 

1 385.  :  lvoovïcvs  :o:  e  :  FRasncoR  :  Rex  :  britoiiv  : 

9VX  —  Même  type. 

*:oevs:iR  3îî)ivtorivm  "  mgvm  i  irtgnoc  t 

R*  —  Même  croix. 

Écu  d'or-,  66  gr.  (C.  Da.) 

1 386.  LVdOVICVS  D  :  <T  l  FR3RRCOR  :  REX  :  BRITOIIV I 
ÔVX  —  Même  lype. 

y.  4:<>Evs:iR:a8<)ivTORïVM:MEVM:iHTEnôE:n: 

—  Même  croix. 

Écu  d'or-,  63  gr.  (C.  Per.) 

i  387.  *  LVdO\ïCVS8DSG*R  8  FR ANCOR 8 REX8 BRITOH 
DVX8  —  Écu  de  France,  couronne  et  accosté  de  2  porcs- 
épics-,  le  tout  dans  un  cercle  délié. 
#\  *dEVS8M  ADIVTORIVM8MEVM8IHTENÔE8N 

—  Croix  égale,  fleurdelyséc  et  chargée  en  cœur  d'une 
quarte-feuille  évidée  et  boutonnée,  cantonnée  aux  Ier  et  A* 
d'un  X  couronné,  aux  2°  et  3e  d'une  moucheture  couronnée. 

Écu  d'or-,  66  gr.  Pl.  XXXVIII,  n°  2.  (C.  de  Fr.) 

1388.  Variété,  avec  BRITOM  OVX  8. 

Écu  d'or;  66  gr.  (Comm.  p.  M.  Hoff.) 

1 389.  *LVdOVICVS 8  ô  8  6*R  8  FRANCOR  8REX8BRITOH 
DVX8  —  Même  écu. 

y.  *DEVS8IN  ADIVTORIVm8MEVM8ÏHTEKDE8H 

—  Même  type. 

Écu  d'or-,  66  gr.  (C.  Da.) 

1390.  Même  avers. 

y  *dEVS8 IN 8  AÔIVTORIVm 8 MEVM  8  INTEHÔE 8 
118  —  Les  mouchetures  couronnées  sonl  aux  Ifr  et  V 
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Écu  d'or-,  65  gr.  (C.  Lag.) 


1391.  *LVdOVICVS:FRiSNCO  |  V.REX'.BRITOtDVX:— 

Écu  de  France,  accosté  de  2  mouchetures,  surmonté  d'une 
couronnelle  et  accompagné  en  pointe  d'une  moucheture  tra- 
versant Je  grenetis  et  divisant  la  légende,  le  tout,  moins  la 
moucheture,  dans  un  double  entourage  trilobé,  accosté  en 
chef  de  2  points.  - 

y.  ♦sit:homen:ôomihi:bek[eôictvm:h:  — 

Croix  pattée  cl  légèrement  échancrée,  cantonnée  d'un  lys 
aux  1er  et  4e,  et  d'une  moucheture  couronnée  aux  2e  et  3e, 
le  tout  dans  un  double  entourage  quadrilobé,  accompagné 
d'un  point  au-dessus  de  chaque  canton. 

Douzain  de  billon-,  50  gr.  Pl.  XXXVIII,  n°  7.  (M.  C.) 

1392.  Le  même.  Les  mouchetures  sont  aux  1"  et  4e. 
Billon  -,  49  gr.  (C.  Lag.) 

1393.  *LVDO\ïa\TS  BRKaORIReXIBRITOnrDVX:  — 
Même  type-,  la  moucheture  ne  coupe  ni  le  grenetis  ni  la  lé- 
gende. 

y.  %  siT:nomein:DominrjîanaDiaTvm:n  — 

Lys  aux  1OT  et  4*. 

Douzain  de  billon;  43  gr.  (C.  de  Fr.) 

1394.  t  LVDOViaVS:FR*naOR!R«X:BRITOnv:DVX 

—  Écu  de  France,  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de 
3  trèfles  et  de  2  perles,  soutenu  d'un  porc-épic  passant  à 
gauche  et  accosté  de  2  mouchetures  couronnées,  le  tout 
dans  un  cercle  délié  contournant  le  grenetis. 

y.  $:sit :  noMetn  :  domiiii :  bbugcdiotvm :  n:  — 

Croix  alezée,  cantonnée  de  4  mouchetures  couronnées,  le 
tout  dans  un  cercle  délié. 
Douzain  de  billon  (1);  45  gr.  Pl.  XXXVIH,  n°  4  (M.  C.) 

1395.  *  8  LVÔOVICVS  8  FRAÏICOV  8  REX  8  BRITOnVM  8 
OVX8  —  Même  type-,  la  couronne  est  remplacée  par  une 

(1)  Mon  dessin  porle  à  tort,  au  droit,  les  0  non  fermés. 
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couronnelle  louchant  Vécu  et  rehaussée  de  2  pointes  et  de 
3  trèfles. 

y.  *  sit  :  noMan  :  domiiii  :  BanaDiervM  :  n  :  — 

Croix  pattéc,  fourchée  et  échancrée,  cantonnée  de  4  mou- 
chetures couronnées,  le  tout  dans  un  cercle  délié. 

Douzain  d'argent;  65  gr.  Pl.  XXXVIII,  n°  5.  (C.  de  Fr.) 

1396.  *L\DOviavs:FRAnao,v»:Rax:BRiTo:Dvx:  — 

Même  type;  la  couronnelle  ne  touche  pas  l'écu. 

W    *  8  SIT  8NOMEH8ÔOMIffl8BENEDICTVM8ns  — 

—  Même  type. 

Douzain  de  billon;  57  gr.  (M.  C.) 

1397.  :  lvdovicvs  :  frkcov  :  Rex  :  bitorv  :  DVX  — 

Même  type-,  porc-épic  a  collier,  couronnelle  remarquable- 
ment plus  petite  et  écu  angulaire. 

y.  4  :  sit  :  noMen  :  dni  : bghgdictv min:  —  Même 

type;  la  croix  est  moins  grande. 
*  Douzain  de  billon;  48  gr.  Pl.  XXXVIU,  n°  6.  (M.  C.) 

1398.  ♦LVDOvicvs:FRKncov:Rax:BRrronvM:dvx 

—  Même  type;  ^cu  ordinaire. 

y.  *  sit  :  noMan  :  domiiii  :  BanaDiCTVM:n  — 

Même  croix. 
Douzain  de  billon;  48  gr.  (C.  de  Fr.) 

1399.  :LVÎ)OVICVS:FRKHCOR:R€X:BlTOnv:DVX  - 
Même  type. 

y.  :siT:noMeN:DOMini:Ben€DicTVM:n:  —  Même 

croix. 

Douzain  de  billon;  46  gr.  (C.  Da.) 

1400.  :LVôovicvs:FR»nco^:Rex:BiTonv:ôvx  — 

Même  tvpc. 

y    :SIT:nOMEn:DOMini:BEnEDI€TVM:n  —  Même 

croix. 

Douzain  de  billon;  45  gr.  (C.  D.-D.) 

1401.  4  LVDOvicvs:FR«ncoR:Rex:BRiTonv:Dvx 

—  La  couronnelle  est  très-petite. 

w  4:siT:noMan:DOMini:BanaDiCTVM:n:  — 

—  Même  croix. 
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Blanc  de  billon ;  50  gr.  (M.  C.) 
1402.  *LVDOVIC  FR  R  BRITO  ÔVK  H  —  Buste  royal 
couronné  et  cuirassé,  tenant  le  sceptre  et  le  glaive,  vu  de 
face  et  jusqu'à  la  ceinture. 

y.  ♦siT:noman:Dni:BaDiaTv:n— Croix  pattee, 

cantonnée  d'un  lys  aux  1er  et  -4e,  et  d'une  moucheture  aux 
2e  et  3e. 

Hardi  de  billon-,  19  gr.  Voy.  Pl.  XXXVIII,  n°  8.  (C.  Lag  ) 
1103.  *LVDOVICVS:FR:R:BRITO:<>VK:  —  Même  type. 
y.  SITlHOMENIdNr.BENEdICTV:  —  Même  croix 
Billon;  17  gr.  (Cat.  Del.,  n°  233.) 

Cette  dernière  monnaie  ne  portant  aucune  lettre  monétaire, 
je  ne  l'attribue  a  Nantes  que  d'après  Delombardy,  qui  n'a 
point  donné  la  raison  de  cette  attribution. 

1404.  t  LVDOVICVS:REX:FR»n:n:  —  Dans  un  cercle 
délié,  hermine  passant  à  gauche. 

y.  4 1  MOnET»  :  BRITKniE  :  N  t  —  Croix  [«liée  et 
échancrée  dans  un  cercle  délié. 

Billon  noir;  23  gr  Voy.  Pl.  XXXVIII,  nn  9.  (Cat  Del , 

n°  234.) 

RENNES. 

1405.  1 8LVdOVICVS8D86<SFRttNCOnVM8REX8BRITO- 
HVM80VX8  —  Écu  de  France  couronné,  accosté  de  2 
mouchetures  couronnées;  au-dessus,  un  soleil. 

Çf.  $8DEVS8IH8«DIVT0RIVM8MEVM8IHTEDE8R  - 
Croix  égale,  fleurdelysée  et  cantonnée  de  A  mouchetures 
couronnées. 

Écu  d'or;  G6  gr.  (C.  de  Fr.) 

1406.  t  LVÔOVICVSSDS^SFRKNCORVMSREXSBRITO- 
NVMSdVX  —  Écu  de  France,  accosté  de  2  moucheture* 
couronnées  ,  au-dessous  un  porc-épic  passa.nl. 
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xy    t  SdEVS8lN8rcDIVTORIVM8MEVM8lNTENdE8R8 

—  Même  croix. 
Écu  d'or;  63  gr.  (C  de  Fi\) 

1407.  t  LVDoviavs  :  FR«ao>  |  uex  :  BRrronvio  : 

DVX  —  Écu  de  France,  accosté  de  2  mouchetures  et  tim- 
bré d'une  couronnelle,  dans  3  arceaux-,  sous  la  pointe  de 
l'écu,  moucheture  coupant  le  grenelis  et  la  légende. 

y.  *:siT:noman:DO©ïRi:BanaDiaTv©:R:  - 

Croix  pattée,  cantonnée  de  2  lys  et  de  2  mouchetures  cou- 
ronnées-, le  tout  dans  un  double  entourage  formé  de  4  ar- 
ceaux. 

Douzain  de  billon-,  45  gr.  (Cat.  Del.,  n°  227;  M.  C.) 
4408.  t  LVDOViaVS  !  FR3SCX0R  |  RaX  I  BRITOnVflT  : 
DVX     Même  type. 

çr.  *:siT:no»an:Dot!iini:BanaDiaTVflr:R:  - 

Même  croix. 
Douzain  de  billon;  48  gr.  (C.  A.) 
1409.  Même  avers. 

y  t:siT:no©an:Domini:BaR0DiaTvni:R  - 

Même  croix. 
Douzain  de  billon;  47  gr.  (C.  D.-D.) 

uio.  t  LVDOviavs:BR»aoR:Rax:BRiTonv:Dvx— 

Écu  couronné  au-dessus  d'un  porc-épic  passant  et  accosté 
de  2  mouchetures  couronnées. 

W  t  :  sit  :  novietn  :  DOMini  :  BanaoïaTVM  :  r  :  - 

Croix  alésée,  cantonnée  de  4  mouchetures  couronnées. 
Douzain  de  billon-,  45  gr.  (C.  de  Fr.) 

lin.  t  LVDoviavs:BRR»aoR:Rax:BRiTonv:Dvx 

—  Même  type. 

TjC.  Mêmes  légende  et  type. 

Douzain  de  billon;  48  gr.  (M.  C.) 

ui2.  *:LVDoviavs:FRKnaoR  RaxrBRiTonv: 

DVX!  —  Même  type;  la  couronne  est  remplacée  par  une 
couronnelle  qui  ne  touche  pas  l'écu. 
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y.  ^:srr:nom«n:DOMim:BanaDiaTVM:R:  — 

Croix  pattée,  fourchéc  et  échancréc,  cantonnée  de  4  mou- 
chetures couronnées,  le  tout  dans  un  cercle  délié. 
Douzain  de  bilion ;  48  gr.  (Cat.  Del.,  n*  237.) 

i  ti3.  t  LVDoviavs:PRasnaoR:Rax:  BRiTonv:  dvx 

—  Même  type;  le  porc-épic  est  orné  d'un  collier. 

y.  t :siT:noMan:DOMim:BanaDiaTVM:R:  — 

Même  croix. 
Douzain  de  bilion;  52  gr.  (M.  C.) 

La  fabrication  de  ces  douzains  n'a  duré,  selon  Delombardy, 
que  quelques  jours. 

1414.  *  ILVDOViaVSIRaxrtrR:  —  Hermine  passant  k 
gauche  dans  un  cercle  délié-,  dessous  un  point. 
iy.  *  :M0naTa:BRIT«nia:R:  —  Croix  pattée  et 
échaucrée  dans  un  cercle  délié. 
Denier  de  bilion  noir-,  17  gr.  Pl.  XXXVIII,  n"  9.  (C.  A  ) 
MIS.  >:LVDOViaVS:REX:FRttH:R?  —  Même  type 
iy.  Mêmes  légende  et  type. 

Denier  de  bilion  noir;  16  gr.  (C.  A.) 
1410.  >ft  ILVDOViaVStRaxrR  —  Même  type. 

y     :monaT3c:BRiT»ma:R:  —  Même  croix 

Denier  de  bilion  noir.  (R.  IN.,  1847,  V,  9.) 

1417.  :LYDOViaVS:RaX:FRflN  R  —  Même  type 
IX.  :MOHET2R:HOV«  —  Même  croix. 

Denier  de  bilion  noir-,  12  gr.  (C.  A.) 

1418.  *  LVDOViaVS  REX  FRfiH  R  —  Même  type 
$   M0NET^:BR1T«NIE»R  —  Même  croix. 

Denier  de  bilion  noir;  14  gr.  (Mus.  de  R.) 


ATELIERS  INCONNUS. 

1419  *  LVaOVICVSiaEIIGlA:  FRANCORVM  :  REX  :  B 

—  Buslc  royal  aux  longs  cheveux,  a  droite,  orné  d'une 
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couronne  rehaussée  de  3  lys  et  de  2  trèfles,  revêtu  d'un 
manteau  agrafé  par  un  lys;  un  point  sous  la  22*  lettre. 

y  * xps:vincit:xps:regnat:xps:imperat 

—  Écu  couronné,  accosté  d'une  moucheture  d'hermine  et 
d'un  lys  couronnés-,  un  point  sous  la  22e  lettre. 


'Feston  d'or.  (Comm.  p.  M.  Ch.) 

Cette  monnaie  a  été  quelque  peu  entachée  de  fausseté.  Mais, 
n'ayant  pas  vu  cette  rareté  en  nature,  je  m'abstiendrai  de  me 
prononcer  sur  ce  sujet.  Cependant,  le  point  qui  se  trouve  sous 
la  22e  lettre  des  légendes,  et  qui  serait  la  marque  de  Chàlons- 
sur-Marne,  ne  me  paraîl  nullement  une  preuve  concluante  j 
car  on  peut  remarquer  que  beaucoup  de  monnaies  bretonnes 
portent  des  points  ou  des  annelets  sous  différentes  lettres  des 
légendes  malgré  la  lettre  monétaire,  ce  qui  sert  évidemment  à 
distinguer  les  émissions. 

1  420.  t  '  LVDOVICVS  :  D  :  G  :  FRKRCORVM  :  REX  :  BRITO- 
NVMIDVX*  —  Écu  de  France,  couronné  et  accosté  de  2 
mouchetures  couronnées-,  au-dessus  un  soleil. 
^.  t:DEVS:iH:»DIVTORIVM:MEVM:iHTENDE::  — 
—  Croix  fleurdelisée ,  cantonnée  de  4  mouchetures  couron- 
nées. 

Écu  d'or.  (Leblanc,  318,  a-4.) 


ii2i  *  lvdovicvs  :  frrn  |  coy  :  Rax  :  bri  : DVX  — 
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Écu  de  France,  accosté  de  2  mouchetures  couronnées  et 
timbré  d'une  couronnellc,  dans  3  arceaux,  accompagné  en 
pointe  d'une  moucheture  coupant  le  grenetis  et  la  légende 
y.  ♦SIT:N0MEH:D0MIHI:BENEDICTVM  —  Dans 
un  double  entourage  formé  de  4  arceaux,  croix  pattée,  can- 
tonnée de  2  lys  et  de  2  mouchetures  couronnées. 
Douzain  de  billon.  (Leblanc,  318,  6.-3.) 

1422.  *LVdOVIC:FR:R:BRITO:&VX:  —  Buste  royal,  cou- 
ronné  et  cuirassé,  etc. 

y.  SITlHOMEHIDHr.BEHEDICTV:  —  Croix  pattée, 
cantonnée  d'un  lys  aux  lpr  et  4e,  d'une  moucheture  aux 
2e  et  3e. 

Hardi  de  billon ^  16  gr.  Pl.  XXXVIII,  n°  8.  (C.  Da.) 

1423.  LVDOV1C:FR:r:BRIT:DVK:  —  Même  type 

y.      SIT:HOMEH:DHi:BENEDICTV       Même  type 
Hardi  de  billon.  (Leblanc,  318,  6-14.) 

i 

FRANÇOIS  I",  1515— 153a 

Né  en  1-494.  —  Comte  d'Angoulêmc  en  1496.  —  Épouse 
Claude  de  Rretagne,  1514.  —  Sacré  roi  de  France  a  Reims, 
1515.  —  Se  fait  céder  par  la  reine  l'administration  de  la  Bre- 
tagne, 22  avril.  —  Mort  de  la  reine  Claude,  1524.  —  De- 
mande un  subside  pour  la  rançon  de  ses  fds,  1529.  —  Va  en 
Bretagne  pour  la  réunion  de  cette  province  au  royaume,  1532. 
—  Fait  couronner  le  Dauphin  François  duc  de  Bretagne.  — 
Cède  le  titre  de  duc  à  son  fils  Henri,  a  la  mort  de  son  frère, 
1539.  —  Met  fin  au  monnayage  breton  par  son  ordonnance 
du  14  janvier  1539. 

Des  monnaies  en  usage  sous  le  règne  précédent,  François  Ier 
ne  conserva  que  Vécu  au  soleil,  le  teston  cl  le  dénier,  mais  il 
adopta  in  extenso  l'emploi  des  caractères  romains. 

Les  monnaies  qui  nous  restent  de  ce  prince  sont  Vécu  d'or 
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ou  écu  soi  (1),  le  lésion,  le  douzain  à  la  couronne,  le  douzain  à 
la  croisette,  le  dizain  dit  Francisais,  et  le  denier  à  l'hermine 
passante,  qui  devint  la  seule  fraction  du  douzain  et  du  dizain, 
car  on  n'a  retrouvé  aucun  liard  ou  hardi  frappé  pour  la  Bre- 
tagne. 

Vécu  sol  conserva,  dans  le  principe,  le  poids  et  le  titre  des 
règnes  précédents,  c'est-à-dire  qu'il  fut  au  titre  de  23  karats  1/8 
et  a  la  taille  de  70  au  marc.  En  1519,  son  titre  fut  diminué 
d'un  quart  de  karat,  et  en  1538  de  3  karats,  mais  ces  deux 
fabrications  furent  exceptionnelles  et  ne  durèrent  que  quelques 
mois.  Les  écus  de  1519,  au  titre  de  22  karats  7/8,  se  distin- 
guent des  autres  (2)  par  les  deux  F  couronnés  qui  accostent 
l'écu.  Mais,  si  l'ancien  titre  de  23  karats  1/8  fut  rétabli,  il 
n'en  fut  pas  de  même  pour  la  taille  qui,  a  partir  du  18  août 
1519,  tomba  a  71  et  1/6  au  marc  et  persista  pendant  tout  le 
règne  de  François  Ier. 

Les  testons  valaient  10  sols  tournois  et  les  demi  testons, 
appelés  aussi  petits  testons,  la  moitié.  Ils  furent  commencés 
dès  le  mois  de  février  1514,  au  titre  de  11  deniers  18  grains 
et  à  la  taille  de  25  1/2  et  51  au  marc.  Leur  poids  se  soutint, 
mais,  a  partir  de  1521,  leur  titre  fut  réduit  h  11  deniers  6 
grains. 

Les  douzains  a  la  couronne  parurent  en  juin  1519  (3).  Ils 
étaient  a  la  taille  de  92  1/2  au  marc,  à  4  deniers  1/2  de  fin 
et  valaient  1  sol  tournois. 

Les  douzains  dits  a  la  croisette  ne  furent  commencés  qu'en 
1540.  Ils  valaient  1  sol  tournois  et  étaient  de  91  1/4  au  marc, 
mais  avaient  seulement  3  deniers  16  grains  de  fin. 

(I)  M.  Conbrousc  a  mentionné,  dans  son  Catalogue  Raisonne  des  Monnaies 
Françaises,  un  écu  d'or  &  PF  couronné  accoslé  de  2  mouchetures.  Je  n'ai 
pu,  à  mon  grand  regret,  figurer  celle  monnaie.  M.  lo  docteur  Voillcmier,  de 
Senlis,  indiqué  comme  le  possesseur  de  celle  rareté,  n'a  jamais  vu  de  pièce 
semblable. 

(8)  Leblanc,  p.  317. 

(3)  Ibid..  n»  333. 
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Les  dizains  ou  Franciscus  valaient  10  deniers  tournois.  Us. 
furent  émis  (1)  dès  1514  au  titre  de  3  deniers  18  grains  et  à 
la  taille  de  92  au  marc. 

Enfin,  le  denier  a  l'hermine  passante  fut  a  la  taille  de  226 
cl  au  titre  d'un  denier  1/2  de  fin. 

Leblanc  nous  apprend  que  sous  François  Ier  courait  en 
France  un  assez  grand  nombre  de  monnaies  d'or  des  rois  pré- 
cédents, comme  les  escus  à  la  couronne,  les  escus  viels,  les 
royaux,  les  Francs  à  pied  et  à  cheval,  ainsi  qu'une  grande 
quantité  de  monnaies  étrangères.  Le  même  fait  dut  se  pro- 
duire en  Bretagne.  Cette  affluence  des  monnaies  étrangères  et 
l'enlèvement  des  espèces  françaises,  qui  en  fut  la  conséquence, 
firent  élever  l'écu  d'or  à  40  sols  en  1419  et  a  45  sols  en  1532^ 
les  monnaies  d'argent  et  de  billon  furent  haussées  à  l'ave- 
nant. 

NANTES. 

1 424.  S  FRANCISCVS  S  D  S  G  S  FRANCOR  S  REX  S  BRITA- 
NIESDVX  —  Écii  de  France  surmonté  d'une  couronne 
rehaussée  de  5  trèfles  et  de  4  perles,  accosté  d'un  F  et 
d'une  moucheture  couronnés-,  au-dessus,  un  soleil. 

IX-  VSDEVSSINSADIVTORIVMSMEVM  S INTENDE  S  HS 
—  Croix  égale,  formée  de  3  traits,  terminée  a  chaque 
extrémité  par  3  bourrelets  inégaux,  surmontés  chacun  d'une 
fleur  de  lys,  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille  évidéc  et 
boutonnée,  et  cantonnée  de  2  F  couronnés  et  de  2  mou- 
chetures également  couronnées. 

Écu  d'or;  M  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  2.  (M.  C.) 

1425.  8FR2KNCISCVS8  D8G  8  FRRHCOR 8 REX 8 BRITK- 
N1E8DVX  —  Même  type;  le  bandeau  de  la  couronne  est 
orné  de  perles. 

y  4  8DEVS8 IN  8  RD1VTORI VM  8  MEVM  8  INTENDE  8 
N8  —  Même  type-,  mouchetures  aux  1er  et  4*. 

(1)  Cat.  Del.,  p.  35. 
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Écu  d'or-,  65  gr.  (C.  V.) 
1426.  +  FR3SHCISCVS* D'.G*.  FRXHCOR * REX '. BRITK- 
HIE'.DVX  —  Même  écu. 

y.  t:D£vs:in : *divtoriym:mevm:intehde:n: 

—  Même  type. 

Écu  d'or;  04  gr.  (C.  D.-D.) 
1-427.  Même  avers. 

Çf.  t8DEVS8lH8»DIVTORIVM8MEVM8lHTENDE:H: 

—  Même  type 

Écu  d'or;  65  gr.  (C.  Da.) 

1-428.  :fr»hciscvs:d:  g  :  frkncor  :rex  :  britr- 

HIEIDVX  —  Même  écu. 

t :devs:ih:«divtorivm:mevm:intende:h: 

—  Même  type. 

Écu  d'or;  66  gr.  (C.  D.-D.) 

1429.  :frrnciscvs:d:  g  :  frkhcor:  rex  :  britk- 

MEIDVX  — -  Même  type-,  un  annelet  a  la  pointe  de  l'écu. 
Çf.  Mêmes  légende  et  type. 
Écu  d  or;  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1 430.  FRKNCISCVS I D  :  G  :  FRKHCOR  :  REX  I  BRIT2S- 
MlEIDVX  —  Même  type;  l'annelet  manque. 

^.  4:oevs:ih  «oivtorivm:mevm:intehoe:n: 

—  Mouchetures  aux  2e  et  3e. 

Écu  d'or  légèrement  surfrappé;  64  gr.  (C.  V.) 
4  431 .  ÎBRKnCISC VS  \  0  \  G  :  BRRIICOR  :  REX  :  BRITK- 
HIEIOVX  —  Même  type;  la  couronne  est  rehaussée  de  5 
feuilles  d'ache  et  de  4  trèfles. 

y.  4  :  oEvs:in:asoivTORivM:MEVM:mTEnoE:H: 

—  Même  croix;  mouchetures  aux  1er  et  3e. 
Écu  d'or;  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1432.  PR»nciscvs:o:  g  :pR«ncoR  :rex  :  britk- 

niEIOVX:  —  Même  type. 

y.  4:9Evs:in :  k9Ivtorivm:mevm :  irteiioe : n: 

—  Même  croix;  mouchetures  aux  1er  et  4*. 
Écu  d'or;  65  gr.  (C.  de  Fr.) 

1433.  Même  avers. 
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y  4  :oEvs:in:»oivTORivM:MEVM  :  irteiioe  :  n 

—  Même  croix;  mouchetures  aux  2e  et  3e. 
Écu  d'or;  63  gr.  (C.  de  Fr.) 

1434.  :  BRasnciscvs: o  :g  : PR»ncoR:REx:BRiT»- 

NIEI9VX  —  Même  type. 

y  .  4 :  oevs  :  m  :  kofvtori vm  :  MEVMnnTENOE:  n: 

—  Même  type;  mouchetures  aux  1er  et  4e. 
Écu  d'or;  66  gr.  (C.  Per.) 

1435.  4 BRasnciscvs io:g : FRamcoRv : r: britr 

NIEI9VX  —  Même  écu. 

y.  49EVS:in  K9IVT0RIVM:MEVM:inTEH9E:n: 

—  Même  croix;  mouchetures  aux  1er  et  4e. 
Ecu  d'or;  66  gr.  (Comm.  par  M.  Ver.) 

1436.  t  *  FRKNCISCVS8D8G8FRKNCOR°REX8BRITN8 
DVXs  —  Ruste  jeune  et  imberbe,  a  droite,  dans  un  cercle 
délié;  couronne  rehaussée  de  2  trèfles  et  3  fleurs  de  lys. 
^.  ¥  *  DEVSSINSXDIVTORIVM >  MEVMSINTENDES 
N>  —  Écu  de  France,  surmonté  d'une  couronne  rehaussée 
de  5  trèfles  et  de  4  perles,  accosté  de  2  mouchetures  cou- 
ronnées; le  tout  dans  un  cercle  délié. 

Teston  d'argent;  2  gros  34  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  4.  (M.  C.) 

1437.  Même  avers. 

iy.  f 8* DEVS8IN8RDIVTORIVM8MEVM81HTEHDE8 
H8  —  Même  type;  sur  le  cercle  intérieur,  un  petit  point 
sous  la  lettre  monétaire. 
Teston  d'argent;  2  gros  18  gr.  (M.  C.) 

1438.  J8FR»NCISCVS8D8G8FR»NCOR8REX8BRI- 
TKN8DVX8  —  Même  buste. 

9*.  Mêmes  légende  et  type. 
Teston  d'argent;  2  gros  37  gr.  (C.  de  Fr.) 

1439.  $8FRS8D8G8FRKNC0R8REXSRR1TRN8DVX8  — 
Même  buste. 

W  *  DEVS8  IN  S  KDIVTORIVM  8  MEVM  8  INTENDE  8 
N8f8  —  Même  type. 
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Teston  d'argent-,  2  gros  36  gr.  (C.  Da.) 

i  iio  $:frkhgisg:d:g:frkcor:rex:britn:  dvx: 

—  Même  type. 

y  *:devs:m:kdivtorivm:mevm:ihtehde:  — 

Même  type;  la  couronne  n'est  ornée  que  de  3  fleurs  de  lys 
et  de  2  trèfles. 
Demi-teston -,  1  gros  18  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  5.  (C.  Da.) 

Quoique  cette  monnaie  ne  porte  pas  de  lettre  monétaire, 
elle  est  tellement  semblable  aux  précédentes,  que  j'ai  cru  de- 
voir la  classer  au  même  atelier. 

i  441 .  +  I FRKHCISCVS  I  FRRNCORVM  :  REX  :  BRIT3S- 
NIEIDVXt  —  Écu  de  France  arrondi  et  terminé  par  un 
annelct,  timbré  d'Une  couronnelle  et  accosté  d'un  lys  et 
d'une  moucheture  couronnés;  le  tout  dans  un  cercle  délié, 
y.  f  l  SIT  '.  NOMEN  '  DOMINI  l  BENEDICT VM  l  H  !  — 
Dans  un  cercle  délié,  croix  fourchée,  pattéc  et  échancréc, 
cantonnée  d'un  F  couronné  aux  1er  et  4e,  et  d'une  mouche- 
ture couronnée  aux  2e  et  3e. 
Douzain  de  billon-,  46  gr.  Pl.  LX,  n°  5/  (C.  A.) 

1 442.  t  :  FRKHCISCVS I FRKNCORVM  :  REX  !  BRITH  : 
DVX-.  —  Même  type. 

ir  f. sit inomeh: domini :behedictvm: h:  — 

Mouchetures  aux  lfr  et  4e. 
Douzain  de  billon-,  48  gr.  (M.  C.) 

1 443  :ift\khciscvs:frrhcorvm:rex:brith:dvx 

. —  Même  type. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type. 

Douzain  de  billon  ;  47  gr.  (C.  A.) 

1 444.  t :fr*hciscvs:fr»hcor:rex:britk:dvx: 

—  Même  type. 

gr.  *:sit:homeh:ôomihi:beheôictvm:h:  — 

Même  type. 

Douzain;  47  gr.  (C.  de  Fr.) 

1445.  Variété.  —  4.es  mouchetures  sont  aux  2e  et  3*. 
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Douzain  de  billon;  43  gr.  (C.  D.-D.) . 

1446.  :FR«HaSCVS:FR»HCORVM:REK:BRITH:DVX 

—  Même  type^  écu  ordinaire  terminé  par  un  point. 

y.  t:SIT:HOMEH:DOMIHi:BEHEDICTVM:N:  - 
Même  type  ;  mouchetures  aux  1er  et  4e. 

Douzain  de  billon;  50  gr.  Voy.  Pl.  XL,  n°  6.  (M.  C.) 

1447.  Variété.  —  Mouchetures  aux  2e  et  3e. 
Douzain  de  billon  ;  46  gr.  (C.  E.) 

1448.  Même  avers. 

9.  ^:sit:homeh:domihi:behedictvm:n:  - 

Même  type. 
Douzain  de  billon  ^  46  gr.  (C.  de  Fr.) 

1449.  4  BRRHaisavs  :  FRaswaoR  :  FR*Haisavs 

—  Même  type. 

Çf.  t:SIT:HOMEH:DOMIHi:BEMEDiaTVM:H:  - 

Croix  cantonnée  de  2  mouchetures  et  de  2  F  couronnés. 
Cuivre  saucé;  40  gr.  (C.  A.) 

Cette  monnaie  paraît  être  l'œuvre  des  faux  monnayeurs. 

1450.  t  IFRifiMCISCVSIREXIt:  —  Hermine  passant  à 
gauche,  avec  la  jarretière  flottante  de  Bretagne  au  cou,  non 
séparée  de  la  légende  par  un  grenetis. 

Çf.  *:MOHETA:BRITiSHIE:w:  —  Croix  pattée  dans 
un  cercle. 

Denier  de  billon  noir-,  20  gr.  Pl.  LX,  n°  10.  (C.  D.) 

1451.  i :FRAHCISCVS:REX:FRifiN:H:  —  L'hermine, 
dans  un  grenetis,  a  le  cou  libre  et  nu. 

W  MOHETAIBRITiSHIEIH:  —  Même  croix,  mais 
dans  un  grenetis. 

Denier  de  billon  noir;  21  gr.  (C.  A.) 


RENNES. 

1452  t  FRiSNCISCVS  !  D!G:FRi*NCOR  :  REX  : BRIT4- 
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MEIDVX  —  Dans  un  cercle  délié,  écu  de  France  surmonté 
d'une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys  et  de  2  trèfles, 
et  accosté  de  2  mouchetures  couronnées-,  au-dessus,  un  so- 
leil. 

r.  t :  devs  :  ih  :  ^divtorivm  :  mevm  :  intende:r: 

—  Croix  égale  fleurdelysée,  chargée  en  cœur  d'une  quarte- 
feuille  évidée  et  boutonnée,  cantonnée  aux  Ier  et  4e  d'une 
moucheture  couronnée,  aux  2e  et  3e  d'un  F  couronné. 

Écu  d'or-,  65  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  1er.  (C.  de  Fr.) 
i  453.  t  FRiftHCISCVS  :  D  !  61 1  FRiSHCOR  I  REXIBRITiS- 
HIEIDVXt  —  Même  écu. 

y.      DEVS:m:i8DIVTORIVM  l  MEVM  :  INTENDE  :R: 

—  Même  type. 

Écu  d'or;65gr.  (C.  Lag.) 

1454.  ^SFRKNCISCVSSDS^8FR*NC0R8REK8BRÏT»- 
HIESDVX  —  Même  écu  accosté  d'un  F  et  d'une  mou- 
cheture couronnés,  terminé  par  un  point}  couronne  rehaus- 
sée de  5  trèfles  et  de  4  pointes. 

$8DEVS8lN8KDIVTORlVM8MEVM8lNTEKdE8R8 

—  Même  croix. 

Écu  d'or;  66  gr.  (C.  A.) 
1 435.  8  FR3SNCISC VS 8  <>  8  61 8  FRRNCOR  8REX8RR1T2S- 
NIE8DVX  —  Même  écu. 

y  84ÔEVS8IN8RDIVTORÎVM8MEVM81NTENDE8R8 

—  Mouchetures  aux  2e  et  3e. 
Écu  d'or-,  66  gr.  (C.  B.) 

4456.  *  IFRiSNCISCVSIDIGrFRiSNCORIREXrBRI- 
TifiNIDVX:  —  Dans  un  cercle  qui  le  sépare  de  la  légende, 
buste  de  face,  la  tête  juvénile  et  barbue,  tournée  à  droite, 
couverte  d'un  béret  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de 
5  trèfles  ;  cheveux  longs  et  plats,  chemisette,  collier  et  man- 
teau. 

1?    *  tDEVS:iN:iRDlVTOR!VM:MEVM:iNTÉNDE:Rt 

—  Écu  de  France,  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de 

il 
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5  feuilles  (Tache  et  de  4  trèfles,  accosté  de  2  mouchetures 
couronnées,  le  tout  séparé  de  la  légende  par  un  cercle. 

Teston  d'argent;  2  gros,  36  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  6.  (C. 

de  Fr.) 

1437.  ►§*  l  FRiCNCISCVS  !  FRiîNCOR  l  REX  !  BRITM l  DVX 

—  Même  type  dans  un  double  cercle;  le  col  est  moins  long, 
les  cheveux  touchent  les  épaules,  et  la  couronne  n'atteint 
pas  le  cercle  qui  la  sépare  de  la  légende. 

ty.  Mêmes  légende  et  type;  le  cercle  est  double. 
Argent-,  2  gros,  42  gr.  (C.  de  Fr.) 

1438.  *  FRiSNCiscvs:D:G:FR ahcor:rex:brit an: 

DVX!  —  Même  type;  cheveux  bien  plus  courts,  cercle 
simple. 

çr.  *  :  devs!  in  :  adi  vtori  vm  :  me  vm  i  intende  :r  : 

—  Même  type  séparé  de  la  légende  par  un  cercle  délié; 
couronne  rehaussée  de  3  trèfles  et  de  4  perles. 

Demi-teston  d'argent;  1  gros,  20  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  7. 
(C.  de  Fr.) 

1439.  *  FRANCISCVS:  D  !  G  :  FRwSNCOR!REX!BRITM! 
DVX  —  Même  type. 

8DEYS8IN8ADIVTORIVM8MEVM8INTENDE8R  — 
Dans  un  double  entourage  ogival  de  14  pièces,  écu  de 
France  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys 
et  de  2  trèfles,  accosté  de  2  mouchetures  couronnées,  et 
accompagné  en  pointe  d'un  R  gothique  (2)  brochant  sur  le 
cercle  ogival. 

Teston  d'argent;  2  gros,  41  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  8.  (M.  C.) 

1460.  Même  avers. 

I)f.  Mêmes  légende  et  type. 

Demi-teston;  84  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  9.  (C.  B.) 

1461.  J8FRANC1SCVS8DE8G8FRiSNCOR8REX8R8  - 
Même  type. 

Çf.  *DEVS8lN8iSDIVTORlVM8lNTENDE  R  —  Dans 
un  double  entourage  ogival  de  14  pièces,  séparé  de  la  lé- 
gende par  un  double  cercle,  écu  surmonté  d'une  couronne 
tréflée  et  fleurdelysée,  accosté  de  2  mouchetures  couronnées. 
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et  accompagné  en  pointe  d'un  R  gothique  brochant  sur  l'en- 
tourage  ogival. 
Teston  d'argent;  178  gr.  Pl.  XL,  n°  1.  (C.  A.) 

1462.  8FRiSHCISCVS8D8G  FRANGR8REX8R8  f  8  (1) 

—  Même  buste. 

y.  8  DEVS8 IH  8  iSDIVTORIVM  8  MEVM  8 INTEHDE  — 

—  Même  type. 

Teston  d'argent-,  2  gros,  41  gr.  (C.  de  Fr.) 

1463.  *8FRiSHCISCVS8D8G  FRiSHCOR  8  REX  8  R 8  - 
Même  buste  dans  un  double  cercle.  ,  ' 

y.  8DEVS8lH8ifiDÎVTORIVM  MEVM8IHTEDE  — Même 
type. 

Demi-tcston  d'argent-,  92  gr.  Pl.  XL,  n°  2.  (M.  C.) 

1464.  *FRi8HCISCVS  DEI  GRA  FRiCHCORVM  REX  - 
Même  buste  dans  un  seul  cercle. 

xps:viNCiT:xps:REGHi*T:  xps:  imperat^ 

— Dans  un  grenetis  séparé  de  la  légende  par  un  cercle,  écu  de 
France  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys 
et  de  2  trèfles,  accosté  d'un  F  et  d'une  moucheture  cou- 
ronnés, et  accompagné  en  pointe  d'un  R  gothique  ;  point 
sous  la  3e  lettre. 

Teston  d'argent;  180  gr.  Pl.  XL,  n°  3.  (C.  de  Fr.) 

1465.  *  FRiSNCISCVStDEKGRifilFRiSIICOR  '.  XER  — 
Même  buste. 

*XPS  VIHCIT  XPS  REGNAT  XPS  IMPER  iST^ 

—  Même  type-,  le  point  manque. 
Teston  d'argent-,  179  gr.  (C.  de  Riz.) 

1466.  Variété  au  béret  incouronné. 
Teston  d'argent.  (Conb.,  n°  121.) 

1467.  f*FRRNCISCVS:FRKNCORVM:REX:R:*  — 
Grand  F  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  5  trèfles 
évidés  en  cceur,  et  accosté  d'une  fleur  de  lys  et  d'une  mou- 
cheture. 

(I)  Le  dessin  porte  à  tort  FRANCOR. 
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y.  %  ÈSIT  l  HOMEN  !  ÔOMIHI  *.  BENEDICTVM  !  Rit  - 

Croix  égale  pattée,  engoulée  de  4  couronnelles  tréflées,  et 
cantonnée  de  2  fleurs  de  lys  et  de  2  mouchetures  mou- 
vant également  du  centre. 
Dizain  de  billon;  44  gr.  Pl.  XL,  n°  8.  (M.  C.) 

i m.  t :frkkciscvs :  frkncor  :  rexibrit*: dvx: 

—  Dans  un  cercle  délié,  écu  terminé  par  un  point  et  timbré 
d'une  couronnelle,  accosté  d'une  fleur  de  lys  et  d'une  mou- 
cheture couronnées. 

y.  ^:sit:nomeh:domiiii:benedictvm:r:  — 

Croix  pattée,  échancrée  et  fourchée,  cantonnée  de  2  mou- 
chetures et  de  2  E  (en  l'honneur  d'Éléonore?)  couronnés; 
le  tout  séparé  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 
Douzain  de  billon;  45  gr.  Pl.  XL,  n°  6.  (M.  C.) 

1469.  Même  avers. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type-,  mouchetures  aux  2e  et  3e.) 
Douzain  de  billon-,  60  gr.  (C.  Per.) 

1470.  Même  avers. 

Çf.  Mêmes  légende  et  type-,  point  sous  la  8e  lettre. 
Douzain  de  billon-,  45  gr.  (Cat.  Del.,  n°  258.) 

1471 .  t  •  frkhciscvs: FRXNCOR :rex:britx:dvx: 

—  Même  écu. 

y.  t  •  SIT I HOMEH  :  DOMIHI I BENEDIC ITVMIRt  — 
Même  type-,  pas  de  point,  mouchetures  aux  1er  et  4e. 
Douzain  de  billon  ;  46  gr.  (C.  A.) 

1472.  r.FRiSMCISCVSIREXtR:  —  Hermine  colletée,  pas- 
sant à  gauche,  non  séparée  par  un  grenetis. 

y.  t  MOHETifilBRITifiMIEIR  —  Croix  pattée. 
Denier  de  billon  noir-,  19  gr.  Pl.  XL,  n°  11.  (M.  C.) 

1473.  *  :FR»HaiSaVS:R«X:<r  —  Hermine  passant  à 
gauche,  séparée  de  la  légende  par  un  grenetis. 

y.  *  IMOneiTafilBRITîRnietlR:  —  Même  croix. 
Denier  de  billon  noir-,  21  gr.  (M.  C.) 
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4  474.  *  FRKHCISaSSDElSffRXSFRKNM  RX  —  Écu 

de  France  couronné,  et  accosté  d'un  F  et  d'une  moucheture 
couronnés;  au-dessus,  un  soleil. 

y.  ^  XPS  8  VIHCIT  8  XPS  8  RECHRT  8  XPS  8  IMPER  8 
—  Croix  fleurdelyséc,  cantonnée  de  2  mouchetures  et  de  2 
F  couronnés. 

Écu  d'or;  66  gr.  (C.  E.) 
4475.  Demi-écu  au  même  type. 

Or.  (Conb.,  n°  679.) 
1476.  FRRHCISCVS«D«G»FRi$NCOR-REX-BRITiStNIE- 
DVX«  —  Écu  de  France  couronné  et  accosté  de  2  F  cou- 
ronnés; au-dessus,  un  soleil. 

^.  V  DEVS-  IH  •  ADIVTORIVM •  MEVM  •  INTEHDE  — 
Croix  égale  formée  de  3  traits,  terminée  a  chaque  extrémité 
par  3  bourrelets  inégaux  surmontés  chacun  d'une  fleur  de 
lys,  chargée  en  cœur  d'une  quarte-feuille  évidée  et  bouton- 
née, cantonnée  de  2  mouchetures  et  de  2  F  couronnés. 
Écu  d'or;  65  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  3.  (Conb.,  n°  675.) 

4477.  FRAHCISCVS-D-G-FRRHCOÇf  REX •  BRITAH • 
DVX-  —  Même  type. 

y.  ¥  DEVS'M'ADIVTORIVM»MEVM#INTEH*E  —  Môme 
type. 

Écu  d'or.  (Leblanc,  328,  4.) 

4478.  *  FRAHCISCVS:FRAHC0RV:^:BRITA'  —  Écu  de 
France  timbré  d'une  couronnelle  et  accosté  de  2  mouche- 
tures couronnées. 

y.  ^  SIT  l  NOMEH  *  DIII 1  BGdtGDiaTVM  l  —  Croix 
pattée,  fourchée  et  échancrée,  cantonnée  de  4  mouchetures 
couronnées. 

•     Douzain  de  billon.  Pl.  LX,  n°  4.  (Leblanc,  328,  6-2.) 
1479.  Variété  avec  l'écu  accosté  de  2  mouchetures  couronnées. 
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IJt".  Ooix  cantonnée  de  4  mouchetures. 
Douzain  de  billon.  (Conb.,  n°  237.) 

1480  tlFRttRCIZ^IBRJTCHCOROHrRX:  —  Même 
écu,  terminé  par  un  point  et  accosté  d  une  fleur  de  lys  et 
d  une  moucheture  couronnées. 

^    ^:PRaSNCIZC\^:PRaRNCORVM:CT\:  —  Même 
croix,  cantonnée  de  2  mouchetures  et  de  2  E  couronnés  (1). 
Billon,  46  gr.  Pl.  XXXIX,  n°  7.  (R.  N.,  1854,  I,  n*  8: 

C  Da.) 

Ce  douzain  parait  être  l'essai  d'un  apprenti  graveur. 

Quoique  les  monnaies  suivantes  ne  portent  ni  chiffre  ni 
lettre  monétaire  et  qu'elles  aient  été  émises  après  1539,  ce- 
pendant la  présence  de  l  hermelinc  me  les  a  fait  classer  à  la 
Bretagne. 

1481  +  FRSkHCISCVSf  DE$GR3w$FR2wNCORtREX  — 

Dans  un  cercle  ogival  perlé  de  8  pièces,  écu  de  France  sur- 
monté d  une  couronne  rehaussée  de  3  fleurs  de  lys  et  de  2 
trèfles,  accompagné  d'une  moucheture  en  pointe;  le  tout 
dans  un  cercle  délié,  interrompu,  ainsi  que  l'entourage 
ogival,  par  la  couronne. 

y.  *  S1T  t  NOMEH  t  DOMINI  f  BEHEDICTVM  *  ¥  _ 

Croisette  évidéc  dans  un  cercle  à  4  ogives,  accompagné  in- 
térieurement d'un  besant  à  chaque  point  d'intersection. 
Douzain  de  billon-,  48  gr.  Pl.  XL,  n°  9.  (P.  D.,  Y,  13; 

C.  D.)  . 

1482.  ^BRavHCISCVS  $DE  f  GR2W  t  FR2WHCOR  t  REX  * 

—  Même  type  contenu  en  entier  dans  le  cercle  qui  le  sé- 
pare de  la  légende. 

Ijt*.  Mêmes  légende  et  type-,  la  croisette  est  pleine. 
Douzain  de  billon-,  42  gr.  (C.  Da.) 

On  n'a  retrouvé  aucune  monnaie  qui  rappelai  les  (ils  de 

(!)  Le  dessin  porte  à  tort  les  i  E  retournés. 


Digitized  by  Google 


PÉRIODE  FRANCO-BRETONNE. 


327 


François,  successivement  couronnés  à  Rennes  comme  ducs  de 
Bretagne,  l'un  en  1532  et  l'autre  en  1539.  Le  seul  souvenir 
numismatique  de  ces  derniers  ducs  consiste  en  un  jeton 
frappé  en  l'honneur  du  dauphin,  qui  fut  depuis  roi  de  France 
sous  le  nom  d'Henri  H,  jeton  que  M.  Lagillardaye  a  bien  voulu 
me  communiquer. 
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J'avais  déjà  annoté  quelques  monnaies  venues  trop  tard  pour 
être  comprises  dans  mon  ouvrage,  et  je  les  tenais  en  réserve 
pour  le  supplément  que  je  me  proposais  de  publier-,  une  dé- 
couverte faite  a  Malestroit  (Morbihan),  dans  le  courant  du  mois 
de  mai  dernier,  m'a  fait  hâter  la  mise  à  exécution  de  ce  projet. 

Cet  enfouissement,  qui  a  été  pour  moi  une  bonne  fortune, 
se  composait  de  quelques  centaines  de  pièces  en  billon.  Mal- 
heureusement, comme  il  arrive  trop  souvent,  le  trésor  a  été  dis- 
persé, et  je  n'ai  pu  recueillir  sur  les  lieux  qu'une  faible  partie 
de  cette  intéressante  trouvaille.  Le  reste  avait  été,  comme  je 
l'ai  dit,  éparpillé,  et  une  soixantaine  de  pièces  avaient  été  ven- 
dues. Ayant  réussi ,  en  désintéressant  le  détenteur,  a  réunir  a 
peu  près  tout  ce  qui  avait  échappé,  j'ai  pu  reconnaître  que 
l'ensemble  du  dépôt  se  composait  de  monnaies  françaises  et 
de  monnaies  bretonnes.  J'ai  rencontré  aussi  un  ou  deux  spé- 
cimens de  ces  esterlins  d'Angleterre,  au  nom  d'Edouard, 
qui  se  retrouvent  partout.  Les  monnaies  françaises,  qui 
étaient  en  très-petite  quantité,  sont  des  gros  et  des  doubles 
deniers  de  Charles  IV  et  de  Philippe  VI,  usés  par  la  circula- 
tion. Les  monnaies  bretonnes,  qui  formaient  la  très-grande 
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majorité,  appartiennent  presque  toutes  à  la  période  d  imita- 
tion (4),  et  sont  pour  la  plupart  en  assez,  mauvais  état,  quoique 
beaucoup  aient  évidemment  peu  circulé;  leur  fabrique  est  né- 
gligée, celle  des  monnaies  de  Jean  IV  surtout,  le  métal  aigre 
et  cassant,  et  beaucoup  n'ont  pu  supporter  le  nettoyage: 

D'après  l'examen  des  pièces  qui  me  sont  parvenues,  on  peut 
fixer  la  date  de  l'enfouissement  vers  les  premières  années  du 
règne  du  roi  Jean  II,  car  les  monnaies  bretonnes  qui  paraissent 
les  plus  récentes  sont  des  copies  de  la  maille  tournois  émise, 
selon  Dclombardy,  en  1353. 

Mon  supplément  est  donc  en  grande  partie  composé  des 
monnaies  qui  proviennent  de  Malestroit,  et  j'ai  gravé  sur  les 
Pl.  XlXbu  et  XXUIbia  les  variétés  importantes  et  les  pièces 
inédites. 


PERIODE  CABLOVIFCIEXArE. 

PIULIPPE-ACGCSTE. 
RENNES 

1        +  PHILIPV  ^  RE  —  Croix. 
\y.  *  C1VI  RE  DOHItt  —  Châlel  tournois 

Denier  de  billon;  18  gr.  Voy.  Pl. ■  VIII,  n°  11.  (C.  A.) 


PERIODE  »E  DREUX. 

JEAN  I. 

2.       -10  |  «6  |  S  D  |  VX  —  Croix  anglaise 

iy.  44BRIT3SHI6,  contournant  l'écu  de  Dreux,  en  ban- 

■ 

(1)  M.  Parenteau,  qui  a  eu  quelques  monnaies  de  Malestroit,  m'a  com- 
muniqué un  pclil  denier  noir  au  nom  de  Jean  (Pl.  XIII,  n°  8).  La  présence 
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nière,  au  franc  quartier  de  Bretagne,  chargé  de  5  mouche- 
tures, posées  2.  1.  2. 
Denier  de  billon;  19  gr.  Voy.  Pl.  X,  n°  9.  (C.  A.) 


PÉRIODE  «IMITATION. 

CHARLES. 
GL'INGAMP. 

3.       4R#ROUVS»BRIT5RR  —  Dans  le  champ,  DVX  sous 
3  mouchetures  renversées;  au  centre  un  point. 
y.  ♦  œ0nETK$<TIR6*KPI  —  Croix  trifoliée,  a  queue 
figurée  par  la  moucheture  qui  divise  la  légende. 

Double  denier  de  billon  noir-,  19  gr.  Pî\  XIXbU,  n°  1er. 

(M.  C.) 

Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II  au  même  type;  les 

mouchetures  remplacent  la  couronne. 
Les  monnaies  à  ce  type  étaient  en  grande  majorité  au  dépôt 
de  Malestroit,  et  avaient  généralement  peu  circulé, 
i       «  RKROUVS-BRITHR  —  Même  type. 
y    *œonETK$Ç!n<?*PI  —  Même  croix. 
Double  denier  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 
o.      Même  avers. 
y.  *a>0IlET3S$G*in6*XPI  —  Même  croix. 
Double  denier  de  billon  noir-,  19  gr.  (M.  C.) 

6.  RKRODVS-BRITSSn  —  Même  type. 
+  a>0nET»$6*lIt6<RPI  —  Même  croix 

Double  denier  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 

7.  +  RKRODVS  BRITKR  —  Même  type. 
I*'.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  denier  de  billon  noir,  21  gr.  (M.  C.) 


de  ce  denier  au  dépôt  de  Malcétroit  vient  confirmer  Jcur  attribution  à 
Jean  III. 
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8.  tt  RKRODVSIDVX  —  Dans  le  champ,  !*  ^  non 
séparé  par  un  grcnetis. 

V-  ^CDORET»*n»nET  — Croi\  trifoliée,  a  pied. 
Double  de  billon  noir;  19  gr.  Voy,  Pl.  XVIII,  n°  7.  (M.  C.) 

Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  émis  en  avril 
1346  par  Jean,  lieutenant  du  royaume  de  France,  à  3 
den.  3/4  AR.,  de  180  au  marc,  pied  12e,  figuré  par  Le- 
blanc, 258,  6-5. 

9.  >fi  RKROLVS^DVX  —  Dans  le  champ,  2  mouche- 
turcs  en  pal,  séparées  par  un  point,  et  accostées,  la  pre- 
mière des  lettres  n-2S,  la  seconde  des  lettres  H-T;  les 
2  n  sont  séparés  par  un  besant,  136  et  le  T  par  une  croi- 
sette. 

y.  >f*  BRIT3&AHHIE  —  Croix  trifoliée,  à  pied. 
Double  de  billon-,  24  gr.  Voy.  Pl.  XVIII,  n°  9.  (M.  C.) 

Celle  monnaie,  identique  à  celle  que  J'ai  donnée  sou*  le  o°  378,  permet 
de  reslilner  la  légende  resiée  incomplète  de  celle  dernière. 

Imitation  du  double  parisis  émis  en  avril  1350  par  Phi- 
lippe VI,  à  3  den.  AR.,  168  au  marc,  pied  24e,  figuré 
par  Leblanc,  244,  ft-6. 

10.  +  RXROllVSoBRlTKR  —  Dans  le  champ,  DVX 
sous  3  mouchetures  renversées  ;  sous  celle  du  milieu,  un 
annelet  contenant  un  point. 

y.  *  œOnETR*nx:RE:TI-Croix  trifoliée,  a  queue 
figurée  par  la  moucheture  qui  coupe  la  légende. 
Double  de  billon  noir;  20  gr.  Pl.  XIXb»,  n°  2.  (M.  C.) 
H.     Même  avers. 

y.  *  ooonET»t*n:»:nET:  —  Même  croix. 

Double  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 
12.     Même  avers. 

V-  *  OOnETHjnSConET  —  Même  croix.  ' 
Double  denier  de  billon  noir-,  20  gr.  (M.  C.) 
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13.  >i*  RKROLrVS#BRlT*n— Même  type;  sous  la  mou- 
cheture du  milieu,  un  point  seulement. 

y.  +  030n£TK^R3S«nE ...  —  Même  croix 
Double  de  billon  noir-,  21  gr.  (M.  C.) 

14.  +  R8RROUVS«BRlT*ïl  —  Même  type. 
W   *  <DOnET354:naSonET  —  Même  croix 

Double  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 

15.  +  R«ROLVS:BRITKn  —  Même  type.1 

W   *  (DOnETKtnaSinE'.T:  —  Même  croix. 
Double  de  billon  noir;  19  gr.  (M.  C.) 

16.  Même  avers. 

F  *  a>onET»t-n»:nE:T:  —  Même  croix. 

Double  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 

■ 

BENNES. 

17.  $t  R»RObVS«DVX  —  Dans  le  cbamp,    JjJjJ  non 

séparé  de  la  légende  par  un  grenetis. 

y.  *  a>OREY2S°REDOn  —  Croix  a  pied,  pseudo-lysée. 

Double  de  billon  noir;  19  gr.  Voy.  Pl.  XVIII,  n°8.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  cité  plus  haut. 

18.  ttt R2SROLVS-DVX  —  Dans  le  champ,  * ^  non 
séparé  de  la  légende  par  un  grenetis. 

W.  >f*  (DOnETRIREDOn  —  Croix  a  pied,  pseudo-lysée 
Double  de  billon  noir;  18  gr.  Pl.  XIX bi',  n°  4.  (M.  C.) 

Cette  monnaie  est  une  variété  de  celle  qu'a  ûgurée  Duby,  sous  le  n°  9  de 
sa  Pl.  LXII,  et  que  j'ai  rappelée  précédemment  sous  le  n°  390. 

19.  -feRRROUVS'BRlTSftn  —  Dans  le  champ,  DYX  sous 
3  mouchetures  renversées;  un  point  sous  celle  du  milieu. 
Yji.  ttO>OnET3C$RE«DOn  —  Croix  à  pied,  pseudo- 
lysée  et  terminée  par  la  moucheture  qui  coupe  la  légende. 

Double  de  billon  noir,  21  gr.  Pl.  XIXbU,  n°  3.  (M.  C.) 

20.  *RKRODVS«BRITKn  —  Même  type 
IV.  Mêmes  légende  et  type. 
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Double  denier  de  T>illon-,  20  gr.  (M.  C.) 
21      *  RKROLVSIBRITKII  —  Même  tyi*. 
y.  &  (DORETK $REDOR  —  Même  croix. 
Double  denier  de  billon  noir^  20  gr.  (M.  C.) 

22.  ^  RKROllVSrBRlTn  —  Même  type. 
iy.  Mêmes  légende  et  type. 

Double  denier  de  billon  noir-,  20  gr.  (M.  C.) 

23.  RKRObVStBRITn  —  Même  type. 
IX .  Mêmes  légende  et  type. 

Double  denier  de  billon  noir^  21  gr.  (M.  C.) 

ATELIERS  INCONNUS. 

2i      *  RKROLIJS8  DEI8<?RX8BRITKRVH8DIIIIX  — 

Lys  épanoui,  surmonté  d'une  couronnelle,  dans  un  double 
entourage  de  8  arceaux  tréflés,  accompagne  de  8  quinte- 
feuilles  à  l'extérieur. 

y.  *j*  BnDiaTV8SIT8nOma8DIU8RRI8DEl  8» V8 

—  Croix  égale,  cantonnée  de  A  fleurs  de  lys  mouvant  du 
centre. 

Gros  blanc  de  billon  noir-,  73  gr.  Voy.  Pl.  XVI,  n°  1. 
(C.  P.) 

Imitation  du  gros  blanc  à  la  fleur  de  lys  dit  Patte  d  oie,  du 
roi  Jean  llt  émis  en  1358  pour  \  sol  parisis  (10  pour 
un  petit  mouton),  à  3  den.  1/3  AR.,  60  au  marc, 
pied  54e. 

25.  *f*  R2R  |  RObVS-BRÏTKn  —  Couronne  rehaussée  de 
2  mouchetures  renversées  coupant  le  grenctis  et  la  légende, 
et  d'un  trèfle  accosté  de  2  triangles  formés  de  3  points  cha- 
cun ^  DVX  au-dessus  du  bandeau. 

Çf.  *  SICIIVCD  |  DEI  VIVI  —  Croix  bourgeoise  évidee 
au  centre,  le  pied  accosté  de  2  points  placés  sur  le  grenetis. 

Double  de  billon  noir-,  21  gr  Pl.  XIX h,\  n°  5.  (M.  C.) 
Imité  du  double  tournois  de  Philippe  Vf»  émis  en  1318 
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à  2  den.  5  gr.  1,3  ÂR.t  200  au  marc,  pied  30*,  e<  des 
coronals  du  Maine. 
!2f>.     Hr>  RKI  |  OIiVS»BRIT»n  —  Même  type 

iy  >fi  SlCltVO)  |  DEI  VIVI*  —  Même  croix;  le  pied 
n'est  pas  accosté. 

Double  de  billon  noir-,  30  gr.  (M.  C.) 
t>7.     Même  avers. 

V   *  SlffnVO)  |  DEI  VIVI  —  Même  croix 
Denier  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 

La  légende  du  droit  de  ces  deux  dernières  monnaies,  va- 
riétés de  celle  que  j'ai  figurée  sous  le  n°  8  de  la  pl.  XVII,  et 
décrite  sous  le  429,  confirme  mon  opinion  relative  a  la  lé- 
gende que  j'avais  proposé  de  rétablir  >f<  RRR  |  OLVS-BRI- 
TRII.  La  panse  de  l'R,  dissimulée  par  la  moucheture,  per- 
met seulement  de  lire  ^RKI  |  OLVS-BRITKIV 

28.         RKROLfVSIBRIYasn  —  Même  type  que  les  pré- 
cédents-, les  mouchetures  ne  dépassent  pas  le  grenetis. 
I>\  *  SlffRVO).  |  DEI  VIVI  —  Croix  bourgeoise,  évidée 
au  centre  en  annelct. 

Double  denier  de  billon  noir-,  20  gr.  PL  XIX bU,  n°  0 
(M.  C.) 
20.     Même  avers. 

y.  *  Sl^nVO)  |  DEI  VIVI  —  Même  croix. 
Double  denier  de  billon  noir;  20  gr.  (M.  C.) 
30.     Même  avers. 

iy.  Mêmes  légende  et  type-,  le  pied  de  la  croix  esl  accosté 
de  2  points  placés  sur  le  grenetis. 
Double  de  billon  noir-,  19  gr.  (M.  C.) 
31      *  R»I  I  OljVSoBRITRn  —  Même  type;  les  mou- 
chetures coupent  le  grenetis  et  la  légende. 
K       SI<7IlVa>  •  |  DEI  VIVI  —  Variété  de  la  croix 
bourgeoise;  chaque  trèfle  est  remplacé  par  3  annelels. 
Double  denier  de  billon  noir;  20  «r.  Pl.  XIX»",  n°  7. 
;12.     Même  avers. 


336 


* 

APPENDICE. 


y.  *  SI^ItV03  |  DEI  VIVI  —  Même  croix. 
Double  denier  de  billon  noir-,  20  gr.  (M.  C.) 

33.  *  RKRdlJ VSoBRITKn  —  Même  type ;  les  mouche- 
tures ne  dépassent  pas  le  grenetis. 

fy.  Mêmes  légende  et  type. 
Double  denier  de  billon  noir-,  19  gr.  Pl.  XIX  bU,  n°  8. 
(M.  G.) 

34.  RRROLVS  DVX  —  Portail  tournois,  au  tympan 
surmonté  d'un  trèfle,  les  tourelles  figurées  par  des  mouche- 
tures renversées. 

y.  *  BRIT  |  RMMie  —  Croix  à  queue ,  haussée  et 
percée  en  cœur  d'un  annclet. 
Denier  de  billon  noir;  16  gr.  Pl.  XIX bU,  n°  9.  (M.  C.) 

Celle  monnaie  est  une  variété  de  celle  qu'a  figurée  Duby  sons  le  n°  3  de 
la  planche  LXII,  et  que  J'ai  rappelée  précédemment  sous  le  n°  460. 

Imitation  du  petit  tournois  de  Philippe  VI,  émis  en  1348, 
à  2  deniers  1/4  AR.,  241  au  marc,  pied  22e. 

35.  ^  RXROL  |  VS*DVX  —  Croix  a  queue,  haussée  et 
évidéc  en  cœur. 

Çf.  >f  BRIT38HMIE  —  Po  rtail  tournois,  au  tympan 
surmonté  d'un  trèfle,  les  tourelles  figurées  par  des  mou- 
chétures  renversées. 

Denier  de  billon  noir;  17  gr.  Pl.  XIX bi»,  n°  10.  (M.  C.) 
Imitation  de  la  maille  tournois  émise  en  février  1353  par 

le  roi  Jean  IL 

JEAN  IV. 
OPÉRANDE. 

36.  *  IOflHIieS  DVX  BRITOHie  -  Entre  2  barres, 
CCiRflS;  dessus,  un  trait  abréviatif  curviforme  accompa- 
gné d'un  point  \  dessous,  5  mouchetures  a  tête  perlée,  po- 
sées 3.  2. 
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y.  *  09  |  ONd  |  Tfl  6*V  |  G  R3SH  |  D  —  Croix  an- 
glaise cantonnée  de  2  triangles  formés  de  3  besanls  chacun 
et  de  2  mouchetures  mouvant  du  grenetis. 

Demi-gros  de  billon ;  32  gr.  Pl.  XXIII bi»,  n°  1er.  (M.  C.) 
Imitation  anglaise  due  à  l'influence  probable  des  monnayeurs 

envoyés  en  Bretagne  par  Êdouard  III. 

37.  *  lORANIieS  DVX  BRITftHIÇ  —  Même  type. 
y  *  CD  |  0H€  |  TSt  G\  |  6R4RH  |  D  —  Même  croix. 

Demi-gros  de  billon  ^  31  gr.  (M.  C.) 

38.  >£I0I2SHneS  B  DVS  RITflïe  —  Même  type;  le 
mot  G*€Rft  n'est  accompagné  que  d'une  seule  barre,  qui 
est  en  dessous. 

y.  +  00  |  0116  |  T*S  €V  |  eRrtII  |  D  —  Même  croix. 
Demi-gros  de  billon  -,  31  gr.  (C.  P.) 

39.  tt  IOIlflNHS  DVX  —  Dans  le  champ  non 
séparé  de  la  légende  par  un  grenetis. 

y   *  (DOHETK  <7fiRfiIU)E  —  Croix  trifoliée  a  pied. 

Double  de  billon  noir;  21  gr.  Pl.  XXIIIbi',  n°  4.  (C.  C  ) 
Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  émis  en  1346 

par  Jean,  lieutenant  du  royaume  de  France,  à  3  den. 

1/3  A R.,  de  180  au  marc,  pied  12,  figuré  par  Leblanc, 

250,  M>. 

40.  lOïtftNneS  BRITaSH  —  Couronne  rehaussée 
de  2  mouchetures  renversées,  et  d'un  trèfle  accosté  de  2 
triangles  formés  de  3  points  chacun  ;  DVX  au-dessus  du 
bandeau. 

y.  Hh  a>OH€Trt  |  6*VeRflN  —  Croix  a  queue,  haus- 
sée et  accompagnée  de  3  annelets  a  chacun  de  ses  bras. 

Double  denier  de  billon  noir-,  21  gr.  Pl.  XXIII  bi«,  n°  5. 

(M.  C.) 

41.  lOIiftHieS  BRlT*m  —  Dans  le  champ,  DVX 
sous  3  mouchetures  renversées. 

^.  *  (DOHCT $*R  (TVeRaSND  —  Croix  trifoliée,  à 
queue,  figurée  par  la  moucheture  qui  coupe  la  légende. 

22 
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Double  denier  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XIII  ui%  n°  6 

(M.  C.) 

Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II  au  même  type;  J« 
mouchetures  remplacent  la  couronne. 

42.  Même  avers. 

^  $IV6RaSHD  —  Même  croix. 

Double  denier  de  billon  noir;  22  gr.  Pl.  XXIII b",  n°  7 
(M.  C.) 

43.  tfi  IOftftHIieS  DVX  —  Portail  tournois  au  tympan 
surmonte*  d'un  trèfle,  les  tourelles  figurées  par  des  mouche- 
tures renversées. 

Vf.  >fi  <DOH€T«  |  IVGR5SH  —  Croix  a  queue  et  haus- 
sée; un  annelet  en  cœur? 

Denier  de  billon  noir;  18  gr.  Pl.  X!IIW',  n°  8.  (M.  C.) 
Imitation  du  petit  tournois  de  Philippe  F/,  émis  en  4318 

à  2  den.  1/4  AR.t  241  au  marc,  pied  22e. 


44.  *IOIta5HneS-DVX»BRITKIinie  —  D*™  le 
champ,  RIPER,  surmonté  d'un  trait  abréviatif  curviforme 

entre  2  points  et  accompagné  d'un  3°  dans  sa  partie  concave  , 
dessous,  5  mouchetures  posées  3.  2,  les  2  dernières  com- 
mençant par  un  besant. 

.  ^  (DOn  |  CTft  |  BRIT  |  mile  —  Croix  anglaise 
cantonnée  de. 2  mouchetures  mouvant  du  grenetls,  et  de  2 
triangles  formés  de  3  besants  chacun. 

Demi-gros  de  billon-,  30  gr.  Pl.  XXIII b",  n°  2.  (M.  C.) 
Imitation  anglaise. 

45.  *  IOftflHneS  I  DVX  :  BRITrtimie  —  Dans  le 
champ,  RPERET,  surmonté  d'un  trait  abréviatif  curviforme 
entre  2  points  et  accompagné  d'un  3e  dans  sa  partie  concave; 
dessous,  et  séparées  par  une  barre  horizontale,  5  mouchetures 
posées  3.  2. 

jp.  Mêmes  légende  et  type. 
Demi-gros  de  billon;  32  gr.  (M.  C.) 
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46.  *  lOhAHnaS  •  DVX  •  BMTJUtia  —  Dans  le 
champ,  entre  deux  barres,  VQH0T,  surmonté  d'un  trait 
abréviatif  curviforme  accosté  de  2  points  et  accompagné  de 
2  autres  dans  sa  partie  concave;  dessous,  5  mouchetures 
posées  3.  2. 

ÇT.  >f*  OOn  |  «TA  |  BRIT  |  «nia  —  Croix  anglaise 
cantonnée  de  2  mouchetures  mouvant  du  grenetis,  et  de  2 
losanges  formés  de  3  besants  et  d'un  gros  point  chacun. 

Demi-gros  de  billon;  30  gr.  Pl.  XXIII1»",  n«  3.  (M.  C.) 
Imitation  anglaise. 

47.  IOMN  .  eS  DVX  —  Dans  le  champ 
•non  séparé  par  un  grenetis. 

J0f.  *  (DOneTtt  V€n€Ten  —  Croix  égale  trifoliée. 

Double  de  billon  noir;  21  gr.  Pl.  XXIII bU,  n°  9.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  tournois  de  Philippe  VI,  figuré  par 

Leblanc,  244,  6-4. 

48.  ttt  IOMS:         DVX  —  Dans  le  champ,  non 

séparé  par  un  grenetis. 

Çf.  *  a>0neT5S:V€n  €  —  Croix  égale  trifoliée. 

Double  denier  de  billon  noir;  24  gr.  Pl.  XXIII bU,  n°  10. 
(C.  P.) 

49.  *  lOHnHn€S:BRITam:  —  Dans  le  champ,  DVX 
sous  3  mouchetures  renversées. 

I?.  *i*  œOnaTA  t  Vane(T0S:  —  Croix  trifoliée,  a 
queue  figurée  par  la  moucheture  qui  divise  la  légende. 

Double  de  billon;  18  gr.  Pl.  XXIII bu,  n°  11.  (M.  C.) 
Imitation  du  double  parisis  de  Jean  II,  cité  précédemment. 
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50.     1°  l  |  OVJt  |  2Snn  |  OeS  |  DVX  —  2°  +  BHDiTV: 
SmnometSDni:nni$De(l:»V:XPI  —  Croix  anglaise. 
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Çf.  *i*  MOIieTa+BRITaSR'*  autour  du  lion  de  Flandre 
debout.  Bordure  de  12  cercles  séparés  par  des  I  et  conte- 
nant le  premier  un  lion  debout,  les  autres  une  quinte-feuille 
évidée  avec  son  pétiole. 
Gros  de  billon;  55  gr.  Voy.  Pl.  XX,  n°  2.  (C.  Da.) 

51.  *t*  lOItîSnnEStDVX  —  Deux  mouchetures  en  pal 
séparées  par  un  point,  mouvant  la  première  du  centre,  la 
seconde  du  grenetis-,  accostées,  la  première  de  B-R,  la  se- 
conde de  I-Y.  Un  annelet  entre  le  B  et  l'I,  un  autre  entre 
l'R  et  le  T. 

y.  +  SIG'IlVœ  |  DEl  VIVI  —  Croix  a  queue  et  trifoliée. 
Double  denier  de  billon  noir-,  24  gr.  Voy.  Pl.  XXIII, 
n°  A.  (C.  Da.) 

Imitation  du  double  parisis  de  Philippe  VI,  émis  en  1346 
par  Jean,  lieutenant  du  royaurne  de  France,  à  3  den  1/4 
.47?.,  de  180  au  marc,  pied  12e,  figuré  par  Leblanc, 
244,  6-7. 

52.  .  IOftKH  |  ItES  DVX  —  Deux  mouchetures  en  pal, 
affrontées,  séparées  par  un  point  et  coupant  la  légende, 
accostées  la  première  de  B-R,  la  seconde  de  I-T. 

y.  W  SI6*nV(D  |  DEI  VIVI  —  Croix  a  queue  et  trifoliée. 
Double  denier  de  billon  noir  (1)-,  23  gr.  Voy.  Pl.  XIII, 
n°  10.  (M.  C.) 

53.  Variété.  Le  point  qui, sépare  les  mouchetures  est  rem- 
placé par  un  besant. 

Double  denier  de  billon  noir-,  22  gr.  (M.  C.) 
Imitation  du  même  double  parisis  de  Philippe  VI. 

54.  ^  IORRHItESIBRlTRIlE  —  Couronne  rehaussée 
de  2  mouchetures  renversées,  et  d'un  trèfle  accosté  de  2 
triangles  formés  de  3  points  chacun-,  XVd  au-dessus  du 
bandeau. 

(1)  Celte  monnaie  pourrait  bien  être  identique  a  celle  de  M.  Dobrée  que 
j'ai  flgurée  soua  le  n«  9  de  la  pl.  XXIII.  Je  n'ai  point  tu  cette  monnaie,  dé- 
crite arec  une  +  au  commencement  de  la  légende  du  revers  par  M.  P.  d'A- 
vant, sous  le  n°  361  de  son  Catalogue. 
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Rf.  >fi  SlCnVœ  |  DEI  V:iVI  —  Croix  a  queue,  haussée 
et  accompagnée  à  chaque  bras  de  3  annelets. 

Double  de  billon  noir;  20  gr.  Pl.  XXHIbi%  n°  12.  (M.  C.) 

Cette  monnaie,  dont  la  légende  commence  a  droite  et  qui 
présente  le  mol  DVX  retourné,  accuse  d'une  manière  frappante 
la  copie  des  monnaies  de  Charles  de  Blois,  signalée  par  M.  Hu- 
cher. 


PÉRIODE  BRETONNE. 

JEAN  IV. 
RENNES. 

55.  ionamnasxbvx  BRrrnmaxR  —  écu  couché, 

semé  de  10  mouchetures  posées  4.  3.  2.  1,  coupant  par  la 
pointe  le  grenetis,  et  timbré  d'un  heaume  chargé  d'une  ra- 
mure de  taureau,  traversant  le  grenetis  et  commençant  la 
légende,  au  lion  de  Montfort  pour  cimier;  le  tout  dans  un 
cercle  a  ogives  coupé  par  l'écu  et  la  ramure^  et  séparé  du 
grenetis  par  un  cercle  délié. 

çr.  *Davsxin  flDiTORivmxmavxinTanDa  — 

Croix  feuillue  et  tréflée,  chargée  en  cœur  d'une  quarte- 
feuille  évidée,  ayant  au  centre  une  sexte-fcuille. 
Gros  dë  billon;  59  gr.  Voy.  Pl.  XXIV,  n°  4.  (C.  D.) 

ATELIER  INCONNU. 

56,  IOamnaiS#DVX#BRT«ni  —  Écu  incliné,  semé 
de  10  mouchetures  posées  4.  3.  2.  1,  coupant  par  la  pointe 
le  grenetis  et  timbré  d'un  heaume  chargé  d'une  ramure  de 
taureau  traversant  le  grenetis  et  commençant  la  légende; 
au  lion  de  Montfort  pour  cimier  -,  le  tout  dans  un  cercle  a 
ogives  coupé  par  l'écu  et  la  ramure. 

V-  +  DDaVSxlR  «IDIVTORIVIXIxmaVxinT  —  Croix 
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feuillue  et  tréflée,  chargée  en  cœur  d'une  quarte -feuille 
cvidée  ayant  au  centre  une  rose  à  6  feuilles. 
Gros  de  cuivre  saucé;  48  gr.  Voy.  Pl.  XXIV,  n°  5.  (C.  P.  ) 

m 

JEAN  V. 
■  ORLAIX. 

57.  *  IOIi*nH0S:BRITOnv:DVX  fit  —  Targe  échan- 
crée,  chargée  de  8  mouchetures  posées  3.  2.  3,  dans  un 
cercle  délié. 

iy.  *  siT:noma:Dni:BGn«DiaTv:  —  croix  panée 

et  échancrée,  séparée  du  grenetis  par  un  cercle  délié. 
Blanc  de  billon;  54  gr.  (C.  P.) 

NANTES. 

58.  *  lOIinnH0S*BRITOnV-DVX+n  —  Neuf  mou- . 
c  lie  t  ures  posées  1.  2.  3.  1  i. 

1?.  +  SIT  nOma*Dm+B0n«DiaTV  —  Croix  pattée. 
Blanc  de  bas  billon;  50  gr.  (M.  C.) 


PÉRIODE  FRANCO-BRETONNE. 

CHARLES  VIII. 

59.     *  RRROLVS  8  DBI  8  O'RXCHX  S  BRRItOORV  8 

RaX8IlS  —  Écu  de  France  accosté  de  2  mouchetures 
couronnées,  surmonté  d'une  couronne  rehaussée  de  5  trèfles 
et  de  4  perles;  au-dessus,  un  soleil. 

qt.  *  xpssvinaiTsxpssRacj'naRTsxps  8  utpa- 

II RTS n s  —  Croix  fleurdelysée,  cantonnée  de  4  mouche- 
turcs  couronnées. 

Écu  d'or;  64  gr.  (C.  P.) 


Digitized  by  Google 


APPENDICE. 


PRIX  DU  MARC  D'ARGENT  A  DIFEERENTES  EPOQUES. 


En  840. 

18  sols. 

Ogée,  11,  p.  93. 

1270. 

2  liv.  14  sols  7  deniers. 

d°    II,  p.  116. 

1312. 

2  liv.  14  sols  7  deniers. 

d«    H,  p.  118. 

Février  1341. 

9  liv.  12  sols. 

d<>    II,  p.  120. 

1342. 

12  liv.  10  sols. 

do    11,  p.  120. 

1365. 

5  liv.  5  sols. 

do    II,  p.  122. 

1391. 

6  liv.   5  sols. 

do    H,  p.  124. 

1434. 

7  liv. 

D.  Lob.,  II,  col.  1037. 

1439. 

6  liv.  12  sols  6  deniers. 

do    11,  col.  1016. 

1459. 

8  liv.  15  sols. 

Ogée,  II,  p.  139. 

1466. 

8  liv.  15  sols. 

do   II,  p.  147. 

1479. 

8  liv.  10  sols. 

P.  justif.,  no  38. 

1487. 

15  liv. 

d«  51. 

1488. 

llîliv. 

Travers,  p. 

1489. 

13  liv. 

Ogée,  II,  p.  154. 

1494. 

13  liv. 

Travers,  p.  57. 

Janvier  1514. 

11  liv. 

Leblanc, 

Février  1514. 

12  liv.  15  sols. 

d» 

1518. 

11  liv. 

Mél.  arch.,  I,  p.  265. 

Juin.  1519. 

12  liv.  10  sols. 

Leblanc, 

1521. 

13  liv.  5  sols. 

d» 

1532. 

13  liv.  5  sols. 

do 

1539. 

12  liv.  10  sols. 

do 

Rapport  de»  pièce»  nu  Mare. 

25  £  la  pièce  pèsera  2  gros  £  —  grains 

25*  2  f  2 

30   2  9 

30*  2  7 

32f  1  *34 

33±  1  *29 

34*  1  *25 


36 

la  pièce  pèsera  1  gros  £20 grains. 
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Divisions  du 


Litre. 

Marc. 

Once. 

Gros. 

Deniers. 

Crains. 

î 

16 

128 

384 

9216 

» 

8 

64 

199 

4608 

1 

8 

24 

576 

» 

un 

1 

3 

71 

» 

»» 

»» 

1 

M 

Divisions  du  kilogramme. 


m- 

Heclog. 

Déeag. 

Gramme. 

Décigr. 

Centigr. 

Kliigr. 

i 

10 

100 

1,000 

10,000 

100,000 

1,000,000 

» 

î 

10 

100 

1,000 

10,000 

100,000 

» 

»» 

1 

10 

100 

1,000 

10,000 

»» 

»» 

i 

10 

100 

1,000 

»» 

»D 

»» 

1 

10 

100 

»» 

»» 

a» 

1 

10 

Rapport  entre  l'anelen  et  le  nouveau  système. 

* 

1  kilog.  vaut  2  liv.  5  gros  85  gr.  on  18,817  gr.  150/000 
5  hcctog.  1  liv.  a  gros  53  gr.  1/i,  9,413  gr.  515/000 
1  hectog.      3  onc.  8  gro»  10  gr.,  1,888  gr.  715/000 

1  décagr.  a  gros  44  gr.,  188  gr.  271/000 
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1  gramme  18  gr.  827/000 

1  décigr.  1  gr.  881/000 

1  centigr.  0  gr.  188/000 

1  milligr.  0  gr.  018,827,15/000,000,000 

Avant  la  loi  du  19  frimaire  an  VIII,  le  kilogramme  valait  18,841  grains. 


Conversion  des  ancien»  poids  en  nouveaux. 


li  ni  lus. 

Milligr. 

Grains. 

Milligr. 

903 

956 

1  gr.  009 

1 

062 

t 

115 

1 

169 

1 

222 

24  ou  denier.  

l 

975 

36  ou  demi-gros.  .  .  . 

1 

912 

3 

82i 

4  gros  ou  1/2  once.  . 

15 

297 

8  gros,  once  ou  576 

13.  

30 

594 

Marc  de  8  onces  ou  4608 

2U 

753 

4  marcs  ou  18439  gr. 

979 

012 

Conversion  des  nouveaux  i>oi<ls  en  anciens. 


1  milligr.  .  .  0  gr.,  018827/000000 

10  ou  centigr.  0  188/000 

20   0  376/000 

30   0  564/000 

40   0  753/000 

50   0  941/000 

60   1  129/000 

70   1  317/000 

80   1  506/000 

90   1  694/000 

100  ou  décigr..  1  822/000 


1000  ou  gramme.  18  gr.  827/000 

2  gr   87  654/000 

3   56  481/000 

4   75  308/000 

5   94  135/000 

6   112  962/000 

7   131  789/000 

8   150  616/000 

9   169  443/000 

10   188  971/000 

100   1882  715/000 
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Rapport  entre  l'ancien  et  le  nouveau  titre  ((). 
OR.  ARGENT.  TITRE  ACTUEL. 


KARATS. 

Tren 

le-dea.\icmc. 

DENIERS. 

Grains. 

VP  1  U IUVI 

M1LLIÈU 

Si 

»» 

12 

»» 

1000 

93 

31 

B» 

»P 

999 

23 

30 

11 

23  1/2 
23 

998 

23 

29 

11 

996 

83 

98 

11 

22  1/2 
22 

095 

83 

97 

11 

993 

93 

26 

BP 

pp 

992 

23 

95 

11 

21  1/2 

991 

93  3/4 

ou 

94 

11 

21 

990 

93  1/9 

ou 

16 

11  3  4 

OU  18 

979 

23 

M» 

11  1/9 

OU  12 

958 

22  1/9 

ou 

16 

11  1/4 

OU  06 

938 

22 

»p 

11 

BP 

916 

91  1/9 

ou 

16 

10  3/4 

OU  18 

896 

91 

dp 

10  1/2 

ou  12 

875 

20  1/9 

ou 

16 

10  1/4 

OU  06 

834 

20 

»» 

10 

PB 

823 

19  1/9 

ou 

16 

9  3/4 

OU  18 

813 

19 

»» 

9  1/2 

ou  12 

792 

18  1/9 

ou 

16 

9  1/4 

ou  06 

771 

18 

16 

9 

pp 

750 

17  1/9 

ou 

16 

8  3/4 

ou  18 

739 

17 

»» 

8  1/2 

ou  12 

708 

ie  1/9 

ou 

16 

8  1/4 

ou  06 

688 

16 

»  » 

8 

DP 

667 

15  1/9 

ou 

16 

7  3/4 

ou  18 

646 

15 

un 

7  1/2 

ou  12 

625 

14  1/9 

ou 

16 

7  1/4 

OU  Ofi 

604 

14 

»» 

7 

»p 

583 

13  1/9 

ou 

16 

6  3/4 

ou  18 

562 

13 

6  1/3 

OU  12 

542 

19  1/9 

ou 

16 

6  1/4 

ou  06 

521 

12 

»» 

6 

»p 

500 

11  1/2 

ou 

16 

5  3/4 

ou  18 

479 

11 

»» 

5  1/2 

OU  12 

458 

10  1/9 

ou 

16 

5  1/4 

OU  06 

438 

10 

pp 

5 

pp 

417 

9  1/9 

ou 

16 

4  3/4 

OU  18 

396 

9 

M» 

4  1/2 

OU  12 

375 

8  1/9 

ou 

16 

4  1/4 

OU  06 

354 

8 

»» 

4 

PP 

333 

7  1/9 

ou 

16 

3  3/4 

ou  18 

313 

7 

M» 

3  1/2 

OU  12  * 

292 

6  1/9 

ou 

16 

3  1/4 

OU  06 

371 

6 

»» 

3 

UP 

250 

5  1/9 

ou 

16 

2  3,4 

OU  18 

229 

(1)  Extrait  du  Cat.  Rais,  des  Monn.  Fr.  de  M.  Conbrousc. 
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Ml 


OR. 

K.ARATS.  Treille-deuxième. 


ARGENT. 
DENIERS.  Crains. 


5 

2  1/2 

ou 

12 

4  1/2 

ou 

16 

2  1/4 

ou 

06 

4 

vu 

2 

»» 

3  1/2 

ou 

16 

1  3/4 

ou 

18 

3 

»» 

1  1/2 

on 

12 

2  1/2 

ou 

16 

1  1/4 

ou 

06 

2 

»» 

1 

»» 

1  1/2 

ou 

16 

»»  3/4 

ou 

18 

1 

»» 

»»  1/2 

ou 

12 

»»  1/2 

ou 

16 

»»  1/4 

ou 

06 

»»  1/4 

ou 

08 

»»  1/8 

ou 

03 

o»  1/8 

ou 

04 

»»  1/16 

ou 

01 

1/2 

»»  1/16  OU 

02 

»»  1/32 

»» 

3/4 

»» 

un 

b»  1/48 

a  a 

t/2 

»» 

01 

»»  1/96 

»» 

t/4 

TITRE  ACTUEL. 
MILLIÈMES. 

208 
188 
167 
146 
125 
104 

83 

63 

42 

21 

10 
5 

2  1/2 

2 
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PIÈCES  JUSTIFICATIVES 

HT 

DOCUMENTS  MONÉTAIRES. 


I. 

► 

Contrat  pignoratif  avec  pouvoir  de  réméré,  vers  Van  851 . 

Haec  carta  indicat  atque  conservât  quod  pignoravit  Duil  filins 
Bivelen  et  homo  ejus  Catlowen  salinam  quae  vocatur  Permet, 
sitam  in  plèbe  Weran  in  villa  Albi  pro  XX  Carolicis  solidis  usque 
ad  caput  septem  annorum,  et  si  tune  redempta  non  fuerit  - 
m  an  cal  iu  monachla  sempiterna,  S.  Salvatori  et  suis  monachis  : 
et  dederunt  Duil  et  Catlowen  fide  jussores  quatuor  in  securitate 
istius  pignoralionis  vel  vendilionis.  Factum  est  hoc- in  plèbe 
Weran  nuncupante  Trcbquerman  VI  Idus  Julii.  (D.  Mor.,  Pr.  I, 
col.  297.) 

» 

Investiture  par  des  gants,  1087  (1). 

- 

Hugo  de  Mara  calumniatus  est  partem  quamdam  terne  qua; 
vocajur  Meduoid,  illam  se.  qurc  fuerat  Guidonis  et  Gaufredi  filii 

(1)  Celle  charte  n'est  pas  du  règne  de  Géoffroy  I",  et  ae  saurait  par  con- 
quent  s'appliquer  au  renvoi  indiqué  a  la  p.  37.  Une  faulc  de  copie  est  la 
tause  de  celle  erreur. 
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t  ejus.  Postea  fecit  inde  donum  per  quasdam  Cyrolliecas  in  manu 
Hamoois  Monachi anno  M.  LXXXV1.  Testes  Hamo,  Guido,  loh. 
Monachi.  Laïci,  Radulfus  de  Filgeris,  Alanus  Dapifer,  Herveas 
Bolellarius,  loh.  Trohetquod  est  Latine  repertus,  etc.  Hœc  con- 
cesserunt  Ennokent  ipsius  Ilugonis  uxor  et  filii  ejus  Boia,  Ulgo- 
nus,  Amat,  anno  MLXXXVII.  Dedilque  loh.  mon.  Dolensis  XXX 
sol.  Rhedonensium  denariorum.  (D.  Mor. ,  Pr.  I,  col.  463.) 

III. 

Donation  faite  à  Quimperlé  par  Alain,  1089. 

In  nomlne  sanclae  et  individus  Trinitatis,  ego  Alanus  Britan- 
norum  Consul,  Hoelis  Gonsulis  filius,  omnibus  nolum  facio  quod 
Sancti  Gatuodi  confessons  de  Brouerec,  monasterium  cum  obla* 
tionibus  et  decimis,  etc.  Sancte  Cruel  Kempereleg.  ac  Benedicto 
Abbali  ejusdem  monasterii  Sancte  Cruels,  concessi  in  quantum  ad 
meum  pertinet  Consulatum,  verum  ne  alicujus  morsu  calumpuia- 
toris  hoc  datum  infringi  posset  prœnominali  quidem  loci  post 
me  Dominum  et  haeredem,  Aldrœnum  videlicet  Judhaeli  filium 
huic  meœ  concessioni,  Benedicto  Abbatecum  suis  monachis  meum 
coopérante,  sua  sponte  feci  esse  participem  :  ambo  enim  in  hoc 
donum  unanimes  super  altare  Sanctaï  Crucis  eadem  hora  obtu- 
limus.  Ut  verum  ad  hoc  peragendum  nos  Benedictus  Abbas  fidelius 
adduceret  ÙCCC  Redonensis  monete  sotidos  de  ejusdem  Abbatia? 
cœnobio  attribut,  quorum  meœ  partitioni  D  detinui  solidos,  Al- 
drœnus  vero  CCC.  ne  autem  hoc  ita  faclum  in  aliquo  vacillaret 
testes  ad  hoc  admisi  quorum  nomina  cum  eorumdem  signis  in 
hac  carta  subnotari  jussi.  Alani  Consulis  signum,  signum  Al- 
drœni.  S.  Benedicli  Abbatis.  S.  David.  S.  Jungomari  filii  Gradloni. 
S.  Aldrœni  monachi.  Acta  sunt  autem  hœc  in  anno  Incarn.  D. 
MLXXXIX.  Ind.  XII  Epacts  VI.  Terminus  Paschalis  in  Kal.  Apr. 
dies  Pasche  Kal.  Aprilis.  (D.  Mor.,  Pr.  I,  col.  16*.) 
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IV. 

Conan  III  confirme  à  l 'abbaye  de  Saint-Melaine  ses  droits  sur 

la  Monnaie,  1139. 

In  nomine  Patris  et  Filii  et  Spiritus  Sanctl.  Notum  sit  omnibus 
quod  ego  Conanus  Dux  Britanniœ,  ûlius  Alani  Ducis,  precibus  et 
consilio  matris  meœ  Erm.  Comitlssœ,  concessi  Deo  et  Sancto  Me- 
lanio  et  Monachis  ejus  dona  illa  quaî  dederat  ei  antecessor  et 
attavus  Alanus  Dux  Britannise  famosissimus  et  ùxor  ejus  Berta 
Comitissa  cum  multum  et  penè  deslructam  restauraverunt  Abba- 
tiam,  scil.  declmam  Monetagii  de  cuneis  Monete  mee,  nec  non  et 
decimam  omnium  piscium  coquinœ  meœ,  ubicumque  comeslio 
mea  fuerit  prsparala.  Concessi  etiam  et  conflrmavi  eis  unum  de 
octo  ponderibus  inter  Monetarios  ad  monetandum  constitutis 
quod  prius  dederat  eis  quidam  Monetarius  meus  Guillermus  ûlius 
Hervei,  filii  Martini  qui  de  antiquo  patrimonio  suo  illud  esse  asse- 
rebat.  Actum  anne  ab  Incarnat.  Do  m.  MCXXXIX.  Testes  qui  vi- 
deront et  audierunt  Ermeng.  mater  ejusdera  Comilis,  Ilamelin 
Hedon.  epis.  Henricus  de  Filgeris,  Gestinus  de  Auray,  Alanus 
Capellanus,  Bernardus  M.  fort  vicecoines,  GuiL  fil.  Rioci,  Herveus 
Abbas  S.  Melanii.  (Titre  de  Saint-Melaine,  apud.  D.  Mor.  Pr.  I, 
roi.  579.) 

t 

i 

V. 

Conan  IV  confirme  à  V abbaye  de  Saint-Melaine  les  mêmes 

privilèges,  1158. 

Noverint  omnes  tam  posleri  quam  présentes  quod  ego  Co- 
nanus Dux  totius  Britannie  et  Cornes  de  Richemont  pro  salute 
animae  meœ  et  patris  mei  et  omnium  antecessorum  et  sucres- 
sorum  meorum,  precibus  et  consilio  Baron u m  meorum  et  as- 
sensu  matris  mcaî  Bertœ  Comitissa?,  sigillo  meo  perenniter  ha- 
berc  concessi  et  presentis  scrlptt-auctoritate  confirmavi  Ecclesiaî 
S.  Melanii  Redon,  et  Monachis  ejus,  illa  dona. quoi  Alanus  Rui- 
briz ,  nominatissimus  Ducum  Brilannie  et  Berta  ipsius  famo- 
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sissima  Comitissa  eidem  Ecclesis  contulerant,  cum  ipsam  Abba- 
tiam  penè  destructam  reedificarênt ,  decimam  scilicet  monetagii 
decuneis  monete  mee  et  decimam  piscium  coquine  mee  in  quocum- 
que  lerrarum  loco  meum  prandium  fuerit  prseparatum.  Con- 
cessi  quoque  eisdem  Monachis  et  confirmavi  unum  de  octo  pon- 
de ribu  s  ad  monetandum  institutis  inter  Monetarios  Redon,  quod 
quidem  Monetarius  meus  GuUlelmus,  filius  Hervei,  filii  Martini, 
eis  donaverat,  qui  illud  et  hereditario  jure  de  Comitibus  tenebat. 
Actum  anno  et  Incam.  Domini  MCLVIII.  Testes  hujus  confirma- 
lion  is  sunt  Radulfus  Filgeriensis,  Rollandus  de  Dinan,  et  Hamo  de 
Boterel  Dapifer  qui  boc  etiam  postulaverunt  et  laudaverunt.  Guido 
Daplfer.  Philippus  Campanie.  Olivierus  de  Apinneio.  Tebaldus  de 
Champes,  Jalterius  de  Scllan  Leones  Henricns  de  Castelerio.  Ro- 
berius  de  Glvresie,  GuUlelmus  de  Lence.  Herveus  de  Guite.  Hoc 
autem  factum  est  in  caméra  Eplsc.  Redon,  tertla  die  Patch*, 
Datum  per  manum  Hamelini  Cancellarli  ex  Kal.  Mail.  (D.  Mor, 
Pr.  I,  col.  632.) 


Donum  Constancie  ducisse  de  moneta  et  décima  piscium,  1193. 

Noverint  omnes-tam  posteri  quam  présentes  quod  ego  Con- 
stancia  Conani  comilis  fi  lia  ducissa  Britannie  comitissa  de  Riche- 
mont  pro  salute  anime  mee  et  palr'is  mei  et  omnium  antecesso- 
rum  et  successorum  meorum  precibus  et  consilio  baronum  et 
militum  meorum  sigillo  meo  habere  concessi  et  presentis  script i 
auctoritate  confirmavi  ecclesle  S1»  Melanii  Redonensis  et  mo- 
nachis ejus  illa  dona  que  Alanus  Ruibriz  nominatissimus  ducum 
Britannie  et  Berta  ipsius  famosisslma  comitissa  eidem  ecclesle 
contulerunt  cum  ipsam  abbaciam  jam  pene,  destructam  reedifi- 
carent,  'que  Conanus  dux  Britannie  cognomento  Gros  et  Conanus 
pater  meus  concesserunt  et  confirmaverunt.  Decimam  scilicet  mo- 
netagii de  cuneis  monete  mee  et  decimam  omnium  piscium  quo- 
quine  mee  in  quoeumque  terrarum  loco  meum  prandium  fuerit 
preparatum.  Concessi  quoque  eisdem  monachis  et  confirmavi 
unum  de  octo  ponderibus  ad  monetandum  institutis  inter  mo- 
netarios Redonenses.  Quod  quidem  monetarius  meus  Willelmus 
filius  Hervci  filii  Martini  eis  donaverat,  qui  illud  hereditario  jure 
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de  Comilibus  tenebat,  anno  ab  lncarnacione  Domiui  M°  C«>  nona- 
gesimo  tercio  in  villa  Redonensi  in  domo  Joscedi  de  Mans.  Testes 
de  confirmacionis  hujus  sunt  Willelmus  de  Loheiac.  Willelmus 
senescallus  Redonensis.  Robertus  Clericus  frater  Andrée  de  Vi- 
treio.  Rainaldus  Botcrel.  Robertus  de  Appineio.  Gaufridus  de 
Boisseria.  Willelmus  de  Orgerus.  Joscedus  de  Mans.  Eudo  filius 
Bernardi.  Thesaurarius  S(>  Pauli  Leonensis.  David  Capellanus  do- 
mine comilissc  per  cujus  manum  ista  carta  data  est.  (Cartul.  de 
Saint-Melaine,  fol.  187  v°.) 

■ 

Ml. 

Donations  des  comtes  Geffroy-Botlerel,  Rivallon  et  Estienne,  faites  à 
l'abbaye  de  Saint-Aubin-des-Bois,  confirmées  par  Geffroy-Bolterel , 

'  fils  de  Ritallon,  et  scellées  du  sceau  du  comte  Estienne,  parce  que 
ledit  comte  Geffroy  n'avait  pas  encore  de  sceau,  l'an  1177. 

In  nomine  S.  et  ind.  Tr.  Ab  anliquo  noslri  consueverunt  ante- 
cessores  dona  principum  scu  quorumlibet  fidcm  Catholicam  pro- 
filenlium  Ecctesiae  vel  Monasterio  concessa  litteris  in  scripto  man- 
dare  ac  sui  cujusque  munimiuc  sigilli  confirmare  ne  subsequens 
in  iisdera  recalcitret  œtas.  Ea  propter  hones'lum  fore  decrevimus 
et  utile ,  llcet  à  prescntibus  indubilanter  verum  esse  dignosce- 
retur,  ne  successorum  nolitiam  latuisset  scripto  commendare 
quod  G.  Cornes  Boterellus  Comitis  Riwalloni  filius  caritative  mo- 
nasterio 8ancli  Albini  quidquid  sui  antecessores  major  G.  Cornes 
Boterellus  et  Cornes  Rivalonus  et  subsequens  Cornes  Stephanus 
concesserant  concessit  Monacliis  sancll  Albini  in  quantum  eis 
necessarium  foret  de  terra  illa  et  de  silva  scil.  de  Lanmor  ad 
lucrandum  in  carrucis  et  ad  pascua  animalium,  equorum,  por- 
corum ,  et  aliorum  in  perpetuum ,  islis  testibus  Gaufrido  Capcl- 
lano  et  Alano  filio  Rolandi  et  Gaufrido  Floho  et  Morcllo  et  Ragi- 
naudo  fljio  Goret.  Sed  quia  needum  Gaufridus  Cornes  proprium 
babebaL  sigillum,  hoc  nobis  in  sigillo  Comitis  Stephani  confirma- 
vit.  Actum  auno  ab  Incarn.  t)om.  MCLXXYII.  Cartul.  de  Saint- 
Aubin-des-Bois.  (D.  Lob.:  11,  col.  289.) 
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VIII. 

Ordonnance  du  Roi  d'Angleterre,  donnée  avant  fan  1158.  pour 

la  Normandie. 

De  mutation*  menetc. 

Ita  ordinatum  est  apud  Cadomum  communia  Senescallia?  Nor- 
maniae  concllio  fratris  Banwr,  et  concilio  baronum  NormanLae 
quod  marca  de  Cadomo,  Dunesensi,  Peticensi  et  Vendosilencl  ca- 
pialur  ad  scacarium  pro  xiiij  soiidis  et  ix  denariis  et  de  Guin- 
gampuh  pro  xiij  soiidis  et  ix  denariis  et  de  Andegavensi  pro  xv 
soiidis Turonensibus  et  nulti  liceat  nec  Cambilori,  nec  alio  portare 
roonetam  prohibilam  extra  terram  Domini  régis,  sed  adCambium 
vel  ad  custodes  monetœ  et  illi  qui  debent  argentum  Domino  Régi 
reddant  pro  mardi  xiij  solidos  et  iv  denarios  Slerlingorum  de 
custodia  vel  liij  solidos  et  iv  denarios  Turonenset  vel  xxrj  solidos 
et  viij  denarios  Cenomanenses  et  roandatum  est  ex  parte  Domini 
Régis  quod  de  debitis  quœ  debentur  ei  sicut  promissum  in  Bai- 
lla noslra  de  illis  qui  non  habent  Turonenses  vel  Cenomanenses 
alios  denarios  recipiatis  et  similiter  faciatis  Eeri  de  debitis  quae 
debentur  alii  genti  ad  marcam  Rothomagensem  xiiij  solidos,  6«i- 
gampuii  xiij  solidos,  Andegav,  xiiij  solidos,  et  iij  denarios.  [Leblanc, 
p.  163.) 

IX. 

* 

Lictera  P.  Ducis  Britannie  de  moneta,  1225. 

Universis  ad  quos  presens  scriptum  pervenerit  P.  dux  Britan- 
nie cornes  Richemondie  salutem.  Noveritis  quod  dilecti  nobis  et 
cari  G.  abbas  et  conventus  S*»  Melanii  Redonensis  nobis  tradi- 
derunt  decimam  monetagii  nostri  que  sua  est  sub  hac  forma.  Vide- 
licet  quod  quoclenscumque  infra  lerminum  subscriptum  conti- 
geril  nos  ère  nostro  proprio  facere  monetare  pro  décima  il  la 
ipsis  singulis  annis  quadraginta  libras  persolvemus  si  vero  inté- 
rim ad  forum  monetare  fecimus  dlctl  monetarii  nostri  deci- 
mam predlctam  prout  melius  eam  percipere  consueverunt  tem- 
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porc  predccessorom  noslrorum  secundum  icnorem  cartarum 
suarum  intègre  percipienl.  Hanc  quidem  convencionem  nobis 
tenebunt  quousque  hères  noster  ad  comitatum  Britannie  tenen- 
dum  pervenerit  et  ei  tenram  sHam  reddidimus,  quo  cum  fuerit  per- 
ventum,  decimam  monetagii  comitalus  Britannie  secundum  for- 
mam  cartarum  quas  de  predecessoribus  nostris  habent  dicti  mo- 
nachi  sine  molestia  et  contradicliooe  intègre  percipient  nonob- 
siante  istc  convencione  nec  prejudicabit  illis  in  aliquo  ista 
concessio.  Eteciam  si  nos  comitatum  Britannie  infra  prefixum 
terminum  tenere  desierlmus  cessabit  ista  convencio  quam  nobis 
fecerunt  dictl  monachi ,  nec  eciam  modo  aliquo  propter  istam 
convencionem  tenebuntur  prefati  monachi  nostri  nostro  heredi 
vel  quibuscumque  successoribus  nostris  quin  decimam  predictam 
monetagii  preftxi  ab  eis  libère  paciûce  et  intègre  percipiant  juxta 
formam  cartarum  suarum.  Actum  anno  domini  M°  CC°  viceslmo 
quinlo.  (Cart.  de  Saint-Mélaine,  fol.  182  v°.) 

X, 

Licier  a  Dttcis  de  confirmation*  monete,  1249. 

m 

Universis  présentes  licleras  inspecturis  vei  au  di  tu  ris  Jobannes 
dux  Britannie  cornes  Richemondie  salulem  in  Domino.  Noverltis 
quod  nos  affirma v  i mus  et  firmavimus  ab  abbate  et  conventu  beati 
Mclanli  Redonensis  de  hec  quod  Ipsi  petebant  in  moneta  nottra 
pro  tricentum  libris  usque  ad  très  annos  completos  incipiendos 
in  festo  Penthecostes  proximo  venture.  Et  de  arreraglis  que  ipsi 
petebant  de  dicta  moneta  salvo  tamen  dlctls  abbatl  et  conventui 
ad  impletis  dictis  tribus  annis  esse  in  eodem  statu  quo  sunt  su- 
per peticlone  in  dicta  moneta.  Dalum  apud  Redon,  uïe  mart.  post 
quindenam  Pasche,  anno  Domini,  M"  CO  XL  nono.  (Cart.  de 
Saint-Mélaine,     18*  v.) 

XI. 

Règlement  de  Saint- Louis  pour  le  cours  des  monnaies.  1265. 
14  autrement  que  le  Roy  a  fait  des  Monoyes  est  tiex. 
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Que  nuls  ne  prangnent  en  sa  terre,  fors  purs  tournois  et  parisis 
et  lœveticns  (1),  deûs  pour  un  parisis. 

Et  commande,  pour  ce  que  le  pueple  cuide  qui  ne  soit  mie 
assez  de  monoie  de  tournois  et  de  parais,  que  len  prangne  nantois 
à  VEcu  et  angevins  quinze  pour  douze  tournois,  et  mançois  un 
pour  deux  angevins  et  estellins,  un  pour  quatre  tournois  :  et  veut 
que  l ce II es  monoyes  queurent  ainsi  par  sa  terre  par  tel  prix  de- 
vant dit,  tout  comme  il  l'y  plaira.  Et  se  aucun»  esloit  trouvé  ou 
prenant,  ou  mettant  icelies  monoyes  devant  dites  autrement  que 
il  est  devisé,  cil  perdrait  sa  monoye  ou  à  qui  elle  serait  trouvée. 

Et  teut  et  commande  que  les  monoyes  qui  sont  contrefaites 
à  la  senne,  c'est  à  sçavoir  poitevins,  provenceaux ,  tholosains 
ne  queurent  à  nul  pris,  ains  veut  et  commande  que  Us  soient 
perciez  en  quelconque  lieu  que  len  les  trouvera  entre  cy,  et  la  mi- 
Aoust,  et  après  ce  terme,  se  len  en  trouvoit  nules  qui  ne  fussent 
percié  en  quelconque  lieu  que  ce  fust,  ils  seraient  prins  et  perdus 
à  ceux  à  qui  Us  seraient. 

Et  veut  le  Roy  et  commande  que  c'est  ordennement  soit  tenu 
dans  toute  sa  terre  et  es  terres  à  ceus  qui  n'ont  propre  monoye.  Et 
à  ceus  qui  ont  propre  monoye,  veut  le  Roy  que  il  soit  aussi  tenu 
<m  leurs  terres  fors  tant  que  chascun  puisse  faire  prendre  sa 
propre  monoye  en  sa  terre  et  non  autrefois  que  celles  qui  sont 
nommées  dessus,  en  telle  manière  que  les  monoyes  dessus  dites 
contrefaites  en  la  monoye  le  Roy  ne  soient  reçues  ne  prinses  en 
nul  lieu.  Et  veut  le  Roy  que  cest  autrement  soit  ainsi  tenu  par 
tout  son  Royaume.  (Recueil  des  Ord.  des  R.  de  Fr. ,  tom.  I,  p.  94.) 

XIÏ. 

Dictis  die  et  loco  (die  lunao  post  festum  Aposlolorum  Philippi 
et  Jacobi  MCCLXX  apud  Abbatiara  de  Precibus)  computavit 
Brienlius  de  Silvanecto  de  MMMM  lib.  quas  debebat  D.  Comlti. 
ProGCCCI  marchis  V  une.  argentis  in  vasis,  MCLXXXI  lib.  XII  sol. 
VI  den.  de  quibus  misimus  D.  Comili  per  Magistrum  moneUc 
CL  march.  et  dimid.  De  factura  de  LXXXV1I1  march.  in  ollis  et 
magnis  sculellis  XIX  lib.  XVI  sol.  videlicet  IV  sol.  VI  den.  de 

(t)  Deniers  de  Laon. 
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quolibet  marcho;  de  factura  CGCLXII  mardi,  in  parvis  sculellis 
XXX  lib.  III.  sol.  IV  den.  videlicet  XX  den.  quolibet  marcho.  (D. 
Mor.,  Pr.  I,  col.  1008  ) 

XIII. 

Mandement  (1)  aux  Baillis  et  autres  Officiers  Comptables  de  porter  en 
la  Monoye  toute  leur  vaisselle  blanche,  et  de  publier  une  ordonnance 
portant  injonction  à  toutes  autres  personnes  d'en  porter  au  moins 
la  moitié,  1302. 

Philippes  etc.  au  Baillif  de  Sens,  salut.  Pour  la  nécessité  appa- 
rissant  et  pour  le  profit  commun  de  uostre  Royaume,  il  soit  ac- 
cordé assembliement  de  plusieurs  de  nos  amez  et  feaux  Prelaz 
et  Barons,  avec  noslre  Conseil,  que  il,  et  toutes  autres  personnes 
d'Eglise,  de  Religion,  ou  de  siècle  queles  que  elles  soient  baillent  et  dé- 
livrent en  présent,  la  moitié  de  tout  leur  vesselement  blanc,  ou  plus 
que  la  moitié,  se  à  moins  se  peuvent  faire  bonnement,  à  ouvrer 
en  nostre  monoie  pour  le  prix  de  quatre  livres  et  quinze  sols  tor- 
nois,  pour  chascun  Marc  de  Paris,  ou  de  semblable  valeur,  lequel 
prix  Nous  voulons  que  U  soit  rendu  sanz  délais  en  baillant  ledit 
argent,  et  soit  ordené  especialement  et  volons  que  vous,  et  touz 
noz  autres  Oûlciaus  et  Menistres  quelques  ils  soient,  qui  reçoivent 
le  nostre  en  icelle  Baillie,  bailliez  premièrement  audit  ouvrage  de 
ladite  monoie  sur  les  sercmens  que  vous  et  il  nous  estes  astrainz, 
toutes  voz  vaissellemens  d'argent  sans  nulle  retenue,  si  que  en  ce 
vous  soiez  veuz  moins  déportez  en  exemple  de  touz  :  et  de  ce 
nous  roulons  que  vous  et  il  atendez  à  payer  dudit  pris  jusques  à 
voz  premiers  comptes,  és  quieux  nous  otroions  desorendroit  que 
nous  le  puissions  rabattre  et  compter  en  paie;  et  retenir  selon  la, 
quantité  de  chascun. 

Derechlef  toute  autre  manière  de  gent  de  nostre  Baillie  baillent 
el  délivrent  aussi  esdiz  ouvrages  la  moitié  au  moins  de  leur  vais- 
sellement,  et  voulons  qué  il  soient  tantost  payez  dudit  pris.  Nous 
vous  mandons  que  celte  commune  accordancc  et  pourveance  signi- 
fiez à  touz  par  cri  gênerai,  sanz  faire  mention  de  Prelaz  ne  de 
Barons,  c'est  à  sçavoir  que  toute  manières  de  gens  quelque  il 


(1)  Envoyé  au  Duc  de  Bretagne. 
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soient  apporte  ni  à  nostre  plus  prochaine  Monoie  la  moitié  au 
moins  de  leur  vaissellement  d'argent  blanc  après  ce  cri,  et  paye- 
ment leur  sera  fait  du  dit  pris  présentement,  lequel  pris  nous 
creu  èt  haucié  outre  ce  qu'il  ne  valait  en  la  date  de  cette  Orde- 
nunce  especiaument  pour  relever  nos  subgez  de  dommages  et 
qu'il  ne  tiegnent  agrenance  faites  signifier  au  cri  que  tuit  accom- 
pliment  les  choses  dessus  dites  si  parfaitement  et  loialment  que 
Il  ne  conviegne  que  nos  metien  main  pour  raison  de  forfaiture. 
Donné  à  Paris  le  Jeudy  devant  feste  S1  Loys  Tan  de  grâce  mil 
trois  cens  et  deus.  (Ordonnances  des  Rois  de  France,  I,  p.  347.) 

XIV. 

Quittance  de  Bonin  Gui,  marchant  de  Florence.  1306. 

«  Sachent  touz  que  ge  Bonin  Gui,  marchant  de  Florence,  de- 
mourant  aux...  ay  receu  par  la  main  es  exequlours  dou  testament 

ou  de  la  derreine  volenté  treys  noble  prince       Johan,  duc  de 

Bretaigne,  conte  de  Richemont,  vint  et  dous  livres  de   pour 

les  despens  à  ceux  qui  allèrent  qtierre  assaeours  (essayeurs)  et 
fondours  de  moneye  pour  la  moneye  de  Nantes  ;  et  me  en  tienc 
à  bien  paié,  et  en  quite  ledit  Duc  et  ses  hers  et  ses  exequlours. 
Lesqueux  fondours  et  assaeours  ge  davant  dit  Bonin  envoyé 
querre  dou  commandement  audit  Duc.  Donné  tesmoign  mon  $eel... 

quitance  desdites  chouses  le  mardi  après        Tan  mil  troyt  cens 

tt  seis.  »  —  Original  en  parchemin;  Hait  scellé.  (Mél.  d'Arch.,  I.) 

XV. 

Lettre  adressée  au  duc  de  Bretagne,  touchant  le$  Monnaies,  1308. 

Philippe,  par  la  grâce  de  Dieu  Roys  de  France,  à  nostre  amé  et 
féal  le  Duc  de  Brelaigne,  salut.  Sçavoir  faisons  que  nous  considé- 
rans  et  regardans  que  le  commun  pueble  de  nostre  Royaume, 
tant  pour  le  fait  de  nos  guerres,  comme  pour  la  mutation  de  nos 
monnoyes  ont  été  durement  grevez,  et  desirans,  si  comme  à  nous 
apartient  le  profit  et  le  bon  estât  de  notre  pueble,  especiaument 
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à  présent  quant  au  fait  des  monoyes,  avont  de  nouvel  mandé  et 
fait  venir  à  Paris,  de  plusieurs  bonnes  villes,  deux  ou  trois  preudes 
hommes  de  chacun ,  qui  mieus  ou  fait  des  monnoyes  se  con- 
noissent,  pour  avoir  délibération  et  conseil  de  mettre  et  faire  re- 
venir nos  monnoyes  ou  point  et  en  Testât,  en  la  valeur  et  de  la. 
loy,  en  quoi  elles  estoient  au  temps  de  Monsr.  S1  Loys  nostre  ayeulr 
par  le  conseil  desquiex  preudes  hommes,  eicè  sur  ce  diligent  dé- 
libération, le  commun  profit  de  nos"  sougiez  regardé  r  voulans- 
encore  en  ce  nostre  singuler  domage  souffrir,  nous  avons  seur  le 
fait  des  dites  monnoyes  ordené  en  la  manière  qui  s'ensuit.  Pre- 
miérement,  nous  ordenons  et  voulons  que  les  doubles  parisis  et  les 
doubles  tournois  demeurent  et  soient  pris  et  mis  au  pris  que  ils 
queurent  à  présent  et  les  gros  tournois  de  sis  deniers  et  maaille 
pour  dis  deniers  et  maaille  parisis  et  non  pour  plus,  tant  comme 
il  nous  plaira,  pour  ce  que  nous  ne  voulons  pas  que  le  peuble  de 
notre  Royaume  ait  souffraite  de  monnoye. 

Derechief  que  nulle  monnoye  d'or  ne  d'argent,  blanche  ne  noire 
faite  dehors  nostre  Royaume  seur  poine  de  perdre  cors  et  avoir, 
ne  soit  prise  ne  mise  à  nul  feur,  fors  tint  seulement  billon. 

Derechief  pour  ce  que  l'en  a  contrefait  en  plusieurs  lieus  nos 
monnoyes  d'or  et  faussées,  dont  nostre  Royaume  et  nostre  pueple 
sont  domagez  et  dcceuz,  et  seraient  encore  plus,  se  remède  ni 
estoit  toust  mis,  nous  voulons  et  ordenons  que  les  deniers  d'or  a, 
la  chaise  queurent  quant  à  ore  pour  vint  cinc  soulz  tournois  tant 
seulement,  les  deniers  d'or  dits  à  la  mace  pour  tint  et  deus  sols  $it 
deniers  tournois,  les  deniers  d'or  à  la  Raine  pour  seze  soulz  huis 
deniers  tournois  et  les  petitz  deniers  d'or  derreniirement  faiz  (ij 
pour  douze  soulz  sis  deniers  tournois. 

Derechief ',  les  gros  tournois  de  vingt  un  deniers  qui  autrefois  ont 
esté  abatuz,  charront  du  tout,  ne  nuls  sus  painne  de  cors  et  d'avoir 
ne  les  prendre  fors  a  billon,  pour  que  ceus  qui  courrent  à  présent 
sont  aussi  comme  tous  contrefaiz  et  y  a  mout  de  faus,  de  quoy 
nostre  pueple  est  damagiez  et  deceus. 

Derrechiez  nous  de/fendons^  sus  palne  de  cors  et  d'avoir  que  nus 
de  nos  ofuciaus  de  notre  ostel,  ne  autres  ne  praingne,  ne  ne  mette 
nulle  des  dites  monnoyes  deffendues  ne  des  autres  qui  auront 
cours,  fors  au  pris  dessus  diz. 

(I)  Pelils  royam.  —  Ltblanc. 
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Derrechief,  nous  pour  relever  le  pueple  de  damage  avons  ordmé 
que  les  Mesires  de  nos  monnoyes  prendront  pour  nous  le  marc 
d'Argent  en  billon.  Argent  le  Roy  au  marc  de  Paris  pour  cinquante 
et  sept  soulz  tournoiê  et  en  Argent,  Argent  le  Roy  pour  cinquante 
neuf  soulz  [tournois,  et  deffendons  étroitement  sus  faine  de  corps 
et  d'avoir  perdre,  que  nuls  orfèvres,  changeurs,  ou  autres  ne  vende 
ne  acheté,  Argent,  ne  billon  à  greigneur  pris  que  nous  les  ferons 
prendre  à  nos  monnoles  si  comme  dessus  est  dit ,  si  ce  n'estoit 
argent  ouvré,  ou  il  eust  aucune  façon  lequel  se  porra  vendre  ou 
acheter  plus  chier,  selonc  la  valeur  de  le  façon  senz  fraude. 

Derrechiez ,  nous  deffendons  estroitemenl  et  commandons  sur 
paine  de  cors  et  d'avoir  que  nus,  en  nostre  Royaume,  ne  affine 
ne  Argent,  ne  billon  fors  en  l'oslel  de  nos  monnoyes. 

Derrechief,  nous  deffendons  par  certaine  cause  espéciaument 
pource  que  nostre  Royaume  n'est  pas  a  présent  souffisaument 
garniz  de  petite  monnoye,  que  nus  ne  trace,  ne  ne  porte  hors  de 
nostre  Royaume  parisis  ne  tournois  petiz,  ne  parisis  doubles  ne 
doubles  tournois  se  ce  n'estoient  Pèlerins  ou  autres  personnes  qui 
pour  leur  besoing  auraient  aler  hors  du  Royaume,  ausquicx  len 
lesseroit  porter  des  parisis  ou  des  tournois  petiz  pour  leur  dépens 
soufnsamment  sanz  fraude,  pour  le'  congié  de  ccus  qui  de  par 
nous  à  ce  seraient  députez  ne  nul  de  quelque  condition  que  soit, 
rie  trace  hors  de  notre  Royaume  argent  ne  billon,  espéciaument  les 
gros  tournois  de  vingt  un  dener  lesquiex  nous  avons  abatuz  et  mis 
à  billon. 

Derrechief.  pour  oster  les  fraudes  qui  ont  esté  faites  aucune  fors 
et  porroient  encore  estre  faites,  nous  deffendons  que  nus  ne  porte 
hors  de  nostre  Royaume,  Argent  ne  vessellement  se  ce  n'estoient 
Prelaz-ou  nobles  ou  autres  honorables  personnes  ausquiex  selon 
Testât  de  chacun  len  lesserait  porter  vessellement  souffisaument  sanz 
fraude. 

Pour  quoy  nous,  vous  mandons  que  vous  nos  dites  ordenances 
ces  eslieus  de  vostre  terre,  ou  vous  verrez  convenir,  faciez  sanz 
delay  crier  et  publier  sous  les  paines  dessusdiles  estroitement 
tenir  et  garder. 

Donné  à  Paris,  le  mardi  après  Pasques,  l'an  de  grâce  mil  trois 
cent  huit.  (Ordonn.  des  Rois  de  Fr.,  tome  f,  p.  419.) 
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XVI. 

Lettre  de  Louis  X  au  duc  de  Bretagne  êttr  la  faiblesse 
de  sa  monnaie,  1315. 

Loys,  par  la  grâce  de  Dieu,  Itoy  de  France  et  de  Navarre,  a 
nostre  amé  et  féal  le  duc  de  Bretaignc,  salut  et  dileclion.  Nous 
avons  oys  mult  grant  complaincle  et  mult  grant  clameur  degrant 
multitude  de  nostre  pueple  de  granz  et  de  petiz,  de  riches  et  de 
povres,  disans  que  vous  et  no*  autres  barons  de  nostre  Royaume 
qui  ont  leur  monnoyage  faites  plus  fleble  mon  noie  et  d'autre  aloy, 
et  d'autre  pois,  et  d'autre  coign  que  vos  devanciers  n'ont  fait  ça 
en  arrère,  et  que  reson  n'est,  pourquoy  nostre  pueple  est  grasse- 
ment deçeu  et  domagié,  et  est  conlre  le  profil  commun,  donc 
nous  avons  esté  requis  que  nous  y  melons  remède,  si  comme 
nous  y  sommes  tenuz  et  ne  le  devons  soufTrir.  Pourquoy  nous 
vous  mandons  que  vous  soiez  par  devant  nous  à  Paris,  à  cesle 
prochaine  feste  de  saint  Andrieu,  apostre,  à  laquelle  journé 
nous  avons  aussi  nos  autres  barons  par  devant  nous  et  par  devant 
nostre  grant  conseil,  car,  sus  ces  choses,  nous  entendons  à  or- 
donner lors  et  toutefois  nous  vous  défendons  que  en  dementiers 
vous  ne  forgiez  ne  ne  fèces  forgier,  ne  coignier  en  vos  mon- 
noiages  jusque  a  tant  que  nous  aions  ordené  sus  ce.  Et  sachiez,  si 
vous  ne  venez  à  la  dite  jornée,  nous  non  contralans  vostre  ab- 
sence, ordenerons  sur  ces  choses  en  la  manière  que  nous  verrons 
que  ce  soit  au  commun  profit  et  que  reson  sera.  Donné  à  Com- 
pigne,  XI  jours  de  novembre,  l'an  de  grâce  M.  CCC  et  quinze. 
(D.  M.,  Pr.,  tome  I,  col.  1258.) 

XV»/ 

Ordonnance  de  Louis  X  sur  les  monnaies  des  Prélats 
et  Barons,  131C. 

Ce  sont  les  mon  noies  des  barons  et  des  prelaz  du  royaume  de 
France  qui  se  dient  avoir  droit  de  faire  monnoie  telle  comme  ils 
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la  dolgent  Taire  de  pois,  de  loy  et  de  coing  qu'ils  ont  faite  an- 
ciennement. Fait  et  ordonné  par  Jehan  le  Paumler,  Nicolas  des 
Moulins  et  Jehan  de  Nuesport,  maistres  des  monnoies  nostre  sire 
le  Roy,  l'an  de  grâce  MCCCXV  environ  Noël ,  et  fut  ceste  copie 
baillée  par  maislre  Regnault,  clerc  des  monnaies,  lundi  XVII* 
jour  de  may,  Tan  mil  CGCXVI. 

Item,  la  monnole  le  duc  de  Brelalgne.  Les  deniers  doivent  estre 
à  IIJ  d.  XVJ  grains  de  loy  argent  le  Roy  et  de  XIX  s.  VJ  d.  de 
pois  au  marc  de  Paris.  Item,  les  maailes  de  la  dicte  monnoie 
doivent  estre  à  IIJ  deniers  de  loy  argant  le  Roy  et  de  XVJ  s.  IX 
d.  oboles  doubles  au  marc  de  Paris  et  ne  porront  faire  que  le 
disième  de  maailes,  c'est-à-dire  IXe  1.  de  deniers  et  C.  1.  de  oboles 
doubles  et  aussi  vaudront  les  deniers  et  les  oboles  dessus  dictes 
avalué  l'un  parmi  l'autre  à  pette  t.  et  à  obole  t.  XX  den. ,  mai* 
la  livre  que  petiz  t.  C'est  assauoir  que  les  XIB  d.  de  la  mon 
noie  dessus  dicte  ne  vaudront  que  XIJ  petiz  t. 

Et  doit  faire  le  duc  de  Bretagne  le  coing  de  sa  monnoie  deviers. 
croiz  et  deviers  pille  telle.  (Num»  Mod.,  p,  81.  )  (1). 

XVUI. 

Lettre  de  Philippe  V  à  Jean  III  sur  la  faiblesse  de  sa  monnaie,  1320. 

Philippes,  par  la  grâce  Dieu,  Rois  de  France  et  de  Navarre,  a 
nostre  amé  féal  Jehan,  duc  de  Bretagne,  salut  et  dilection.  A 
nous  desirans  touzîours  si  comme  droiz  est  la  paix  et  le  profit 
commun  de  nos  subgez  et  adrecierl'estat  de  notre  roiaume  est  venu 
que  nos  subgez  ont  esté  fortement  grevez  et  dommagiez  commu- 
nément par  lonclemps  jusques  a  ores  en  grant  preiudice  de  nous 
et  de  notre  droit  roial  par  le  fait  et  l'abbus  d'aucunes  monnoies 
que  aucuns  des  barons  de  nostre  roiaume  ont  maintenues  et  fait 
faire  d'autrement  que  a  els  n'appartient,  entre  lesquels  nous 
avons  entendu  de  vous  que  les  monnoies  de  vostre  terre  et  de 

(I)  Suivant  le  registre  des  monnaies  qui  avaient  cours  alors,  celles  de 
Bretagne  représentaient  d'un  côté  l'échiquelé  de  Ùreui  au  quartier  d'her- 
mine avec  cette  légende  Johannes  Dux,  et  de  l'autre  côté  une  croix  avec  I* 
légende  Britanniœ.  —  D.  Mor.,  t.  1",  p.  «33. 
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voslre  duchée  vous  avez  maintenues  et  fait  faire  en  autre  ma- 
nière que  vous  ne  poîez,  ne  deviez,  en  els  defraudant  de  juste 
poiz  et  de  droiturier  aloi;  et  pour  ce  que  nous  appartient  à  ce 
adrecier  et  pourveoir  car  ce  de  remède  convenable,  nous  vous 
adiournons  aus  hautiercs  de  ceste  prochaine  Chandeleur,  à  Paris, 
par  devant  nous  ou  nos  genz  sur  ces  choses  et  à  aler  avant  si 
comme  raison  en  sera  ;  et  pour  vous  présenter  de  par  nous  ces 
présentes  lettres,  nous  avons  député  et  députons  Jehan  Daenville, 
noslre  amé  sergent  d'armes,  et  auquel  nous  ajousterons  plaine 
foi  sur  ce  que  il  nous  raportera  que  il  en  ara  fait.  Données  à 
Paris,  le  pénultième  jour  de  décembre,  l'an  mil  trois  cenz  et  vint. 

«  Pcr  dominum  Regem  et  suura  considiuro. 

«  Ad  rclationem  vestram.  (R.  N.  1847.) 

XIX. 

Rcsponses  faites  aux  gens  le  Duc  de  Bretaingne  sur  le  faict  de  ses  mon- 
nayes d  Saint-Germain  en  Laye,  Van  1339. 

Eilraict  des  Registres  de  la  Cour  des  Monnoycs. 

A  ce  que  les  gens  du  Duc  de  Bretaingne  ont  monstre  au  Roi 
Monseigneur,  que  aucuns  qui  s'appellent  ses  Commissaires  sont  venus 
de  nouuel  en  la  terre  dudit  Duc  et  ont  prins  et  séellé  toute  la 
monnoye  et  tout  le  billon  qu'ils  ont  trouué  chiez  les  Changeurs  et 
autres  Marchans,  et  mis  à  la  main  du  Roy,  par  inuentoire,  tous 
les  biens  de  ceux  qu'ils  ont  trouué  par  information  secret  te, 
avoir  porté  billon  ou  argent  à  la  monnoye  dudit  Duc,  et  qui 
auoient  prins  et  vsé  de  sa  monnoye,  et  supposant  et  disant  qu'ils 
auoient  pour  ce  forfaict  tous  leurs  biens. 

Puet  ainsi  est  respondu  aux  gens  dudit  Duc,  soubs  la  correc- 
tion du  Roy  et  de  son  Conseil,  qu'il  est  bien  veritez  que  Commis- 
saires ont  esté  enuoyez  en  toutes  les  parties  du  Royaume,  pour  géné- 
ralement deffendre  que  aucuns  sur  peine  de  perdre  corps  et  auoir, 
nt  fust  si  hardy  de  porter  billon  de  monnoye  du  Roy  ou  de  ses 
prédécesseurs  ailleurs  que  à  ses  Monnoycs,  et  puet-estre  que  les- 
dits  Commissaires  ce  sont  enformez  d'aucuns  Changeurs  ou  Mar- 
chans, qui  ont  porté  billon  de  monnoye,  Royaulx  ou  monnoye, 
Royaulx  pour  billon  ou  autres  monnoycs  que  celles  du  Roy,  spe- 
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étalement  à  Limoges  cl  y  ont  bien  trouué  Changeurs  el  Mar- 
chans,  qui  ont  confessé  que  plusieurs  fois  ont  porte  monnoye  du 
Roy,  ou  de  ses  prédécesseurs  pour  billon  à  la  monnoye  dudit 
Duc;  et  pour  ce  qu'ils  ne  pouuoient  faire  sans  preiudice  du  Roy, 
l'ont  amende  cognoissaument,  la  générale  amende  est  voluntaire 
de  corps  et  de  biens.  Car  nul  ne  puet  fondre  la  monnoye  du  Roy 
dedens  son  Royaume,  qui  n'encoure  tele  peine,  et  ce  a  fait  le 
Maistre  de  la  Monnoye  de  Limoges,  si  comme  il  appert  par  sa 
confession,  par  son  papier,  et  par  la  déposition  des  tesmoingnage 
de  plusieurs  Changeurs  et  Marchans,  et  n'est  pas  doute  que  ce 
ne  soit  en  grand  dommage  et  vitupère  du  Roy. 

Item,  à  ce  q'uils  dient  que  lesdits  Commissaires  ont  fait  départir 
et  aller  hors  de  la  Monnoye  de  Duc  les  ouvriers  et  les  monnoyers 
qui  y  esto'tent. 

Il  est  bien  veritez  que  toutesfois  que  le  Roy  fait  ouurcr  et  mon- 
noyer  en  ses  Monnoyes,  tous  les  ouuriers  et  monnoyers  du  sere- 
ment  de  France  sont  tenus  venir  à  sesdites  Monnoyes  pour  ouurer 
et  monnoyer,  sur  peine  de  bannissement  et  autres  peines,  et  lais- 
sier  toutes  autres  Monnoyes,  et  pour  ce  que  dcfTaut  en  ha  es 
Monnoyes  du  Roy  ;  et  mesmement  à  la  requesle  des  ouuriers  et 
monnoyers  qui  y  sont,  tous  les  autres  qui  n'y  ont  esté  trouuez, 
ont  esté  appeliez  au  Ban,  ainsi  comme  l'en  puet  et  doit  faire  par 
l'obligation  ;  en  quoy  ils  sont  tenus  et  obligiez,  et  comme  l'en  a 
touslours  accouslumé  à  faire  en  tel  cas,  et  ainsi  est  spécialement 
contenu  es  prluileges  qu'ils  ont  du  Roy. 

Hem,  à  ce  qu'ils  dient  que  l'en  prent  de  iour  en  iour  toutes  les 
monnoyes  des  Marchans  de  la  terre  dudit  Duc. 

Il  est  bien  veritez,  qoe  à  tous  Marchans  ou  autres  de  quelque 
tiltre  qu'ils  soient,  qui  portent  autres  monnoyes  que  celles  du 
Roy  hors  de  la  terre  du  Seigneur,  qui  icelle  monnoye  puet  faire, 
suppose  que  iceluy  Seigneur,  autre  que  le  Roy,  ait  pouuoir 
d  icelle  monnoye  faire,  Icelle  monnoye  puet  estre  prinse,  et  est 
tenue  pour  billon,  ne  n'a  point  de  cours  hors  de  la  terre  diceluy 
Seigneur,  mais  doit  estre  perciéc  et  portée  a  la  Monnoye  du  Roy 
pour  billon,  et  en  la  terre  mesme  du  Seigneur  qui  le  ferait  faire 
autre  que  telle,  comme  il  doit  deuuroit-elle  eslrc  prinse  et  per- 
ciée  par  Jes  gens  du  Roy,  et  cnuoyée  pour  billon  à  ses  Mon- 
noyes, et  auec  ce,  y  a  autres  grands  peines,  si  comme  il  est  sceu 
notoirement  cl  tousiours  a  esté  accouslumé  ainsi  laire,  et  puet- 
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cslre  c(ue  pour  faire  en  ce  garder  le  d  roi  et  du  Roy  se  diligemment 
qu'il  doit  appartenir,  l'en  a  mis  gardes  en  la  terre  du  Roy,  là  où 
meslicr  est,  qui  ont  le  quart  de  ce  qui  est  iugié  pour  forfairc. 

Item,  l'en  puet  monslrer  aux  gens  dudil  Duc,  qu'il,  ne  tous 
ses  prédécesseurs,  ne  firent  onques  mes  monnoyes  double,  ne  si 
prés  du  coing  du  Roy  comme  il  fait  à  présent.  Car  il  y  a  si  petite 
différence  que  le  commun  pueple  ne  le  puet  connoistre,  ains  y  a 
si  grande  déception,  que  le  Roy  et  le  pueple  y  ont  esté  dommagiez 
depuis  trois  ans  ou  environ,  que  le  Duc  commença  icelle  double 
monnoye,  de  cent  et  cinquante  mil  livres.  El  de  plus,  l'en  a  vne 
autrefois  veu  que  les  prédécesseurs  a  ils  mesmes  ont  fait  mon- 
noye en  Bretaingne  qui  courait  pour  vn  petit  denier  et  y  auoit  vn 
escusson  de  Bretaingne  en  la  fourme,  laquelle  fourme  il  no  puet, 
ne  doit  changer;  et  aussi  ou  temps  qu'ils  pouuoient  faire  mon- 
noye à  Limoges,  ils  faisoient  petits  deniers,  où  il  auoit  vn  escu  de 
Bretaingne  à  vn  quart  des  deniers  de  Limoges,  et  se  il  pouuoit 
faire  monnoye,  si  ne  puet-il  celle  fourme  changer. 

Item,  leur  puet  l'en  monslrer  que  le  Roy  a  Bulle  du  Siège  de 
Rome,  que  aucuns  Prélats,  Barons,  ou  autres  de  son  Royaume, 
ne  dehors,  ne  peuent  faire  aucune  monnoye  semblable  aux  senes, 
ne  prés  de  son  coing,  et  se  ils  le  font,  ils  sont  ex  corne  niez,  et  n'en 
peuent  eslre  assoubs,  hors  de  le  personne  du  Pape,  si  comme  plus 
pleinement  est  contenu  en  ladite  Bulle.  El  est  à  sçauoir  que  no- 
nobstant les  choses  dessusdites,  le  Roy  a  fait  autre  responsc 
gracieuse  au  Duc,  par  ses  lettres  qu'il  luy  a  envoyez  sur  ce.  — 
(Preuves  du  Traité  de  la  Cour  des  mon  noies,  p.  15.) 

♦ 
* 

XX. 

Philippe  VI  remet  au  Duc  de  Bretagne  les  amendes  prononcées  cotitre 

lui  par  ses  Commissaires. 

BEAV  SIRE,  Nou3  auons  veu  vos  lettres  de  créance,  que  nous 
ont  apportées  vos  gens  et  les  auons  oys  sur  les  choses  qu'ils  nous 
ont  requises  de  par  vous  sur  le  faict  de  vostre  monnoye,  et  sur  ce 
leur  ont  nos  gens  fait  responses  en  nostre  présence ,  lesquelles 
nous  vous  enuoyons  encloses  soubs  le  seel  de  nostre  secret,  et 
lesquelles,  selon  ce  qu'il  semble  à  plusieurs  de  nostre  Ungnage, 


Digitized  by  Google 


3G6  PIÈCES  JUSTIFICATIVES. 

et  à  aucuns  aulres  de  noslre  grand  Conseil  sont  iusles  et  raison- 
nables, et  par  icelles  vous  pourra  apparoir  que  nos  Commissaires  et 
gens  ont  bien  et  iustement  fait  ce  que  ont  fait  sur  ce.  Toutesvoyes, 
Beau  Sire,  pour  la  très-grand  amour  que  nous  auons  à  vous,  et 
pour  considération  des  bons  et  agréables  seruices  que  vous  et 
vos  deuanciers  auez  fait  ou  temps  passé  à  nos  prédécesseurs  et  à 
nous,  et  croyons  fermement  que  vous  nous  ferez  encore  :  Nous 
qui  vouldrions  faire  pour  vous  tout  ce  que  nous  pourrions  bonne- 
ment ,  auons  par  délibération  de  noslre  Consel ,  fait  semblable 
response  a  vosdites  gens  en  la  manière  qui  s'ensuit.  C'est  à 
sçavoir,  que  ou  cas  que  vous  et  vos  gens  vous  vouldrez  souffrir 
de  faire  venir  et  recevoir  à  vos  Mon  noyés  billon  de  nos  roon- 
noyes ,  ou  de  nos  prédécesseurs ,  ou  monnoyes  Roy  aulx  pour 
billon;  et  aussi  de  faire  aucune  monnoye,  fors  tant  seulement  aui 
coings  anciens,  ausquels  vous  et  vos, prédécesseurs  l'auez  accous- 
tumé  à  faire  de  ancienneté,  par  quoi  elles  sont  si  dinerens  que  le 
pueple  les  puisse  connoistre  des  nostres  :  Nous  pour  la  grand 
amour  que  nous  auons  à  vous,  et  vouldrions  auoir  tousiours  : 
tous  remettons  et  quittons  toutes  les  peines  et  amandes,  esquelles  tout, 
tos  gens,  et  ceux  qui  en  aucune  manière  se  sont  entremis  de  la  mon- . 
noue  que  vous  auez  fait  faire  iusques  à  la  datte  de  ces  présentes.  Et, 
Beau -frère,  sçachicz  certainement  que  nous  ne  sauons  nul  de 

♦ 

quelque  estât  qu'il  soit,  à  qui  nous  feissions  telle  ou  semblable 
grâce,  et  se  il  a  venait,  que  ja  n'auiengne,  que  vous,  vos  gens, 
ou  vos  subgiez  le  voulsissiez  autrement  faire  dont  nous  aurions 
grand  merueille  nostre  entente  est  de  y  garder  nostre  droit,  lout 
ainsi  comme  nous  feissions,  et  faire  peussons  auant  la  datte  de 
ces  présentes.  Donné  à  S.  Germain  en  Laye,  le  dix-hulcliesrae  iour 
de  Mars,  l'an  mil  trois  cens  trente  neuf.  ADAM,  signé.  —  (Preuves 
du  Traité  de  la  Cour  des  monnaies,  p.  16.) 

XXI. 

Inventaire  des  monnaies  trouvées  au  Trésor  de  l'Eglise  de  Nantes, 
après  la  mort  du  duc  Jean  111,  1341. 

In  nomine  Domlni  Amen.  Anno  à  Nativitate  ejusdem  1341. 
mense  Junli  15,  scilicet  die  Veneris  post  feslum  B.  Barnaba?  Apos- 
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loli,  station  posl  horam  Completorii  in  Nannetensi  Ecclesia  de- 
cantatam,  Indictione  9.  Pontificatus  S.  in  Christo  Palris  ac  Do- 
mini  nostrl  Domini  Benedicli  xu.  Sanctae  Rom.  Eccl.  Pontificis 
anno  vu.  Paleat  universis  per  hoc  prœsens  publicum  instrumen- 
tum,  quod  in  nostra  Notariorum  publicorum  et  testium  infra 
scriplorum  prœsentia  personnaliter  constituti  nobilis  vir  et  po- 
tens  Joannes  Dominus  de  Darvalo  miles,  virique  venerabiles  et 
discret!  Domini  et  Magistri  Philippus  de  Castro  Decanus,  et  Eudo 
de  Rogerio  scolasticus  Ecclesiœ  Nannetensis,  ac  Guillelmus  de 
Rogerio  Valletus,  executores,  ut  dicebatur,  testamenti  seu  ullimac 
voluntatis  inclitae  memorirc  defuncti  Domini  Joannis  nupcr  Ducis 
Britannis,  Comilis  Richemundiae,  ac  Vicecomitis  Lemovicensis, 
nomme  executorio  quo  supra  et  non  alio,  ut  dicebant,  intranles 
Reveslicorium  ipsius  Ecclesia?,  et  aperierunt  quandam  arcam  cor- 
da tam,  sigilloque  perili  viri  Domini  Joannis  Renibandi  Prœsbyteri 
Rectoris  Ecclesiae  et  Albarrez  Diocesis  Nan.  nuper  Argentarii  de- 
functi praedicti,  dum  vivebat,  ut  dicebatur,  sigillatam,  in  qua 
archa  reperienlas  monetas  infra  scriptas  in  saccis  lineis,  seu  po- 
•ch'ns  reposilas,  1°  viz.  Quindecies  centum  et  tresdecim  Duplices  auri. 
flem  novies  centum  et  duo  scuta  auri  in  eodetn  sacco  cum  interfinio 
modico.  Item  ducentum  viginti  Pavillon**  auri.  Item  septies  viginti 
octo  Leone»  auri.  Item  ducentum  decem  et  octo  Regales  auri.  Item  quin- 
quaginta  très  Florenos  Florentiœ  auri.  Item  tresdecim  Coronas  auri  et 
duas  Agnas  auri  in  eod.  sacco  cum  interfinio  ligaturarum.  Item 
octies  centum  qûatringenti  decem  Regales  auri.  Item  viginti  et  unum 
Parisiensis  auri  in  uno  sacco,  quasquidem  monetas  auri  prefatus 
Argentarius  aliàs  receperat,  ut  dicebatur,  vice  et  nomine  execu- 
torum  prxdictorum  a  prudente  viro  Oliverio  de  Turre  nova  cive 
Nannet.  Receptore  pro  dlcto  Duce,  dum  vivebat,  in  certls  Iocis 
ad  Ducatum  Britanniac  spectantibus,  specialiter  deputato  ;  quas- 
que  monetas  auri  sic  receptas  dictus  Argentarius  in  quadam  be- 
sacia  coriacea  recludcns,  in  Ira  dictam  arcam  reposuerat  conser- 
vandas,  donec  eas  per  executores  dicli  testamenti  ab  inde  deferri 
ad  alium  locum  contingeret  tutiorem.  » 

In  super  in  ipsamet  arca  reperientes  monetarum  et  pecuniarum 
summas  infra  scriptas  cedulis,  seu...  ciis  superscriptis  intitulatas, 
et  in  saccis  seu  pocbiis  repositas ,  quas  per  manum  Paganl  de 
Tuscha  Valleti  de  Recepta  Vicecomitalus  Lemovicensis  peripum 
facia,  Nannetis  delatas  receperat,  quas  dictus  Argentarius  in  dicta 
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arca  reposuerat  vice  et  nomlne  quîbus  supra,  1°  Videlicet  ducen- 
tum quadraginta  libras  do  Limogen.  Item  in  eadem  mdncla  ducen- 
tum sexaginta  decem  libra$.  Item  in  illa  moneta  ducentum  quin- 
quaginta  libras.  Hem  in  illa  moneta  centum  libras.  Item  in  illa 
moneta  centum  libras.  Item  in  illa  moneta  cenlum  libras.  Item  in 
illa  moneta  ducentum  quadragenta  libras.  Item  in  illa  monela  sep- 
tuaginta  libras.  Item  in  duplicibus  tricentum  trigenta  lib.  Item 
in  duplicibus  tricentum  quadragenta  decem  lib.  Item  in  duplici- 
bus quadraginta  très  lib.  Item  in  duplicibus  octies   viginti  lib. 
Item  in  obolis  albis,  quolibet  prodecem  denariis,  qualmr  centum  qua- 
ter  viginti  decem  lib.  Item  in  mdem  obolis  quingentas  quadra- 
ginta lib.  Item  in  obolis  albis  Burdegaliœ  sexaginta  quatuor  lib. 
Item  in  obolis  albis  de  quindecim  denariis  quolibet,  quatuor  cen- 
tum quadragenta  decem  et  octo  lib.  Item  in  eisdem  obolis  ter- 
centum  setuaginta  quinque  lib.  Item  duodecim  vigenti  très  decim 
duplices  auri,  quolibet  pro  sexaginta  quinque  solidis  valente,  octies 
centum  viginti  duas  lib.  quinque  sol.  Item  quadraginta  sex  pavil- 
lones,  quolibet  pro  quinquaginta  solidis  valente,  quinquaginla 
quatuor  lib.  Item  unara  ounciam ,  quindecim  sterlinguos  cum 
dimidio,  auri  pro  pretio  viginti  septem  librarura.  Item  septem 
Icônes  auri  valentes  decem  et  septem  libras  et  decem  solid.  Item 
pavillones  auri  quadraginta  pro  cenlum  libris.  Quas  omneset  sin- 
gulas  mondas  praedictas  ipsi  execulores  ab  illa  arca  sic  aperla 
extrahi  fecerunt  et  jusserunt,  ut  ab  inde  ad  Thesaurarium  Eccle- 
siœ  Mannet,  tulius  et  securius  conservandre  deferrenlur,  et  in  ibi 
reponerenlur  etc.  Acta  sunt  hœc  in  locis  qu'tbus  supra,  prout  su- 
perius  exprimitur,  prxsentibus  executoribus  supradiclis  Nicolao 
Thesaurario,  Oliverio  de  Turre  nova,  Y>one  de  Bodegat,  Roberlo 
de  sancto  Pastano,  Gaufrido  Clavenrario,  Joanne  Strabonis  près» 
bytero,  Gregorio  Darce,  et  Henri  Kcrvent  Clericis,  et  nonnullis 
altis  ad  heec  vocatis  leslibus  et  rogutis.  (D.  Mor.,Pr..  tome  I, 
col.  iii3.) 

XXII. 

Lettre  du  duc  Charles  sur  le  fait  des  monnayes. 

Charles,  Duc  de  Bretagne,  Vicomte  de  Limoges,  Seigneur  de 
Guise  et  du  Macne  à  noslre  seneelial  de  Rennes  et  à  Jamel  Jumel, 
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général  Maître  de  nos  Monnoies,  salut.  Comme  par  la  délibéra- 
tion de  notre  conseil,  nous  eussions  ordonné  que  nulle  monnoie 
dehors  le  Royaume  n'aurait  cours  par  notre  Duché,  ne  soit  prinse 
par  nul  pris  par  les  grands  Inconvénients  et  déceptions  en  quoy 
nous  et  notre  peuple  en  étions  en  plusieurs  manières  deçeus,  et 
que  nuls  de  nos  subgés  ne  fust  si  hardi  en  quoique  il  se  pourait 
mesprendre  et  meffier  envers  nous  de  y  marchander,  ne  y  donner 
cours,  et  par  vertu  de  cette  Ordonnance  en  faisant  deffense  à 
tous  que  nul  ne  fust  assez  hardi  de  renfraindre  sur  certaine- 
peine  a  nous  être  appliquée  et  leur  corps  en  notre  volonté,  les- 
quex  sénéchaux  firent  scavoir  et  bannir  solempnellement  chacun 
en  son  povolr  notre  dite  ordonnance  et  néanmoins  depuis  ce  il 
vint  à  la  connaissance  de  vous,  notre  dit  Seneschal,  que  plusieurs 
de  nos  sugez  demourant  en  votre  dite  Seigneurie  se  éloient  efforcez 
et  avoient  fait  défait  contre  notre  ditte  Ordonnance  et  depuis  le 
ban,  et  pour  ceste  cause,  les  feites  appeller  à  droit  devant  vous, 
et  pour  ce  cas  et  autres  touchant  :  nos  monnoies  leur  feites  gager 
les  amendes,  lesquels  nous  voulons  que  vous  ou  l'un  de  vous  le- 
vez ou  faites  lever  haslivement.  Et  pour  ce  que  ces  choses  sont 
ou  pourraient  être  en  grand  préjudice  de  nous,  domage  et  dé- 
ception de  notre  peuple-,  et  nous  qui  devons  y  pourvoir  à  toutes 
fins  tant  pour  nous  que  pour  notre  peuple,  tant  en  cest  fait  que 
en  tous  autres  touchant  fait  des  monnoies,  que  bon  et  bref  re- 
mède y  soit  pourveu;  et  nous  confiant  du  bien,  sens,  loyaulté,  et 
diligence  de  vous  et  de  chacun  vous  mandons,  commandons  et 
commettons  si  mestier  C3t  et  chacun  de  vous  pour  le  tout  que 
promptement  et  sans  aucun  delay  tous  ceux  que  vous  trouverez 
qui  en  aucune  manière  auront  fait  contre  notre  dite  Ordonnance 
pour  quelque  cause  ou  raison  que  ce  soit,  tant  en  cest  fait,  comme 
en  tous  autres  touchant  fait  de  monnoie,  vous  prenez  le  corps 
d'iceulx,  en  quelques  lieu  que  vous  le  pourrez  trouver,  hors  lieu 
saint,  et  mettez  iceux  ou  faites  mettre  en  bonne  prison  fermée; 
et  en  outre  en  faites  tel  et  si  bon  accomplissement  de  justice 
comme  vous  verrez  que  sera  à  faire,  tant  pour  leur  remettre  le 
cas  criminel  en  civil  par  finances  d'argent,  amande  civile  que 
autrement,  comme  vous  verrez  que  appartiendra,  par  quoi  tous 
autres  y  prengnent  exemple.  Et  des  finances  et  rémissions,  que 
vous  ou  l'un  de  vous  avez  faites,  ou  ferez,  sur  ce  nous  apparais- 
sent vos  lettres,  nous  promettons  à  les  approuver  et  rectifier 
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par  les  noires,  et  a  ce  faire  vous  donnons  et  à  chacun  de  vous 
plein  pouvoir  et  mandement  espécial.  Mandons  et  commandons 
à  tous  et  à  chacun  nos  subjets  que  en  ce  faisant,  aient  dépen- 
dance à  tous,  et  a  chacun  obéissent  diligeament  et  entendent. 
Donné  à  Nantes  sous  le  scel  de  notre  très-chère  compagne  la  Du- 
chesse en  absence  du  notre,  le  xx  jour  du  mois  de  Juing,  Tan  mil 
trois  cents  et  sexante.  (D.  Mor.,  Pr.,  tome  I,  col.  1533.) 

XXIII. 

Déclaration  du  Roy  d'Angleterre ,  touchant  les  Monnoieurs  qu'il 
envoie  en  Bretagne,  et  sur  la  quantité  de  monnoie  qu'il*  doivent 
battre,  13*3. 

Rex  universis  ad  quos,  etc,  salulem.  Sciatis,  quod  cùm  nos  de 
assensu  nuntiorum  Britanniae  ad  nos  in  Angliam  destina torum 
miltamus  quosdam  Monetarios  ad  easdem  partes  Britanniae  pro 
moneta  in  eodem  Ducatu  pro  sustenlalione  hominum  nostrorum 
ibidem  in  obsequium  nostrum  venturorum,  cudenda,  volumus  et 
concedimus  pro  nobis  et  hxredibus  nostris,  quod  cussio  hujus- 
modi  Duci,  seu  Ducissx,  aut  hominibus  dicti  Ducatus  Britanniae 
non  cedat  in  pra?judicium,  nec  ab  aliis  trahatur  in  consequenliam 
in  futurum.  In  eu  jus,  etc.  Teste  Regeapud  Westmonasterium  de- 
cimo  die  Martii. 

■ 

Rex  omnibus  ad  quos,  etc.,  salutem.  Sciatis,  quod  cùm  nobilis 
Tir  Almarius  de  Cliçon,  Tutor  et  cuslos.Joannis  filii  et  haeredis 
Joannis  Ducis  Brilanniaï  et  Comitis  de  Monteforti  (juxta  conven- 
tiones  inter  nos  et  ipsum  initas)  mille  libras  sterlingorum ,  aut 
valorem  eorumdem  in  alla  moneta  currente  in  Britannia,  vel  si 
tantam  monetam,  undè  dictas  mille  libras  sterlingorum  supplere 
poterit,  non  habeat,  residuum  in  plata  argentea  dilecto  et  fideli 
nostro  Waltero  de  Mauny,  quem  jam  ad  partes  Britannia;  in  ob- 
sequium nostrum  transmiltimus ,  ad  opus  nostrum  mutuo  libe- 
rare  promiserit,  ita  quod  nos,  si  hujusmodi  plata  praefato  Wal- 
tero libéra  ta  fuerit,  certos  monetarios  ad  dictas  partes  Britanniae 
miltere  possimus  pro  moneta  de  dicta  plata,  quousque  dicta? 
mille  librse  sterlingorum  intègre  fuerint  persolutœ,  cudenda,  et 
quod  moneta  aliqua  in  eodem  Ducatu  Britanniae  (postquam  de 
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prredicta  moneta  sic  cussa,  aut  de  sterlingis,  vel  alia  moneta  sic 
liberanda  nobis,  aut  prœdicto  Waltero  noraine  nostro  de  mille 
libris  sterlingorum  satisfactum  fuerit),  per  nos  seu  dictos  mone- 
tarios  nostros,  nisi  de  yoluntate,  licentia  et  assensu  prœdicli  Du- 
cis  et  Ducisssc  uxorls  ejus,  Tel  dicti  Almarici,  non  cudatur.  Volu- 
mus  et  concedimus  pro  nobis  et  hsredibus  nostris,  quod  mone- 
ta m  aliquam  (à  tempore  quo  mille  llbne  sterlingorum  de  dicta 
Plata  sic  cussa,  et  de  sterlingis,  vel  alia  moneta  sic  liberanda, 
nobis  aut  praefato  Waltero  nomine  nostro  soluUc  fuerint)  eudere 
non  faciemus,  nec  cudi  permittemus ,  nisi  ex  voluntate  prsedic- 
torum  Duels  et  Ducissœ,  sicut  prœdictum  est;  et  quod  cussio 
pnedicta  eisdem  Duci  et  Dueissae,  aut  eorum  haeredibus,  seu  ho- 
minibus  Ducatus  prœdicti  non  cedat  in  prajudicium,  nec  trahatur 
in  consequenliam  in  futurum.  In  cujus,  etc.  Dalum  apud  West- 
monasterium  15  dieMartii.  (D.Mor.,  Pr.,  t.  I,  eol.  1*36  et  1437.) 
*  ■ 

XXIV. 

Protition  de  la  Capitainerie  de  Qttimperié  pour  Roger  David,  1354. 

Rex  omn.  ad  quos,  etc.  salut.  Sciatis  quod  pro  bono  servitio 
quod  dilect.  et  fld.  noster  Roger  us  David  nobis  in  Ducatu  Brit. 
Impendit  et  impendet  in  futurum,  commisimus  ei  etntodiam  Cas- 
tel  lanx  et  villaB  de  Kemperelé,  habendam  cum  moneta,  redemp- 
tionibus,  proficuis,  emolumentis,  et  omnibus  aliis,  quae  ad  dicta  m 
Castellaniam  et  villara  pertinent,  vel  pertinere  poterunt,  quandiu 
Castellaniam  et  villam  praedictas  in  et  sub  obedientia  nostra  con- 
tigerit  remanere  ;  ita  semper  quod  idem  Rogerus  Capitaneo  et 
locum  noslrum  tenenti  in  Ducatu  praedicto,  qui  nunc  est,  vel  qui 
pro  tempore  fuerit,  obediens  sit  et  inlendens,  etcum  eodem  Capi- 
taneo, quoliens  in  obsequium  nostrum  in  diclo  Ducatu  de  guerra 
equitare  contigerit,  juxla  prœmunitionem  eidem  Rogero  Inde  fa- 
clendam  cum  viginti  hominibus  ad  arma  et  triginta  sagittariis,  ad 
proprios  custus  et  ex  pensas  ipsius  Rogeri,  equitabit,  absque  eo 
quod  idem  Rogerus  quidquam  ultra  hos  pro  custodia  et  proficuis 
praedictis  nobis,  seu  aliis  facere  teneatur.  In  cujus,  etc.  Teste  Rege 
apud  Westmonastcrium  decimo  die  Junii.  Per  ipsum  Regem. 

Et  mandatum  est  Thoma?  de  Roland  Capitaneo  et  locum  Régis 
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tenenti,  in  Ducatu  Britannis,  vel  ejus  locum  tenenti,  quod  eidem 
Rogero  Castellanlam  et  villa  m  pracdictas  liberet,  habendas  una 
corn  moneta,  redemptionibus,  proficius,  emolumentis,  et  omnibus 
aliis  ad  easdem  Castellaniam  et  villam  spectantibus  juxta  tenorem 
litlerarum  Régis  pradictarum.  Teste  ut  supra.  (Dom  Mor.,  Pr., 
tom.  I,  col.  1494.) 

XXV. 

Mandement  du  roi  Charles  V  du  17  septembre  1374,  portant  qu'il 
sera  fait  une  nouvelle  fabrication  d'espèces  en  Bretagne. 

Charles  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France,  etc.  Sçavoir  fai- 
sons que  pour  la  vraye  affection  et  amour  que  nous  avons  au 
gouvernement  et  peuple  de  Bretaigne,  et  aflin  que  ledit  peuple 
y  puist  vivre  en  bonne  paix  et  union,  sans  avoir  discors  ne  dis- 
cension  en  la  prinse  de  la  Monnoye  qui  a  eu  ou  aura  cours  oudit 
pais  et  Duché,  avons  par  grant  et  meure  delibéracion  ordonné  et 
ordonnons  que  oudit  pais  seront  faites  nouvelles  Mon  noyés;  et 
pour  en  estre  faict  envoyons  en  icelui  pais  nostre  amé  et  féal 
Martin  de  Foulques,  Général  Maistre  de  nos  Monnoyes,  auquel 
conûans  à  plaln  de  son  sens,  loyaulté,  et  diligence,  avons  donné 
et  donnons  par  ces  présentes  povoir  et  auctorité  de  faire  ouvrer 
à  Nantes,  à  Renés  et  à  Vannes  et  y  faire  faire  et  forger  telles  et 
semblables  Monnoyes  blanches  et  noires  de  poix,  loy  et  cours, 
comme  celles  qui  derrenièrement  ont  été  faictes  oudit  pais, 
excepté  que  par  devers  l'escu,  qui  est  des  armes  de  Bretaigne,  là 
où  il  dit  Iohannes  dux  Britanniœ,  l'on  mectera  en  ce  lieu  :  Moneta 
Britanie  seulement  et  par  la  manière  qu'il  est  contenu  ès  Instruc- 
tions sur  ce  envoyées  oudit  Martin,  soubz  nostre  contre  scel, 
lesquelles  Monnoyes  sitost  que  faictes  seront,  nous  voulons  avoir 
cours  par  tout  ledit  pays  de  Bretaigne,  sans  ce  que  nulle  autre 
Monnoye  par  avant  faicte  oudit  pais  y  ait  doresnavant  cours; 
mais  soit  portée  et  baillée  ou  marc  pour  Billon,  sur  peine  de 
perdre  ladicte  Monnoye,  et  d'encourir  pour  ce  amende  voulentaire 
envers  Nous;  et  aveç  ce  donnons  povoir  oudit  Martin  de  mectre 
et  establir  de  par  Nous  Gardes,  Contregardes  et  autres  Officiers  ès 
dites  Monnoyes,  tels  que  bon  lui  semblera,  se  il  trouve  que  ceux 
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qui  à  présent  sont  n'y  soient  convenables  et  prouflHàbles  ;  de 
establir  Changeurs  par  toutes  les  bonnes  villes  dudit  païs  et  d'en 
bailler  sur  ce  ses  lettres  lesquelles  nous  confermerons  touteflbis 
que  requis  en  seront  ;  et  général lement  de  faire  toutes  autres 
choses  qui  au  bien  et  prouralt  desdites  Monnoyes  peuvent  et 
pourront  competer  et  appartenir.  Si  donnons  en  mandement  par 
ces  présentes,  à  tous  Cappitaines,  Bail  Hz,  Prévosts,  Chastellains 
et  autres  Officiers  oudit  pays  de  Bretaigne,  que  oudit  Martin  en 
faisant  les  choses  dessurdites  et  celles  qui  en  deppendent,  obéissent 
et  entendent  diligeamment  et  luy  prestent  conseil  et  aide,  se 
requis  en  sont  ;  et  avec  ce,  lesdites  Monnoyes  mises  sus  facent 
crier  et  publier  que  nulz  ne  soit  si  hardiz  sur  les  peines  dessus- 
dites, de  prendre  autres  monnoyes  que  celles  qui  de  nouvel 
faictes  seront  oudit  pays  ;  mais  soient  toutes  portées  au  marc  pour 
Billon.  En  tesmoin  de  ce,  Nous  avons  fait  mectre  nostre  scel  à 
ces  présentes  Lectres.  Donné  à  Meleun  le  XVII*  jour  de  Septembre, 
l'an  de  grâce  mil  111*  LXX1III,  de  nostre  règne  le  XI«.  (Ordonnances 
des  Rois  de  la  3«  race,  VI,  p.  40.) 


XXVt. 

Faux  Monnayeur»  puni*,  1386. 

«  Et  parce  que  lesdits  accusés  ont  franchement  et  sans  toruture 
confessé  ledit  cas  (d'avoir  fait  fausse  Monnoie  au  coing  de  Mon- 
sieur de  Bretaigne  et  à  ses  armes)  ont  esté  par  M.  le  Président 
jugez  et  condemnez  estre  pugnis,  pour  laquelle  pugnition  sont 
condemnez  estre  bouillis  en  eau  chaude,  jusques  à  la  mort  en- 
durer, et  leurs  terres  et  tous  biens  acquis  et  confisquez  à  Mon- 
sieur. »  (D.  Mor.,  Pr.  II,  col.  523  ) 


XXVII. 


Extrait  de  l'Enquête  sur  le»  droit»  du  Duc  de  Bretagne,  1392. 

 Item  en  ce  que  touche  l'article  dou  fait  des  monnayes  dit 

et  recorde  (le  tesmoin  Monsour  Acaris)  par  son  serment  qu'il  a  veu 
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apporter  à  un  Parlement  à  Rennes  grand  nombre  de  monnayes 
blanches  qui  estoit  signée  et  mcrchéc  :  monnoye  de  Bretagne  faite 
à  Rennes,  et  mesme  vit  trouver  à  Nantes  en  la  Tourneufve  és 
trésors  dou  Duc  Jehan  plusieurs  espèces  de  monnayes  de  Bretagne 
qui  estoient  merchées  dou  coing  de  plusieurs  Ducz,  et  aussi  en 
fut  trouvé  de  monnayes  noires  de  diverses  espèces,  et  celles  que 
l'an  disait  qui  estoient  de  cuir;  mais  à  dire  proprement  dou  fait 
des  monnoyes  d'endroit  le  Duc  Jehan  n'estoit  pas  cest  tesmoin 
appelle  au  Conseill  par  celi  temps;  bien,  dit-il,  que  Mons. 
Charles  de  Blois  que  se  appelloit  Duc,  et  tenoit  la  Duché,  fit 
monnoyer  en  plusieurs  citez  et  villes  en  Bretagne  monnoyes 
blanches  et  noires,  et  autres,  et  usa  par  H  et  ses  Officiers,  et  tout 
le  païs  en  fut  gouverné  le  temps  durant  qu'il  occupa  ledit  Duché, 
sans  débat  que  cest  témoin  g  veist  ne  olst,  et  dempuis  la  mort 
dudit  Mons.  Charles,  Monsieur  le  Duc  qui  à  présent  est,  a  fait 
monnayer  en  diverses  citéz  et  villes  de  divers  pris  de  monnoye 
blanche  et  divers  alolz,  et  encorre  fait  de  jour  en  jour,  et  nonob- 
stant que  mondit  Sieur  fust  en  Angleterre,  le  pays  de  Bretagne 
tint  et  usa  des  monnayes  que  mondit  Sieur  avoit  fait  faire,  et 
dempuis  sa  venue,  et  qu'il  fut  à  bon  accord  avec  le  Roy,  en  a 
usé,  et  le  pays  se  gouverne  de  ses  monnayes  sans  débat  que  cest 
tesmoin  veist  ne  olst  estre  mis  à  rencontre,  et  partant  comme 
on  a  oy  dire  és  anciens  et  és  notables  gens,  qu'il  a  veu  user  en 
son  temps,  et  à  Nosseigneurs  les  Ducz  et  à  leurs  Officiers,  cuide, 
et  croit  fermement,  et  est  son  record  que  Nosseigneurs  les  Ducz 
puissent  et  dayent  monnayer  et  faire  monnayer  monnayes  blan- 
ches et  noires,  et  avoir  correction  et  punition  ainsi  et  comme 
Roys  et  Princes  peuvent  et  doivent  avoir  en  leurs  terres,  et  est 
son  record. 

 Item  en  ce  que  touche  le  fait  des  monnayes ,  recorde  (le 

tesmoin  Frère  Jehan  le  Bart)  que  à  un  sien  hébergement  nommé 
Fontaine  Rouault  fut  autrefois  trouvée  monnaye  blanche  de  Brc- 
taigne,  laquelle  fut  aportée  et  remise  à  un  Parlement,  et  en  a  vu 
trouver  de  anciennes  monnayes  blanches;  et  vit  que  ou  temps 
de  Monsieur  Charles  que  Dieu  absolle,  qui  en  fit  monnaye,  qui  en 
usa;  et  Monsieur  qui  est  à  présent,  en  a  toujours  usé  et  fait  mon- 
nayes de  diverses  pièces  et  coins,  et  partant,  comme  en  a  veu, 
cuide  et  croit  que  ce  soit  le  droit  de  Nosseigneurs  les  Ducs,  et  est 
son  record.  (Dom.  Mor.,  Pr.  H,  col.  596  et  597.) 
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XXV1U. 

Patentes  Normanniœ  anni  VU  Henrici  V.  —  Pars  1,  mem- 
brane 50,  dorso. 

8  mai  t4l9.  —  De  ordinacione  moncu. 

Henry,  etc.,  à  tous,  etc.,  savoir  faisons  que  pour  la  très  grant 
vollenté  et  affeccion  que  nous  avons  soubz  Dieu  et  sur  sa  benoîte 
mere  pour  terilr  nostre  peuple  en  pais  a  noz  bons  et  vray  subgets 
estans  en  nostre  pals  de  Normcndie  et  pour  éviter  à  tous  incon- 
vénient et  maintenir  paix  et  amour  envers  tous  en  faire  le  de 
nous  et  garder  nostre  peuple  de  travel  et  dommage  et  débat.  Et 
pour  ce  que  plusours  plaintes  sont  venuz ,  et  que  grans  maux 
s'en  pouri  ensuir  se  pourveu  ny  estoit  sur  le  fait  d'aucunes 
monnoyes  qui  deprésent  ont  cours  en  nostre  dit  pais  et  duchié  : 
c'est  assavoir,  blans  de  deulx  blans  francoys  à  un  escu  a  troys 
fleur  deliz;  blans  de  deulx  blans  a  un  escu  de  Bourgongne;  blans 
de  Bretaigne  à  neuf  ermines,  et  les  petits  blancs  de  I1II  deniers, 
ensemble  avons,  en  nostre  conseil,  et  pour  certaines  causes  à  ce 
nous  mouvans ,  ordonné  et  délibéré  que  toute  ladite  monnoye 
aura  cours  et  sera  prenable  par  la  fourme  que  ensuit.  C'est 
assavoir  :  blans  de  deulx  blans  Francoys  pour  deux  blans,  et  le 
petit  blanc  Francoys  pour  un  blanc;  le  grant  blanc  de  Bour- 
gongne pour  deulx  blans,  et  le  petit  blanc  de  Bourgongne  pour 
un  petit  blanc;  le  grant  blan  de  Bretaigne  pour  VIII  de  tour-  * 
nois;  le  petit  blanc  pour  de  tournois;  pourveu  toutes  voyes 
que  toutes  les  diz  monnoyes,  selon  les  diz  pris,  soient  de  bon 
alloy  et  prenables.  Sy  donnons  en  mandement  et  commission  a 
nostre  bailli  d'Evreux  que  yceulx  monnoyes,  et  selon  ce  que  dit 
est,  il  face  crier  et  publier.  En  defFendant  à  tous  que  nul  ne 
nulles,  de  quelque  estât  qu'il  soit  n'atente  au  contraire,  mes  les 
prengnent  et  mettent  pour  la  déclaracion  dessus  dite.  .Mandons 
aussi  a  nostre  dit  bail  1  y  que  des  débatz  et  des  cors  et  juridicion 
de  ce  il  congnoisse  souvérenemenl  et  de  plain  par  manière  de  ré- 
formacion ,  et  que  a  lui  soit  obeyc  diligemment ,  sur  peine  de 
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prison  et  d'encourir  nostre  indignacion.  —  Donne  en'noslre  chasttl 
de  Vernon  sur  Sayne  le  VHh  jour  de  May. 
(Ess.  sur  les  Monn.  des  ducs  de  Bourgogne,  p.  91.) 

XXIX. 

I 

Privilèges  accordés  aux  Monnoyeurs  par  Jean  V.  1*20. 

Jean  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Bret.  Comte  de  Montfort  et 
de  Richemont;  à  tous  ceux  qui  ces  présentes  Lettres  verront  ou 
orront,  salut.  Nos  bien  amés  et  féaux  les  Ouvriers  et  Monnoyers 
de  noz  Villes  et  Mon  noyés  de  Rennes  et  de  Nantes,  nous  ont  de 
présent  exposé  que  ils  et  leurs  prédécesseurs  et  successeurs  furent 
anciennement  par  noz  prédécesseurs  ordonnés  pour  le  proffit 
commun  de  tout  l'universel  peuple  à  ouvrer  et  faire  monnoye, 
pour  ce  que  entièrement  le  monde  ne  pou  volt  bonnement  estre 
gouverné  ne  droite  égalité  à  un  chacun  à  ce  que  est  sien  estre 
faite;  et  que  aussi  lesdits  Ouvriers  et  Monnoyers  se  sont  adstrains 
et  obligés  à  ce  faire,  tant  qu'à  nul  autre  mestier,  office,  ne  estât 
durant  l'ouvrage,  ne  se  pourront  addonner;  et  que  noz  prédéces- 
seurs Roys,  Ducs  et  Princes  de  Bretaigne  leur  donnèrent  et  oc- 
troyèrent plusieurs  grandes  libertés,  franchises  et  exemptions,  par 
lesquelles  ils  donnèrent,  entre  autres  choses,  estre  exempts  de 
non  répondre  en  cas  personnel  devant  Juge  quelconque,  pour 
quelconque  cas  que  ce  soit,  sinon  devant  les  Prévosts  desdictes 
Monnoyes,  et  en  cas  de  ressort  devant  les  grands  et  généraux 
Maistres  d'icelles  Monnoyes,  excepté  de  troys  cas,  sçavoir  est  de 
meurtre,  de  larcin  et  de  rapt;  et  avecques  ce  estre  quittes,  francs, 
et  exempts  partout  nostre  pays  et  Duché  de  toutes  constitutions, 
tailles,  péages,  ports,  passages,  guets  et  réparations  de  Villes  et 
généralement  de  toutes  subventions,  actions  et  impositions 
quelles  soient  à  lever,  ouvrants  et  non  ouvrants,  marchandants 
et  non  marchandants,  nonobstant  quelconques  privilèges  donnés 
ou  à  donner,  dont  ils  et  leurs  prédécesseurs  ont  jouy  ez  temps 
passés  ;  et  que  de  nouvel  et  puis  na guerres  on  les  veut  faire  con- 
tribuer à  tailles  et  réparations  de  Villes,  à  guet  et  garde  de  portes, 
et  à  ce  les  contraindre  par  prinsc  et  exécution  de  leurs  biens,  et 
mesme  durant  le  temps  qu'ils  sont  à  l'œuvre  de  nosdites  Mon- 
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noyés,  cri  leur  grand  dommage  et  préjudice,  et  aussi  de  nous  et 
de  toute  la  chose  publique  de  noslre  pays  et  contre  leurs  privi- 
lèges, franchises  et  exemptions.  Nous  supplians  et  requerans  sur 
ce  par  nous  leur  estre  pourveu  de  nostre  bon  et  gracieux  remède, 
en  les  faisant  garder  et  maintenir  en  leurs  libertés  et  exemptions, 
sans  ce  que  ce  ou  temps  advenir  on  leur  puisse  ne  doive  de  raison 
en  ce  donner  empeschement  ne  destourbier  quelconque.  Pour- 
quoy  nous,  eu  égard  aux  choses  dessusd.  enclins  à  leur  supplica- 
tion, et  considérans  la  bonne  obéissance  qu'ils  nous  ont  faict  de 
nous  fournir  et  garnir  nozdicles  Monnoyes,  sçavans  qu'ils  sont 
adstrains  et  obligés  à  ce,  laquelle  adstrinction  et  obligation  re- 
donde  à  toute  l'université  du  peuple  et  de  tous  les  habitans  et 
réparans  en  nostre  Duché,  de  quelque  estât  et  condition  qu'ils 
soient,  et  que  mêmes  nous  avons  veu  plusieurs  lettres  et  Chartres 
faisant  mention  des  libertés,  franchises  et  exemptions  à  eux  et  à 
leurs  prédécesseurs  et  successeurs  données  par  noz  prédécesseurs 
Roys,  Ducs  et  Princes  de  Bretaigne,  et  par  nous,  tant  par  Lettres 
de  Parlement  que  autrement  octroyées  et  confirmées;  nous,  de 
nostre  auctorité,  pouvoir  Royal  et  Ducal,  de  certaine  science  et 
grâce  spécial  par  la  teneur  de  ces  présentes  Lettres,  tous  les  pri- 
vilèges, franchises,  libertés  et  exemptions  donnés  à  nozdicls 
Ouvriers  et  Monnoyers  par  noz  prédécesseurs  Roys,  Ducs  et 
Princes  de  Bretaigne,  ainsi  que  dit  est,  confirmons,  approuvons, 
donnons  et  octroyons  à  toujoursmais  perpétuellement  à  nozdicts 
Monnoyers  et  Ouvriers  pour  eux  et  leurs  successeurs,  avecques 
les  Maistres,  Gardes,  contre-Gardes,  Tailleurs,  Essayeurs  desd. 
inonnoyes,  qui  à  présent  sont  et  qui  pour  le  temps  advenir  le 
seront,  et  que  ne  soit  tenu  d'aucun  cas  personnel  par  devant 
quelconques  Juges  que  ce  soit,  si  ce  n'est  devant  les  Prévosts 
desd.  Monnoyes,  et  en  cas  de  ressort,  devant  les  grands  généraux 
Maistres  de  nozdictes  Monnoyes,  ou  l'un  d'eux,  et  en  cas  de  res- 
sort, en  nostre  général  Parlemens,  excepté  de  trois  cas,  sçavoir 
est,  de  meurtre,  larcin  ou  rapt  ;  et  que  nozdicts  Ouvriers  et 
Monnoyers,  lesd.  Ofl&ciers,  leurs  femmes,  familles,  varlets  et  ser- 
viteurs de  nozdils  Monnoyers  (sans  couvrir  autres  soubz  ombres 
d'eux)  soient  francs,  quittes  et  délivrés  par  nostre  Duché  de 
toutes  tailles,  coustumes,  péages,  passages,  travers,  par  raison 
desd.  marchandises  ou  autrement  de  tous  imposts,  fouages,  sub- 
sides, d'osts,  changes,  chevauchées,  réparations  de  Villes,  de 
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guet,  arrière-guel,  et  de  garde  de  portes,  et  généralement  de 
toutes  exécutions,  moleslations,  impositions  et  de  toutes  servi- 
tudes et  novalités  quelles  soient,  et  comme  elles  soient  nommées 
et  appellées,  ouvrans  et  non  ouvrans,  marchandans  et  non  mar- 
chandai, excepté  ceux  qui  ne  serviront  à  l'ouvrage  de  nozdîctes 
Monnoyes  quand  mestier  sera  et  requis  en  seront,  s'ils  n'ont  vraie 
et  légitime  excusation  sans  fraude  et  collusion.  Car  ainsi  le  vou- 
lons et  nous  plaist;  et  ô  le  consentement  de  nostre  Grand  Conseil, 
nonobstant  quelconques  privilèges  donnés  ou  à  donner  au  con- 
traire; pourveu  que  ils  soient  et  seront  tenus  de  non  partir  ne 
aller  hors  de  nostre  pays  durant  le  temps  que  nozdictes  Mon- 
noyes ouvreront  sans  le  congé  et  licence  de  l'un  des  généraux 
Maistres  de  noz  Monnoyes,  ou  de  l'un  des  Prévosts  d'icelles;  et 
aussi  toutes  les  -foys  que  nous  voudrons  faire  ouvrer  en  noz  Mon- 
noyes dessusd.  et  que  lesdicts  Ouvriers  et  Monnoyers  seront  hors 
de  nostred.  pays,  ils  sont  et  seront  tenus  venir  à  nostre  service 
esd.  Monnoyes,  le  leur  faisant  scavoir  par  suffisant  intervale,  et 
payant  leurs  dépands  pour  la  première  venue,  jusqu'au  lieu,  au 
regard  de  la  distance  ;  et  avecque  ce  prenons  et  mettons  nozdits 
Ouvriers  et  Monnoyers  et  quatre  Officiers  de  nozdicts  Monnoyers, 
leurs  femmes,  familles,  varlels  et  serviteurs,  leurs  biens,  justes 
pocessions  et  saizines  quelconques,  en  notre  spécial  le  et  perpé- 
tuelle sauvegarde,  et  voulons  et  octroyons  que  celui  ou  ceux  qui 
grieff,  moleste,  destourbier,  ou  aucun  dommage  leur  feroient 
sommairement  et  de  plain,  sans  ordre  de  plect,  ne  figure  de  ju- 
gement, soit  procédé  à  icelui  et  iceux  condempnés  et  contraints  à 
rendre  tous  cousis  mises  et  dommages  en  quoy  il  seront  encourus 

* 

pour  le  fait  des  empeschements  et  amendes  à  nous  et  à  partie, 
selon  la  qualité  du  mal  fait  sans  rien  en  épargner.  Et  par  ces  pré- 
sentes, mandons  et  commandons  et  étroitement  enjoignons  à  tous 
et  chacuns  noz  Sénéchaux,  Alloués,  Procureurs,  Capitaines,  Con- 
nestables,  Baillifs,  Prévosts,  Sergents,  leurs  Lieutenans,  et  à  cha- 
cun et  tous  autres  Justiciers,  Officiers,  Fermiers,  et  autres  quel- 
conques, les  laisser  jouir  et  user  de  leursdicles  franchises,  etc.- 
Leur  en  avons  baillé  et  donné  en  tesmoing,  et  que  ce  soit  ferme 
et  stable  à  toujoursmais,  ces  présentes  lettres  scellées  de  nostre 
scel  de  Chancellerie  en  lacs  de  soye  et  cire  vert.  Donné  en  nostre 
ville  de  Vennes,  nostre  général  Parlement  tenant,  le  dernier  jour 
du  mois  de  septembre  l'an  de  grâce  1120.  Par  le  Duc,  de  son 
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commandement,  et  en  son  Conseil,  le  général  Parlement  tenant 
auquel  le  Vicomte  de  Rouan,  les  sires  de  Chasteaubrient  et  de  la 
Suzc,  le  Président  Bernard  de  Keroneuff,  les  Séneschaux  de 
Nantes,  de  Dinan,  du  Gavre,  l'Alloué  de  Rennes,  Messire  Henry 
duJuch,  et  plusieurs  autres  estoient.  (Dom.  Mor.,  Pr.,  tom.  H, 
col.  i046  à  1048.) 

XXX. 

Monnaies  employéei  dans  le  compte  de  Jehan  Mauleon,  trésorier  de 
t Espagne,  et  receveur-général  des  profits  des  monnoyes  de  Mon- 
contour,  et  des  taux  et  rachat  du  ressort  de  Goello;  depuis  son 
dernier  compte  en  juin  1414,  jusqu'au  23  mars  1421. 

Nobles.  Veils  moutons.  Florins  de  Bretaigne.  Loyaux  de  Bre- 
taigne. Morisques.  Moutonnez.  Heaumez.  Doubles  florins  de  Bre- 
taigne. Monnoye  neuve  de  x  d.  de  cours.  Blancs  de  x  d.  de  cours, 
les  uns  à  iv  d.  de  loy,  et  les  autres  à  iv  d.  obole  ;  cl  gros  de  xx  d. 
de  cours,  les  uns  à  vi  d.  de  loy,  les  autres  à  îv  d.  ob.  d'autres  à 
m  d.  vu  grains,  d'autres  à  u  d.  ob.  d'autres  enfin  à  u.  den.  seu- 
lement de  loy.  (D.  Mor.,  Pr.  II,  col.  1109.) 

XXXI. 

Lettre  de  Jean  V,  qui  établit  Charles  de  Lespervez  second  président 
de  sa  Chambre  des  Comptes  et  général  maître  de  ses  monnoies, 
1422. 

Jehan  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Bretaigne,  comte  de  Mont- 
fort  et  de  Rlchemont,  à  tous  ceux  qui  ces  présentes  lettres  ver- 
ront et  oiront,  salut.  Sçavoir  faisons  comme  ja  pieça  et  dez  le 
17  jour  de  may  Tan  1422.  nous  considerans  la  prudence,  grand 
sçavance,  loyauté  et  bonne  diligence  de  noslre  bien  amé  et  féal 
Escuier  Charles  de  Lespervez,  et  pour  la  parfaite  confiance  que 
nous  avons  toujours  eue  et  à  bonne  raison  à  lui  et  ès  siens,  et 
pour  plusieurs  bonnes  considérations  à  ce  nous  mouvants  eus- 
sions icelui  Charles  institué  commis  et  ordonné  second  Président 
de  nos  Comptes  avec  grand  et  général  Maislrc  de  nos  Monnoies 
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de  Bretagne  aux  droits,  gages,  honneurs,  profits,  prérogatives 
et  esmolumens  auxdits  Offices  et  à  chacun  d'eux  appartenais, 
auxquels  Offices  ledit  Charles  se  soit  bien,  d  eu  cm  en  t  et  loyau- 
raent  porté  à  nos  honneurs  et  profits,  et  pour  ce  que  nous 
suimes  toujours  desirans  de  bien  reconnoistre  nos  bons  servi- 
teurs à  ce  que  un  chacun  soit  plus  désirant  de  bien  nous  servir 
et  que  avons  trés-bonne  et  pleine  confiance  ez  féauté,  loyauté, 
prudhomie  et  bonne  diligence  dudit  Charles  nostre  Conseiller 
attendu  mesme  la  bonne  et  noble  lignée  dont  il  est  issu ,  de 
laquelle  de  tout  temps  nous  et  nos  prédécesseurs  avons  esté  et 
suimes  par  chacun  jour  loyaument  servis ,  avons  aujourd'huy 
par  délibération  de  nostre  Conseil  de  rechef  et  tout  de  nouvel 
institué,  commis  et  ordonné  ledit  Charles  second  Président  de 
nos  Comptes  avec  grand  et  général  Maistre  de  nosdites  Monnoies 
au*  droits,  gages,  honneurs,  profits  et  esmolumens  auxdits  Of- 
fices appartenants,  sçavoir  à  l'Office  de  Président,  ceux  que  pre- 
nait maistre  Salmon  Pereou  durant  le  temps  qu'il  servait  nosdits 
Comptes,  et  à  celui  de  grand  Maistre  deux  cens  livres  monnoye, 
auquel  Charles  de  faire  exercer  lesdits  Offices  nous  avons  donné 
et  donnons  plain  pouvoir,  autorité  de  par  nous  et  mandement 
cspecial ,  mandons  et  commandons  aux  Malsires  particuliers , 
gardes,  ouvriers  monnoyers  et  autres  officiers  en  ce  faisant  audit 
Charles  estre  obéissans  et  diligemment  entendants  ;  car  ainsi  le 
voulons  et  nous  plaist.  Donné  en  notre  ville  de  Rennes,  le  18  fé- 
vrier Tan  1422.  Par  le  Duc,  de  son  commandement  et  en  son 
Conseil,  auquel  les  comtes  de  Richemont  et  d'Estampes,  les  sires 
de  Rosmadec,  de  Plœuc  et  de  Poulmic,  le  sénéchal  de  Nantes,  le 
procureur  général,  Jehan  Hauleon  et  plusieurs  autres  estoient. 
(D.  Mor.,Pr.  II,  col.  1131.) 

XXXII. 

Pierre  II  restreint  les  privilèges  des  Monnoye ur$,  1451. 

XXV.  Et  pour  ce  que  plusieurs  soubz  couleur  d'estre  mon- 
noyers par  ligne  en  office  de  monnoyers  par  création  et  institution 
de  nous  et  de  nos  prédécesseurs  se  veulent  exempter  de  contri- 
buer aux  aides,  tailles  et  subsides  mises  sus  pour  le  bien  de  U 
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chose  publique  de  nostre  pays,  ja  soit  qu'ils  soient  marchands 
publics  et  publiquement  marcha  d  dan  s,  achetans  draps  et  autres 
denrées  de  plusieurs  sortes  et  les  rendent  en  gros  et  en  détail, 
sur  lesquels  lesd.  imposls  et  subsides  sont  imposez;  et  que  en 
vertu  d'aucunes  lettres  concernantes  leurs  privilèges,  pour  ce  que 
en  icelles  est  contenu  franchises  pour  iceux  vendans  et  non  ven- 
dans,  marchands  et  non  marchands,  iceux  ouvriers  et  Officiers 
de  monnoies  en  vertu  d'icelle  cause  et  autrement  se  veulent  en- 
tièrement appel  1er  exempts  et  non  contributifs  à  aucun  subside, 
par  quoy  plusieurs  pledairies  s'en  sont  ensuivies  à  la  vexation  et 
grant  dommaige  de  nos  subgiets  en  maintes  manières;  à  quoy 
desirans  pourvoir,  avons  par  bonne  délibération  et  par  la  loi  gé- 
nérale en  nostre  Parlement  déclaré  et  ordonné,  déclarons  et  or- 
donnons par  ces  présentes  que  lesdits  monnoiers  et  autres  gens 
Officiers  de  monnoie  demourans  et  residens  en  nostre  pays,  qui 
se  marchanderont  vins  et  autres  denrées  en  gros  et  en  détail, 
pour  le  vendre,  en  poyeront  les  debvoirs,  Imposls  et  autres  sub- 
sides sur  ce  mis  et  ordonnez  pour  le  bien  de  la  chose  publique 
du  pays,  sans  se  joyr  ne  aider  en  ce  cas  d'aucunes  franchises, 
privilèges  ,  ou  exemptions  à  cause  du  fait  des  franchises  ou 
coustitutions  de  monnoyers ,  quelle  tolérance  ou  usance  qui 
en  ait  esté  faite  le  temps  passé  ;  mais  les  monnoyers  de  droite 
ligne  deuement  instituez  et  receus  ez  offices  de  monnoyers  seront 
exempts  de  leurs  personnes  de  tailles  et  subsides  avecque  des 
imposls  de  creues  de  leurs  heritaiges  seulement,  pourveu  que  en 
ce  ne  commettent  fraude  ne  abus.  (D.  Mor.,  Pr.  II,  col.  1590  et 
1591.) 

XXXIII. 

Enquestes  sur  les  droits  Royaux  et  anciens  usages  du  pats  de 

Bretagne,  1455. 

Enqueste  et  information  faites  par  nobles,  sages  et  discrets 
Révérend  Père  en  Dieu  Malhelin  Abbé  de  S.  Melaine  près  Rennes, 
et  Maistre  Jean  Loaisel  Président  de  Bretagne  appelés  en  leur 
compagnie  pour  Notaires  de  Court  d'Église  et  séculière  Maistre 
Cuillaume  de  Racinoux  et  Alain  Lucas,  touchant  les  droits  royaux 
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et  anciens  usages  du  pais,  de  Bretagne,  et  en  vertu  du  pouvoir  et 
commission  à  eux  adressée  par  le  Duc  nostre  souverain  Seigneur. 
Ce  lut  fait  ou  mois  d'Octobre  par  plusieurs  et  divers  jours 
l'an  1455. 

Jehan  du  Breill  Escuyer  Seigneur  de  la  Plesse,  âgé  de  87  ans 
ou  environ,  comme  il  dit,  tesmoin  juré  dire  vérité,  et  examiné 
sur  les  choses  qui  ensuivent,  c'est  à  savoir  si  le  pais  et  Duché  de 
Bretagne  est  entièrement  distingué  et  séparé  d'autres,  et  si  an- 
ciennement ledit  pays  esloit  Royaume  non  sujet  ne  obéissant  au 
Royaume  de  France,  et  d'autres  articles  dont  il  parlera  cy-après 
touchant  lesdils  droits  royaux,  libertés,  prérogatives  et  noblesses 

dudit  pays  et  des  anciens  usages  d'iceluy  Item,  a  toujours  ouy 

dire  et  tenir  notoirement  que  lesdils  Princes  ont  la  jouissance 
des  thrésors  trouvés  en  terre  en  sondit  pals,  et  dit  que  en 
Tan  1384  et  bien  avant  le  Parlement  gênerai  que  en  celui  an 
tint  à  Rennes,  dont  il  a  devant  parlé,  il  fut  en  la  compagnie  de 
l'Abbé  de  S.  Melaine,  qui  lors  estoit  à  chasser  aux  régna rd s  au 
manoir  dudit  Abbé,  et  comme  le  bois  à  l'Abbé  est  près  de  la  cité 
de  Rennes,  il  dit  qu'ils  trouvèrent  un  regnard,  lequel  après  qu'il 
eut  été  un  peu  chassé, *e  mist  en  terre.  Et  Incontinent  ce  tesmoin 
et  autres  qui  là  estoient ,  commencèrent  à  le  bêcher ,  et  en  le 
bêchant  trouvèrent  un  petit  pot  de  terre  qu'ils  tirèrent  dehors. 
Et  comme  il  fut  dehors,  l'un  de  la  compagnie  frappa  dessus  o 
ung  baston,  et  le  cassa,  et  d'icclui  saillit  petite  monnoie  qui  estoit 
très-ancienne  et  oneques  à  leur  mémoire  et  connoissance  n'a- 
voit  eu  cours.  Et  dit  que  ceux  qui  là  estoient  en  couppelent  et 
prindrent  ce  qu'ils 'purent.  Et  après  que  ce  fut  venu  à  la  notice 
dudit  Abbé  qui  bien  près  de  là  estoit,  il  recueillit  le  plus  qu'il 
peut  recouvrer  de  ladite  monnoie;  dist  qu'elle  appartenoit  au 
Duc,  puisqu'elle  avoist  esté  trouvée  en  terre,  et  dit  que  la  Iuy 
rendroit  et  présenterait  audit  Parlement.  Et  de  fait  fust  ce  tesmoin 
présent,  quand  led.  Abbé  notifia  au  Duc  en  son  Parlement  que 
celle  monnoie  avoit  ainsi  esté  trouvée,  et  que  de  son  droit  elle 
lui  appartenoit,  et  la  rendit  et  bailla  ledit  Abbé.  Et  incontinent 
la  fit  jetter  et  espandre  en  l'auditoire  où  tenoist  ledit  Parlement, 
et  les  gens  qui  y  estoient  en  prindrent  ce  que  en  peurent  avoir. 
Et  ce  fut  fait  affin  que  ceux  qui  là  estoient  eussent  mémoire  que 
les  th resors  et  monnoies  trouvées  en  terre  appartenoienl  au 
Duc. 
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Maistre  Hilaire  GUlart  de  66  ans  ou  environ,  comme  il  dit,  juré 
dire  vérité  et  examiné  sur  les  choses  cy-devant  touchées...  Item, 
sont  lesdits  Princes  en  bonne  possession  de  faire  forger  monnoie 
tant  d'or  que  blanche  et  noire,  à  laquelle  Us  ont  donné  cours  et 
valeur  en  leur  pays,  ainsi  que  bon  leur  a  semblé,  sans  ce  que 
autre  Prince  ait  ce  fait  oudit  pays  à  la  sçavance  de  ce  tesmoin  : 
et  sçait  bien  que  passé  à  30  ans  il  vit  des  florins  d'or,  qui  avoient 
esté  forgés  en  Bretagne,  et  en  porta  ce  tesmoin  à  Rome  dès  celuy 
temps. 

Jehan  Orege  demeurant  en  la  ville  de  Dinan ,  âgé  de  88  ans  ou 
environ,  comme  il  dit,  tesmoin  juré  dire  vérité  et  enquis  sur 

lesdites  choses        Item,  sont  lesdits  Princes,  en  possession  de 

faire  forger  monnoie  en  leur  pays  tant  d'or  que  noire  et  blanche 
à  laquelle  ils  donnent  cours  et  valeur,  ainsi  que  bon  leur  semble, 
sans  ce  que  ce  tesmoin  ait  ouy  ne  sceu  que  autre  Prince  quel- 
conque ait  ce  fait  oudit  pays,  et  dit  qu'il  lui  semble  que  le  duc 
-  Jehan  ayeul  du  Duc  de  présent  fit  faire  monnoie  d'or  petite 
comme  moutonnets,  et  sçait  bien  que  le  Duc  Jehan,  père  du  Duc 
de  présent,  en  fît  faire  que  Ton  appelloit  flourins  de  Bretagne. 
Olivier  de  la  Houssaye,  âgé  de  57  ans  pu  environ,  comme  il 

dit,  tesmoin  juré  dire  la  vérité        Item  sont  lesdits  Princes  en 

possession  de  faire  forger  monnoie  d'or,  blanche  et  noire,  à 
laquelle  ils  donnent  cours  et  valeur  comme  bon  leur  semble.  Et 
dit  avoir  veu  des  ecus  de  Bretagne,  qui  estolent  faits  de  long- 
temps; mais  ne  sçait tle  quel  Prince  et  valoient,  comme  les  écus 
de  France.  Aussi  dit  avoir  veu  depuis  des  flourins  d'or,  qui  avaient 
esté  faits  en  Bretagne.  (D.  Mor.,  Pr.  II,  col.  1651  et  suiv.) 

XXXIV. 

Ordonnance  de  François  II  pour  la  réfommation  de  la  Monnoie,  1459. 

François  par  la  grâce  de  Dieu  Duc  de  Brctalgne,  etc.  Comme  à 
nous  de  nos  droits  Royaux,  Souverainetez  et  noblesses,  en  ensui- 
vant les  anciennes  usances  des  feux  Roys,  Ducs  et  autres  Princes 
de  Brctaigne  nos  prédécesseurs,  appartienne  et  non  à  autre,  l'es- 
tabllssement  et  ordonnance  des  mon  noies  de  nostre  pays;  et 
acerlenez  des  grans  préjudices  entrevenus  en  noslredit  pays  pour 
ce  que,  par  défaut  et  escharté  de  nos  monnoyes  qui  ont  esté 
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retirées  ez  pays  voisins,  on  a  doné  cours  à  plusieurs  mon  noyés 
estrangères  à  plus  hault  prix  que  faire  ne  se  debvail,  etc.  Avons 
par  délibération  de  nostre  Grand-Conseil ,  ordonné  et  ordonnons 
estre  faites  mon  noies  blanches  et  noires  en  nos  Monnoyes  de 
Rennes  et  de  Nantes  seulement  pour  le  présent.  Sçavoir  est  : 
Grands  blancs  de  la  valeur  de  dix  deniers  de  cours  la  pièce;  et  de 
petits  blans  de  la  valeur  de  cinq  deniers  de  cours  la  pièce,  tenaot 
au  cours  le  grand  blanc  six  den.  de  loy,  et  XIII  s.  (1)  six  den.  de 
taille,  portans  en  caractère  nostre  propre  nom  et  nos  armes  en 
large,  et  toute  autre  pareille  façon  que  la  monnoye  des  larges  que 
feu  Monseigneur  et  oncle  le  Duc  Jehan  fist  ouvrer;  et  la  mon- 
noye noire ,  sçavoir  doubles  et  deniers  pareillement  portans  en 
caractère  nostre  propre  nom  et  alloyez  ;  sçavoir  les  doubles  de 
deux  den.  de  cours  et  deux  den.  de  loy,  et  quatorze  s.  de  taille, 
et  les  deniers  d'un  denier  de  cours  et  un  den.  huit  grains  de  loy 
et  vingt  sols  de  taille.  Et  voulons  qu'il  soit  payé  ez-dites  mon- 
noies  de  soult  de  loy  atloyé  sept  1.  cinq  s.  Et  aura  le  Maistre  pour 
brassage  de  chacun  marc  d'euvre  de  grans  blancs  trois  s.  quatre 
den.  et  de  chacun  marc  d'euvre' de  petits  blancs  trois  sols  six  d. 
et  de  monnoie  noire  trois  s.  six  d.  par  chacun  marc  d'euvre.  Si 
donnons  en  mandement  au  General  Maistre  de  nos  monnoyes ,  à 
Gilles  Bourneuf  et  Pierre  Presteau  Maistres  de  nos  monnoyes  à 
Rennes  et  à  Nantes,  et  aux  Gardes,  Asseeurs,  Tailleurs,  Prevosts  et 
autres  Officiers  de  nosdites  monnoyes,  de  vacquer  sans  délay  à 
leursdites  monnoyes  selon  l'ordonnance  dessusdite,  etc.  Car  tel  est 
nostre  plaisir.  Donné  en  nostre  ch.  de  Nantes  le  4.  Jour  d'Avril, 
l'an  1459.  Fr.  et  par  son  commandement,  Duret(D.  Mor.,  Preuv.  Il, 
col.  1739  et  1740.) 

4 

XXXV. 

Louis  XI  accorde  au  duc  a%  Bretagne  le  droit  de  battre  monnoie 

d'or,  1465. 

Loys,  par  la  grâce  de  Dieu,  Roy  de  France,  à  tous  ceulx  qui  ces 
présentes  lectres  verront,  salut.  Nostre  très  cher  et  très  amé  nep- 

(l)  Le  chiffre  XIII  est  sans  doute  une  erreur  de  copiste,  car  il  est  impos- 
sible que  le  grand  blanc  fût  a  la  taille  de  162  au  marc,  tandis  que  les  doubles 
qui  n'ont  guère  que  la  moitié  de  leur  poids  sont  à  la  taille  de  I6S. 
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vcu  et  cousin  le  Duc  de  Bretaigne  nous  a  faict  remonstrer  que  le- 
dict  Duché  de  Bretaigne  est  très  ancien  et  de  grande  étendue  envi- 
ronné de  divers  pays,  auxquels  sont  constituez  et  establis  plusieurs 
eveschiez  et  dignltez,  contez,  vicontez,  baronies,  terres  et  seigneu- 
ries, grandement  doués  privilégiés,  et  que  la  plupart  des  demou- 
rans  et  habitans  en  icelluy,  pareeque  en  grand  partie  ils  sont  de- 
mourans  ès  lieux  marchissans  soubs  limites  de  la  mer  et  aboutissans 
es  Duchez  de  Normandie,  d'Anjou,  contez  de  Poictou  et  du  Mayne, 
se  sont  fort  appliquez  et  adonnez  ou  faict  et  execucion  de  mar- 
chandise, et  pour  le  faict  d'icelle  marchandise  et  autres  négoces 
du  pays  exercer,  les  Ducs  de  Bretaigne  prédécesseurs  de  nostre 
dict  nepveu  ont  de  grant  ancienneté,  en  des  droicts,  préémi- 
nences et  libériez  dont  entre  autres,  ils  ont  droict  et  accoustumé 
d'user,  forger  oudict  duchié  monoye  d'or,  blanche  et  noire,  aux 
armes  et  coing  d'icelluy  duchié  ;  toutes  voyes  pour  ce  que  depuis 
et  que  par  ce  discontinuation  y  est  intervenue,  nostre  dict  nepveu 
qui  y  en  veult  faire  forger  oudict  duchié,  doubte  que  noz  officiers 
ou  autres  feissent  reffuz  ou  difficulté  de  souffrir  icelle  estre  allouée 
et  avoir  cours  et  mise  en  nostre  royaulme  en  nous  requérant  que, 
pour  à  ce  obvier,  luy  veuillions  octroyer  noz  lectres  sur  ce.  Pour 
ce  est  il  que  nous,  ce  considéré,  et  mesmement  qu'il  nous  est 
deuement  apparu  que  les  prédécesseurs  Ducs  dudict  duchié  ont 
par  cy-devant  fait  forger  monnoye  d'or  oudict  duchié,  voulans 
nostredict  nepveu  estre  entretenu  ès  droicts  et  libertez  dont  ses 
prédécesseurs  Ducs  ont  joy,  à  icelluy  nostre  nepveu,  en  ensui- 
vant l'usage  que  ses  prédécesseurs  ont  par  cy-devant  eu  de  forger 
monnoye  d'or  oudict  pays,  avons,  nonobstant  la  discontinuation 
sur  ce  intervenue,  permis,  et  par  la  teneur  de  ces  présentes  per- 
mectons,  voulons  et  nous  plaist,  que  il,  et  ses  successeurs  Ducs 
de  Bretaigne,  puissent  et  leur  loise  faire  forger,  toutes  et  quan- 
teffoiz  que  bon  leur  semblera,  monnoye  d'or  oudict  pays,  et  que 
icelle  monnoye  d'or  avecques  la  blanche  et  noire  que  de  présent 
on  y  forge,  ait  cours  et  mise  par  tout  nostre  royaulme,  en  gar- 
dant, quant  à  l'or,  poix  et  aloy,  selon  les  ordonnances  royaulx 
faictes  sur  le  faict  des  monnoyes.  Si  donnons  en  mandement,  par 
ces  présentes,  à  noz  amez  et  féaulx  conseillers  les  gens  de  nostre 
parlement  et  les  generaulx  maistres  de  noz  monnoyes,  au  senes- 
chal  de  Poictou  et  bailli  de  Touraine,  et  à  tous  noz  justiciers  ou 
à  leurs  lieuxtenans,  et  à  chascun  d  eulx  si  comme  à  lui  appar- 
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tendra,  que  de  noz  presens  permissions  et  voulenté  facent,  seuf- 
frent  et  laissent  nostrcdict  nepveu  et  ses  successeurs  Ducs  de  Bre- 
taigne  joyr  et  user  à  tousjours-mais  plainemcnt  et  paisiblement, 
en  souffrant  et  laissant  ladicte  monnoye  forgée  oudict  pays,  soit 
d'or,  blanche  ou  noire,  avoir  cours  par  tout  nostre  royaulme, 
sans  faire  ou  seuffrir  estre  faict  à  nostredit  nepveu,  soubz  cou- 
leur de  ladicte  discontinuation  ou  autrement,  aucun  destourbîer 
ou  empeschement  au  contraire;  car  tel  est  nostre  plaisir  et  nous 
plaist  qu'il  soit  faict,  nonobstant  icelle  discontinuacion  de  non 
avoir  par  aucun  temps  faict  forger  ladicte  monnoye  d'or  audict 
pays  et  duchié,  quelz  conques  gtatutz,  mandemens  ou  défenses  à 
ce  contraire.  Et  affin  que  ce  soit  chose  ferme  et  cstable  à  tous- 
jours,  nous  avons  faict  meclre  nostre  scel  à  cesdictes  présentes  ; 
sauf  en  autres  choses  nostre  droit,  et  l'autruy  en  toutes.  Donné  à 
Paris,  au  mois  d'octobre;  fan  de  grâce  mil  CCCC  soixtnte  cinq  et  de 
nostre  régne  le  cinquiesme.  Sic  signatum  :  Par  le  Roy  en  son  Conseil, 
Rolant.  (Ordonn.  des  Rois  de  Fr.,  XVI,  p.  405.) 

* 

XXXYÏ. 

Extrait  du  registre  de  1472  de  la  Chambre  des  Comptes 

de  Nantes,  1472. 

Mandement  de  Gilles  Bourgneuff,  Maistre  des  Monnoies  de 
Rennes,  de  faire  monnoier  1500  marcs  d'argent  en  monnoyes  de 
gros  à  1  s.  6  den.  pièce  ;  et  sera  à  6  den.  de  "loy  argent  le  Roy 
et  6  s.  de  taille,  etc.  Juillet  1472.  (D.  Mor.,  Pr.  III,  coi.  239.) 

XXXVII. 

Extrait  du  9«  compte  de  Pierre  Landoys  pour  4  ans,  commencé 

le  14  octobre  1474,  1472. 

■ 

En  Tan  1472,  le  Duc,  pour  subvenir  aux  charges  de  l'Estat  or- 
donne aux  Maistres  des  monnoyes  de  Rennes  et  Nantes  faire 
monnoier  certain  nombre  de  marcs  d'argent  en  gros  à  6  den.  de 
loy,  6  s.  de  taille  et  2  sous  6  den.  de  cours.  Le  marc  d'argent 


Digitized  by  Google 


PIÈCES  JUSTIFICATIVES.  387 

estimé  tantost  8  Hv.  10  s.  tantosl  9  liv.  et  9  liv.  10  s.  (D.  Moi-., 
Pr.  III,  col.  281.) 

■ 

XXXVIII. 

Mandement  dont  la  teneur  ensuis t,  1479. 

François,  etc.  A  noz  amez  et  feaulx  Conseilliers  les  gens  de 
noz  comptes  Salut.  Comme  en  l'an  mil  IIII  c.  soixante-douze, 
pour  subvenir  à  noz  charges  et  affaires,  et  aussi  pour  souldoyer 
noz  gens  d'armes  et  de  trait.  Nous  eussions  ordonné  à  Gilles 
Bourgneuff  et  Julien  Thierry,  maistres  particuliers  de  noz  mon- 
noies  de  Rennes  et  de  Nantes,  faire  ouvrer  et  monnoyer  en  noz 
dictes  monnoies  gros  à  six  deniers  de.  loy  et  à  seix  soulz 
de  taille  ayeans  cours  à  deuz  soulz  seix  deniers  la  pièce, 
jucques  à  certain  nombre  de  marcs  d'argent  plus  à  plain 
declerez  en  noz  leclres  et  mandements  sur  ce  faiz  et  concédez  y 
recours  se  mestier  est.  Et  soit  ainsi  que  notre  amé  et  féal  Con- 
seil lier  et  trésorier  général  Pierre  Landoys,  nous  ait  remonstré 
que  pour  faire  ouvrer  et  monnoyer  les  diz  gros  es  dictes  mon- 
noies. Nous  lui  feismes  ordonnance  et  commandement  de  retirer 
et  faire  provision  de  marcs  d'argent,  tant  par  empreinetz  achatz 
que  autrement  jucques  au  membre  declerez  en  noz  diz  mande- 
ments pour  iceulx  marcs  d'argent  bailler  et  livrer  ausdiz  Maistres 
de  noz  dictes  monnoies  pour  faire  et  convertir  esdiz  gros;  et  que 
en  obtempérant  à  noz  ordonnances  et  commandement  il  avoit  re-  % 
tiré  et  fait  achat  de  plusieurs  marchans  et  autres  personnes  jucques 
au  numbre  de  quatre  mille  quatre  cent  soixante  seix  marcs ,  sept 
onces  sept  gros  et  demy  d'argent  blanc  tant  en  vexelle  de  di- 
verses faezons  que  autrement,  queulx  il  avait  baillez  et  livrez  et 
fait  bailler  et  livrer  à  la  dicte  cause  ausdiz  maistres  particuliers 
de  noz  dictes  monnoies;  en  ce  comprins  sept  cent  cinquante 
marcs  deux  onces  demy  gros  du  dit  argent,  qui  furent  prins  et 
emprunctez  de  par  nous  de  plusieurs  marchans  et  autres  per- 
sonnes nommez  et  declalrez  en  la  charge  de  son  VIIIe  compte 
auquel  il  list  charge  et  raport  en  deux  parties;  l'une  de  mi*  x  I. 
marcs  v  onces  m  gros  et  demy.  Et  en  la  mise  du  dit  compte  en 
fut  mis  en  depport  en  aclendant  rendre  relacions  pertinentes  des 
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diz  maistrcs  des  dictes  mon  noies  d'avoir  receu  du  dit  trésorier  les 
diz  marcs  d'argent.  Et  l'outre  plus  qui  monte  troys  mil  sept 
cens  neuff  marcs  cinq  onces  sept  gros  furent  achactez  par  nostre 
dit  trésorier  de  plusieurs  marchans  et  autres  personnes  comme 
dit  est  aux  pris  qui  en  suyvent.  Savoir,  quarante  cinq  marcs  au 
pris  de  huict  livres  diz  soulz  le  marc.  Item  troys  mil  soixante 
sept  marcs  deux  onces  deux  gros,  au  pris  de  neuff  livres  le  marc. 
-  Item  troys  cens  quatre  vigns  unze  marcs  deux  onces  au  prix  de 
neuff  livres  dix  soûls  le  marc.  Et  deux  cens  cinquante  seix  marcs 
une  once  cinq  gros  au  pris  de  dix  livres  dix  soulz  le  marc,  qu'est 
en  somme  les  dix  m  m.  vu  c.  ix  marcs  v  onces  vu  gros  d'argent 
blanc  d'achat.  Et  combien  que  nostre  dit  trésorier  se  soit  chargés 
par  huictièmes  et  neuffviesme  comptes  des  deniers  ouvrez  et 
monnoyez  des  dix  marcs  d'argent  receuz  des  diz  maistrcs  des 
dictes  monnoies,  vous  différez  luy  en  faire  mise  et  descharge  en 
ses  diz  comptes  sans  avoir  mandement  et  garant  de  nous  et  nous 
a  humblement  suplics  et  requis  sur  ce  luy  pourveoir  à  nostre 
bon  plaisir,  savoir  faisons  que  après  avoir  fait  veoir  et  commu- 
niquer en  nostre  Conseil  1  ;  considerans  mesmes  que  pour  lors  il 
étoit  de  neccessitc  avoir  et  recouvrer  de  toutes  parts  et  à  tous 
pris  grant  numbre  d'argent  et  finances  pour  subvenir  à  noz 
grans  affaires,  tant  à  cause  de  la  guerre  qui  en  celui  temps  esloit 
en  nostre  pays  que  autrement ,  et  pour  autres  causes  à  ce  nous 
mouvaus,  avons  voulu  et  ordonné  voulions  et  ordonnons  qu'il 
soit  par  vous  passé  et  alloué  à  notre  dit  trésorier  en  ses  comptes 
le  dit  numbre  de  troys  mil  sept  cens  neuff  marcs  cinq  onces  sept 
gros  d'argent  blanc  au  pris  et  chascun  dessus  decleré  respective- 
ment par  vous,  rendant  les  relations  de  nos  diz  Maistres  de  mon- 
noies de  l'espèce  des  diz  marcs  qu'ils  ont  receuz  et  euz  de  nostre  dit 
trésorier  de  la  cause  dessurdicte.  Et  aussi  faisant  charge  à  nostre 
dit  trésorier  se  fait  n'a  esté  des  deniers  par  luy  et  ses  Commis 
receuz  des  diz  maistres,  à  la  valleur  du  dit  numbre  de  marcs 
d'argent  selon  l'ordonnance  de  l'ouvrage  qui  en  fut  faite.  Et  sem- 
blabicment  lui  allouer  par  espèce  les  diz  sept  cens  cinquante 
sept  marcs  deux  onces  demy  gros  d'argent  qui  luy  furent  mis  en 
depport  comme  dit  est,  vous  rendant  relacions  pertinentes  des 
diz  Maistres  des  dictes  monnoies.  Et  avecques  celuy  allouez  la 
somme  de  troys  mil  deux  cens  livres  monnoie  que  nostre  dit 
trésorier  a  payée  au  dit  Thierry  pour  reslitucion  de  pareille 
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somme  qu'il  a  mise  et  employée  de  par  nous  pour  certaines  noz 
affaires  au  moys  de  Novembre  au  dit  an.  1.  xxn,  dont  ne  vou- 
lons autre  déclaration  en  estre  faite  ne  aucune  rclacion  ou  quic- 
tance  en  rapporter  fors  seullement  ces  présentes  et  des  quelles 
m  m  ii  c.  lb.  noslre  dit  trésorier  avait  taillé  sa  quictance  au  dit 
Thierry,  à  lui  valloir  sur  le  prou  fils  nous  appartenant  à  cause  de 
noz  raonnoies  de  Nantes,  en  une  somme  de  vi  m  vih  c.  lb.  dont 
noslre  dit  trésorier  est  chargé  en  son  dit  neuffviesme  compte.  Si 
vous  mandons  et  commandons  ainsi  le  faire  sans  difficulté,  car 
il  nous  plais t,  nonobstant  queulxconques  choses  à  ce  contraires. 
Donné  en  nostre  ville  de  Nantes  le  dixième  jour  de  décembre 
l'an  1479.  Scellé  à  Nantes,  le  24  février  1479.  (Reg.  de  la  Chance!., 
1479,    20  v°.) 

XXXIX. 

Privilèges  accordés  aux  Monnoyers  par  François  11,  1483. 

François  par  la  grâce  de  Dieu,  Duc  de  Bretagne,  Comte  de  Mon- 
fort,  de  Richemont,  d'Estampes  et  de  Vertus;  A  tous  ceux  qui  ces 
présentes  lettres  verront,  salut.  Comme  de  temps  jadis  feus  nos 
prédécesseurs  et  devanciers  les  Rois,  Ducs  et  Princes  de  Bretagne, 
que  Dieu  pardoint,  considerans  et  ayans  regard  au  profit  commun 
et  a  rvtililé  de  la  chose  publique  de  noslre  Païs  et  Duché,  ayent 
chacun  en  son  temps  créé  et  institué  plusieurs  Preuosts,  Maistrcs 
de  Mo»poyes,  Monnoyers,  Ouuriers,  et  autres  supposts  des  Mon- 
noyes  de  nostredit  pays,  et  leur  ayeut  donné  et  concédé  plusieurs 
beaux  Priuileges,  Prérogatiues,  Libertez  et  Franchises.  Et  derniè- 
rement feu  Monsieur  et  Oncle  le  Duc  Jean,  dont  Dieu  ait  l'ame, 
ait  en  son  gênerai  Parlement  qui  tint  à  Vennes  en  Tan  1420,  con- 
firmé et  aucthorisé  leursdits  priuileges  et  franchises,  ainsi  que  de 
ce  à  plein  est  fait  mention  en  ses  Lettres  patentes,  signées  et  scellées 
en  las  de  soye  et  cire  vert,  des  quelles  la  teneur  ensuist.  (Voir  le 
n°  xxrx).  Et  nous  ayant  nos  bien-amez  et  féaux  sujets  les  Maislres 
de  nos  Monnoyes  de  Rennes  et  de  Nantes,  Preuosts,  Monnoyers, 
Ouuriers  et  autres  supposts  de  nosdiclcs  Monnoyes  présentement 
remontré,  qu'en  vertu  desdictes  concessions  et  oclroys  leur  faicts 
par  nos  prédécesseurs,  ils  ont  toujours  joûy  et  esté  entretenus  en 
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leurs  Libériez,  Priuileges  et  Franchises,  mesme  en  nostre  temps, 
combien  qu'ils  n'en  ayent  eu  de  nous  aucune  confirmation  ne  ra- 
tification d'iceux  priuileges  et  franchises,  en  quoy  ils  ont  esté  ne- 
gligenset  peu  auerlis.  Nous  supplians  très-humblement  qu'il  nous 
plaise  conoistre  et  entendre  les  grandes  et  continuelles  charges, 
peines  et  labeurs  qu'incessamment  ont  eu  et  ont  en  nostre  ser- 
uice  à  ouurcr  et  besongner  en  nosdictes  Mon  noyés  sans  disconti- 
nuation ;  et  au  parsus  leur  confirmer,  octroyer  et  aprouer  leurs- 
dits  Priuileges,  Libertez  et  Franchises  à  nostre  bon  plaisir.  Sçavoib 
faisons,  que  Nous,  lesdites  considérées,  inclins  sur  ce  à  la 
requeste  de  nosdits  loyaux  sujets,  et  en  considération  des  bons, 
louables  et  agréables  seruices  qu'ils  nous  font  chacun  iour,  et  des 
grands  peines  et  labeurs  qu'ils  ont  quotidiennement  en  l'exercice 
et  ouurage  de  nosdites  Monnoyes,  pour  le  bien  de  nous  et  de  la 
chose  publique  de  nostre  pais  :  Après  auoir  veu,  et  fait  voir  en 
nostre  Conseil  lesdites  Lettres  et  Chartres  anciennes  de  leursdits 
Priuileges  et  Franchises.  Pour  lesdites  causes  et  autres  à  ce  nous 
mouuans,  Auons  at/jourd'huy  de  nostre  certaine  science,  Authorité 
Royal  et  Ducal,  et  planière  puissance,  aulhorisé,  loùé,  confirmé 
et  aprouué,  et  par  ces  présentes  louons,  confirmons  et  approuuons 
à  toujoursmais  tous  et  chacuns  lesdits  Priuileges ,  Libertez , 
Exemptions  et  Franchises  donnez  et  concédez  par  nosdits  prédé- 
cesseurs Rois,  Ducs  et  Princes  de  Bretagne,  à  tous  nosdits  Ou- 
uriers,  Monnoyers  et  Supposts  de  nosdites  Monnoyes  de  Reunes 
cl  de  Nantes,  et  autres  Monnoyes  de  noslre  pays  et  Duché,  pour 
eux,  leurs  hoirs  et  successeurs,  auec  les  Maislres,  Gardes,  Contre- 
gardes,  Tailleurs  et  Essayeurs  desdites  Monnoyes,  presens  et  à 
venir,  le  tout  ù  les  points  et  conditions  selon  et  au  désir  qu'il  est 
au  long  et  à  plein  déclaré  esdiles  Lettres  de  mondit  feu  sieur  et 
oncle  :  Et-de  nouuel  en  tant  que  mestier  est,  iceux  priuileges,  li- 
bériez et  franchises  leur  donnons,  concédons  et  octroyons  par 
cesdites  présentes.  Et  d'abondant  auons  iceux  Maistres,  Preuosts, 
Ouuriers,  Monnoyers  et  autres  supposts  de  nosdites  Monnoyes  de 
Rennes  et  Nantes,  leurs  femmes,  familles,  varlcts  et  seruiteurs, 
leurs  biens,  justes  possessions  et  saisines  quelconques,  pris  et  mis. 
prenons  et  mettons  par  ces  présentes  en  noslre  générale,  spéciale 
et  perpétuelle  sauuegarde,  a  la  conserualion  de  leurs  droits.  En 
défendant  et  défendons  à  tous  nos  sujets  et  autres  de  non  leur 
meffaire,  ne  faire  meffaire,  sur  droict,  sur  peine  d'encourir  eu  nos 
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grosses  amendes.  Si  donnoiss  en  mandement  par  cesdiles  pré- 
sentes à  tous  nos  Lieutenans,  Mareschal,  Admirai,  Vice-admiral, 
Seneschaux,  A  louez,  Baillifs,  Preuosls,  Lieutenans  et  Procureurs 
de  Rennes  et  de  Nantes,  et  autres  nos  Cours  et  Iuridictions,  et  à 
tous  nos  lusliciers  et  Officiers  à  qui  de  ce  appartiendront,  celtes 
nos  présentes  faire  sçauoir  et  publier  partout  où  il  appartiendra, 
et  y  faire  tenir  et  garder  estât  sans  enfraindre.  Et  à  tous  ceux 
qui  seront  trouuez  faire  attenter  ou  innover  au  contraire,  le  leur 
faire  reparer  et  mettre  au  premier  et  deu  estât  à  nous  et  partie, 
amender  et  dédommager  selon  l'exigence  des  cas,  en  manière 
qu'il  cède  en  exemple  à  tous  autres.  Et  de  ce  faire  et  les  choses 
y  pertinentes  et  requises,  leur  auons  donné  et  donnons,  et  à 
chacun  plein  pouuoir,  aulhorité,  commission  et  mandement  spé- 
cial. Mandons  et  commandons  à  tous  nos  féaux  et  sujets  en  ce 
faisant  leur  estre  obéissans  et  diligemment  entendans  :  Car  il  nous 
plaist.  En  tesmoin  de  quoy  et  pour  valoir  et  durer  à  toûsjourmais 
en  perpétuel,  nous  auons  signé  ces  présentes  de  nostre  main,  et 
iceluy  fait  seeller  de  nôtre  seel,  en  Iaz  de  soy  et  cire  vert.  Donné 
en  nostre  ville  de  Nantes,  le  vingt-deuxième  iour  de  Mars  l'an 
1483.  Ainsi  signé  François,  Guéguen.  Et  sur  le  reply,  Par  le  Duc, 
de  son  commandement.  Et  en  son  grand  Conseil,  ouquel  Monsieur 
le  Duc  d'Orléans,  le  Cardinal  de  Foix,  le  Comte  de  Dircols,  vous 
le  Comte  de  Comminges,  le  Seneschal  et  Preuost  de  Nantes,  et 
plusieurs  autres  estoient,  Gueguen,  et  seel  lé  en  laz  de  soye  et  cire 
vert.  (Privilèges,  Franchises,  etc.,  des  Monnoyeurs  de  Rennes, 
p.  1"  et  suiv.) 

XL. 

Extrait  du  Registre  de  la  chancellerie,  commençant  le  1"  oc- 
tobre 1*8*. 

Mandement  pour  monnoyer  *50  marcs  d'argent  en  grands  gros 
à  6  den.  de  lay,  qui  vaudront  H  sols  VI  den.  pièce;  ez  quel  gros 
sera  fait  pour  différence  des  autres,  un  point  creux  au  caractère 
entre  la  croix  et  Termine ,  des  deux  costez.  (D.  Mor.,  Pr.  III-, 
coj.  462.) 
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xu. 

Mandement  touchant  le  fabrication  des  monnoies,  mar$  1487. 

Francoys  etc,  à  nostrc  bien  amé  et  féal  Pierre  Champion, 
maistre  particulier  de  noz  monnoies  de  Rennes,  salut.  Comme 
par  cy  devant  nous  vous  ayons  mandé  ouvrer  en  nozdictes  mon- 
noies gros  de  six  deniers  de  loy  et  de  six  soulz  de  taille  et  de  deux 
soulz  six  deniers  de  cours,  jucques  au  numbre  et  montement  de 
deux  mil  sept  cens  cinquante  soulz  de  loy,  et  que  par  iceluy  man- 
dement vous  ayons  ordonné  bailler  et  payer  tout  le  seigneuriage 
qui  à  cause  de  ce  nous  appartient,  es  main  de  nostre  bien  amé 
et  féal  conseiller  Gilles  Thomas,  trésorier  de  notre  espargne  pour 
iceulx  deniers  y  estre  mis  ainsi  qu'il  est  contenu  par  nostre  dit 
mandement.  Savoir  faisons  que  pour  aucunes  mises  qu'il  nous 
est  requis  présentement  faire,  et  dont  nous  avons  baillé  la  charge 
d'icelle  faire,  à  nostre  bien  amé  et  féal  conseiller  Pierres  Becde- 
lievre,  nostre  trésorier  des  guerres.  Nous  vous  mandons  expres- 
sément et  commandons  que  tout  le  droit  de  nostre  dit  seigneu- 
riage qui  se  trouvera  ou  monnayge  desdiz  II«VIICL.  Soulz  de  loy, 
vous  baillez  en  la  main  de  nostredit  trésorier  des  guerres,  pour 
l'employer  sel  Ion  Testât  et  ordonnance  qui  par  nous  luy  en  sera 
baillée.  Et  raportans  ces  présentes  en  la  chambre  de  noz  comptes, 
avecques  quiet ance  pertinente  de  nostre  dit  trésorier  des  guerres, 
par  autant  qu'il  en  aura  receu,  vous  sera  alloué  et  passé  en  clere 
mise  et  descharge  en  voz  comptes,  quant  mestier  en  aurez,  par 
noz  bien  amez  et  feaulx  conseillers  les  gens  de  noz  comptes, 
ausqueulz  mandons  et  chargeons  expressément  ainsi  le  faire  sans 
reffus  ne  difficulté ,  car  il  nous  plaist.  Donné  en  nostre  ville  de 
Nantes,  le  IX"  jour  de  Mars,  l'an  mil  I1HC11II"  et  seix.  Et  ce  vou- 
lons jucques  à  la  somme  de  douze  mil  livres  et  non  en  plus  large 
devally  Ainsi  signé  Francoys.  Par  le  Duc  de  son  commandement 
et  son  conseil.  (Signé)  G.  Gueguen.  Scellé  à  Nantes,  le  X*  jour  de 
Mars,  1486.  (Reg.  de  la  Chancel.,  i486,  i*>  175  r°.) 
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XLII. 

Extrait  du  compte  de  la  Recette  d'Auray  et  de  Quebcron  en  1*85-6-7. 

Et  dez  le  mois  de  mars  i486  fut  commencé  aux  Monnoies  de 
Bretaigne  à  faire  gros  qu'on  appeloit  gros  d'Orléans,  et  autre 
monnoie  de  plus  basse  loy  que  les  précédentes.  (D.  Mor.,  Pr.  III, 
col.  542.) 

XLIII. 

Mandement  touchant  les  monnayes  dont  la  teneur  ensuist,  1487. 

Francoys  etc,  à  noz  bien  amés  et  féaulx  les  maistres  gencraulx 
et  particuliers,  gardes  et  autres  officiers  de  nos  monnoyes  de 
Rennes  et  Nantes,  Salut.  Pour  ce  que  nous  est  besoing  prompte- 
ment  fixer  et  recouvrer  grant  quantité  de  monnoie  pour  soul- 
doyer  nostre  armée  et  gens  de  guerre  que  présentement  enten- 
dons mectre  sus  pour  obvier  y  résister  à  noz  haineulx  et  malveil- 
lans  qui  ont  entreprins  invader  et  assaillir  nostre  pais  et  duché 
et  nous  faire  la  guerre  et  à  ceste  cause  nous  soit  requis  et  né- 
cessaire faire  faire  et  ouvrer  en  noz  dictes  monnoies  grant  quan- 
tité de  monnoie  d'argent  et  après  avoir  eu  sur  ce  les  avis  et 
oppinions  de  plusieurs  gens  de  grand  estât,  avons  par  l'advys  et 
deliberacion  d'eulx  et  de  nostre  Conseill  voulu  et  ordonné,  vou- 
lons et  ordonnons  par  ces  présentes  estre  en  noz  dictes  mon- 
noies de  Rennes  et  de  Nantes  fait  et  ouvré  monnoie  blanche  en 
la  forme  qui  ensuilt,  pour  icelle  estre  mise  en  nostre  espargne 
pour  subvenir  à  nos  neccessilez  si  besoign  en  avons,  ce  qui 
Dieu  ne  veille,  savoir  en  chascunes  des  dictes  monnoies  u  h  vu  c. 
l  soulz  de  loy,  qu'est  ensemble  v  m  vc.' soulz  de  loy  que  vou- 
lons ordonnons  et  vous  mandons  faire  ouvrer  et  monnoyer  en 
noz  dictes  monnoies  de  la  loy  et  taille  qui  ensuilt  savoir  en  grans 
gros  à  vi  deniers  de  loy  et  de  vi  soulz  de  taille  o  le  remyde  en 
taille  et  loy  à  la  forme  acoustumée  es  diz  loy  et  taille,  queulx 
gros  auront  cours  à  deux  soulz  vi  deniers  pièce;  et  lesqueulx 
maistres  donneront  aux  marchaus  de  chascun  soulz  de  loy  alleyé 
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à  la  dicte  loy,  pour  ce  faire  seulement  et  jucques  au  dit  numbre 
de  v  m  v  c  soulz  de  loy  ix  1b.  xv  soulz,  et  auront  les  diz  maistres 
pour  chacun  marc  d'euvre  un  soulz  u  deniers  esqueulz  gros  sera 
fait  pour  differance  des  autres  monnoies  ung  point  croux,  quel 
point  sera  en  carratoyre  entre  la  croix  et  Termine  des  deux 
coustés  en  vous  mandant  et  mandons  expressément  à  chascun  de 
vous  si  comme  à  lui  appartendra  faire  incontinent  Tacquer  et 
besongner  à  l'euvre  de  nos  dictes  monnoies  sellon  l'ordonnance 
dessus  dicte,  duquel  ouvraige  qui  ainsi  sera  fait  et  ouvré  en  noz 
dictes  monnoies  vous  les  diz  maistres  par  trentiers  rendrez 
compte  du  saignourrayge  et  charcetez  de  taille  et  loy,  sellon  les  pa- 
piers des  diz  gardes  et  les  deniers  des  bouectes  qui  seront  presan- 
tez  à  la  chambre  de  noz  comptes  quant  vous  serez  mandez  pour 
en  compecler.  Si  vous  mandons  et  commandons  et  à  chacun  de 
vous  si  comme  à  lui  appartendra,  tout  incontinant  ces  présentes 
veues,  vaquer  et  faire  vacquer  à  l'euvre  de  nos  dictes  monnoies 
sellon  nos  ordonnances  cy-devant  declerez.  Et  aux  gardez  et  pre- 
vostz,  ouvriers  monnoyers  et  autres  suppotz  des  dictes  monnoies, 
en  ce  vous  estre  obeissans  et  dilligeanment  entendons.  Car  ainsi 
nous  plaist.  Et  entendons  dedans  ung  an  faire  retirer  par  Gilles 
Thomas  trésorier  de  noslre  espargne  les  diz  gros,  et  les  faire 
mectre  en  nostre  dicte  espargne.  Donné  en  nostre  ville  de  Nantes 
le  sixiesme  jour  de  mars  l'an  mil  unc.  ira»  et  six.  Ainsi  signé 
Francoys.  Par  le  duc  de  son  commandement  et  en  son  Conseil 
ouquel  le  cardinal  de  Foix ,  le  prince  d'Orrange,  le  conte  de 
Dunoys,  vous  l'evesque  de  Cornouaille  le  seigneur  de  Couesquen, 
grant  maitre  d'ostel,  le  Vice  chancelier,  le  Senneschal  de  Nantes, 
les  Trésoriers  contrerolle  generaulx,  les  Trésoriers  des  guerres 
et  de  T espargne  et  autres  étaient.  Signé  G.  Gueguen. 

Scellé  à  Nantes  le  huictiesme  jour  de  Mars  1487.  V.  S.  (Reg.  de 
la  Chanc,  U87,  f»  171  v».) 

XL1V. 

Mandement  aux  Maistres  des  monnoyes  de  Nantes,  de  ouvrer  es 
dictes  monnoyes  mil  soulz  de  loy,  à  seix  deniers  de  loy  et  seix 
soulz  de  taille  et  en  faire  gros  qui  auront  cours  à  U  soujz  VI  de- 
niers la  pièce,  oultrc  ce  que  a  esté  ordonné  par  cy  devant.  Date 
le  VII*  jour  de  Juign,  mil  1111  *  quatre-vingt  sept.  (Signé)  P.  Lela- 
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ccur.  Scelle  à  Nantes  le  VII*  jour  de  Juign  H87.  (Reg.  de  la 
Chanc,  1487,  P>  211  r*.) 

XLV. 

Mandement  dont  la  teneur  ensuist. 

Francoys  etc,  à  nos  bien  amez  et  feaulx  conseillers  les  gens  de 
noz  comptes,  Salut.  Nous  vous  mandons  et  commandons  expres- 
sément allouer  et  meclre  eu  clere  mise  et  descharge  à  nostre  bien 
amé  et  féal  conseiller  Gilles  Thomas,  trésorier  de  nostre  espargne, 
le  numbre  de  huict  cens  marcs  d'argent  que  nous  lui  avons  or- 
donne et  contra  in  et  bailler,  et  que  de  fait,  il  baille  et  livre  de 
nostre  exprès  commandement  et  ordinaire  de  la  vexelle  estante 
au  trésor  de  nostre  espargne,  à  Guillaume  Picaud  maistre  particu- 
lier de  noz  mon  noyés  de  Nautcs  pour  icelui  nombre  de  marcs 
d'argent ,  desqueulx  y  a  deux  grans  potz  dorez  à  vermeil ,  et 
l'autre  de  vexelle  blanche  faire  mectre  et  convertir  en  monnoyc 
de  coign  et  loy  de  la  monnoye  que  de  présent  avons  ordonné 
eslre  faictes  et  avoir  cours  en  nostre  pays;  et  les  deniers  de 
laquelle  monuoye  ainsi  faictes,  tant  du  principal  que  de  noz 
droiz  du  Seigneuriage  avons  ordonné  estre  baillé  et  livré  in- 
continent par  le  dit  maistre  de  nos  monnoyes  à  nostre  bien 
amé  et  féal  conseiller  et  trésorier  gênerai  Guillaume  Juzel  auquel 
l'avons  chargé  prandre  et  recevoir  pour  emploier  à  la  Soulde 
et  paiement  des  gens  d'armes  de  nostre  ost,  lequel  nostre  tré- 
sorier gênerai  en  comptera  et  respondra  et  gardez  qu'il  n'y  ait 
faulte,  raportant  ces  présentes  avecques  la  relation  dudit  Pi- 
cault,  d'avoir  receu  dudit  trésorier  de  nostre  espargne  ledit 
numbre  de  VIIIe  marcs  d'argent.  Item  allouez  à  nostre  dit  tréso- 
rier de  l'espargne  le  numbre  de  dix  sept  marcs  quatre  onces  six 
gros  d'argent  qui  s'est  trouvé  de  déchié  et  faulte  de  poix,  tant  à 
la  livraison  desdiz  VIIIe  marcs  d'argent  que  nostredit  trésorier 
en  a  fait  à  nostredit  maistre  des  monnoyes  selon  qu'il  en  est 
chargé  par  son  inventoirc,  que  pour  le  déchié  qui  s'est  trouvé 
en  la  fonte  de  ladicte  vexelle  pour  les  souldeures  qui  se  y  sont 
trouvées  en  plusieurs  potz,  tasses  et  en  autres  espèces  qui  ont  esté 
livrées,  rapportant  ces  présentes  seullcment.  Car  ainsi  le  voulions 
et  nous  plaist,  nonobstant  queulxconcques  choses  à  ce  contraires. 
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Donné  en  nostre  ville  de  Nantes  l'an  mil  1111e  quatre  vingt  sept. 
Ainsi  signé  Francoys.  Par  le  Duc  de  son  commandement,  signé 
G.  Richart. 

Scellé  à  Nantes  le  XII»  jour  de  Juign,  1487.  (Reg.  de  la  Chanc, 
f»214  r°.) 

XLVI. 

Mandement  aux  maistres  generaulx  et  particuliers  des  mon- 
noyes  de  Nantes,  de  ouvrer  es  dictes  mon  noyés  le  numbre  de  Seix 
mil  Soulz  de  loy  en  gros  à  Teillet  de  cinq  deniers  de  loy  et  six 
Soulz  de  taille  ayans  cours  à  H  soul  VI  deniers  la  pièce  o  les 
marchés  et  loy  et  taille  acoustumez.  Et  en  sera  donné  aux  mar- 
chans  pour  chascun  Soult  de  loy  alloyé  à  ladicte  loy  X  Ib. 
XV  Soulz  monnoye;  et  pour  brassaige  pour  chascun  marc  donne 
Il  1 1  soulz  deux  deniers,  et  est  entendu  que  les  diz  gros  seront 
retirez  dedans  ung  an  prochain  venant  par  le  trésorier  de  Tes- 
pargne.  Ainsi  signé  Francoys.  Par  le  duc  de  son  commandement. 
Daté  le  onziesme  Jour  de  Juign.  (Signé)  G.  Richart. 

Scellé  à  Nantes  le  X1III*  jour  de  Juign  1*87.  (Reg.  de  la  Chanc. , 
1487,  f°  215  r°.) 

XLV1I. 

Mandement  de  don  du  Duc  fait  à  Alexandre  Chaulum  de  tout 
le  droit  de  Scigneuriage  qui  se  trouvera  ou  monnaiage  de  deux 
cens  marcs  d'argent  blanc,  que  le  dit  Alexandre  a  fait  délivrer 
au  maistre  des  monnoyes  de  Nantes,  pour  convertir  en  la  mon- 
noie  que  le  Duc  a  ordonnée  estre  baplue  et  monnoyée  en  gros  de 
VI  deniers  de  loy  et  de  VI  Soulz  de  taille  et  de  deuz  Soulz  VI  de- 
niers de  cours,  jucques  au  numbre  de  troys  mil  Soulz  de  loy, 
oullre  autre  numbre  précédemment  ordonné  estre  ouvré  et  mon- 
noyé.  Daté  le  premier  jour  de  ce  présent  moys  de  Juign  (signé 
P.  Lalaceur. 

Icelui  mandement  a  Institution  pourveu  que  les  Soulz  de  loy 
ordonnez  estre  faiz  pour  les  affaires  du  Duc,  soint  premièrement 
faitz  et  que  le  dit  Alexandre  baille  le  dit  argent  blanc.  (Signé)  de 
Girard  de  Bely. 

Scellé  à  Nantes  le  XVIII»  Jour  de  Juign  1*87. 
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XLVIII 

Extrait  du  compte  de  la  Recelte  d'Auray  et  de  Queberon  en 

1485-6  et  7. 

El  au  mois  de  Juillet,  1487,  fui  fait  autre  pièce  de  mon  noie, 
scavoir  gros  de  trois  deniers  de  loy,  parquoy  commença  le  prix 
de  l'or  à  hausser,  et  aussi  les  vieilles  monnoies.  Et  pour  celui  an 
communément  courut  or  monnoie  à  la  raison  de  la  monnoie 
courante.  (D.  Mor. ,  Pr.  111,  col.  542.) 

■ 

XL1X. 

Dons  de  François  II,  août  1487. 

Don  à  Gilbert  du  Lis,  capitaine  de  la  garde  de  Monseigneur  d'Or- 
léans et  à  Jehan  Boudet  son  conseiller  et  conlrerolle  gênerai  de 
ses  finances  du  seigneuriage  de  deux  cens  soulz  de  loy  qu'ils  bail- 
leront et  livreront  au  maistrc  des  raonnoyes  de  Nantes  pour  con- 
vertir et  mectrc  en  gros  c'est  assavoir  de  cinq  deniers  de  loy  et  de 
six  soulz  de  taille,  ayans  cours  de  deux  soulz  six  deniers  la  pièce; 
lequel  seigneuriage  est  mandé  au- dit  maistre  des  monnoyes  de 
ISanles,  bailler  au  dessusdit;  et  ces  présentes  avec  relacion  du 
jouissement,  vauldra  garant  au  dit  maistre.  Daté  le  dit  douziesme 
Jour  de  ce  moys  d'Aougst.  (Signé)  G.  Richart. 

Autre  pareil  don  a  mon  dit  seigneur  d'Orléans  du  seigneuriage 
de  ouict  cens  marcs  d'argent  blanc,  pour  estre  convertiz  en  mon- 
noye  au  pris  ci  dessus  declerez,  et  est  mandé  des  monnoyes  bailler 
au  dit  seigneur  d'Orléans  le  dit  don;  et  icelui  don  avec  relacion 
pertinentes  du  jouissement  vauldra  garant  au  dit  maistre.  Daté  le 
XH«  jour  d'Aougst.  (Signé)  G.  Richart. 

Autre  pareil  don  du  seigneuriage  de  ouict  cens  marcs  d'argent 
blanc,  pour  le  Compte  de  Dounoys,  et  de  l'effect  et  date  que  les 
precedens  dons  des  diz  seigneurs  d'Orléans,  Cille  Bertrand  Jehan 
Boudet.  (Signé)  G.  Richart. 

Scellés  à  Nantes  le  XHII*  Jour  d'Aougst  1487.  (Reg.  Chanc, 
1847,  f°228  r-.) 
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Don  de  François  If  au  comte  de  Comminges,  1487. 

Don  du  Seigneuriale  de  sept  cens  marcs  d'argent  blanc  an 
Conte  de  Communes,  que  ledit  Conte  baillera  et  livrera  es  mains 
du  Maistre  des  mon  noyés  de  Nantes,  pour  estre  convertie  en  mon- 
noye  de  gros;  Savoir  de  cinq  deniers  de  loy  et  six  souk  de  taille 
ayans  cours  à  II  Soulx  IV  deniers  la  pièce;  quel  seigneuriage  est 
mandé -audit  receveur  des  fouaiges  bailler  audit  Conte.  Daté 
le  XVIe  jour  dAougst.  (Signé)  P.  Lelaceur. 

Scellé  devant  Monseigneur  le  Vichancelier  le  XVIIe  jour  d  Aougst 
1487.  Weg.  Chanc,  1847,  f°  230  r«.). 

Ll. 

Mandement  relatif  à  la  fabrication  d'espèces. 

Mandement  s'adressant  à  Guillaume  Picault,  maistre  particulier 
des  monnoies  de  Nantes,  de  recevoir  de  Pierre  Guyolles,  le 
numbre  de  trante  marcs  d'argent  blanc,  et  icelui  numbre  faire 
mectre  en  monnaye  de  la  loy  et  taille  dont  ledit  maistre  à  présent 
a  charge  de  ouvrer  les  monnayes  du  Duc,  et  pour  cbascuu  marc  en 
rendre  audit  Guyolles  la  somme  de  XV  lb.  monnoye,  et  de  Poutre 
plus  que  vauldra  ledit  marc  d'argent,  ledit  Maistre  en  tendra 
compte.  Daté  le  VIIIe  jour  de  ce  moys  d'Aougst.  (Signé) 

Scellé  devant  Monseigneur  le  chancelier  le  XVIIe  jour  d'Aougst 
1*87.  (Reg.  chanc,  18*7,  f°  230  r\). 

LU. 

« 

François  II  emprunte  aux  Nantais  1200  marcs  d'argent  pour  les 

convertir  en  monnaie,  1487. 

Francoys,  etc.,  à  nostre  bien  amé  et  féal  Conseillier  Jehan  Du- 
chain,  provostde  notre  meson,  à  luy  pour  subvenir  fi  noz  choses 
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nous  eussons  fait  parler  à  noz  bon;  et  féaulx  subjetz  les  bour- 
geois, manans,  et  habitants  de  nostre  ville  et  forsbourg  de  Nantes 
nous  aider  et  secourir  d'argent  blanc  en  vexelle  pour  le  faire 
monnoyer  en  noz  monnoyes  de  Nantes  qui  nous  avolnt  fait  dire 
en  ce  et  autres  choses  nous  voulloir  complaire  par  autant 
qu'estre  le  pourroit. 

Et  d'empufx  es  dites  monnoyes  les  aucuns  d'eulx  en  aint  baillé 
tant  pour  nous  que  pour  nostre  dicte  ville  dont  Hz  ont  esté  rem- 
bourcez  en  monnaye,  en  ce  pour  ce,  eu  avons  eu  seullement  le 
seigneuriage.  Et  à  présent  pour  l'affaire  que  avons  de  deniers  à 
souldoyer  noz  gens  d'armes  ayons  fait  faire  certain  roui  le  d'impo- 
sixion  par  prest  de  marcs  d'argent,  jucques  au  numbre  de  douze 
cens  marcs  sur  les  aucunls  d'eulx  qui  nous  ont  remontré  icelui 
rolle  cestrc  nous  deument  fait.  Et  mesme  y  avoir  tant  en  ceste 
notre  ville  que  es  forsbourgs  pluseurs  autres  nommez  au  dit 
rolle  qui  avoint  et  ont  grant  et  bonne  puissance  et  faculté  de 
pouoir  contribuer  à  nostre  dit  prestz,  nous  supplians  et  reque- 
rans  leur  laisser  par  entre  eulx  subvenir  et  ayder  tailler  et  es- 
gai  lier  le  dit  numbre  de  xuc.  marcs  d'argent  et  leur  bailler  les 
gaiges  qu'il  nous  plaira  en  seurté  de  la  restituclon  du  dit  numbre 
de  XIIe.  marcs  d'argent.  Pourquoy  nous,  inclins  à  leur  dicte  re- 
queste,  en  ayant  esgart  aux  grans  charges  que  de  jour  en  jour... 
pour  nous  et  de  la  chose  publicque,  noz  dlz  bourgeois  et  habi- 
tans  leur  avons  donné  et  donnons  par  ces  présentes  pouoir  et 
mandement  espécial  de  tailler  et  esgailler  le  dit  numbre  de  xiic. 
marcs  d'argent  en  blanc,  en  la  présence  de  noz  araés  et  feaulx 
maistre  Pierre  Christofle  nostre  lieutenant  de  Nantes,  Jehan  de 
Kersy,  seigneur  de  la  Jallienayc,  et  nostre  lieutenant  de  nostre 
capitaine  du  dit  lieu,  savoir;  mil  marcs  pour  nous  et  ir=.  marcs 
à  estre  mis  et  emploiez  à  la  redifficacion  et  fortification  de  nostre 
dicte  ville  et  forsbourgs  le  fort  aydant  au  feible,  et  sur  tous 
autres  demeurant  en  nostre  dicte  ville  et  forsbourgs,  soint  gens 
de  praticque,  monnoyers,  officiers,  tant  de  nous  que  d'autres 
noz  subjets  exemps  et  non  exemps  sans  nulz  en  exceptez  pour 
quelque  cause  et  occasion  que  ce  soit,  et  si  aucun  d'ye  avoir 
baillé  des  diz  marcs  d'argent  ainsi  que  dessus,  et  qu'ils  en  aint 
plus,  avons  donné  licence  à  noz  diz  bourgeoys  et  autres  dessus 
nommez  imposer  ceux  qui  ainsi  le  diront,  somme  de  monnoye 
par  marc  d'argent,  aprecié  chacun  marc  à  la  somme  de  quinze 


400  PIÈCES  JUSTIFICATIVES. 

livres.  Et  pourtant  que  difficille  chose  est  de  tous  noz  diz  sub- 
gccts  se  comparoistre  à  cerUine  heure  par  leur  dicte  pour 
choaisir  certain  numbre  d'eulx  à  csgailler  le  dit  numbre  de 
xiic  marcs  d'argent,  ausqueulx  comparoissans  avons  baillé  puis- 
sance de  faire  la  dicte  choaisie,  quelle  vouldra  pour  le  dit  esgaill 
par  les  diz  choaisiz,  nonobstant  la  présence  de  l'un  des  autres,  et 
pourtant  que  à  ce  présent  esgaill  il  sera  requis  faire  des  mises 
tant  à  l'exécution  d'icelui  que  autrement,  avons  baillé  puissance 
ausdiz  esgaillenrs  de  imposer  sur  les  diz  nommez  aultre  la  dicté 
somme  de  xuc.  marcs  d'argent  et  soulz  icelle,  par  autant  qu'ils 
verront  estre  affaire  sans  aucun  reproche  leur  en  faire  et  oneques 
que  aucuns  de  noz  diz  subgects  vouldroient  estre  satisfait  par  ar- 
gent monnoyer  de  argent  en  vexelle  qu'ils  bailleront  et  sans 
nostre  dit  gaige,  avons  baillé  et  ordonné,  voulions  et  ordonnons 
que  iceulx  baillans  la  moitié  oullre  de  ce  qu'ilz  seront  imposés 
par  les  diz  esgailleurs,  qu'ilz  soient  poiez  et  contentez  du  tout 
leur  principal  à  x  livres  x  soulz  pour  chascun  marc;  et  partant 
ne  serons  obligez  de  leur  en  bailler  aucun  gaige  ne  autre  poic- 
ment.  Et  mandons  au  maistre  des  monnoyes  de  Nantes  ainsi  le 
faire,  et  par  tant  avons  touz  mandements  par  avant  ces  heures 
ordonnez  et  baillez  touche  le  dit  prest  cassez ,  intoritez,  annul- 
iez, cassons,  intoritons  et  annulions,  ordonnez  par  ung  de  noi 
mandemens,  derroinement  lui  adrecez  et  ordonnez  et  icelles 
sommes  et  chascune  ainsi  taillées  et  esgaillées;  mandons  et  com- 
mandons à  vous  nostre  dit  provost  faire  promptement  cuillir  et 
lever  et  mectre  savoir  es  mains  du  dit  maistre  de  nos  monnoyes 
mils  marcs  pour  les  faire  monnoyer  selon  la  loy  et  taille  ordon- 
nez par  noz  mandemens  patens  derroinement  adrecez  et  ordonnez 
en  la  main  du  dit  miseur  de  nostre  dicte  ville  les  diz  deux  cens 
marcs,  nonobstant  queulxconcques  opposicions,  appel  lacions  ou 
autres  choses  à  ce  contraires.  Et  pour  la  dicte  seurté  mandons  et 
commandons  à  nostre  amé  et  féal  Conseiller  Gilles  Thomas,  nostre 
trésorier  de  l'espargne,  baillez  et  livrez  en  la  main  de  certains 

des  diz  bourgeois         et  solvables,  ceux  par  les  diz  esgaillous 

sera  avisé  des  joayeaulx  de  nostre  dicte  espargne  et  trésor  pour 
gaige  valant  plus  que  la  dicte  somme  de  xnc.  marcs  d'argent, 
lequel  gaiges  nous  acquiterons  et  délivrerons.  De  ce  faire  et  les 
choses  pertinentes  vous  avons  donné  et  donnons  aux  dessusdiz 
et  chascun  respectivement  plain  pouvoir  et  mandement  espécial. 
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Mandons  et  commandons  à  tous  noz  feaulx  et  subgetz  en  ce  fai- 
sant nous  estre  obeissans  et  dilligeamment  entendans.  Car  tel  est 
nostre  plaisir.  Donné  à  nostre  ville  de  Nantes  le  xxu«  jour  d'aoust 
Tan  mil  raie.  ira",  et  sept.  (Signé)  G.  Richart. 

Scellé  à  Nantes,  le  xxnii»  jour  d'aoust,  1487.  (Reg.  Chanc, 
1847,     240  ro.) 

- 

Mil. 

Extrait  du  Registre  de  la  Chancellerie,  commençant  le  4  octobre  1487 

et  finissant  en  may  1488. 

Règlement  pour  les  monnoyers  portant  la  valeur  des  pièces  y 
spécifiées;  l'escu  d'or  couronné  de  Dauphlné  et  de  Brelaigne 
40  s.  Escu  d'or  de  Guienne,  38  s.  4den.  Escu  d'or  de  Foix,  37  s. 
6  den.  Escus  au  soleil,  41  s.  8  den.  Reaux,  46  s.  8  den.  Saluts, 
Ducats,  Riddes,  43  s.  4  den.  Nobles  de  Henry,  4  1.  8  s.  4  den. 
Nobles  à  la  rose,  100  s.  Angelots,  66  s.  8  den.  Lyon 8,  50  s.  Mailles 
d'Ulrech,  30  s.  Ftourins  d'Allemagne  et  de  Saint-André,  32  s. 
i  den.  Flourlns  Ducaux,  35  s.  Flourins  au  chat,  20  s.  (D.  Lob., 
Jl,  col.  1482.) 

LIV. 

Confirmation  des  privilèges,  franchises,  libériez  et  exemptions  des 
Officiers,  Ouuriers  et  Monnoyers  de  la  Monnaye  de  Rennes,  Par 
Madame  ANNE  Reine  de  France  et  Duchesse  de  Bretagne,  1498. 

ANNE  par  la  grâce  de  Dieu  Reine  de  France,  Duchesse  de  Bre- 
tagne, Comtesse  de  Monfort,  de  Richemont,  d'Estampes,  et  de 
Vertus,  scavoir  faisons  à  tous  presens  et  à  venir,  nous  auoir  receu 
supplication  et  humble  requeste  nous  faite  de  la  part  de  nos  chers 
et  bien  amez  les  Ouuriers  et  monnoyers,  Gardes,  Maistres  parti- 
culiers, Contregardes,  Tailleurs  et  Essayeurs  de  nostre  Monnoyc 
de  Rennes,  du  serment  de  France  :  Contenant  que  de  toute  anti- 
quité ,  et  outre  mémoire  d'homme ,  lesdits  suppliants ,  pour  la 
grande  et  vrgenle  nécessité,  et  toujours  pour  les  temps  tant 
présent  qu'à  venir,  est  et  sera  dudit  ouurage  de  Monnoye ,  sans 

26 


NfcCES  JUSTIFICATIVES. 


lequel  ne  se  peut ,  ne  pourroit  la  chose  publique  de  nosiredit 
Pais  conduise  ne  estre  gouvernée,  furent  par  les  Rois,  Ducs  et 
Princes  de  nostredit  païs  nos  prédécesseurs,  octroyez  et  concédez 
plusieurs  grands  et  singuliers  priuileges  et  auantagcs,  droits, 
franchises,  et  liber tez  ausdits  Ouuvriers  et  Monnoyers;  et  entre 
autres  qu'ils  ne  pussent  estre  traittez,  conuenus,  ne  tenus  compa- 
roir et  répandre  deuant  autre  luge  que  par-deuant  leur  Preuost, 
et  en  cas  de  ressort  deuant  le  General  Maislre  des  Monnoyes  de 
nostredit  païs  et  Duché,  fors  et  excepté  de  trois  cas  seulement , 
sçavoir  est,  de  larrccin,  de  meurtre,  et  de  rapt.  Et  auec,  que 
lesdits  Ouuriers  et  Monnoyes  fussent  francs,  quittes  et  exempts  par 
tout  nostre  païs,  de  toutes  Tailles,  Aydes,  Foûages,  Couslumes, 
Péages,  Passages,  Imposts  et  Billots,  guets  et  gardes  de  portes,  re- 
paratious  de  villes,  emparemens,  osts  et  cheuauchées,  et  généra- 
lement toutes  impositions,  subuen lions  et  exactions  quelles  que 
fussent  mises  et  imposées,  ainsi  qu'elles  eussent  esté  expressément 
nommées  et  déclarées,  dites  ou  appelées,  mises  ou  à  mettre,  sur 
les  ouurans  ou  non  ouurans,  marchandans,  ou  non  marchan- 
dans,  et  nonobstant  quelconques  priuileges  donnez,  ou  qui  à 
l'auenir  fussent  donnez  au  contraire,  ainsi  que  apert  et  que 
suismes  informez  par  lettres  et  anciennes  Chartres  et  Mandemens 
obtenus  et  concédez  de  nosdits  prédécesseurs  en  faueur  et  consi- 
dération de  ce  que  dessus  :  Et  que  lesdits  Ouuriers  et  Monnoyers 
sont  si  abstrains  et  si  obligez  à  seruir  à  nosdiles  Monnoyes,  qu'à 
nul  autre  mestier,  office,  estât  ne  exercice  ne  s'y  peuuent  dédier 
ne  proprement  appliquer,  mais  sont  tenus  et  sujets  comparoir, 
seruir  et  obeïr  en  nosdiles  Monnoyes  toutes  et  quantes  fois  qu'Us 
sont  mandez  pour  besongner  et  ouurer  eu  icelles,  tous  affaires, 
charges  et  nécessitez  arrière  mis  ;  aussi  que  le  dit  mestier  est  de 
si  grande  peine  et  dur  trauall,  que  aucune  fois  il  abrège  ausdits 
Ouuriers  et  Monnoyers  leurs  iours  et  âge.  Quelles  Lettres,  Chartres 
et  Mandemens  ont  esté  confirmées  et  approuvées  respectivement 
et  successiuement  de  nosdits  prédécesseurs  Rois,  Ducs  et  Princes 
de  nostredit  Païs  et  Principauté  de  Bretagne,  et  lesdits  Ouuriers 
et  Monnoyers  en  leursdits  priuileges,  franchises  et  libertez,  main- 
tenus ,  entretenus  et  gardez  entièrement  sans  eneruation.  Et  du 
viuant  de  feu  Monsieur  et  Père  le  Duc,  (que  Dieu  absolue)  Inclu- 
siuvemenl  jusqu'à  son  trépas  auec  du  fait  de  leurs  droits  et 
payement  de  brassage  et  déchet  ordonnez  par  nosdits  predeees- 
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scurs ,  sans  sur  ce  leur  auoir  esté  fait ,  mis  ou  donné  aucun  cm- 
peschement  que  ce  que  soit  qui  ait  esté  tiré  à  conséquence  jusques 
-à  puis  aucun  temps, queou  viuant  de  feu  Monsieur  le  Roy  nostredit 
mary  et  époux,  dont  Dieu  ait  l'ame,  sur  aucunes  remontrances 
luy  faites  en  absence  desdits  Ouuriers  et  Monnoyers  eussent  esté 
payez  de  leursdits  ouurages,  brassages  et  déchet  à  monnoye  tour- 
nois que  estoit  faire  outre  la  forme  ancienne  et  accoustumée,  car 
de  tout  temps  lesdits  supplians  ont  esté  payez  à  monnoye  cou- 
rante audit  pais,  et  non  autrement  et  partant  a  leur  prejudicier. 
Quoy  voyant  nosdits  Ouuriers  et  Monnoyers ,  n'auoient  accepté 
lesdits  vouloirs,  ainçois  y  avoient  contrarié.  Et  doutent  lesdits 
supplians,  qu'au  moyen  qu'ils  n'ont  eu  encore  de  nous  confir- 
mation et  approbation  de  leursdits  droits  et  priuileges,  en  leur 
vousist  sur  iceux  faire  ou  donner  aucun  ennuy  ou  empeschement, 
et  qu'en  vertu  desdites  Lettres  de  feu  mondit  sieur  le  Roy,  ou 
autrement,  on  vousist  différer  leur  payer  leur  brassage  et  déchet, 
ainsi  qu'ils  estoient  au  temps  de  nosdits  prédécesseurs  :  aussi  que 
plusieurs  peagers  et  exigeurs  de  coustumes,  dcuoirs  :  tant  ordi- 
naires qu'extraordinaires  les  voudroient  inquiéter,  troubler  ou 
empescher  sur  le  jouessement  de  leursdits  priuileges,  contre  la 
forme  accoutumée  cy-deuant,  en  voulant  entreprendre  par  aucuns 
sinistres  et  voyes  indirectes  leur  tollir  et  diminuer  leursdits  priui- 
leges, franchises  et  payement  de  leursdits  brassages  et  déchet,  et 
pareillement  les  contraindre  de  payer  le  deuoir  desdits  passages, 
coustumes,  tailles,  imposts,  billots  et  aperlissages,  vingtain  soûls, 
et  autres  deuoirs  dont  ils  sont  exempts,  comme  dit  est,  combien 
que  durant  le  cez  et  vacation  desdites  Mon  noyés  leur  est  requis 
trouer  moyen  et  manière  de  viure  autrement  que  oudit  ouurage 
et  Monnoyage,  pourtant  qu'il  est  de  peu  de  proût,  et  que  nosdits 
Monnoyers  ne  besongnent  pas  ordinairement,  et  que  bonnement 
à  autre  mes  lier  ne  se  peuvent  appliquer  ordinairement  pour  la 
crainte  et  subjection  où  ils  sont  constituez  et  tenus  à  la  fois  que 
requis  sont  de  besongner  à  nosdites  Monnoyes  ainsi  que  cy-deuant 
est  supposé.  Nous  supplians  lesdits  exposans  qu'il  nous  plaise  leur 
confirmer,  et  entant  que  mestier  est,  de  nouuel  donner  et  oc- 
troyer leursdits  priuileges,  exemptions  et  libertez,  et  sur  le  tout 
leur  impartir  nostre  grâce  et  prouision  et  très  humblement  le 
nous  requérant.  Pourquoy  nous  les  dites  choses  considérées,  vou-' 
Jant  lesdits  supplians  et  leurs  successeurs  en  iceluy  art  et  vacation 
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desdites  Monnoyes  en  leur  entier  estatestre  maintenus  et  conseruez, 
tout  ainsi  qu'ils  ont  esté  ès  temps  passez,  ayant  connoissance  que 
celuy  ouvrage  céder  au  profit  de  la  chose  publique,  et  pour  autres 
raisonnables  causes  à  ce  nous  mouvans  :  AVONS  aujourdhuy  de 
nos  aulhorilé  et  grâce  spéciale,  pleine  puissance  et  certaine  science, 
tous  et  chacuns  des  priuileges,  franchises,  droits  et  libériez  don- 
nez et  octroyez  ausdits  Ouuriers  et  Monnoyers,  Gardes,  Maistres 
particuliers,  Contregaf  des,  Tailleurs  et  Essayeurs,  et  autres  offi- 
ciers de  nosdiles  Monnoyes  de  Rennes,  par  nosdits  prédécesseurs 
Rois,  Ducs  et  Princes  de  nostredit  Païs  de  Bretagne,  louez,  con- 
firmez, octroyez,  ratifiez  et  approuviez,  et  par  la  teneur  de  ces 
présentes  loùons,  ratifions,  authorisons ,  confirmons  et  approu- 
uons,  et  en  tant  que  meslier  est,  de  nouuel  les  leur  concédons  et 
octroyons,  pour  eux  et  leurs  femmes  et  successeurs  en  jouir  per- 
pétuellement, tout  ainsi  et  de  la  forme  et  manière  qu'ils  ont  joùy 
au  temps  de  la  prospérité  de  feu  Monsieur  et  père  le  Duc  Fran- 
çois dernier  trépassé  seulement;  les  prenant  et  mettant  eux,  leurs 
femmes  et  familles  et  seruiteurs  en  nos  protection,  seureté  et 
sauuegarde  à  la  conseruation  de  leurs  droits.  V ou) ans  et  voulons 
que  d'iceux  priuileges,  libériez,  droits  et  franchises  ils  et  chacun 
respectiuement,  ouurans  et  non  ouurans,  marchandans  et  non 
marchandans,  jouissent  et  soient  entretenus  entièrement  sans 
eneruation,  tout  ainsi  et  de  la  manière  que  par  nosdits  prédéces- 
seurs ils  ont  esté  entretenus  et  gardez ,  et  de  cy  en  auant  à  toû- 
joursmals  ou  fait  de  leur  brassage  et  déchet,  il  n'y  ait  faict 
aucune  mention  et  noualion,  ainçois  qu'ils  soient  payez  et  satis- 
faits à  la  raison  du  cours  de  la  Monnoye  qu'ils  batteront  et  aura 
cours  en  nostredit  pais,  comme  ils  estoient  ou  viuant  de  mondit 
feu  sieur  et  père  le  Duc  et  autres  nos  prédécesseurs.  Et  outre  que 
des  vins  du  crû  de  leurs  héritages  ils  ne  soient  contrains  ne  tenus 
payer  aucun  deuoir  d'Impost,  Cloison,  Billot,  vingtain  soult  apelis- 
sage,  ne  autre  deuoir  quelconque,  mis  ou  à  mettre,  mais  en  se- 
ront francs  comme  desdits  autres  deuoirs,  subsides  et  subuentions, 
auec  leurs  femmes,  lors  et  durant  le  temps  qu'ils  seront  en  vi- 
dulté,  jouissent  et  vsent  desdits  priuileges,  franchises  et  libertez, 
ainsi  que  lesdits  Ouuriers  et  Monnoyers.  Si  DONNONS  en  mande- 
ment à  nos  Presidens,  Seneschaux,  Allouez,  Preuosts,  Baillifs, 
Licutenans,  et  autres  nos  lusliciers  et  Officiers  à  qui  de  ce  appar- 
tiendra, souffrir,  laisser  et  faire  jouir  et  vser  lesdits  supplians  et 
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leurs  successeurs  pleinement  et  paisiblement  de  ce  nos  grâces  et 
oclroy,  et  y  aider  et  obéir,  contraindre  et  compeller  par  toutes 
voyes  et  manières  deûes  et  raisonnables  ceux  qui  pour  ce  seront  à 
contraindre,  nonobstant  plegement,  oppositions,  arrêts  ou  appel- 
lations quelconques ,  pour  lesquels  ne  voulons  estre  différé ,  et 
toutes  choses  à  ce  contraires  ou  dérogatoires.  Et  voulons  qu'aux 
copies  et  vidimus  de  ces  présentes ,  authentiques ,  sous  le  seel  de 
l'vne  de  nos  cours,  soit  obey  et  pleine  foy  adjoûtée  corne  à  ce 
présent  original  :  Car  tel  est  nôtre  plaisir.  Et  en  témoin  de  ce,  à 
ce  que  soit  chose  ferme  et  stable  à  toûjoursmais,  auons  signé  ces 
présentes  de  nostre  main,  et  fait  seeller  de  notre  seel  en  laz  de 
soye  rouge  et  vert.  Donné  à  Paris  le  pénultième  iour  de  luillet, 
Tan  de  grâce  1498.  Et  ce  voulons  sauf  et  reserué  en  autres  choses 
nostre  droit,  et  Vautruy  en  toutes.  Donné  comme  dessus.  Signé 
ANNE.  Et  sur  le  reply,  Par  la  Reine  et  Duchesse  de  son  commande- 
ment. Et  en  son  conseil,  auquel  vous  Messieurs  lean  Callo  et 
Maure  de  Quinechuille,  Rolland  de  Clisson,  les  Seneschaux  de 
Rennes,  Ploêrmel,  Cornuaille,  le  Trésorier  gênerai,  les  Procu- 
reurs généraux  et  des  Comptes,  et  autres  estolent  prcsens,  G.  Sal- 
mon,  et  seellé.  (Privilèges,  Franchises,  etc.,  de  la  Monnoye  de 
Rennes,  pages  11  et  suiv.) 

LV. 

Monnaies  de  Bretagne. 

•  Item  remonstrent  que  de  tous  temps  es-temps  passez  y  a  eu  ou 
dit  pays  ung  seul  cours  de  monnoie  comme  principaulté  séparée, 
toutes  fois  puis  les  dernières  guerres  en  aucuns  lieux  a  cessé  le 
cours  de  la  dite  monnoie  et  usé  lors  de  monnoie  tournoys  qui  se- 
roit  par  longuement  de  temps  faire  réparation  de  parties  du  dict 
pays  aussi  y  ont  cours  les  blancs  au  soleil  appelez  tralzains,  mon- 
noies  du  temps  du  feu  roy  Loys  à  XI  d.  monnoie  pièce  dont  à  les 
réduire  à  monnoie  tournoys  se  trouve  à  quatre  deniers  par  franc 
de  perte;  et  combien  qu'ilz  se  prennent  à  XI  deniers  entre  le 
peuple,  le  receveur  et  agens  des  finances  du  dict  pays  ne  le 
prennent  à  icelui  pais  et  le  réduisent  à  monnoie  tournoys,  jaçoit 
que  le  fralge  solnt  ordonnez  à  monnoie  du  dit  pays  et  non  à 
tournoys  dont  le  peuple  porte  grosse  perle  et  dommage.  » 
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.  Extr.  des  remontrauces  présentées  par  les  États  de  Bretagne  à 
la  reine  Anne  le  13  septembre  1503.  (Arch.  de  la  Préf.  de 
Nantes.) 

LVI. 

Règlement  de  Louis  XII  pour  la  fabrication  des  Monnaie»,  1513. 

Mandement  en  forme  de  règlement  pour  la  fabrique  des  mon- 
noies  d'or  et  d'argent  portant  caractère  et  impression  du  nom, 
portrait  et  devise  du  Roi  et  de  la  Reine  comme  s'ensuit  :  scavoir 
pièces  d'or  nommées  escus  au  porc-espic  à  23  carats  un  8  et  un 
8  de  remède  à  70  au  marc  qui  auront  cours  et  mise  de  poids  à 
2  den.  17  grains  et  de  cours  30  sols  et  2  deniers  obole  pièce. 

Pièces  de  monnoie  de  cestuy  nostre  pays  et  Duché  de  Bretagne, 
csquelles  aura  du  costé  vers  la  pille  un  escu  couronné  des  armes 
de  France  à  trois  fleurs  de  lys  tenus  de  deux  costés  de  deux  porcs- 
espis  portant  celui  escu,  au  caractère  duquel  costé  sera  autour 
escrit  :  Ludoticus  Dei  gracia  Francorum  Rtx,  Britonum  Dux;  et  de 
l'autre  costé  une  croix  à  fleurons  où  aura  entre  les  quatre  basions 
d'icelle  deux  hermines  et  lettres,  scavoir  A  couronné,  et  en- 
touche  et  caractère  d'icelui  costé  sera  escrit  et  imprimé  :  Deus  in 
adiutorium  meum  intende. 

Grands  blancs  nommés  Ludoticus  à  4  deniers  12  grains  de  loy 
argent  le  Roy,  à  2  grains  de  remède  et  7  sols  3  den.  de  poids  au 
marc  qui  auront  cours  à  10  den.  monnoie  de  ce  pays;  où  il  y  aura 
devers  la  pille  un  escu  de  nos  dites  armes  et  un  porc-espic  passant 
par  sous  la  pointe  et  deux  petites  hermines  couronnées  au  costé 
dudit  escu  et  devers  le  trousseau  aura  entre  les  bastons  de  ladite 
croix  quatre  hermines  pareillement  couronnées;  en  tousebe  et  ca- 
ractère desquels  grands  blancs  devers  le  dit  trousseau  sera  escrit  : 
SU  nomen  Domini  benedictum;  et  devers  la  dite  pille  :  Ludocicus 
Dei  gracia  Francorum  JRex,  Rritonum  Dux. 

Et  parce  qu'il  est  nécessaire  d'entretenir  monnoie  courante  au 
dit  pays  de  Bretagne  tant  pour  change  que  pour  aumônes  veut 
estre  laits  deniers  à  un  denier  de  loy,  2  grains  de  remède,  et  de 
18  sols  10  deniers  de  deux  tiers  et  demi  de  taille,  qui  auront  cours 
pour  un  denier  monnoie  cl  de  ce  300  marcs.  Doubles  jusqu'au 
nombre  de  300  autres  marcs  de  loy  et  de  taille  à  l'équipollcut, 
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cl  auront  cours  à  2  deniers  monnoie  pièce  et  seront  tels  el  pareils 
en  tousche  et  caractère  qu'ils  ont  été  cy-devant  :  et  qu'ils  soit 
donne  aux  changeurs  et  marchands  de  marc  d'or  fin  tel  et  pareil 
pris  que  par  nos  ordonnances  précédentes,  sçavoir  100  liv.  9  sols 
5  deniers  tiers  de  denier  et  de  marc  d'argent  fin  argent  le  Roy 
3  liv.  3  sols  *  den.  monnoie  dudit  pays  et  Duché.  Donné  à 
Nantes  le  17  Aoust  1513  et  de  nostre  règne  le  seizième.  (D.  Mor. , 
Preuv.  III,  col.  908.) 

LVII. 

Confirmation  des  Priuiléges,  Franchises,  Liber  te  z  et  Exemptions  des 
Officiers,  Ouvriers  et  Monnoyers  de  la  Monnaye  de  Nantes,  par 
le  Tres-Chrestien  Ray  de  France,  Français  premier  de  ce  nom,  1 53*. 

FRANÇOIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France,  pere  légitime 
administrateur  et  vsufructuaire  des  biens  de  nostre  très  cher  et 
très  aiaé  François  le  D'au  phi  n  Duc  et  Seigneur  propriétaire  des 
pais  et  Duché  de  Bretagne.  Sçauoir  faisons  à  tous  presens  et 
aduenir.  Nous  auoir  receu  l'humble  supplication  de  noz  bien 
amez  les  Preuosts,  Maislres,  Gardes,  Ouuriers,  Monnoyers  et 
autres  Officiers  de  noz  Monnoyes,  de  par  nous  establies  en  noz 
villes  de  Rennes  et  de  Nantes,  contenant  que  par  noz  prédéces- 
seurs considérons  que  l'ouurage  desdictes  monnoyers  est  profitable, 
vtille  et  nécessaire  au  bien  profit  et  vtillité,  tant  des  Princes  que 
de  la  chose  publicque,  leur  ont  donnez  et  octroyez  par  leurs  lettres 
Patentes  en  forme  de  Chartres  plusieurs  beaux  Priuiléges,  Exemp- 
tions, Franchises  et  Libertez,  desquels  ilz  ont  ioûy  et  vsé  depuis 
la  création  desdictes  monnoyes,  de  tel  et  si  long  temps  qu'il  n'est 
mémoire  du  commencement,  ne  du  contraire.  Nous  humblement 
requerans  les  leur  confirmer  et  sur  ce  impartir  nostre  grâce , 
pour  ce  est-il  que  nous  ces  choses  considérées,  désirans  la  con- 
seruation  desdictes  monnoyes,  qui  concernent  le  bien,  profit  et 
vtillité  de  nous  et  de  la  chose  publicque  et  ensuiuir  le  bon  plaisir 
et  vouloir  de  noz  prédécesseurs,  inclinans  libéralement  à  la  sup- 
plication et  requeste  desdicts  supplians,  tous  et  chacuns  les 
Priuiléges,  Exemptions,  Franchises  et  Libertez  par  noz  prédéces- 
seurs à  eux  octroyez,  leur  auons  confirmez,  louez,  ratifiiez  et  ap- 
prouuez  et  par  le  teneur  de  ces  présentes,  de  nostre  certaine 
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science,  plaine  puissance  et  auctorité  Royal,  louons,  confirmons,  ra- 
tifions, et  approuiions  pour  en  ioûir  et  vser  par  lesdits  suppliants 
et  leurs  successeurs  plainement  et  paisiblement,  tant  et  si  auant 
qu'il*  eWeurs  prédécesseurs  en  ont  par  cy  deuant  deuement  ioûy 
et  vsé  et  qu'ilz  en  ioùissent  et  vsent  de  présent.  SI  donnons  en 
mandement  par  cesdictes  présentes  à  noz  Amez  et  féaux  le  Chan- 
cellier  ou  vis-chancellier  et  gens  de  nostre  Conseil  et  Chancel- 
lerie de  noz  pais  et  Duché  de  Bretaigne,  Seneschaux,  Allouez  et 
Lieutenants  de  Rennes  et  Nantes,  et  à  tous  autres  lus  liciers  et 
Officiers  ou  à  leurs  Lieutenants  presens  et  aduenir  et  à  chacun 
d'iceux  si  comme  à  lui  appartiendra,  que  de  noz  présents  grâces, 
confirmations,  ratification  et  approbation,  ilz  facent,  souffrent 
et  laissent  lesdicts  suppliants  et  leurs  successeurs  ioûyr  et  vser 
pleinement  et  paisiblement  et  i celles  lire  et  publier  et  enregistrer 
sans  leur  mettre  ou  donner,  ne  souffrir  estre  faict  mis  ou  donné 
aucun  arrest,  destourbier  ne  empeschement  au  contraire  lequel, 
si  faict,  mis  ou  donné,  leur  auoit  esté,  ou  estoit,  ilz  leur  mettent, 
ou  facent  mettre,  incontinent  et  sans  délay  à  plaine  et  entière 
deliurance.  Car  ainsi  nous  plaist  il  estre  faict,  et  afin  que  ce  soit 
chose  ferme  et  stable  à  tousiours,  nous  auons  fait  mettre  nostre 
séel  à  cesdictes  présentes,  sauf  en  autres  choses  nostre  droict  et 
lautruy  en  toutes.  Donné  à  Sainct  Germain  en  Laye,  ou  mois  de 
Feuvrier,  l'An  de  grâce,  Mil  cinq  cens  trente  quatre.  Et  de  nostre 
règne  le  vingt-vniesme.  Signé  sur  le  reply  Par  le  Roy,  Bochetel, 
et  séellé  sur  lacs  de  soye  rouge  et  verte  de  cire  vert.  (Priv.  des 
Monn.  de  Nantes,  p.  10  et  suiv.) 
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